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7 e Conférence Internationale 
sur les Pressions de Terrains 
20 -24 septembre 1 982 
Rapport de Synthèse 
Pierre STASSEN 

0, INTRC CT i 

Lorsqu ' c , 1 9 Monsieur Venter, alors 
Di r ec t eu . dt 'In ichar ( devenu l' Iniex 
en 1968 ), déc_da d "o rganiser à Liège la 
première g r and"' Confé rence I nternationale 
sur les Pres sions de Te rrains et le Soutène­
ment d ar.s l es Chant iers d'Exploitation, 
c' e st parce qu ' il était c onvaincu de 
l ' i mportance c apitale de ces problèmes 
pou r le présent et pour l'avenir de l'in­
dustrie minière belge d'abord , mais aussi 
pour l'avenir des exploi t ations européen­
nes dans leur e nsemble . 

En effet , e n 1951, le bassin de Campine 
qu i e xploitait un gisement encadré de 
stampes molles et fluantes ( sous 600 m 
de morts-terrains aquifères) était con­
fronté , depuis 25 ans déjà, à des problè­
mes très difficiles de pressions de ter­
rai ns . 

Dans les bassins du Sud de la Belgique, 
plus de 10 sièges développaient leurs tra­
vaux d'exploitation sous 1000 m de pro­
fondeur et l'un d'eux, le charbonnage de 
Rieu-du-Coeur, près de Mons, exploitait 
sous 1400 m. 

Trente à cinquante ans après, d'autres 
mines en Europe ont atteint ces profon­
deurs, en France, en Allemagne, en URSS, 
en Tchécoslovaquie . 

M. Grotowsky nous signale qu'en République 
Fédérale d' Al le magne , le rythme d' appro­
fondissement, au cours de ces dernières 
décennies , s'est situé aux environs de 
13 m par an , que la profondeur moyenne 
atteinte approche de 900 met que certains 
sièges exploitent maintenant aussi à 1400 
m (fig. l). 

7 de Internationale Conferentie 
over Gesteentedruk 

20-24 september 1 982 

Synthneveralag 

0, INLEIDING 

Toen de Heer Venter, toenmalig Directeur 
van het Inichar (in 1968 NIEB geworden) 
in 1951 besliste te Luik de eerste grote 
Internationale Conferentie over Gesteen te­
druk en de 0ndersteuning in de Werkplaat­
sen te organiseren, was dat omdat hij 
overtuigd was van het grote belang van 
deze problemen voor het heden en voor de 
toekomst van de Belgische mijnindustrie, 
maar ook voor de toekomst van de Europese 
ontginningen als geheel. 

Inderdaad werd het Kempens bekken, dat 
een met zachte en vloeiende nevengesteen­
ten omringde afzetting ontgon (onder een 
600 m dikke waterhoudende deklaag), in 
1951 reeds sinds 25 jaar geconfronteerd 
met zeer grote moeilijkheden inzake ge­
steentedruk. 

In de bekkens van het Zuiden van België 
ontwikkelden meer dan 10 zetels hun ont­
ginningswerken op meer dan 1000 m diepte, 
en één ervan, de mijn van Rieu- du-Coeur 
bij Ans, optgon op meer dan 1400 m. 

Dertig tot vijftig jaar later, bereikten 
andere Europese steenkolenmijnen deze 
dieptes, in Frankrijk, in Duitsland, in 
de Sovjet-Unie en in Tsjechoslovakije . 

De Heer Grotowsky meldt ons dat in de 
Duitse Bondsrepubliek, het verdiepingsrit­
me in de loop der laatste decennia rond 
de 13 m per jaar lag, dat de gemiddeld 
bereikte diepte de 900 m nadert en dat 
bepaalde zetels thans ook op 1400 m ont­
ginnen (fig. 1). 

• Professeur d ' Exploitation des Mines R l'Université de Liège, ~uai Marcellis 25, B-4020 Liège 
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Ce qui . !:. y ~ :!!"'.s , étaie le triste 
apa :iage .:le l ' i :-::k"- :·.i.e houi l l ère belge, 
àe dét er . .:.. :- l e re c - ... è de profondeur , de­
vient ffia.~:~na!l~ .:n problè me qui i n téresse 
l'indus t r ie r. niè~e dans son ensemble, 
auss i bie:i à - ' Est qu 'à l ' Ouest . 

Ces pro~l~mes n e peuvent plus être r ésolus 
par des sol utions coup par coup . Ils do i ­
vent îaire l'objet d 'une étude systémati­
que, entreprise dans chaque bassin minier, 
mais en collaboration étroite les uns avec 
les autres . En eîfec , bie n que les mines 
exploitent souvent des couches faisant 
partie des mêmes étages stratigraphiques, 
cet empilage de bancs du Houiller , consti­
tué de charbon, schist e et grès que l'on 
peut croire à première vue très monotone 
et très homogène, se présente sous une 
très grande divers! té. Le contrôle de ces 
différents massifs exige en général des 
solutions différentes ou des adaptations 
variées e t appropriées. 

Je rappelle aussi que c ' est en 1951 que 
six Gouvernements de l'Europe Occidentale 
ont décidé l'institution d'une Communauté 
Européenne du Charbon et de l'Acier, fon­
dée sur un marché commun, des objectifs 
communs et des institutions communes. 

Dès ce moment, les premiers dirigeants 
de cette Communauté ont voulu promouvoir 
une union aussi intime que possible entre 
les divers pays, en matière de recherches, 
d'études scientifiques et d'amélioration 
des techniques. Celies-ci devaient condui­
re à une plus grande {3écur1té au travail 
et à un accroissement de la productivité, 

Dès l95a, les premiers tl'lèmE!~ de r~çl'ler-,, 
chea communautaires abordés dans ce cadre , 
turent consacrés à l'étude des pressions 
de terrains en tailles et en galeries et 
à la lutte contre les dégagements instan­
tanés de grisou, phénomènes également liés 
aux pressions de terrains. 

Je suis particulièrement heureux, à l a 
fin de ma vie professionnelle, de pouvoir 
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Fig. 1 : 

Evolution de la profonde ur d ' ex­
tt·ac tion en République Fédérale 
d' Allemagne au cours d e ces der­
n ières décennies (Grotows ky ) 

Evolutie van de e x t ract iediepte in 
de Duitse Bondsrepu bliek ged urende 
deze Jaatste decen nia (Crotowsky) 

Profondeur : Diep/ r• 

Wat 30 jaar geleden het \.' e ::;t< rfdeel 
van de Belgische Steenkolem,' ver1 • d was, 
namelijk het diepterecord . ...-o r d t nu een 
probleem dat de hele mijninclus ~ril a a nbe­
langt, zowel in het Oosten al5 in he t wes­
ten. 

Oeze moeilijl<heden kunnen n ie t meer opge­
lost worden door ind i viduele maatrege len. 
Ze moeten systematisch bestudeerd wo rden 
in elk mijnbekken apart, maar in nauwe 
samenwerking met de andere . Inderdaad 
niettegenstaande de mijnen vaak lagen ont­
ginnen die deel uitmake n van dezel fde 
stratigrafische verdieping, komt deze op­
eenstapeling van het Carboon, gevormd door 
steenkool , leisteen en zandsteen, d ie op 
het eerste zicht zeer eentonig e n e rg ho­
mogeen lijkt, op heel diverse wijzen voor. 
De beheersing van deze onderscheiden mas­
sieven vergt in het algemeen verschillende 
oplossingen of gevarieerde en geschikte 
aanpassingen. 

Ik herinner er ook aan dat he t in 1951 was , 
dat de zes Regeringen van West-Europa de 
oprichting beslist hebben van een Europese 
Gemeenschap voor Kolen e n Staal , gebaseerd 
op een gemeenschappe 1 i j ke markt, gemeen­
schappe li jke doelstellingen en gemeen­
schappelijke instellingen. 

Vanaf dat ogenblik hebben de leiders van 
deze Gemeenschap een zo nauw mogelijke 
unie van de onderscheiden landen wi llen 
bevorderen inzake r esearch, wetenschappe­
lijke studies en verbetering der technie­
ken . Deze moesten leiden tot een grotere 
arbeidsveiligheid en tot een produktivi ­
tei tsverhoging. 

Vanaf 1968 werden de eerste in dit kader 
aangevatte onderzoeksthema'e gewijd aan 
de studie van de gesteentedruk in pijlers 
en galerijen, en aan de bestrijding van 
gasui tbarstingen , verschijnselen die even­
eens met gesteentedruk verbonden zijn. 

Ik ben er bijzonder gelukkig om dat i k, 
op het einde van mijn loopbaan , nog per-
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encore remercier d e vive voix les respon­
sables de la Communauté en matiè r e de re­
cherches mi nières . 

Ils nous ont apporté u ne aide e xtrêmement 
efficace , tout spécialement dans l'étude 
des p r ession s de t errains et des soutène­
ments . Grâce aux Groupes d • Experts mis 
s ur pied par la CECA , pour suivre l ' é vo­
lution des recherches, et grâce aux réu­
n ions bisannuelles de ces Gr oupes , 11 
s' est créé des l iens de travail et d ' am1-
t1 é très étroits ent r e les membres des 
Inst.i tuts de Recherches et aussi avec les 
exploitants et les cons tructeurs . Nul dou­
t e que ces contacts fréquents ont conduit 
aux résultats tangibles dont nous béné fi­
cions aujourd'hui et qui permettent d' e x­
p lo i te r les mines profondes avec plus de 
s écurité . 

l, SYSTEME DE CONTROLE DES TERRAINS 

Il me S t,r. \Jl e ·1dispensable d'aborder ce 
r apport ci, s y r ·. è se par le sujet le plus 
géné ral ' ii t · ,a r les auteurs qui ont 
pré s e nté ~s .. municat ions à cette 7ème 
Conférenc- In t •a tionale . 

I 1 s ' agi t ~·u ., 
r a ins" q t,r, 
on t déve ·,pé 
Il e st b, :i , 

de s 'en i •pirt? 

t ème de contrôle des ter­
Grotowsky et Irresberger 

'\..ne façon si magist rale . 
pense , d'y réfléchir et 

Troi s idé ~s fondamentales son t à retenir : 

"Apprend re par l 'expérience", 
" La transférabilité de l'expérience d'un 
cas à un au tre ", 

e t aussi 

"La transmission des connaissances aux 
futures générations d ' i ngénieurs" . 

Malgré l ' existence d ' u n très grand nombre 
de publications techniques et scientifi­
ques, c'est en exploitation des mines que 
la tran smission des connaissances et de 
l 'expér ience se fait l e plus difficile­
ment, ou n e se fait pas du t out. 

L ' expérience acquise lors de l'exploita­
tion d'un quartie r difficile et les solu­
tions apportées pour remédier à certains 
problèmes sont souvent perdues en même 
temps que l • on établ it le barrage à l 'en­
trée des voies pour isoler défini tivement 
les v ieux travaux. J'aurai l'occasion de 
le mont r er au cours de l'exposé. 

La figure 2, e x t rai te du rapport de M. 
Grotowsky, met bien en évidence le p roces­
sus de travail adopté en République Fédé­
rale d'Allemagne pour lutter d'une maniè­
re rationnelle contre les effets néfastes 
des pressions de terrains et pour bénéfi­
cier beaucoup mieux de la grande richesse 
des expériences acquises . 

Il faut d'abord planifier et prévoir 

Lorsqu'on établit un projet d'exploita­
tion, il est i ndispensable d'étudier at­
tentivement sur les plans, l 'histoire du 
mas~if, dans le volume qui va être influ­
ence par l ' exploitat ion en cause. 
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soonlijk en mondeling de verantwoordelij­
ken van de Gemeenschap 1nzake mijnresearch 
kan bedanken. 

Zij hebben ons een uiterst eff1c1ënte 
steun verleend , bijzonder voor de studie 
van de gesteentedruk en van de ondersteu­
ningen. Dank zij de Expertengroepen, door 
de EGKS opgericht, om de ontwikkeling der 
onderzoekingen te volgen , en dank zij de 
tweejaarlijkse vergaderingen van deze 
Groepen, we rden zeer enge arbeids- e n 
vriendschapsbanden gelegd tussen de leden 
van de Onderzoeksinstellingen en ook met 
de ontginners en constructeurs . Er 1s geen 
twijfel over dat deze talrijke contacten 
hebber. geleid tot de tastbare resul taten 
waaruit wij thans voordeel halen en die 
de ontginning van diepe mijnen met meer 
veiligheid mogelijk maken . 

1. SYSTEEM VAN GESTEENTEBEHEERS ING 

He t lijkt me onontbeerlijk dit synthese­
verslag aan te vatten met het meest alge­
mene onderwerp dat behandeld werd door 
de auteurs die bijdragen hebben geleverd 
voor deze 7de Internationale Conferentie. 

Het betreft het "gesteentebeheersingssys­
teem" dat de Heren Grotowsky en Irresber­
ger zo mees::erli.ik ontwikkeld h..ibbet1. Ik 
meen dat het goed is erover na te denken 
en cr zich op te inspireren. 

Orie basis-ideeën moe t en onthouden worden: 

"Leren door ervaring", 
"De overdraagbaarheid van de ervaring van 
één geval op een ander" , 

en ook 

"De kennisoverdracht naar de toekomstige 
generaties van ingenieurs" . 

Niettegenstaande het bestaan van een zeer 
groot aantal technische en wetenschappe-
11jke publikaties gebeurt de overdracht 
van kenn1s en ervaring het moeilijkst of 
helemaal niet inzake mijnontginning. 

De ervaring verworven bij de ontginning 
van een moeilijke afdeling, en de oplos­
singen aangebracht voor bepaalde proble­
men, gaan vaak verloren bij het opstel l en 
van de afsluiting aan de galerij-ingang 
om de oude werken definitief te isoleren. 
Ik zal in de loop van de ui teenzetting 
de gelegenheid hebben dit aan te tonen. 

Figuur 2 , afkomstig van het versl ag van 
de Heer Grotowsky, doet goed het werkpro­
cédé uitkomen dat in de Ouitse Bondsrepu­
bl iek werd aangenomen om rationeel de nega­
tieve weerslag te bestrijden van de ge­
steentedruk, en om veel beter te genieten 
van de grote rijkdom der verworven erva­
ring. 

Er moet eerst gepland en voorzien worden 

Bij de opste l ling van een ontginningspro­
ject is het onontbeerlijk eerst aandachtig 
op de kaarten de gesch iedenis van het 
massief te bestuderen ln het vol ume dat 
bernvloed zal worden door de betrokken 
ontginning. 
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r: faut s 'efforce:- de placer les ouvrages 
miniers dans les zones e xemptes de pres­
s ion . S ' il n ' est pas possible de l es évi ­
te :-. il fau~ prendr e , en connai s sance de 
cause, les mes u r es née e ssai r es pour l e s 
franchir avec le mo ins de dégâts poss ible. 

En 1972 , à l a Sè me Con fé r ence I nte rnat i o ­
nal e de Londres, M. Everling avai t dé j à 
présenté un modèle de calcul numé rique 
pour évaluer les press i on s d an s un champ 
perturbé J:)ar des e xploitat ions an t érieu­
res , ce qui permet t ait de b i en met t re en 
évidence les zones où l ' on de vait s ' a t ten­
dre à r e ncontrer des difficul t és. Ce modè ­
le a été perfectionné depuis lors et la 
figure 3 montre le résultat d'un calcul 
effectué sur un champ perturbé par l'ex­
ploita tion de 4 couches au siège Westfalen. 

En ce qu i concerne les soutènements de s 
tai l les et des voies, avant de les mettre 
e n s e rvice, il faut d'abord les tester 
en l aboratoire afin de r econnaitre à temps 
des erreurs dans la construction ou même 
dans la manipulation. 

On passe ensuite à l ' opération 

Le matériel est mis en service dans les 
chantiers souterrains où son fonctionne­
ment est observé et contrôlé. 

Le contrôle est effectué par des mesures 
simples , nombreuses , suivant un modèle 
stand ard p our tous les opérateurs, dans 
toutes l es mines . Les connaissances acqui­
ses par ce con trôle sont mises à profit 
pour améliorer le matériel et mieux prépa-
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Amé lior ation : Verbc·te-r ing 

Men moe t zich ins pannen om de mi jnwerke n 
in drukvri je z ones t e p laatsen. Als ze 
n iet te ve rmijden zijn, moe t e n met ke nnis 
van zaken de noodzakel i jke ma a t r ege l e n 
ge troffen worden om z e met z o we inig moge­
li jk schade over t e steken. 

In 1972, op de 5de Internationale Confe ­
rentie te Londen, had d e He er Eve rl i ng 
reeds een nume riek r e kenmo de l voo r ges t eld 
om de spanninge n te e valueren in een doo r 
vroegere ontgi nningen gestoord veld, wa t 
het mogelijk maakte de problee mzones goe d 
te la ten ui tkomen. Dit mode l we r d s i nds­
dien vervolmaakt, en figuur 3 t oont het 
resultaat van een berekening uitgevoerd 
op een veld gestoord door de ont ginning 
van 4 lagen in zetel Westfa len. 

Wat de pij l er- en galerij - onderste un i ngen 
betreft, deze moeten, v66r hun i n diens t 
neming , getest worden in het labora tori um, 
om op tijd de fouten in de constructie 
of ze 1 fs de behande 1 ing te onde rkennen • 

Vervolgens gaat men over tot de operatie 

Het materieel wordt in dienst genomen in 
de ondergrondse werkplaatsen, waar zijn 
werking wordt geobserveerd en nagegaan. 

De controle gebeurt door middel van tal­
ri jke, eenvoudige opme t i n gen, volgens een 
standaardmodel ge ldig voo r al le ope raties 
in alle mijnen . De door d e ze controle ver­
kregen kennis wordt aange wend voor de ver­
betering van het materiee l en om de in-
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rer l'implantation de futurs chantiers. 
Les s uccès comme les échecs doivent tou­
jours fai re l ' objet d'un rapport détaillé. 

Fig. J : 

Résulla t s d · un cal c ul des 
press LOns effectué suc un 
c ham p perc uc bé p .. c 1 ' <?x­
ploit.Hion de l. <:ouches 
au s iège \•.'-•st f al· n (Gro­
cowsk y) 

Result aten 
ken /fig u ll 
veld gest' 
ontginning 
op de 
/Grotowsky 

·kbere­
·w een 
or de 

lagen 
c;tfa/en 

Toutes les informations e n provenance des 
travaux d ' exploitation sont collectées, 
dépouil l ées et centralisées à la Bergbau­
Forschung pour con stituer une banque des 
connaissances acquises e t des résultats . 

Ce tte banque consti tue une i nnovation im­
portante car ce que 1 'on a pu déplorer 
jusqu ' à présent en exploitation des mines, 
c'est la perte d 'expériences et de r ésul­
tats acquis à grand peine par manque de 
transmission des connaissances. 

A tit re d ' exe mple, il est bon de rappeler 
c e que quelques ingénieurs du bassin de 
Campine écrivaient déjà dans les Annales 
de s Mines de Belgique en 1932 (il y a 
exactement cinquante ans). 

"Un bouveau creusé à 1 'aplomb d'un stot 
de charbon était impossible à tenir, tan­
dis qu'un autre bouveau c reusé dans les 
mêmes terrains , au-dessus d'une zone ex­
ploitée , n'avait jamais donné lieu à aucun 
travail d'entretien" (fig . 4). 

A Winterslag, M. Dufrasne écrivait "Si 
on veut maintenir un bouveau en bon é t at, 
il faut, avant de le creuser, déhouiller 
la ou les couches sur une largeur suffi­
~ante, à l ' aplomb du bouveau, de manière 
a permettre la détente des terrains dans 
la zone que le bouveau devra traverser" 
(fig . 5). 

En conclusion , M. Nokin, 
tout jeune ingénieur des 
devenu Gouverneur de la 
de Belgique, disait : 

qui était a l ors 
mines et qui est 
Société Générale 

"L es stots ne sont en somme que des zones 
à haute énergie potentielle, tandis que 

11-12/1983 

planting van toekomstige werkplaatsen be­
ter voor te bere1den. Zowel over de suc­
cessen als de mislukkingen moet steed s 
een gedetailleerd verslag worden opgesteld. 

Alle gegevens afkomstig van de ontgin­
ningswerken worden verzameld , ontl eed en 
gecentraliseerd bij de Bergbau-Forschung 
om een bank samen te stellen van de ver­
worven kennis en van de resultaten. 

Deze bank vormt een belangrijke ver nieu­
wing, want wat men tot op heden betreurde 
in de ontginning der mijnen was het 
teloorgaan, door gebrek aan kennisover­
dracht, van ervaring en van resultaten 
die vaak met grote moeite waren verworven. 

Als voorbeeld kan aangehaald worden wat 
enkele i ngenieurs van het Kempens bekken 
reeds schreven in de Annal en der Mi jnen 
van België in 1932 (precies 50 jaar gele­
den). 

"Een steengang gedolven loodrecht onder 
een kolenmassief kon onmogelijk gehou­
den worden, terwijl een andere steengang 
in dezelfde gesteenten boven een ontgonnen 
zone nooi t aanleiding had gegeven tot eni g 
onderhoudswerk" (fig. 4) . 

Te Winterslag , schreef de Heer Dufrasne 
"Als men een steengang in goede staat w11 
houden, moet men voor het delven de laag 
of l agen over een voldoende breedte ontko­
len loodrecht onder de steengang, om de 
ontspanning mogel ijk te maken van de 
gesteenten in de zone waar de steengang 
doorheen moe t " (fig. 5). 

Als slot zei de Heer Nokin, toen zeer jong 
mijningenieur die Goeverneur van de Gene­
rale Maatschappij van België 1s geworden : 

"De pijlers zijn tenslotte slech ts zones 
met hoge potentiële energie, terwijl de 
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Fig. 5 

Des ,ailles oe dJ:ente ont é1J e xplo itées 
dantr J.,s de..ix vel:1es avant l e creuse­
m~n l des deux bôuveaux. Les bouveaux 
so nt Sl tués dan:. des zo nes où le régime 
des pres s ions ne s e ra pl us perturbé par 
le déma r rage des explollations voisines. 
Tre nte ans après, le revêtement des bou­
veaux est toujour s intact 

Ontla stingspiJlers werden ontgonnen in 

de twee lagen voor het delven van de 
twee steengangen. De steengangen be­
vinden zich in zones waar de druktoe­
stand niet meer gestoord zal worden door 
het aantrekken van naburige ontginnin­
gen. Dertig jaar Jater is de bekleding 
van de steengangen nog a/tijd intact 

influence 1re exploitation 
invloed lste ontginning 

influence cumulée des 2 exp loi ta ttons: 
gecumuleerde invloed van de 2 ont­
ginningen 
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Fig. 6 : 

En 1939. d e ux b ouvea ux d t: c h a !>sa g e on1 
..: te c l'c u :.é s a v a nt wutc e xplo i1 a 11o n. En 
vue de les pr->tége r , d .:s s to t s de 100 m 
d ..: la rge ur ont été a b a ndonnés clJ n s les 

1 
d..:ux ve ines figurées s ur le schéma . En 

HS 191.2. ces s to ts dcvin rt!nt le s tègc d e for­
t e:. contra inte s qui ont contribué à l 'é-

,__,_....i_.._.__ c r asem..-n t to tal d ..:s d ..:ux b 0 uv eé1UX ma lgré 
leu r :.o lidc n .!v~tc me nt ci t c uldir,i c n c la ­
vea ux d e bétl)n. Les t l'a v a ux d ' l' n l rctic n 
sc :.on t p ours L11vis p~•ndan t pl us d e 10 
ans et il a fa llu cn l ..:ver de \> mi llie rs de 
b e rhnes d e p1 c r re:. po u r n 1me nc1 l 'équili­
b rc d-.1 ns le mas1:,lf 

ln 19]9 1..,er den (1..,ee richt stet•ngang ,ui ge­
dreven voor ieder e ontgin111ng . Om ze t e 
bevei/1g en werden kolenm<.1ss1c-ve11 mc:-t ee11 
b reedte van 100 m ac:hte:rgdat c·n i11 d e 
t1..,ee lagen voorgesteld op het scherna . 
ln 1962 wa r e n de'l.e bevf!il',",.lngs1:1 ,-;s 1even 
de kern van st erke drvl·, ~,..,nnn r•n die 
bijdroegen tot de tota le v ~'- 'r.tte1 :'t van 
de t wec steeng angen ond an hvn e vige 
cirke lvormig e bekleding vc:,• , c·to. .ol< k en. 
De onderhouds werken I"' 1.1rende 
meer dan JO j a ar voortgez, n l~ zenden 
duizenden mijm..,agen s mer :w. "·egge-
voerd te worden om teru: .-1 m ..,icht 
te verkr1jgen in het ma ssH 
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les zo ne s e xploitées son t précisément des 
zones détendue s" . 

IJ e st assez déceva n t de c onstater que , 
30 ans et même 40 ans a~rès , e t mainte nant 
enco re, des ingé ni eurs r espons ables du 
décou page d ' un gisemen L e n mines profon­
des , ne t ienne nt a ucun compte de l ' e xpé­
ri e nce acquise i l y a plus de 50 ans et 
r e fon t les mêmes e r r eurs . La banque de 
connaissa nces instaurée à la Bergbau- Fo r­
schung e st de nature , je pe n s e , à comble r 
une te lle l a cune . 

Le magnifique ouvrage publié par M. Jacobi 
et s e s collabora t e urs e n 1976 et i n titulé 
"Praxis d e r Ge birgsb eherrschung" constitue 
une i:r~s bel le s yn t h èse des connaissances 
acquises s ur l es pressio ns de terrain s 
et le sou tèn e me n t et c ' est un outil de 
travai t de base pour tous les i ngén ieu rs 
en charge de ces problèmes . 

MM . Ardas h e v et Bazhin signalent dans leur 
rapport que, jusc;u ' en 1965 , il était de 
cou t urne e n llRSS d ' abando nne r des stots 
de c harbon de 3 0 :~ 40 m de largeur entr e 
deux panne a uv V () ins e xploités dans l a 
même cou c he. 

Par sui te dc­
entre 9 00 e 
bon, même 
consti t uaief"I 
et e ni; raîn a 
impor tan t e s. 

120 
7( 
p a 

n t 

Nos c o llèg1...- s 
trois modè l es : 

, fondis s ement des mines 
, les piliers de c ha r-

80 m de large u r, ne 
e ncore une protection 

.s pertes de gisement 

. viétique s préconisent 

- quand l es roches son t de bonne qualité , 
on peut util iser une même voie pour l'ex­
ploi ta t i on de d eux p anneau x a d jacen ts ( 50 
% des vo ies ) ; 

quand l es roches sont moins bonnes , on 
abandonne la voie et on en c r e use une nou­
velle, tangen t iellement aux vieux t r avaux 
(25 % des voies); 

- quand les roches sont moins bonnes e nc o­
re, on creuse la voie en arrière du front 
de taille et on prend une main de tai lle 
(10 à 1 5 % des voies) . 

Cette pratique, de maintenir des piliers 
de charbo n ent r e deux tai l les voisine s 
d ' une même veine, a aussi existé en Europe 
Occidental e , il y a plusieurs déc e nnies , 
mais el l e est abandonn ée depuis long temps. 
Les solutions préconisées par nos collè­
gu es sov iétiques son t en u sage chez nous 
depuis plus de 50 a n s . 

~•exp l oitation intégr ale d 'une veine peu t 
etre réalisée facileme n t , mén age l ' av enir 
e t ne risque pas de créer des problèmes 
diffic iles et délicats pou r les f uturs 
responsabl es des exploitations s ou s - jacen­
tes (fig . 6) . 

En Afriqu e du Sud , MM. Wa gner e t Ga l vin 
mon t r e n t que , d a ns les exp l oita t i ons par 
l on gues tai l les , on envisage a ussi de 
laisser des pi l ie rs de cha rbon en t r e de ux 
t a ille s vo i sines . Ce s piliers pourraient 
atteindr e 50 m de largeur à 200 m de pro­
fond eur e t e n traîn e r des pertes de gise­
ment de 25 à 40 %. Est-ce b ien n é c ess a i­
r e ? 

Si la l argeur du p r emier panneau exploité 
e 9t tel l e que la do lérite massive qui s ur-
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ontgonnen zones juist ontspannen zones 
zijn" . 

Het is vrij ontgoochelend vast te stellen 
dat 30 en zelfs 40 Jaar later, en zelfs 
nu nog, 1ngen1eurs die verantwoordel1Jk 
zijn voor de versnijding van een afzetting 
in diepe mijnen niet het minst rekening 
houden met de meer dan SO jaar geleden 
verworven ervar.ing, en opnieuw dezelfde 
fouten maken. De kennisbank opgericht biJ 
de Bergbau-Forschung 1s, meen ik, van aard 
deze tekortkoming te verhelpen . 

Het schitterende werk gepubliceerd door 
de Heer Jacobi en z1Jn medewerkers in 1976 
onder de titel "Praxis der Gebirgsbeherr­
schung" is een zeer mooie synthese van 
de kennis verworven inzake gesteentedruk 
en ondersteuning, en het is een basiswerk­
tuig, voor alle ingenieurs die met deze 
problemen belast zijn. 

De Heren Ardashev en Bazhin wi jzen er in 
hun mededeling op dat het tot in 1965 in 
de Sovjet-Unie gebruikelijk was steenkool­
pijlers van 30 tot 40 m breedte tussen 
naburige in dezelfde laag ontgonnen pane­
len, achter te laten. 

Ingevolge het dieper worden van de mijnen 
tussen 900 men 1200 m, vormden de steen­
koolpijlers zelfs van 70 tot 80 m breed 
nog geen bescherming en brachten belang­
ri jke afzettingsverliezen mee. 

Onze Sovjet-collega's staan drie modellen 
voor 

- als het gesteente van goede kwali teit 
is, kan eenzelfde galerij dienen voor de 
ontginning van twee naburige panelen (50 ~ 
der galerijen) i 

- als het gesteente minder goed 1s, ver­
laat men de galerij en delft men een nieu­
we, tangentieel tegenover de oude werken 
(25 % der galerijen); 

- als het gesteente nog minder goed 1s, 
delft men de galerij achter het pijler­
front en men neemt een simpel ( 10 tot 15 
% der galerijen). 

Deze praktijk van het behoud van steen­
koolpijlers tussen twee naburige pijlers 
van eenzelfde laag heeft ook bestaan in 
West-Europa, verschillende decennia gele­
de.n, maar ze werd sinds lang opgegeven. 
De oplossingen die onze Sov jet-collega' s 
voorstaan z1jn bij ons sinds meer dan 50 
jaar in gebruik. 

De volledige ontginning van een laag kan 
gemakkelijk verwezenlijkt worden, vrij­
waart de toekomst en loopt niet het gevaar 
moe i l i jke en delikate problemen mee te 
brengen voor de toekomstige verantwoorde-
1 i jken der onderliggende ontginningen 
(fig. 6) . 

In Zuid-Afrika tonen de Heren Wagner en 
Calvin aan dat men in de ontginningen met 
lange pijlers ook overweegt steenkoolpij­
lers achter te laten tussen twee naburige 
pijlers . Deze pijlers zouden SO m breedte 
en 200 m diepte kunnen bereiken en afzet­
tingsverliezen van 25 tot 40 ~ meebrengen . 
Is dat wel noodzakelijk? 

Als de breedte van het eerste ontgonnen 
paneel zodanig is, dat de boven de afzet-
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.'•is :·e-::-:-~e z· cl<?s h:is::-in~ de f ou­
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Voie de tëte to,lle ovol 

Fig. 6 : 

ting liggende mass i e ve doleriet gebarsten 
is, waaro m dan geen aangrenzendc panel en 
neme n ? De doleriet zal veel makkeli jker 
blijve n breken dan als me n telkens opnieuw 
bre ukbekke ns moet ma ke n . 

Voie de bose taille amont 

J 

Exploilation totale d'une veine sans abandon de stot entre deux panneaux, même lorsque les vo ies 
sont creusées en arrière du front de taille avec main de taille 

Volledige ontginning van een laag zonder het achterlaten van de beveiligingsmassieven tussen t wee 
panelen, zelfs wanneer de galerijen achter het pijlerfront ivorden gedolven met simpel 

Voie de base taille amont : Voetgalerij opwaartse pijler 
Voie de tête taille aval : Kopgalerij afwaartse pijler 

Lors de son exposé oral, M. Wagner nous 
a précisément montré un essai fructueux 
de reprise de ces piliers. Cet exemple 
n'était pas traité dans le texte écrit. 
Un affaissement régulier de la surface 
du sol est aussi beaucoup moins nuisible 
que si on y crée des creux et des bosses. 

L'exposé de M. Irresberger complète celui 
de M. Grotowsky. Par quelques exemples 
pratiques bien choisis et qui sont du plus 
haut intérêt pour le lecteur, l'auteur 
montre tout le profit que les exploitants 
peuvent maintenant retirer des études et 
observat i ons faites à la Bergbau-Forschung 
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Tijdens zijn mondelinge uiteenzetting 
heeft de Heer Wagner ons juist een voor­
beeld gegeven van een vruchtbare winning 
van deze pijlers. Dit voorbeeld werd niet 
behandeld in de geschreven tekst. Een re­
gelmatige verzakking van de grondopper­
vlakte is ook veel minder schadelijk dan 
als men er hol tes en bul ten op veroor­
zaakt. 

De ui teenzetting van de Heer Irresberger 
vul t die van de Heer Grotowsky aan . Ooor 
enkele welgekozen praktische voorbeelden 
die voor de lezer van het grootste belang 
zijn, toont de auteur al het voordeel dat 
de ontginners nu kunnen halen uit de stu­
dies en waarnemingen verwezenlijkt in de 
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et da ns les différe n ~s sièges . 

La p r ésence da n s chaque s1ege , d'un ingé­
nieur s pécialisé en matiè r e de pressions 
de te rrain s , con tri bue largeme n t à une 
plan ! fication plus correcte des travaux , 
à l 'enrichisseme n t de l 'expéri ence de 
tous , à une meilleure diffusion des con­
naissances . Cet ingénieu r a reçu une for­
matjon compléme n taire adéquate au cours 
de séminaires o r gan isés par l e Steinkohlen­
bergbauverein. Tous les intéressés sont 
tenu s au coura n t des résulta ts obtenus 
dans l ' un ou l ' autre siège par des visites 
et µar des comptes rendus des réunions 
des g roupes d e travail . 

Tou t. le s y stème pour le contrôle des ter­
r ains est donc basé s ur l ' expérience . 
C' e st e n suite la mi se à p r ofit des ensei­
gne m,,.nts acquis par ce tte expérience , qui 
perme t d ' améliorer et d ' affiner les plani ­
f ications ultérieures . 

M. I rresb,. rger 
suggestive. cou 
est basé • r , 

"Ap p ren d r pa1 

résume d'une façon très 
1 e système en disant qu ' il 
.;rincipe : 

·expérie nce" . 

Cep en dan t S' o n veut utiliser ces ré-
sultats ,s aut re s1ege et s urtou t 
dan s un :-,, r~ ssi n minier, il faut d ' a-
bord s ' ,.l ur~ de la "trans férabilité" 
de s résul 1 -. ts . ; 1 f'aut être très prudent 
en cette mati. . , car l es conditions de 
gisemen t r:on t ~xt rêmement différentes e t 
variées dans lv monde . Ce n ' est souvent 
qu' a près mûre t•éflex i on et parfois de sé­
rieuses adaptation s , qu ' une technique e t 
même simplemen t un programme de calcul 
bien au point dans u n gisement, pourront 
être t ransfér és dans un autr e . 

J e prendrai pour e xemple la prév ision de 
la convergence en voie s de c h a n tiers . Su i­
te à de nombreuses mesu r es effectuées dans 
plusieurs centaines de voies du bass in 
de la Ruhr, M. Gotze de l a Bergb au-For­
schung a établi une formule qui pe r me t 
de prédéterminer la convergence dans l es 
voies accompagnant les tailles et un p ro­
gramme qui pe r met de calculer des va rian­
tes en v ue de réduire la conve r gence. 

Cette formule, qui fai t i nterv e n i r de s 
paramètres géologiques et mi n iers, s 'énon­
ce comme suit : 

Bergbau-Forschung en in de verschillende 
zetels. 

De aanwezigheid in elke zetel van een in­
ge n ieur gespecialiseerd in gesteentedruk 
draagt ruimschoots bij tot een correctere 
planning van de werken, tot de verrijking 
van de ervaring van allen, tot een betere 
kennisvers prelding. Deze ingenieur zal 
een gepas te aanvullende opleiding gekregen 
hebben in de loop van seminaries georgani­
seerd door de Steinkohlenbergbauverein. 
Alle belangstellenden worden op de hoogte 
gehouden van de resultaten bereikt in deze 
of gene ze t el door bezoeken en verslagen 
der vergaderingen van de werkgroepen. 

Het hele systee m voor de gesteentebeheer­
s i ng is dus gebaseerd op ervaring. Vervol­
gens i s het de benutting van de ui t de 
erva r i ng getrokken lessen die de verbete­
r i ng en de verfijning van de latere plan­
ning moge lijk maakt. 

De Heer Irresber ger vat op zeer suggestie­
ve wi j ze het hele systeem samen door te 
ze gge n dat het gebaseerd is op het prin­
cipe : 

"Leren door ervaring". 

Al s men deze resul ta ten evenwe 1 wi l ge­
brui ken i n een andere zetel en vooral in 
een ander mi j nbekken, dient men zich eerst 
te verzekeren van de overdraagbaarheid 
der resultaten . Hierin dient men zeer 
voorzichtig te zijn , want de afzettings­
voor waar den zijn uiterst verschillend en 
gevarieerd over heel de wereld. Het 1s 
vaak pas na rijp overleg en soms belang­
rijke aanpassingen, dat een techniek en 
zelfs gewoon een rekenprogramma dat dege­
lijk op punt staat voor een afzetting, 
naar een ander zullen kunnen worden over­
gedragen. 

Ik zal als voorbeeld de voorspelling nemen 
van de convergentie in ontginningsgale­
r i jen. Na talrijke opmetingen uitgevoerd 
in vers chillende honderden gale ri jen van 
het Ruhr-bekken, heeft de Heer Gtstze van 
de Bergbau-Forschung een formule opgesteld 
waardoor vooraf de convergentie kan be­
paald worden in de galerijen die de pij­
lers begeleiden, en een programma waardoor 
de varianten kunnen berekend worden met 
het oog op een vermi ndering van de conver­
gentie . 

Deze formule, waarin geologische en mijn­
parameters een rol spelen, luidt als 
volgt 

Kev -78 + 0 , 066 T + 4, 3 M. SV + 24,3 VGl, :t 3" 

où T = profondeur 
M = ouverture de la couche expl oitée 
GL = indice caractérisant les roches du 

mur 
SV= nature de l'épi de remb l ai. 

Cette fo r mule prése nte u ne probabi li t é 
de 92 %, moyennant un écar t type admissi­
ble par rapport à la conve r gen ce mesurée . 
Elle est valable pour trois bassins mi­
n iers alleman ds , à savoir l e s bassins de 
la Ruhr , d'Ibbenbüren et de la Sarre (fig. 
7) . 
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waarbij T = diepte 
M = opening der ontgonnen laag 
GL = aanduiding die de vloerge­

steenten kenmerkt 
SV= aard van de steendam. 

Deze formule biedt ee n waarschijnlijkheid 
van 92 "• mi ts een toelaatbaar typever­
schil tegenover de opgemeten convergentie. 
ze is geldig voor de drie Duitse mijnbek­
kens, namelijk de bekkens van de Ruhr, 
van Ibbenbüren en van de Saar (fig. 7). 
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Par contre , dans le bassin d ' Aix-la-Cha­
pelle (au stige Sm1l ~ay r- isch tout spécia­
lement 1 , .:.a fo :-mule de régression a la 
même st:-uc,;ur-e . mais l a variat ion de la 
c o nvergence avec l ' ouvert ure et la résis­
tance du mur- e s t. t rois fois plus grande 
que dans les au t r e s bassins houillers al­
lemands. 

La formule é t ablie par M. Skut ta s'énon-
ce 

10 20 3D ,o 50 60 70 

Daarentegen heeft de r egressiefo rmule in 
het Akense bekken (voo r al in de z e te l Emil 
Mayrisch) dezelfde struc tuur , maar de va­
riatie van d e conve r gen tie ten o pzichte 
van de opening en de weerstan d van de 
vloer is driemaal lage r da n in de and e re 
Duitse steenkolenbekke ns. 

De formule opgesteld doo r de He e r Skutta 
luidt 

Kev = 193 + 0,062 T + 14,2 M.SV + 87 VGL ± 5 % 

Je pense que cette formule est aussi plus 
proche des conditions du bassin de Campine 
où les murs sont très souvent de mauvaise 
qualité. Il y aurait intérêt à en vérifier 
la validité par des mesures systématiques 
dans les voies de chantiers du bassin de 
Campine . 

Il y a 20 ans déjà, le Professeur Schwartz 
de Nancy, avait établi une formule qui 
permettait de calculer la convergence à 
laquelle on devait s ' attendre dans une 
galerie, lorsqu ' on avait fait deux mesu­
res, l'une à la pose d'un doublet de mesu­
res et l'autre quelques jours après . 

La formule proposée était de la forme 

Ik meen dat deze formule ook d ichte r ligt 
bij de omstandigheden van het Kempe ns bek­
ken waar de vloeren vaak van slechte kwa ­
liteit zijn. Het lijkt van be l ang de gel­
digheid ervan na te gaan doo r sys temati­
sche opmetingen in de on t ginnings g a l eri j e n 
van het Kempens bekken. 

Twintig jaar geleden ree ds had Prof essor 
Schwartz, van Nancy, een formule opgest eld 
waardoor de convergentie kon be r e kend wor­
den waaraan men zich moe st verwachten i n 
een galerij na twee metinge n, één n a de 
plaatsing van een metings dipool en de an­
dere enkele dagen later. 

De voorgestelde formule had volgende vorm: 

a log ( 1 + _!_ 
to 

t est un paramètre d ' exploitation dépen-0 dant du mode et de la vitesse de creu-
sement 

a est un paramètre 
re des terrains . 

dépendant de la natu-

Cette formu le, à notre avis , s ' applique 
mieux à un traçage en ferme qu'à une voie 
de chantier. 
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t is een ontginningsparamet er die af-
0 hangt van de wijze en snelhe id van 

het delven 
a is een parameter die afhangt van de 

aard der gesteenten. 

Oeze formule is , naar wij menen , ee.rder 
van toepassing op een richtgalerij in vast 
gesteente dan op een ontginningsgalerij • 
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Pour terminer ce premier chapitre sur le 
sys tème de contrôle des terrains , 11 est 
réconfortant de con s t ater , à la lecture 
du r a pport de M. Saltsman , que nos collè­
gues des Etats - Un i s ont déjà , dès mainte­
nan t , cons titué une banque de données re­
latives aux expl oitations par longues 
t ai lles . 

Cel le- ci s' a v è r e r a ce rta inement très utile 
pou r a ssure r, d a ns les prochaines décen­
nie s , une expansion de c e tte méthode d ' ex­
ploi t a tion , ce q u i se ra inévitable vu 
l ' app r o fondisseme n t des mines. 

Tous les exploi tan t..s qu i ont pratiqué la 
longue taille , pa r t icipent à la constitu­
tion de c e tte banque . 

Un questionnaire comportant plus de 150 
que st i ons , r épar t ies en 14 catégories , 
perme t d ' arc h ive r et de conserver des in­
fo r mations détai llées sur les conditions 
d' exp l oi t ation du pa nneau : l'implantation 
de la l ongue tnille , l a nature des épon­
tes. la ten ue ctes voies, les paramètres 
de l 'abat , age ·, du s o utènemen t , les be­
so i ns en per~~~nel , la production, les 
rendement ~ 1,, •cntilation , etc ... 

Ces rens _ e;n ~. 
l' a veni r . s, 
à a i.de r : !; e: 
tec hnique â ·• 

t s s e ront précieux pour 
nt ce r t ainement de nature 
o itants dans le choix des 
.:re e n oeuvre . 

Le vaste :,. r o • .mme d 'observations et de 
mes u r es, xéc à la Mine Angus Place 
en Aus t r a !.i e , . a us si pour but de fournir 
des donné C;:s u ,il e s pour les projets d'ex­
ploitation d e !'uturs panneaux, pris par 
longues tai l les , d a n s le bassin houiller 
du New Sou t h Wa les , ainsi que dans d'au­
tres régions . 

2. CONTROLE OU TO IT EN TAILLE 

Il y a maintenant près de 20 ans que les 
soutènements mécanisés en longues tailles 
ont déjà pris un essor considérable en 
Grande-Bretagne . 

Au cours de cette dernière décennie, ils 
se sont très large ment développés non seu­
lement dans tous les pays d'Europe Occi­
dentale et Orientale, mais aussi sur tous 
les continents . Aux Etats-Unis, au Canada, 
en Afrique du Sud, en Australie, au Japon 
et en Chine, on en trouve de nombreuses 
applications. 

Ce sont surtout les soutènements du type 
"bouclier" qui ont permis cette extension 
rapide (fig. 8) . Il existe, en effet , une 
grande variété de soutènements boucliers 
dont la gamme s'étend depuis les couches 
minces d;un mètre d'ouverture jusqu'aux 
couches épaisses qui dépassent même les 
5 mètres d'ouverture. 

Ce type de soutènement a séduit tous les 
exp loi tan ts , même nos collègues britanni­
ques qui, d'après MM. Lewis et Stace, ont 
installé la première taille de ce type 
au Royaume-Uni en 1977 et qui, au milieu de 
l ' année 1981, en comptait déjà 33. 

Le soutènement bouclier a finalement con­
quis les exploitants par son efficacité 
accrue grâce à sa large assise, à la bonne 
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Om dit eerste hoofdstuk over gesteentedruk 
te bel:!1 ndi gen, doe t he t genoegen vas t te 
stellen bij de lectuur van het verslag 
van de Heer Saltsman, dat onze collega ' s 
uit de V. S.A. van nu af aan een gegevens­
bank hebben samengesteld in verband met 
de ontginningen met lange pijlers . 

Deze zal zeker nuttig blijken om in de 
volgende decennia een uitbreiding van deze 
ontginn ingsmethode te verzekeren, wat on­
vermijdelijk zal zijn gezien het dieper 
worden der mijnen . 

Alle ontginners die de lange pijler hebben 
toegepast, nemen deel aan de samenstelling 
van deze bank. 

Een vragenlijst met meer dan 150 vragen 
onderverdeeld in 14 categorieën, maakt 
het mogelijk gedetailleerde informaties 
over de ontginningsvoorwaarden van het 
paneel op te slaan en te bewaren : de in­
planting van de lange pijler, de aard der 
nevengesteenten, het gedrag der galerijen, 
de winnings- en ondersteuningsparameters , 
de rendementen, de ventilatie, enz . . .. 

Deze inlichtingen zijn kostbaar voor de 
toekomst en zullen zeker van aard zijn 
de ontginners te helpen in de keuze van 
de toe te passen technieken . 

Het zeer grote observatie- en meetprogram­
ma, ui tgevoerd in de mijn Angus Place in 
Australië , heeft ook als doel nuttige ge­
gevens te leveren voor de ontginningspro­
jecten van toekomstige pane l en , met lange 
pijlers, in het steenkoolbekken van New 
South Wales, evenals in andere regio ' s. 

2, DAKBEHEERSI NG IN DE PIJLER 

Bijna 20 jaar geleden kenden de gemechani­
seerde ondersteuningen in lange pijlers 
reeds een aanzienlijke bloei i n het Ver­
enigd Koninkrijk . 

In de loop van het laatste decennium heb­
ben ze zich zeer sterk ontwikkeld, niet 
alleen in de West- en Oosteuropese landen, 
maar ook op alle werelddelen. I n de 
V.S.A. , Australië, Japan en China vindt 
mener talrijke toepassingen van . 

Het zijn vooral de zogenaamde "schild"­
ondersteuningen die deze snelle versprei ­
ding hebben mogelijk gemaakt (fig. 8). 
Er bestaat inderdaad een grote verschei­
denheid van schildondersteuningen waarvan 
de gamma gaat van de smalle lagen met een 
opening van één me ter, tot de zeer dikke 
lagen die zelfs de 5 m opening overschrij­
den. 

Dit soort ondersteuning is aan alle on t ­
ginners bevallen, zelfs aan onze Bri tee 
collega• s die, volgens de Heren Lewis en 
Stace, de eerste pijler van dit type i n 
het Verenigd Koninkrijk hebben gernstal­
leerd in 1977 en waarvan er medio 1981 
reeds 33 waren. 

De schildondersteuning heeft de on tginners 
tenslotte veroverd door zijn grotere af­
doendheid dank zij zijn brede basis, de 
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Ev o l utio n du soutè ne me nt méca n isé en 
RFA a u cours de ces 20 d <. rn iè res a n­
née s lLin tz e n, G1 ück a uf, 12 ,1o û t 1982) 

Ev olut ie van d e g e-n<.>ch a;"<:.eerde on­
ders teuning in d e [; : · t1j: •1s de laat­
s te 20 j aar (Lin • ( ,ck a uf, 12 
augustus 1982 ) 

62 6-1 74 76 78 80 1982 

c ouve r ~~re ~u,E: . ~u t oit , à l a pro-
t e ccion cc~ 1 · a ssu r e c on t re l ' e n-
var.i s se-en -:: 1 P_ ? bc-._.l i s de f"oudroyage . 

Grâc e a ~-=- =. , • a donné l a poss ib i lité 
d ' e xp l:n· .; ~:-, une f::>i s des c ouches trè s 
épa isses c~ S rr. à 5 , 50 m d' o uverture qui, 
au parava., . . dc·.:aient être p r ise s en de ux 
tranches . Pour c ontrôler c e s couches , il 
a âe p lus été équ ipé de bouclier s f rontaux 
qui s' op po sent au délavage du f ront et 
à la c hute de gr os b locs de charbon (fi g . 
9 ) . 

Fig. 9 : 

Soutène ment bouclie r G 
de la firme Her mann 
(Lintzen, Glückauf, 12 

550- 22/60 
He mscheidt 
a o ût 1982 J 

Schildondersteuning G 550-22/60 
van de firma Herm<Jnn Hemscheidt 
flintzen, Glückauf, 12 augustus 
1982) 

La couverture complète du toit l'a aussi 
fait préférer dans les couches à épontes 
tendres et toit friable, car 11 évite tout 
écoulement de roches dans les allées de 
circulation. 
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goede , vrijwel v o l l ed i ~ . 
het da k, en de t otale b e ~· 
biedt tegen het indringe n · 

,e,!· i n g van 
~m d ie het 
, b r t< S t e nen. 

Da nk zij deze eigenschapp.::!'1 h e(-. ~ he t de 
eenma lige ontginning moge l • j l< g t..maa k t van 
zee r di kke lagen met een o pen i n g v a n 5 
m tot 5,50 m die v roege r in t wee s c hijven 
moeste n wo r den gewonne n . Om de z e l agen 
te con troleren, werd he t b ove n d ien u itge­
rust met f r on tale schilden die het a îglij ­
den van het front tegengaan eve nals het 
vallen van grote s t eenkoolblok ken (fig . 
9) . 

De volledige dakbe dekki ng v e rleent d it 
type ook de voorke ur in de l a gen met z ach­
te nevenges teenten en b r okke l i g dak, wa nt 
het vermijdt elk wegs t r ome n de r ges teen­
ten i n de gaanpanden. 
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Sa t r ès g r a nde sta b i 11 té 1 'a é galement 
ame n é à s ' i n t r o duire dan s l e s g isements 
en s e mi-dressan ts e xploités pa r longue 
taille au pe ndage . Des mod è l es de sou tène­
men t bouclier sont aussi équ i pés de trap­
pes pou r l ' e xploitation des couches é pais­
ses par soutirage . 

Grâce à la t r ès haute po r t ance des é tan­
çons, jusqu' à 400 t, et 500 t pa r é l ément, 
les soutèn eme n ts mécan i sés son t maintenant 
capables d e con trôle r l es t oits raides 
consti t ués de g r ès et de psammites . 

Il faut cep e nda n t évi te r de tombe r dans 
un pe r f ect i o nn isme e xagere . M. Be nthaus 
me faisait remar quer que, pour équiper 
une \.aille de 250 m d e l ongue ur dans une 
couche de 3 m d ' ouvertur e , il f a llai t y 
i n trodui r e 3500 t d'acie r (la moitié du 
poids d ' une r oue-pelle de 100 000 m3/jour 
u til isée da ns les e xplo itations à ciel 
ouvert des lig n ites du Rh i n ) . 

Au démarrage d ~ la t ail l e , il faut donc 
manipuler 1m t el tonnage et , un an après, 
il faut l e ram, •' •~r en s urf a ce . I l es t né­
cessai re C: • at i her à ces problèmes une 
importance '".01.. particu l 1ère car l 'équi-
pement e t e .: ameublemen t d'une tail l e 
néc essiter 1.m ·rsonnel nombreux. 

Alors qu • , ' S de s années cinquante 
et même s • · ;.u, les é t anç ons i ndividuels 
à -r-ictü e ·,ême hydrauliques é t aient 
inc apable i d • .;. ,rer un contrôle efficace 
du toit d .; °' 1 -: e xploitations par longues 
t a i lles, c, c o ,es si tuées à faible pro­
fondeur, 1, s s , , t ènemen ts méc anisés actu­
els répon,~ont -::fficace me n t à ce besoin. 

MM. Hebblcwhi t.: e t Sch a ller signalent l e 
bon con trôle d u to it qu' i ls ont obtenu 
en Aust r alie a vec des p ile s de 450 t de 
por t a nce dans une couche de 2, 60 m d' ou­
vertur e , alo r s q u e l 'épaisseur des ter­
r ains d e couv erture variai t de 72 à 150 m. 

2. 1 . SOUTENEMENTS MECANISES POUR TAILLES 
REMBLAYEES PNEUMATIQUEMENT 

Le dé v e loppe ment , je d i rais explosif , du 
soutèneme nt mécanisé a eu pour conséquen­
c e d ' ent raîne r un recul considérable des 
procédés de contrôle de l 'arrière-taille 
par r e mblaya ge , au profit du foudroyage. 

Le foudroyage est certainement un moyen 
de con t rôle rapide et économique. Cepen­
dant, avec c e rtaine s roches , l e toit est 
mal con t rôlé , ce qui peut donner lieu à 
des chutes d e toit abondantes et même à 
des éboulements. Dans ce cas, il es t appa­
ru c l airement que le remblayage compl e t 
assurai t de beaucoup mei l leures conditions 
en taille . Les constructeurs ont heu reus e ­
men t mis au point de nouveaux modè l es de 
soutènement mécanisé aussi bien à piles 
qu ' à bouclier et qui s ' accommoden t du r em­
b l ayage pneumatique. 

Il e xiste de beaux exemple s d • application 
de cet te techni que. Je ci te r ai l' e mploi 
d' un soutènement à piles boucliers à l a 
mine de Luisenthal en Sa rre , qu i a obtenu 
de beaux résultats dans u ne c ouc h e dont 
l ' ouverture pouvait varier de 2 , 50 m à 
4 met o b tenu un e p r oduction nette de 2000 
t (fig . 10) . Nous a vons eu l ' occasion de 
Visite r r é cemme nt à la mine Hugo une tail-
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Door zijn grote stabiliteit werd het ook 
toege past in half-st eile afzettingen, ont­
gonnen met lange pijlers volgens de groot­
s te hel ling. Bepaalde modellen van schild­
onders t e uning worden zo uitgerust met 
kleppe n voor de magazijnwinning der dikke 
l age n. 

Dank zij de zee r hoge draaglast der stij­
len, t ot 400 en SOQ t per element , zijn 
de gemechanis eerde ondersteuningen nu in 
s t aat de starre zands teen- en psammiet­
daken t e beheers en. 

Men moe t noch tans vermi j den in een over­
dr even pe rfec tionisme t e vervallen. De 
Hr . Benthaus we es me erop dat, voor het 
ui trusten van een 250 m lange pijler in 
een laag met 3 m opening , er 3 500 t staal 
moet i ngebrac h t worden (de helft van het 
gewich t van ee n scheprad van 100 000 m3/ 
dag gebruikt i n de openluc h t ontginningen 
van bru i nkool van de Rijn). 

Bij de aanvang van de p i jler moet men dus 
zu lke t onnemaat manipuleren en een jaar 
l a te r moet men ze terugbrengen naar de 
oppervlakte. Aan deze problemen moet zeer 
b i jzondere aandacht worden ges chonken, 
want de ui t r us t i ng en de afbouw van een 
pijler vereisen veel personeel. 

Daar waa r i n de loop der jaren vij f tig 
en zest i g de i ndivi duele wri j vings- en 
zelfs hydraulisch e sti j l en geen afdoende 
be heersing van het dak konden verzekeren 
in de l ange pijlerontginni ngen, van lagen 
op beperkte diepte,beantwoorden de huidige 
gemec haniseerde ondersteuningen aan deze 
behoe f te . 

De He ren Hebblewhi te en Schaller melden 
de goe de dakbeheersi ng die ze in Australië 
bere i kten met bokken van 450 t draagkracht 
in een laag met een openi ng van 2 , 60 m, 
daar waar de dikte der deklagen varieerde 
van 72 tot 150 m en zelfs 250 m kon be­
r e iken . 

2. 1 . GEMECHANISEERDE ONDERSTEUNINGEN VOOR 
BLAZEND OPGEVULDE PIJLERS 

De ontwi kkel i ng, die ik expl osief zou noe­
men, van de gemechanis eerde ondersteuning 
heeft een aanzienlijke vermindering voor 
gevolg gehad van de controleprocédés van 
het oude pand door mi ddel van opvulling 
ten voordele van de breukveld- methode . 

Di t i s zeker e en snelle en economische 
controleme t hode . Bij bepaalde gesteenten 
1s het dak ech t er s lech t gecontroleerd, 
wat aanleiding kan geven tot overvloedig 
doorbreken van het dak en zelfs tot in­
s t ortingen. In dit geval is duidelijk ge­
ble ken dat de volledige opvulling veel 
betere voorwaarden in de pijler opleverde. 
Gel ukkig hebben de construc teurs n ieuwe 
modellen van gemechaniseerde ondersteuning 
op punt ges teld, zowel met stijlen als 
met sch i lden , en die ve renigbaar zijn met 
b l azende opvull i ng. 

Er best aan mooie voorbe elden van de toe­
pass ing van deze techniek. Ik zal het ge­
bruik van een sch ildboog aanhalen in de 
Luisenthal-mijn in he t Saargebied, dat 
mooi e res ultaten boekte in een laag waar­
van de opening kon variëren van 2, 50 m 
tot 4 m en waar een nettoprodukti e van 
2000 t werd behaald (fig . 10) . Wij hebben 
on l angs de gele genheid gehad in de Hugo-
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ltc> i}quip~~ d ' un soutènemen t à oiles Beco­
ri t . avec l"'t:"'m1'l.aynge dans 1 •·.., xe de la 
tuyau,,'rit:> . • , µro,luc-th",n de cet.Lo:? tail l e 
attt>ifnKn t r égu: tèr1:'me:1c 3000 t. de clln rbo n 
ne~ rar jour (fig . 11) . 

Fig. 10 : 

m1Jn een pijle r te bezoeken ui tgerust met 
een Becorit-stijl e nondersteuning , met op­
vulling i n de as v an de leidin g . De dag­
produktie v an deze pijler b e r ei kte gere­
ge ld 3000 t steenkool (fig . 11 ) . 

6017 

Pi1e bouclie r de l a firme Hermann Hemscheidt pour taille à remblayage pneumatique . Mine d e Luisen­
thal (Schaus. Annales des Mines de Belgique, 7-8/1981) 

Schi/dondersteuning van de firma Hermann Hemscheidt voor pijler met pneumatische opvu//ing. Mijn 
van luisenthai (Schaus, Annaien der Mijnen van Beigië, 7-8/1981) 

~~ 

Gesamt 2360 m3/min 

Fig. 11 : 

Pile Becorit pour taille à remblayage 
pneumatique. La tuyauterie de rem­
blayage est montée sur de s chevalets 
indépendants du soutènement. Ils por­
tent l'écran métallique qui retient les 
remblais (Linde., Glückauf, 29 juillet 
1982) 

Becorit-bok voor pijler met pneuma-
t ische opvulling. De ieiding voor de 
opvulling is gemonteerd op stellingen 
onafhankeiijk van de ondersteuning. 
Zij dragen het met a len scherm dat het 
vulmateriaal tegenhoudt (Linde , GJUck­
auf, 29 juli 1982) 
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Malgré les coGts plus é l e vé s, ci;:tte voie 
doit 6t r e poursui vie , principale ment en 
rave ur des e xploitatio n s qui se développe­
r on t à plus gra nde prof ondeur. En dehors 
du contrôle du massif , ce procédé de rem­
blayage assure un effet réfrigérant , les 
affaisse me n t s e t pa r con séque nt l e s dégâts 
e n sur.face ou d a n s les t ravaux miniers 
sus-jacen ts s ont r éduits , le dégageme n t 
de grisou des vein es voisines est moindre 
puisque l e massif e s t, moins pe rturbé et 
l e ris que d e f e u par i nflammation sponta­
née du c ha rbo n est pou r a insi dire nul. 
De p lus , le r e n vo i au fond des déchets 
de lave r ie d i mi nue les frais de mise à 
te rril . 

2. 2. SOUTENEMENTS MECANISES POUR TAILLES 
REMBLAYEES HYORAULIQUEMENT 

Depui s longtemps , la techn i que du soutène­
men t mécanisé a été uti l i s ée dans les se­
mi - dre ssants d e Lorraine et du Warndt en 
Sar r e . 

Le soutènemen t grimpe dans des tailles 
mon t an tes ~n c~ 1·hes i ncl inées à 45°. Le 
vide à 1' ,.,-r H r· e st contrôlé par rem­
b layage hy:. -au !ùe . 

Ce pendan t, il a 3 ans, nous avons eu 
l' oc c a sion de · r en Po logne une taille 
mon tante ~· p:. u re, i nclinée à 10° seu-
lement . L1: con· ..., le du toi t était assuré 
par soutèn - me n t -1ôcan isé e t celui de l ' ar­
r ière - tai l.Le p::ai' rembla yage hydraulique. 
Un coffra ge d i~:?osé derrière le soutène­
me n t main t enai -c l e rembl ai en place pour 
assurer un bon r,empl i ssage du vide , à peu 
de dis t a nce derri è re les piles. 

2 . 3 . COMMANDE DES ELEMENTS DE SOUTENEMENT 

La commande d'un élément de soutènement 
à partir de l'élément voisin s'est géné­
ral i sée. Elle apport e certainement une 
sécurité a c crue lors de l'avancement du 
soutènement . 

La c ommande en séquence d'un groupe d'élé­
ments à partir d'une pile mère est inté­
ress ante en gisement régulier , mais n'a 
encore trouvé qu'un nombre réduit d'appli­
cations . 

2.4. POMPES DE SOUTENEMENT MECANISE 

Au début des années soixante , les. P?mpes 
alimentant le soutènement mécanise en 
émulsion étaient encore situées en taille. 
!l s'agissait souvent de petites pompes 
a a i r comprimé qui desservaient un nombre 
réduit d ' éléments . 

Les pompes ont ensui te été placées aux 
extrém~ tés de taille, puis elles ont été 
:eportees à l 'entrée du quartier , ce qui 
evitait des déplacements fréquents et fa­
cilitait l ' approvisionnement en émulsion. 

Au siège Hugo encore, nous avons vu tout 
récemment les pompes installées dans une 
vaste salle aménagée près des puits. Le 
àoeur de la taille, qui envoie 1 'émulsio~ 

haute pression , est maintenant situe 
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Niettegenstaande de hogere kosten, moet 
op deze weg worden voortgegaan, vooral 
ten voordele van de ontginningen die zich 
op grotere diepte zullen ontwikkelen. Bui­
ten de beheersing van het massief verze­
kert dit vullingsprocédé een a_fkoelend 
e ffec t , de verzakkingen en dus de opper­
vlakteschade of de schade aan bovenliggen­
de mijnwerken wordt verminderd , de mijn­
gasafscheiding van de naburige lagen ligt 
lager vermits het massier minder gestoord 
is, en het risico van brand door spontane 
ontvlamming van de steenkool beloopt om­
zeggens nihil . Bovendien verlaagt het te­
rug naar de ondergrond zenden van wasse­
rijafval de terril-onkosten. 

2. 2. GEMECHANISEERDE ONDERSTEUNI NGEN VOOR 
SPOELEND OPGEVULDE PIJLERS 

De techniek van de gemechaniseerde onder­
steuning wordt reeds lang gebruikt in de 
steile lagen van Lotharingen en van Warndt 
in het Saargebied. 

De ondersteuning klimt in de stijgende 
pijlers in over 45° hellende lagen. De 
lege ruimte achteraan wordt gecontroleerd 
door spoelend vullen. 

Drie jaar geleden nochtans, konden wij 
in Polen een stijgende pijler zien in een 
vlakke laag met een helling van slechts 
10°. De dakbeheersing werd verzekerd door 
gemechaniseerde ondersteuning, en de con­
trole van het oude pand door spoelend vul­
len. Een bekisting achter de ondersteuning 
hield het volumemateriaal ter plaatse, 
om een goede opvulling van de lege ruimte 
te verzekeren, op korte afstand achter 
de bokken. 

2. 3. BEDIENING V AN DE ONDERSTEUNINGSELE­
MENTEN 

De bediening van een ondersteuningselement 
vanaf het naburige element is algemeen 
geworden. Ze biedt ongetwijfeld een hogere 
veiligheid bij het vooruitgaan van de on­
dersteuning. 

De bediening zonder tussenpozen van een 
groep elementen vana_f een meesterbok is 
interessant in een regelmatige afzetting, 
maar werd nog slechts in een beperkt aan­
tal gevallen toegepast. 

2. 4. POMPEN VAN GEMECHANISEERDE ONDERSTEU­
NING 

In het begin der jaren zestig bevonden 
de pompen die de gemechaniseerde onder­
steuning van emulsie voorzagen, zich nog 
in de pijler. Het waren vaak kleine pers­
luchtpompen die een beperkt aantal elemen­
ten bedienden. 

De pompen werden vervolgens geplaatst aan 
de pijlerui teinden, daarmee werden ze bij 
de toegang van de afdeling gezet, wat tal­
rijke verplaatsingen voorkwam en de emul­
siebevoorrading vergemakkelijkte. 

Nog in de zetel Hugo zagen wij zeer on­
langs de pompen gernstalleerd in een zeer 
ruime zaal ingericht nabij de schacht. 
Het hart van de pijler die de emulsie on­
der hoge druk zendt, is nu ver van de af-
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.;Uf: .. cii.a de 1~i::-e un 
ai ~'aJ.F- ~ ct<:s toits fra -

M. Ir resberge::- :ëigr.a ::. o qu'il e xis t » niein­
tenant, à la Bergba.:-;:-~,·s..:;,cn r, . u~ scr.éma 
àe calcul pour app:-éc:.e:- l 1 -éc;..ience des 
chu t es de ~oit p:-évtsib~es j ans ,me couche 
àéte rminée , er. ~orc::!.or. èa la pression 
en avant. dt. :'ront et du type de sout.?:ne­
ment u tilisé . 

M. Christiaens, su!ce à une étude attentive 
des différen ts types de fractures affec­
tant le toit des t.ailles et à des mesures 
de convergence effec t uées dans de nombreu­
ses tailles du siège de Beringen , a établi 
u n coeffici ent de sécurité !i qui permet 
de compare r entre eux les soutènements 
mécanisés pour le contrôle des toits fra­
giles. 

Ce coefficient exprime le rapport entre 
les moment s, par rapport à un point C , 
de s force s mobilisables et les moments 
des forces déséquilibrantes , c'est-à-dire 
l e moment du poids du bas-toit qui tend 
à faire pivoter le bloc (fig. 12). 

Fi g . 12 : 

Soutènement bouc lier . Equilibre 
du bas-toit . Calcul du coefficient 
de sécurité k (Christiaensl 

Sc:hildonder steuning. Evenwicht van 
het benedendak. Berekening van 
de veiligheidscoëffic iënt k {Chris­
tiaens) 

Ha ut toi t Bovendak 

deli n g die het b e di ent . De bewa l<.i ng der 
µornpen , de regelmaat v an de func tionering, 
de a a nbreng van verse e n zuivere e mulsie 
:ondcr ve rontreinigingsrisico, het b ehoud 
van de plaatsingsdruk wo rde n oncle r deze 
omstandi gh eden veel makkelijker ve r l<regen. 

l~L grote volume i n de buisleidingcn vormt 
een gunstig onde rdeel v a n het b e houd van 
de plaatsingsdruk als versch ill e n de ge­
bruikers tegelijk beroep doe n op vloeistof 
v oor het omdrukken van een bo k en he t i n­
k l emmen de r stijlen. 

Er beslaan thans automatische vo oi:-zienin­
g~n die de toevloed van vloeistof s toppen 
n l s de zetlast bereikt is . 

2 . 5 . KEUZE VAN EEN GEMECHANISEERDE ONOER­
STEUNING 

Het zeer groot aantal mode l ·:1 v 
chaniseerde ondersteuning rr 
lijk make n te beantwoorden u ~l 
aan alle vereisten e n aan a or 
heden die zich i n de prak ~ · 
Het is noc htans zeer moe i 1 r 
te maken als men te maken he r.:• 
bare daken. 

geme­
moge ­

v raag , 
andig­

,r doen. 
keuze 

b reek-

De Heer Irresberger deelt mec ctt t hans 
bi j de Bergbau-Forschung ee 1 re l< ·sc hema 
bestaat om de frequentie te , .;alu<:. •' n van 
de voorspelbare dakinstortingen , n een 
bepaalde laag, volgens de d ruk v c.ôr het 
front en het gebruikte onde r sceuningstype . 

De Heer Christiaens heeft, n a een aandach­
tige studie van de onderscheiden bre ukty­
pes van het dak der pijlers en n a opme­
tingen van de convergentie in talrijke 
pijlers van zetel Beringen, een veilig­
heidsfactor li opgesteld waardoor gemecha­
niseerde ondersteuningen onderling kunnen 
vergeleken worden voor de beheersing van 
breekbare daken. 

Deze factor drukt de verhouding uit tussen 
de momenten, ten opzichte van een punt C, 
van de mobiliseerbare krachte n, en de mo­
menten der evenwichtsverstorende krachten 
d.w.z. het moment van het gewicht van het 
laagdak dat ertoe neigt het laagdakblok 
te doen kantelen ( fig . 12). 
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Le point C est le po int d ' application de 
l'action du haut-toi t s upposé situé à la 
l imite du foudroyage et à une hauteur éga­
le à quatre fois l "ouve rture de la couche . 
Le coe ïficient k doit, être supérieur à 
1. 

Pour r é aliser un cont,rôle efficace d'un 
toit f ragile qui peut ~t re soumis au r égi ­
me de fractures de cisaillemen t du type 
R4, M. Christiaen s esti me qu ' il faut réa­
liser les trois c onditions suivantes 

- Rapprocher les étançons le plus près 
possible du rront pour ar rive r à éviter 
le r égime de :fractures R4 et influencer 
favora b lement le cisaillement du premier 
banc du haut - toit . 

- La portance maxi male du soutènemen t doit 
être disponib l e a u début du cycle d'abat­
tage. 

- Si 1 ' abat cage suit de près le ripage, 
le s outènement mécanl.se doit être serré 
avec la char-g e à t• pose l a plus élevée pos­
sible, sans tout i~ois détrui re les roches 
du t o i t ou è.l mu 

Naturel leme r 
de c harbon l 
être aussi · •.ir · 
la chute c. b 
retard au ~- -ute 
rangée d ' é riçc 
que possibl d u 

distance entre le front 
/.+- rémi té de la bêle doit 
e ue possible pour éviter 
~. Il faut évite r t out 
e nt puisque la première 
doit être aussi proche 

:mt de c harbon. 

M. Christia - 1,s s s t :fié au calcul de l ' é­
quil ibre du bas -· Ji t pour juger de l'apti­
tude a u con t r-ôl ro. du toi t d 'un soutènement 
mécanise . L • e x périen c e a montré que les 
soutènements mécanisé s ayant le meilleur 
coefficient de sécurité k théorique, ont 
toujours donné les me i lleurs r ésultats 
dans la pratique . 

A titre d'exe mple, la figure 14 est tr-ès 
démonstrative à cet égard. Nous y v,;iyons 
les avancements mensuels de deux tailles 
parallèles, adjacentes dans la même veine , 
l ' u n e avec un soutènement mécanisé du type 
traditionnel , l ' autre avec un soutènement 
bouclier léger Westfalia (à trois étançons 
de 80 t de portance) à bon coefficient 
de sécurité compris ent r e 1,88 et 2,6 a­
vant et après ripage (fig . 13). On consta­
te que les avancements mensuels sont dou­
blés, ce qui entraîne un doub lement de 
la production journalière et du rendement 
en taille. 

3. TENUE DES VOIES DE CHANTIERS 

Un des soucis les plus graves des exploi­
tants des mines profondes est le maintien 
d'une section convenable dans les voies 
d'un chantier pendant toute la vie de la 
taille . 

Différentes techniques ont été largement 
explorées au cours de ces dernières années 
et ont fait l'objet de plusieurs interven­
~ions dans les communications présentées 
a cette Conférence. Nous citerons dans 
l'ordre : 

· l'édification des épis de remblais, 
· le remplissage du vide derrièr-e les ca­
dres, 
· le boulonnage, 
· les injections. 
11-12/1983 

Punt C 1s het toepassingspunt van de aktie 
van het hoogdak, dat verondersteld wordt 
zich te bevinden aan de grens van de 
breukzone en op een hoogte gelijk aan 
viermaal de laagopening. Faktor k moet 
groter- zijn dan 1, 

0m een afdoende controle te verwezenlijken 
van een breekbaar dak dat onderworpen kan 
worden aan het regime der R4 -splijtbreu­
ken, meent de Heer Christiaens dat volgen­
de drie voorwaarden vervuld moeten worden : 

- De st1jlen zo dicht mogelijk bij het 
front brengen om het regime der R4-breuken 
te kunnen vermijden en om het spl1jten 
van de eerste laag .van het hoge dak gun­
stie te beînvloeden. 

- De maximum draagkracht van de ondersteu­
ning moet beschikbaar zijn b1J het begin 
van de wi nningscyclus. 

- Als de winning goed op het omdrukken 
volgt, moet de gemechaniseerde ondersteu­
ning ingeklemd worden met de hoogst moge­
lijke zetlast, zonder evenwel het dak­
of vloergesteente te vernietigen. 

Natuurlijk moet de afstand tussen het 
steenkoolfront en het ui te inde van de kap 
zo kort mogelijk zijn om het vallen van 
blokken te voorkomen. Elke ondersteunings­
vertraging moet ook voorkomen worden, ver­
mi ts de eerste rij stijlen zo dicht moge-
1 ijk bij het steenkoolfront moet zijn. 

De Heer Christiaens heeft vertrouwd op 
de evenwichtsberekening van het laagdak 
om te oordelen over- de mogelijkheid tot 
dakbeheersing van een gemechaniseerde on­
dersteuning. De ervar-ing heeft uitgewezen, 
dat de gemechaniseerde onder-steuningen 
met de hoogste theoretische veiligheids­
factor k , steeds de beste praktische re­
sul taten hebben opgeleverd. 

Als voor-beeld is figuur 14 zeer duidelijk 
wat dit betreft. We zien er de maandelijk­
se vorderingen van twee parallelle pij­
lers, aangrenzend in dezelfde laag, waar­
van de ene een traditionele gemechaniseer­
de ondersteuning heeft en de andere een 
lichte schildondersteuning Westfalia (met 
drie stijlen met 80 t draagkracht) met 
goede veiligheidsfactor, tussen 1,88 en 
2,6 voor en na het omdrukken (fig. 13). 
Men stelt vast dat de maandelijkse vorde­
ringen dubbel zijn, wat een verdubbeling 
meebrengt van de dagelijkse produktie en 
van het pijlerrendement. 

3, GEDRAG VAN DE ONTGINNINGSGALERIJEN 

Een der grootste zorgen der ontginners 
van diepe mijnen, is het behoud van een 
degelijke sectie i n de galerijen van een 
werkplaats gedurende de ganse levensduur 
van de pijler- . 

ver-schillende technieken werden uitgebreid 
onderzocht in de loop der laatste jaren 
en waren het onderwerp van verschlllende 
tussenkomsten in de mededelingen die tij­
dens deze Conferentie werden gedaan. Wij 
citeren in volgorde : 

. de oprichting van steendammen, 

. het vullen der lege ruimte achter de 
ramen , 
. de ankerboutondersteuning , 
. de injecties. 
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Fig. 11/ : 

Comparaison des avanceme nt s men­
suels dans deux taille s adjacentes 
d'une même veine avec 2 types de 
soutènement mécanisé, l'un à coef­
ficient k faible et l'autre à bon 
coefficient k (Christiaens) 

O 50 100 m 

Vr:rgelijking van de maandelijkse 
vorderingen in twee aangrenzende 
pijlers van eenzelfde laag met 2 
types gemechaniseerde ondersteu­
ning, een met geringe coëfficiënt 
k en het andere met goede coëffi­
c iënt k (Christiaens} 

3. 1. EPIS DE REMBLAIS EN BORDURE DES VOIES 

Les épls de remblais aux extrémités de 
tai l le ont, entre autres buts , celui de 
participer au sou tènement de la voie, d ' a­
méliorer leur stabilité et de maintenir 
une section raisonnable à la voie pendant 
toute la vie du chantier , sans compter 
qu ' ils serven t aussi à guider l ' aérage . 
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3.1. STEENDAMMEN LANGS DE GALERIJEN 

De steendammen aan de pijleruiteinden heb­
ben onder andere ten doel deel te nemen 
aan de ondersteuning van de gale ri j , de 
stabiliteit te bevorderen en een degelijke 
sectie te vrijwaren gedurende de ganse 
levensduur van de werkplaats , zonder te 
vergeten dat ze ook dienen voor het leiden 
van de verluchting. 
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Il y n une trentajne d ' a nnées , ils étaient 
uniquement é difi6s à la main . Depuis plus 
de 25 a n s , des essaj s ont été entrep r is 
surtou l- a u Royaume-Un i e n vue de rem~ttre 
mécan iqueme n t e n pla ce les déblais en pro­
venanc e des bosseyemen ts des voies . 

On a vu 

le sc raper packing, 
le mi n i -doseur , 
la r e mblayeuse à c ames ou d ' autres sys­

tèmes basés s ur de s principes analogues . 

Ces sys tèmes ont l ' ava n t age d ' évacuer im­
médiatement e n taille les déblais du bos­
seyement et donc de ne pas les mélanger 
au charbon ni de l es e nvoyer en surface 
où ils s urcharge nt l es i n stal lations de 
prépar atio11 méca 11ique . Mais ils ont sou­
vent le g ra11d i11convénient de ne pas réa­
liser u n r emblai compac t e n bordure de 
la voie . La stabi l ité des voies à long 
et à court terme n' en e st géné r a l emen t 
pas amé lioré e . 

3 . 1.1. I n s l ~l l a t 1ns de concassage-rem­
blay a ge 

Les petite s t n & , l acions de concassage-
rembl ayage ~~po -es e n tête de taille 
ont pe rmi s l ise r de très belles 
voies . I l y un e ~ inzaine d ' années déjà, 
nous avons " l ' ,_ a sion de voir au siège 
Walsum des ,1o i , de c hantiers traitées 
de ce tte f a .")n qui conservaient un e 
tenue remar C'uabl _ pendant toute la vie 
de la t aille 

Nous avons été éto 11nés de ne pas assiste r 
à une e xtension d e ce t te techn i que . 

Heureus eme n t M. J u st , des Saarbergberke . 
a publié en 1979 un article très intéres­
sant s ur l' e mplo i très réussi de cette 
technique au siège de Reden, dans une cou­
che de 1, 80 m à 2 m d'ouve r tur e . La sec­
tion de la galerie était de 16 m2 et , par 
mètre de voie, il :fallait abattr e 7 , 5 m3 
de roche qui , après concassage et rem­
blayage , constituaient un epi de 6 à 8 
m de largeur . En conclusion de l'exposé, 
M. Grotowsky, qui présidait la séance, 
disait que, si on arrivait à conso l ide r 
l 'épi par quelques kilogrammes de ciment, 
on pou r rait encore améliorer la tenue de 
l a vo i e si c ' était nécessai re . 

Le matériel est relativemen t peu encom­
b rant (le concasseur est placé sur un con­
voyeur à raclettes spéciales) et il est 
assez facile de l'in sérer dan s une voie 
de tête de taille . Il es t p l us diff icile 
de monter une telle installation dans une 
voie de pie d déjà e nco mbrée (fig. 15). 

3.1 . 2 . Ep is de rembl a i s av e c matériaux 
à pri se hydraulique 

En vue d'amé l i o rer la stab ilité des voies , 
on s ' est efforcé de con strui re des épis 
de remblais avec des matériaux rapportés . 
Ce s matériaux doiv e nt ê t re b ien calés au 
toi t pou r réaliser u n é p i r a p ideme n t por ­
t ant . Il faut a ussi l' édi fie r le p l u s p rès 
possible du fron t de tai l l e . 

Au cours des a nnées soixa n t e, on a fait 
usage e n Belgique , a ux Pay s -Bas e t au 
Royaume - Uni de claveaux de béton ou de 
pou t relle s en béton . Ces produi ts nécessi ­
taie nt des manute ntio ns i mpo r t ant e s et 
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Een dertigtal jaar geleden werden ze u1 t­
slui tend met de hand geplaatst. Sinds meer 
dan 25 jaar ~orden, vooral in het Verenigd 
Koninkrijk, proeven ondernomen om baan­
braakpuin mechanisch te plaatsen. 

We zagen : 

de scraper-packing, 
de mini- dozer, 
de nokken-vulmachine of andere systemen 

op basis van gelijkaardige principes. 

Deze systemen b1eden het voordeel het 
baanbra~kpuin dadelijk in de pijler op 
t e ruimen, en het dus niet met de steen­
kool t e vermengen noch het naar de opper­
vl akte t e sture n waar het de mechanische 
voorbere idingsinstallaties overbelast . 
Maar ze vertonen vaak het nadeel, geen 
compacte steenâam te verwezenlijken langs 
de galerij. De stabiliteit der galerijen 
op lange en korte termijn wordt er meestal 
niet door verbeterd. 

3.1.1 . Breker-blaasvulinstallaties 

De kl eine breker-blaasvulinstallaties op­
gesteld aan de pijlerkop hebben de verwe­
zenlijking mogel 1jk gemaakt van zeer mooie 
galerijen. Een vijftiental jaren geleden 
reeds hadden wij de gelegenheid in de ze­
tel Walsum ontginningsgalerijen te zien 
d i e op deze wijze behandeld waren en die 
in merkwaardig goede staat bleven gedu­
rende de hele levensduur van de pijler. 

He t heeft ons verwonderd deze techniek 
geen ui t breiding te zien nemen. 

Ge lukkig he eft de Heer Just van de Saar­
bergwerke in 1979 een zeer _interessant 
artikel gepubliceerd over het zeer ge­
slaagde gebruikvan deze techniek ten zetel 
Reden, in een laag met een opening van 
1, 80 tot 2 m. De galerijsectie bedroeg 
16 m2 en, per meter galerij, moest 7,5 
m3 gesteente afgebou'lldworden dat na breken 
en blaasvul len een dam van 6 tot 8 m breed 
vormde. Als besluit van de uiteenzetting 
zei de Heer Grotowsky, die de zitting 
voorzat, dat als men ertoe kwam de dam te 
verstevigen met enkele kilo's cement, de 
houding van de galerij zo nodig nog kon 
verbeteren. 

Het materieel neemt betrekkelijk weinig 
plaats in (de breker wordt geplaatst op 
een speciale schraaptransporteur) , en het 
is vrij makkelijk het i n te schakelen i n 
een pi j lerkopgalerij . Het 1s moeilijker 
dergelijke installatie te monteren in een 
voetgalerij waar de doorgang reeds moei­
lijk is (fig. 15) . 

3.1.2 . Steendammen met materialen met hy­
draulische zetting 

Om de stabiliteit der galerijen te verho­
gen, heeft men z i ch ingespannen om kunst­
matige steendammen te bouwen met toege­
voe gd materiaal. Dit materiaal moet stevig 
aan het dak worden vastgezet om een sne l 
dragende dam te verwezenlijken. Hij moet 
ook zo dicht moge l ijk bij het pijlerfront 
opgericht worden . 

In de loop der jaren zestig heeft men in 
België, Nederland en het Verenigd Konin­
krijk gebruik gemaakt van betonblokken 
of betonnen liggers. Deze vergden veel 
en moeilijke verhandelingen. Bovendien vonn-
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i"<'r.1t-t .. -s . De pllls, ils co nsti tutt i€nt sou­
ve~~ des épi s trop r' g tde s qll i conve n a i e nt 
m~l ~~ ~0r.t r-ôl~ des murs tendres . 

d e n ze vaak te starre dammen die slecht 
geschikt waren voor de con t role van zachte 
vloeren. 
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1 

Dès 1973, en ~s::-'s-e ~ ~es essa! s d'édifi­
cat!on d'éo1s j•• r ~- a: à l 'anhydrite. 
Le :r.a1:ê:-.!.«Ù fin _:;."; .· sce:-idu e n berlines 
èans :e!= !'c :·:e.:. ·> nr:nc .:.paux e t de là, 
il est .:ra7 . .,po! ,,_ 1=:1euma;:iqueme nt en con­
duite jusc.u•~~ p~eo et cê t e de taille. 
L' ea~ de ~?_a:1ge est introèuite par un 
::-acco:--d an:-n.:' ai::-e ;,l:icé sur le flexible 
àe sort .-.e . :..a pr-ise e st rapide. Après 5 
heur es , la :-ésistance de l'anhydrite at­
-:ei:1c L:Q t.g/cm2 ( 4 MPa ) , après 3 jours 
240 kg/cm2 ( 24 MPa ) . 

L' é p i d 'anhydrite a une portance élevée 
et peut encaisser de fortes charges pour 
autant que le banc de mur entaillé soit 
sol ide et ne flue pas vers le vide de la 
voie (fig. 16) . 

Anhydrietdam 

Vanaf 1973 zag men opri cht . J ~r. ~en van 
anhydrietsteendammen. Het in .:e riaal 
wordt in mijnwagens neeri~ ""\i:;1::. i n de 
hoofdsteengangen en van cl::- · r v; • d t het 
via een leiding pneumatisch ve r vvsS r d tot 
aan voet en kop van de pi j !.er . Ho:: t meng­
water wordt ingebracht door een r ingvo rmi­
ge aansluiting die op de uitg angs slang 
geplaatst is . De harding gebeu r L s nel. 
Na 5 uur bereikt de anhydrietweers tand 
40 kg/cm2 (4 MPa), na 3 dage n 24 0 kg/cm2 
( 24 MPa). 

De anhydrietdam heeft een hoge draagkracht 
en kan belangrijke lasten insluiten , voor 
zover de ingekerfde vloerlaag s t evig is 
en niet naar de leegte van de galerij 
vloeit (fig. 16). 

Treillis métallique 
Toile de jute 

Anhydrite 
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Tuyauterie d'eau 

yautarie 
dlonhy . 

4,2 m 

B 10 

j 

Fig. 16 : 

Ep i de remblai à 
ge Alsladen-Ruhr) 
les des Mines de 
1970) 

l'anh ydrite (siè­
(Slassen, Anna­

Belg lq uè, février 

Damvullingen van anhydriet (zetel 
Alstaden-Roer) (Stassen, Anna/en 
der Mijnen van België, Februari 
1970) 

Treillis méta l liquè : Tra l iedraad 
Toile de jute : Jutedoek 
Anhydri te : Anhydriet 
Tuyauterie d'eau : Waterleiding 
Tuyauterie d'anhydrite : Anhydriet­
leiding 
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Calca1 r -2-cime nt 

L' anhydri te coûte cher . Des essais on t 
lieu en vue de la r emplacer par un mélange 
de calcai r e-ciment. Dans le cadre des vi­
sites prévues pendan L la Conférence , on 
a pu vo ir une application de ce procédé 
au siège Win terslag . 

Le matérie l utilisé pour la mise e n place 
est une pompe Fuller de la firme Ferro­
blast. Le produit es t soufflé par allè l e ­
ment à l 'axe de la gale r ie . Dans la zone 
ainsi t raitée , la tenue de la voie est 
t r ès be lle (fig . 17). 

Kalk-cement 

Anhydriet 1s duur. Er worden proeven ge­
daan om he t te ve rvangen door een kalk­
c ementme ngsel. In het kader van de tijdens 
de Confe rentie voorziene be zoeken, heeft 
men een t oepassing van dit procédé kunnen 
z ien in zete l Winterslag. 

Het voor de plaatsing gebruikte materiaal 
1s een Fulle r-pomp van de firma Ferro­
\:>l ast . Het produkt wordt evenwijdig met 
de gale r i j-as geblazen. In de zo behandeld 
zone 1s het gedrag van de galer1j u1tste­
kend (fig. 17). 

~~ 
; 1 1 1 1 1 1 1 1 1 ! 1 1 1 1 1 1 1 1 

0 0 0 0 0 0 
st empels ~ 

0 0 

woteron1ecl ie 

--1 
LOO 

Fig. 17 : 

Epi de rembla i en calcaire-ciment de la firme Wülfrath, édifié dans la voie de pied de la taille 33/ 
61 au siège de Winterslag ( Lessuise, Epis de remblai en calca ire-ciment, lniex , août 1982) 

Damvulling van kalksteen-cement van de firma Wülfrath , opgericht in de voetgalerij van de pijler 
33161 op de zete / Winterslag (lessuise, Damvullingen van kalksteen-cement, Nieb, augustus 1982) 

Remblai pompé 

La f i liale britannique de la firme Thyssen 
a développé, il y a une dizaine d ' année s 
déjà , le remblai pompé. Il s ' agi t d 'un 
mélange de charbon fin, de benton ite et 
d'eau qui se déplace dans la tuyauterie 
comme un boudin . La consolidation de c e 
m~lange est obtenue par une injection de 
ciment effectuée à la sortie de la tuyau­
terie (fig. 18). 

Après neuf jours , la résistance à la com­
pression est de 15 à 20 kg/cm2 ( 1, 5 à 2 
MPa) • Cette résistance n • est pas élevée , 
mais si l ' épi a 3 m de largeu r , il est 
capable de supporter une charge de 450 
à 600 t par mètre de voie . 
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Gepomp t e dam 

Het Brits e fil iaa l van de firma Thyssen 
heeft reeds een t1ent al jaar geleden de 
ge pompte dam ontwikkeld. Het gaat om een 
mengsel van fijne s teenkool, bentoniet 
en water dat zich in een buis le1d1ng ver­
plaatst a ls een worst . De versteviging 
van dit mengsel wordt bekomen door een 
cementinjectie bi j de ui tgang van de buis 
(fig. 18), 

Na negen dagen bed raagt de drukvastheid 
15 tot 20 kg/cm2 (1,5 tot 2 MPa). Deze 
vast he1d 1s n i et hoog maar als de dam 3 
m breed 1s , kan hi j een last van 450 tot 
600 t per meter galerij dragen. 
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Fig . 18 : 

Dis posi t ion g é né r al<! d u 
matériel u t il i!>é pour le 
r..:mblayagl! pilr pom page 
( P ump pac k1 n g dt! la fir­
ntt! T h ysst!n , GB)(Stassen, 
Annal..:s d<?s Mines de Bel­
giq ue . nov1.:mbrl.! 1974 ) 

Algemene in1•i chting van 
het matcriee/ geb r uikt 
voor de opvul ling door 
pompen (Pump packing 
va n de firma Thyssen , 
GB) (Stassen, llnnalen der 
Mijnen va n Bc,Jgië, novem­
ber 197I,J 
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Front de t,n ::e 
Soutènemen · mé : ani:,é 
Flexible 25 m:n I? 
Coffrage.' 
Epi de remblais 
Treu 1 i 
Tuyau1uie 100 mm 0 
Pompe à ciment 
Mélangeur (en contin u) 
Réser ve de sa cs à e c iment 
Alimenta n o n en charbon 
Charbo n d e granulométrie supérieure 
Gri lie 
Convoyeur silo 
Trémie 
Pompe 
Groupe moto-pompe 
Réserve de sacs de bentonite 
Alimentation en eau 

Aquapak 

Plus récemment , le National Coal Board 
a mis au point un nouveau procédé de rem­
blai pompé appelé Aquapak. Il s ' agit d ' un 
remblai à base de ciment , à teneur élevée 
e n e au (85 % en volume), qui ne comporte 
que 14 % de ciment, 0 , 5 % de bentoni te 
et 0 , 5 % de carbonate de sodium. En poids , 
le mé l ange con tient 35 % de matières soli­
de s. 

MM . J ohnson , Kellet et Mil l s nous on t fait 
part d' app l icat ions intéressantes de cette 
technique dans diffé r entes mines du Royau­
me-Un i. 

Le coulis et la pâte étant tous deux li­
quides, doivent être mai n tenus en place 
pendant 10 à 20 minutes avant que ne com­
mence l a prise . C ' est pourquoi on projette 
le mé l a nge dans une e nve l oppe en tissu 
de PVC qui a l es dimens i ons du futur rem­
b l ai. Après deux heures , 11 peut supporter 
une contraint e de 3 kg/cm2 (0 , 3 MPa ) . 
500 

Pij Ierlront 
Gemecha niseerde onders teuning 
Slang 25 mm () 
Bekis t ing 
Damvulling 
Lier 
Buisleid i ng 100 mm q) 
Cementpomp 
Mengapparaat (ononderb.roken) 
Reserve voor cementzakken 
Kolenbe voorrading 
Steenkool met hogere korrelgroot te 
Rooste r 
Si lotransporteur 
Trechter 
Pomp 
Groep mot orpomp 
Reserve voor bentonietzakken 
ivaterb evoorradi ng 

Aquapak 

Meer onlangs heeft d e National Coal Board 
een nieuw procédé voor gepompte damme n 
op punt geste ld, dat Aquapa k hee t. Het 
betreft een dam op basis van cernent, met 
hoog wate rgehal t e (85 % in volume) dat 
slechts 14 % c ernent bevat, 0 ,5 % bentoniet 
en 0,5 % natriumcarbonaat. In gewi c h t be­
vat het mengsel 35 % vaste s toffe n. 

De Heren Johnson, Kellet en Mills hebben 
o ns interessante toe pass i ngen van deze 
techniek meegedeeld i n verschil lende mi j­
nen in het Verenigd Koninkrijk. 

Daar de brij en het deeg beide vloeibaar 
zijn, moeten ze gedurende 10 tot 20 minu­
ten ter plaatse worden gehouden vôôr het 
harden begint. Daarom wordt dit mengsel 
gepr ojecteerd in een omslag van PVC-stof 
d i e de afmetingen van de toekomstige dam 
heeft. Na t wee uur kan het een deel van 
3 kg/cm2 (0 , 3 MPa) verdragen . 
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L' ép1 de r e mblai peut aisémen t subir une 
convergence assez importante sans s e fis­
sure r , mais celle- ci est contrôlée par 
l a r ésistance c r oissante du maté riau qui 
se déforme (fig . 1 9) . 

H 
< 
,_J 
ro 
:E 
w 
a:: 
w 
,_J 

0:: 2 3 2 
::, -

De steendam kan makkel1jk een vrij belang­
rijke convergentie verdragen zonder te 
splijten, maar deze convergentie wordt 
gecontroleerd door de stijgende weerstand 
van het zich vervormende materiaal (fig. 
19). 
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Fig. 19 : 
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u DISTANt~ EN ARRIERE DU FRO NT DE VOIE (M) 

Contrainte s ur le remblai (a) et 
convergence (b) dans le cas d'un 
épi à l ' Aquapak dans une voie 
de taille située à 700 m de pro­
fondeur à la mine Hem Heath 
(Johnson ) 
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(b) Drukspanning op de opvulling (a) 
en convergentie (b ) in geval van 
een dam met Aquapak in een pij­
Ierga Ierij op 700 m diepte in de 
mijn Hem Heath (Johnson) 
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2. Aquaçc■ (tn/in ,olu■t) : 9, 7 1 
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L'Aquapak c o nstitue un barrage idéal con­
tre l es combustions spontanée s et contre 
l a s ortie de gri sou des éboul is de fou­
droyage . 

3.2. REMPLISSAGE DU VIDE DERRIERE LES CA­
DRES 

Dans la plupart des mines d'Europe occi­
dentale, le remplissage du vide derrière 
les cadres est exé cuté à l'aide de pierres 
mises en place manuellement. Ce mode de 
remplissage ne convient plus actuellement. 
Il of'fre à peine une résistance à la des­
truction e t à l a décompression des ter­
rains et n'a aucune influence sur la con­
vergence. 

Au cours de ces dernières années, une at­
tention particulière a été attachée à ce 
problème au Royaume- Uni et en Allemagne 
surtout. Cette technique s'inspire de la 
méthode autrichienne de c reusement des 
tunnels préconisée par le Professeur 
Rabcewicz et par son collaborateur M. 
MUller et son école. 

Cette méthode est basée sur l'utilisation 
du béton projeté (avec une épaisseur de 
20 à 30 cm) comme revêtement définitif 
mis en place dès l'ouverture de l'excava­
tion. Le béton projeté, renforcé par un 
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4. Proportion opti■ah d'Aquuu (en ,olu■ e) 
Opti■ale Aquaçe■••trhouding (in ,olu■e): 

1~ ' 

Aquapak vormt een ideale afweer tegen 
spontane ontvlammingen en tegen het vrij­
komP.n van mijngas u1t het breukpuin. 

3 . 2. 0PVULLING DER LEEGTEN ACHTER DE RAMEN 

In de meeste Westeuropese mijnen gebeurt 
de opvulling der leegten achter de ramen 
met stenen die met de hand geplaatst wor­
den. Deze methode 1s t hans niet meer ge­
schikt. Ze biedt nauwelijks weerstand te­
gen de vernietiging en tegen de decompres ­
sie van de gesteenten en heeft geen enkele 
invloed op de convergentie. 

In de loop der laatste jaren werd bijzon­
dere aandacht aan dit probleem besteed, 
vooral in het Verenigd Koninkrijk en in 
Duitsland. Deze techniek 1s gernspireerd 
op de Oostenrijkse tunneldelvingsmethode, 
voorgestaan door Professor Rabcewicz en 
door zijn medewerkers, MUller en zijn 
school. 

Deze methode 1s gebaseerd op het gebruik 
van geprojecteerd beton (20 tot 30 cm dik) 
als de fini tieve bekleding, aangebracht 
van bij de opening van de ontginning. Het 
geprojecteerd beton, versterkt met een 
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Fig. 20 : 

b) 

ge las t raste rwc rk e n c v e n Lu c el me t.. mel.alen 
bogc n i.n zee r moci li j ke ge s t een t..en , blok­
keert het mass i e f o m d e cle cornp r essie e n 
d e e rui t voo rtv l oeien de s t o rlnnc n zov e cl 
moge l i jk Le b e p erke n. 

Ooor te r e d e n e r e n op con Mo hr-diag ram be ­
g r ijpt me n ma kke li j k d e ged a c h t <-' v a n Pro­
f esser Rabcewicz e n d e b e t e ken ts v a n de 
Lal ri jke waarn e mi nge n u i t..gc v oe 1·cl i n s i tu 
i n de t unne ls . Al s me n d e c i r kcl v a n Mohr 
t r e k t van d e spannings staaL in d e s teun­
wand v a n een t unnel en de inl.rins i e ke cur­
v e v a n h e L ges t e c n te , b e kornt men de kromme 
0 (fig. 20 links) . Door d e gcbnlike lijke 
bogen te plaa t sen, l aat me n ck s panning 
in h et massief v e rminde r en , waL cen daling 
meebrengt v a n d e mechan i sch e lcenmerken 
van h e t ges teente (kromme 1 , die e e n v e r ­
lies a antoon t) . 

Door intege ndeel h e t ges , ·ntf' nmi ddel ­
lijk te blo kke r e n d oor m c. 1t: l ,. n gepro­
jec t e e rd beton e n i n di t ••Loi, " rzonke n 
bogen, schept me n e e n b egr · . . •. i.11, di e a an-
leiding geert tot een o'. --~ · van de 
c irke l van Mo hr in de z in d si tieve 
normale spanningen. Oe i n r ~1, kenme r-
ken van het materiaal ·,: n ·be te rd, 
en d e curve gaat v a n pos O ~r n aar 
posi t i e 1 op h et s c h ema hV' ,n f i g. 
20 . Men bekomt dus een a ar •nl \'tinst 
der ke nmerken v a n het geh, l. ·.,·- · gu n s t i g 
is voor de houdi ng v an de "0 1 te . ie t ge­
steent e kan nog versterkt wJ rden oo r an­
kerbouten. Het essen t i ële idee ü· d e ge ­
steenter ing rond een h o l te, te doen dee l­
nemen aan de ondersteuni n g ervan . 

Méthode autrichienne 

't 

Pi confinerr.ent 

-

l 
/ 

GAIII 

Courbes intrinsèques et état de contraintes e n ptédrnit au voisinagl! d'un tunnel lLouis. Journées 
d'Etudes des 14-15 octobre 1971, Lyon. Communication 15) 

Intrinsieke curven en belastingstoestand in een pijler in de buurt van een tunnel (Louis. Studieda­
gen van 111-15 oktober 1971, Lyon. Mededeling 15) 

a) Méthode traditionnelle : Traditionele methode 

Perte : Verlies 

b) Méthode autrich ienne : Oostenrijksc- methode 

Gain : Toeneming 
Pi confinement : [nt. mante/dru!< 
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3.2.1. Baudruches gonflées ou Bul l flex 

îl y a 5 ans , no u s a vons vu à Bretby, Cen­
t r e d e recherches du National Coal Board , 
une t e c hnique visant à bloquer les cintres 
au t e r-rai n à l ' aide de baudruches en ma­
tière synthétique , disposées le l ong de 
l ' ex t rados des cin tres et que l ' on gonfle 
par i njection de mortie r jusqu'à assurer 
leur contact a vec le terrain. 

On règle la v itesse de prise du mortier 
de faço n que sa r ésistance croisse assez 
rapidement pour e n caisser les poussées 
du te rrain a u fur et à mesure qu ' elles 
se développent. La pression de gonflage 
peut ê t r e réglée suivant les pressions 
de soutè nement requ ises entre O, l et 0, 5 
MPa ( l à 5 bar) . 

3 . 2. 2 . Remplissage à l 'anhydrite 

En Allemagn e , c ' est principalement le rem­
plissage à l ' anhydrite du vide derrière 
les cadres qui a p r is une grande extension 
au cours de c,·'S dern i ères année s. Le 5 
mai 1981 , la Corr.mission Technique "Soutè­
nement e t méc .. que des massifs rocheux 
du Steink~,"lle- ~rgbauve rein" a organise 
à Essen ur je, "'lée d ' information sur le 
t hème "Me ! ~ei; · - voies par mise en place 
d'un sou t è mer i\ portance rapide". 

L ' édific a 1- •~ 
remplissa g à 
r i ère l es - :tdr. 
pondé r a n t e. a~ 
toi t . 

-~ pis de 
· · ..;.nhydri te 

remblais et le 
des vides der­
une place pré­
boulonnage du 

·1 tenaient 
.i que le 

Des e xemples p,rticulièrement démonstra­
tifs on t bien mis e n é vidence les t'ésul­
tats de l a mise e n a pplication de ces nou­
velle s t e c hni ques . 

Les applications au s iège Monopol sont 
très éloque ntes à cet égard . Pendant deux 
ans e t demi , 5 200 m de galeries ont été 
traités par r emplissage du vide derrière 
l es cadr es . Les succès obtenus en veine 
Mausegatt, de 2,80 m d ' ouverture à 1 300 m 
de profondeur d ans un chassage de 1 600 m, 
méritent d'être sign a lés. 

La figure 21 montre que, grâce à l 'édifi­
cation d'un épi de remblai à 1 'anhydrite 
de 2 , 20 m d e largeur et au remplissage 
du vide derrière les cadres à l'anhydrite 
également, la convergence verticale qui 
étai t de 57 % a été réduite à 30 % et la 
convergence latérale qui était de 19 % 
a été ramenée à 8 %. La pointe de 45 % 
à 800 m est due à une défectuosité du dis­
positif de dosage des produits du mélange 
(celui-ci a été e ffectué manuellement pen­
dant cette période). 

Au vu de la très belle tenue de la voie, 
à la fin de l ' exploitation du panneau, 
celle-ci a pu être utilisée une seconde 
fois . Les coûts du remplissage ont été 
éva lués à 650 DM par mètre, ce qui augmen­
te le prix au creusement de 8 à 15 %, mais 
permet de conserver une section convenable 
dans la galerie pendant toute la vie du 
chantier, sans frais d ' entretien , et d'u­
tiliser la voi e pour l 'exploitation d'un 
second panneau. 

Ces procédés présentent l'avantage d'épou­
ser d'assez près toutes les irrégularités 
du terrain sans risquer de provoquer son 
poinçonnement. I l évite les charges ponc­
tuel les et assure une bonne répartition 
des contraintes s ur le soutènement. Les 
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3.2.1. Opgeblazen gwnmibaloMen or Bulltlex 

Vi jf jaar geleden zagen wij te Bretby, 
Opzoek ingscentrum van de National Coal 
Board, e en techniek om de bogen aan het 
gesteente te blokkere n met behulp van ba­
lonnen in synthetisch materiaal , geplaatst 
langs de buitenkant van de bogen en opge­
blazen door mortelinjectie tot ze in con­
tact staan met het gesteente . 

De hardingssnelheid van de mortel wordt 
zo ge regeld , dat de weerstand ervan vol­
doende snel st1jgt om de gesteentestuwing 
op te vangen naarmate ze zich ontw1kkelt. 
De blaasdruk kan gerege ld worden naarge­
lang van de vere1ste ondersteun1ngsdruk 
tussen 0 ,1 en 0,5 MPa (1 tot 5 bar). 

3.2.2. Anhydrietvulling 

In Duitsland heeft vooral de anhydrietvul­
ling van de leegte achter de ramen grote 
opgang gemaakt 1n de loop der laatste ja­
ren. Op 5 mei 1981 heeft de Technische 
Commissie "Ondersteuning en mechanica der 
gesteentemassieven van de Steinkohlenberg­
bauverein" te Essen een informatiedag ge­
organiseerd over het thema "Betere gale­
I'ijen door het plaatsen van een sneldra­
gende onders teuning". 

De oprichting van steendammen en de anhy­
drietvulling van de leegten achter de ra­
men nam er een vooraanstaande plaats in, 
evenals dakverankering. 

Bijzonder demonstratieve voorbeelden heb­
ben de resul taten van de toepassing van 
deze nieuwe technieken goed doen uitkomen. 

De toepassing in zetel Monopol zijn terza­
ke zeer veelzeggend. Gedurende twee en 
een half jaar werden 5 200 m galerij be­
handeld door vulling van de leegte achter 
de ramen. De successen bereikt in de Mau­
segattlaag met 2,80 m opening op 1 300 
m diepte in een galerij van 1 600 m ver­
dienen vermeld te worden. 

Figuur 21 toont dat, dank zij de oprich­
ting van een anhydriet- steendam van 2,20 m 
breed en dank zij de vulling van de leegte 
achter de ramen, eveneens met anhydriet, 
de vertikale convergentie die 57 "bedroeg 
tot 30 % werd teruggebracht, en de zijde­
lingse convergentie die 19 % bedroeg werd 
tot 8 % verminderd. De uitschieter van 
45 % op 800 m 1s te wijten aan een gebrek 
in de doseringsmachine der mengprodukten 
(het mengen gebeurde tijdens deze periode 
met de hand) . 

Gezien het zeer mooie behoud van de gale­
rij op het einde van de ontginning van 
het paneel, kon dit een tweede maal ge­
bruikt worden . De vullingskosten werden 
geraamd op 650 DM per meter, wat de prijs 
bij het delven verhoogt met 8 tot 15 "• 
maar toelaat een degelijke sectie te be­
houden in de galerij t i jdens de ganse le­
vensduur van de werkplaats , zonder onder­
houdskosten, en de galerij te gebruiken 
voor de ontginning van een tweede paneel. 

Deze procédéshebben het voordee l zich vrij 
nauw te verenigen met de onregelmatigheden 
van het gesteente, zonder het risico van 
indringing. Punctuele belas tingen worden 
vermeden en de l as ten worden goed verdeeld 
over de ondersteuning. De bogen dragen 
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cintr~s ont une porC3nce immédiate , ce 
qui n ' est jrunrü s l e cns avec le remplissa­
g~ du vi dl? par pi erres mises à l a main 
et aussi pa r suite des hors-profils dus 
::iu t: r . 

1. 

onmiddell i jk, wat nooi t het g e val is met 
he t vullen va n de leegte door met d e hand 
geplaatste stene n, e n ook als ge vol g van 
"hors -profi l s " ( afstand tussen raam e n 
gesteente) d ie aan het sch i eten te wijten 
zi ,in. 

2. 3. Abschnitt 
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Ces techniques évitent une déc ompress i on 
inutile des te.r-::-ains qui es t nuisible à 
s a tenue et au comportement u l téri eur des 
c i n tres . 

4. TENUE DES BOUVEAUX 

4.1. REMPLISSAGE DES VIDES A L'ANHYDRITE 

La technique citée ci-devant est aussi 
utilisée avec beaucoup de succès dans les 
bouveaux . M. Irresberger nous a montré 
un très bel exemple d'application au siège 
Auguste Victoria (fig. 22). Le soutènement 
a bien résisté à des contraintes particu­
lièrement élevées dans des zones si tuées 
sous des limites d'anciennes exploitations 
et à la traversée d'une faille. 

MM. Mertens et Lessuise insistent aussi 
sur le fait qu ' un bon remplissage immédiat 
du vide entre le terrain et les panneaux, 
assure une répartition beaucoup plus uni­
forme de la pression sur la plus grande 
partie du pourtour du revêtement et évite 
une décompression exagérée du massif. De 
plus , l'apport au soutènement en panneaux, 
d'un complément d'élasticité qui s'ajoute 
à la compressibilité des intercalaires, 
permet d'améliorer encore sa résistance, 
à la fois aux pressions statiques et dyna­
miques. 

Le problème qui se pose à un large déve­
loppement de ces techniques est le trans­
port de gros tonnages de produits en vrac 
ou en sacs. Plusieurs mines de la Ruhr 
sont déjà équipées d'un réseau complet 
de transport pneumatique de ces produits 
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Deze t echnieken ve r mi j den een nutteloze 
decompressie van de ge s teen ten d ie scha­
de l ijk is voo r het behoud e n voor het l a ­
tere gedra g der boge n. 

4, TOE STAND DER STEENGANGEN 

4 .1 . ANHYDRIETVULLING DER LEEGTEN 

De h i ervoor aangehaal d e techniek wo rdt 
ook met vee l succes gebrui k t in de steen­
gangen. De Heer Irresberger he eft ons een 
zeer mooi voorbeeld getoond van een toe­
passing in zetel Augus t e Vi cto r i a (fig. 
22). De ondersteuning heeft goed we erstaan 
aan bijzonder hoge druk i n zones onder 
de grens van oude ontginni ngen en b i j he t 
overschrijden van een breuk. 

De Heren Mertens en Lessui se leggen er 
ook de nadruk op dat een onmiddellijke 
goede vulling van de leegte tussen ge­
steente en panelen een veel eenvormige r 
verdeling verzekert van de druk ove r het 
grootste deel van de omtrek van d e bekle­
ding, en een overdreven decompressie van 
het massief vermijdt. Bovendie n kan het 
aanbrengen bij een pane e londers teuning 
van een bijkomende elastici t ei t die ge­
voegd wordt b i j de sarnendrukbaarhe id der 
tussenbanken, de weerstand verbeteren t e ­
genover zowel statische als dynamische 
druk. 

Het probleem dat zich stelt voor een ruime 
ontwikkeling van deze technieken, is he t 
vervoer van talrijke tonnen produkt en i n 
massa of in zakken. Vers chi l l ende mi jnen 
van de Ruhr zi jn reeds ui tgerus t met e en 
volledig pneumatisch transportnet voor 
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dans un vaste réseau de tuyauteri es ins ­
tallé depuis la surface jusqu' aux diffé­
ren ts lieux d 'util isation, ce qui simpli ­
fie considérablement l'approvisionnement 
des quartiers . 

- ~à:- -

H =4,07 m 
S =5,90 m 

Pour une c onsommnt ion locale plus modeste, 
on peut ut i liser des berl ines conteneurs, 
comme à Beringen (fig . 23). On peut aussi 
trouver sur place les pierres de granulo­
métrie convenable en faisant passer les 
déblais sur un crible à rouleaux avant 
de les charger en berlines et utiliser 
ces pierres mélangées à du ciment pour 
le remplissage du vide . 

Fig. 23 

Berline spéciale à 4 conteneurs utili­
sée au siège de Beringen (Mertens et 
al) 

Specia le mijnwagen met 4 containers 
gebruikt op de zetel Beringen (Mer­
tens et al) 

4,2. CREUSEMENT DES GALERIES EN ZONES DE­
TENDUES 

Ainsi qu'il avait déjà été constaté , il 
Y a 50 ans, les galeries creusées en zones 
détendues ont une tenue beaucoup plus fa­
vorable qu • en terrains vierges ou dans 
des stots. 

Les galeries creusées dans les éboulis 
de foudroyage d • une taille , c • est-à-dire 
en zone totalement détendue, ont toujours 
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deze produkten, via een enorm buizennet 
van aan de oppervlakte tot aan de onder­
scheiden gebruiksplaatsen, wat de bevoor­
rading der afdelingen aanz1enl1jk vereen­
voudigt. 

Naturanhyclrit 

Fig. 22 : 

Consolidation d • un soutèneml!nt en bou­
veau pac remplissage des vides à 
l 'aide d'anhydrite naturelle ( lrcesber­
gecl 

V!.>rsteviging van ttn ondersteuning 
in een steengang door de lege ruimten 
op te vullen met natuurl1jk anhydriet 
( I rresberger) 

Voor een bescheidener plaatselijk verbruik 
kan men container-mijnwagens gebruiken, 
zoals te Beringen (fig. 23) . Men kan ter 
plaatse ook de stenen vinden met geschikte 
korrelgrootte door het puin door een rol­
zeef te halen vooraleer het in de mijnwa­
gens te storten en deze stenen, met cernent 
gemengd, te gebruiken voor het vullen van 
de leegte. 

4. 2. DELVEN VAN GALERIJEN IN ONTSPANNEN 
ZONES 

Zoals vijftig jaar geleden reeds werd 
vastgesteld zijn de galerijen die gedolven 
werden in ontspannen zones in een veel 
betere toestand dan in onaangeroerde ge­
steenten of massieven . 

De galerijen gedolven in het breukpuin 
van een pijler, dus in een totaal ontspan­
nen zone, Zijn steeds in zeer goede toe-
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La moitié super1.eure a été exploitée la 
prem1.ere . Pour exploiter la moitié infé­
rieure et créer un retour d'air , il a fal­
lu creuser une galerie à travers les ébou­
lis de foudroyage (galerie en traits forts 
et gras). 

La photographie 25 a été prise dans cette 
voie à l'emplacement marqué d'une croix. 
Il n'y a aucune convergence, aucune trace 
de soufflage du mur et les cadres n'ont 
pas coulissé. 

La photographie 26 a été prise dans la 
voie de tête avec exploitation d'un côté 
et charbon de l ' autre . On constate un 
soufflage très intense du mur du côté du 
charbon en place et on observe des mon­
tants de cadres tordus de l'autre. 

Dans l'exemple de la voie de déblocage 
c entrale, commune à plusieurs panneaux 
("Basisstrecke" de l'exemple d'exploita­
tion en veine N, présenté par M. Irresber­
ger) , on aurait pu envisager de creuser 
cette voie dans les remblais des anciens 
panneaux explo1 tés en veine N (AB sur la 
fig. 27) . 
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stand . Deze delving brengt geen e nke l in­
stor tingsrisico mee. Cestee n t,en moe ten 
vaak met springs tof afgebouwd worden. We 
hebbe n v aak de gelegenheid ge h a d , dit vast 
te stellen in h e t Kempens be kken en de 
foto ' s die voor enkele maand c n genomen 
werden in de mijn van Roto n- Farciennes 
tt:? Charleroi z1.Jn een goede il lustratie 
van dit begrip . 

Figuur 24 toont een bovenzicht van de wer­
ken . Een pijler van 300 m lang wa s geopend 
i n laag 8 Paumes. Na 300 m voorwaarts 
heeft zich een storing voorgeda a n in de 
pijler en deze heeft zulke omva ng bere i kt 
(7 tot 10 m vert ikal e sprong), dat de pij­
ler in t wee werd verdeeld. 

coupe A-A 

Fig . 24 

Vue en plan des ll. x c harbon-
nage de Ro ton-Fa rc1._r 1e:; ,d s sin de 
Charleroi). La g a lcr ,e C:t: sée dans 
les éboulis de fou druv<.1ge .:st repré­
sentée en t rai t s for t s et gra:; 

Bovenaanzicht van de 1<.1erkLaa mheden 
op de steenkolenmijn van Roton-Far­
ciennes (Bekken van Charleroi ) . De 
galerij gedolven in he t d a k b reukpuin 
is voorgesteld door dikke en vette Iij-
nen 

Cheminée en r emblais : Koker in op­
vullingen 
Coupe : Doorsnede 

Het bovenste deel werd eerst ontgonnen. 
Om de onderste helft te ontginnen e n een 
luchtkeer te verwezenlijken, moest e en 
gale ri j gedol ven worden doorheen he t 
breukpuin (galerijen in dikke , vette lij­
nen). 

Foto 25 werd genomen in deze gale rij op 
de met een kruis gemerkte plaats. Er is 
geen enkele convergentie, geen spoor van 
vloerzwelling, en de ramen hebben niet 
meegege ven. 

Foto 26 werd genomen in de kopgalerij met 
ontginning aan de ene en steenkool aan 
de ande re kan t. Men s tel t een zee r intense 
zwelling van de vloer vast aan de kant 
van de steenkool, en aan de andere zi jde 
ziet men raamsteunen die vervormd zijn. 

In het voorbeeld van de centrale deblok­
keringsgalerij, gemeenschappelijk aan ver­
schillende panelen ( "Basisstrecke " van 
het voorbeeld van ontginning in de laag 
N, voorgesteld door de Hr. Irresberger), 
had men kunnen overwegen deze gale r i j te 
graven in de dammen der oude panelen ont­
gonnen in laag N (AB op fig. 27) . 
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Fig. 26 : 

Fig . 25 : 

Photogra phie prise dans la voie cre usée à tra­
vers les éboulis de foudroyage 

F'oto van de galerij gedolven door heen het dak­
breukpuin 

Photographie pri~e dans la voie de tête commune a ux deùx tailles. On constate un soufflage intense 
du mur du côté du massif de charbon 

Foto van de kopgalerij gemeenschappel1jk aan de twee pijlers. Men stelt een hevige zwelling vast 
van de vloer aan de kant van het steenkoolmassief 
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P:ar. \'<'I., de :a r1g 1ï 7'N ontgin­
m ,g!."randen .r .aag "· i'corstc:-i om 
c'e ':Jas:!i.sC:-~,ke" •e :11:'.ven ~•o1g.,.r.s 
AB in hel n::r ·.·,•n d o::cc or: :;:on­
nen oa.ïeler. ;n !.1<1g ;\" • :-N!~be'°rger 
en ~,·assen) 

Ce c:. au:-ai ~ mis :a voie à l'abri de l' in­
fl~e~ce è~s bordures d'exploitation en 
ve i:,e P e~ aurait permis l'exploitation 
i n tégrale de la vein e N sans devoir arrê­
'te!" les 'tai:les à 80 m de la "Basisstrecke" 
pour éviter son écrasement total . 

5, RENFORCEMENT INTERNE DES ROCHES 

5. 1 . BOULONNAGE 

La technique du boulonnage s'est dévelop­
pée, il y a plus de 30 ans, et avait déjà 
fait l ' objet de trois communications à 
la Conférence de Liège en 1951. A cette 
époque, il n'y avait que des boulons à 
ancrage ponctuel ae types à coin et à co­
quille. 

A la Conférence de Paris en 1960, M. 
Schurmann a fait part des premières appli­
cations des boulons à ancrage réparti à 
la résine ou au ciment. 

Le boulonnage, qui était surtout utilisé 
dans les exploitations par chambres et 
piliers (mines de charbon, mines de fer, 
mines métalliques) et dans les tunnels , 
compte aussi de très belles applications 
dans les bouveaux et dans les voies de 
chantiers de nombreuses mines, même très 
profondes (Merlebach, par exemple). 

Il est bon de citer que l ques nouveautés 
dans ce domaine . 

5.1.1. Boulon split set ou boulon fendu 

C'est un boulon à ancrage réparti par 
friction qui applique aux terrains, sur 
toute sa longueur, à la fo i s une charge 
radiale et une charge axiale. Le boulon 
a un diamètre supérieur d'environ 3 mm 
à celui du trou. Le tube est introduit 
de force dans le trou et exerce donc des 
pressions de confinement radiales et axia-
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Dit zou de galerij besche r:Lc heb_. n tegen 
de invloed der ontginningsi andeL i n laag 
P, en zou de integrale ont ginning •.:an l aag 
N hebben mogelijk gemaakt zonder de pij­
lers te moeten stoppen op 8 0 m v an d e "Ba­
sisstrecke" om de volledig e i ndru kking 
te vermijden . 

5, INTERNE VERSTEVIGING DER GESTEENTEN 

5.1 . ANKERBOUTONDERSTEUNING 

De techniek van de ankerboutondersteuni ng 
werd meer dan 30 jaar geleden ontwikkeld 
en was reeds het onderwerp van drie mede­
delingen tijdens de Conferentie van Luik 
in 1951. Toen waren er slechts bouten met 
puntverankering van het hoek- en schelp­
type. 

Tijdens de Conferentie van Parijs in 1960 
deelde de Heer Schurmann de eerste toepas­
singen mee van de bouten met verspreide 
verankering met hars of cernent. 

De anderboutondersteuning, die vooral ge­
bruikt werd in de kamerbouw ( steenkool-, 
ijzer-, metaalmijnen) en in tunnels, kent 
ook zeer mooie toepassingen in de steen­
gangen en in de ontginningsgalerijen van 
talrijke, zelfs zeer diepe mijnen (Merle­
bach, bijvoorbeeld) . 

Op dit vlak is het goed enkele nieuwighe­
den aan te halen. 

5. 1. 1. "Split set" -bout of gespleten bout 

Het is een bout met gespreide verankering 
door wrijving die op het gesteente, over 
zijn hele lengte, tegelijk een radiale 
en een axiale druk uitoefent. De bout 
heeft een diameter die ongeveer 3 mm hoger 
is dan die van het gat. De buis wordt in 
het gat geperst en oefent dus druk ui t 
van radiale en axiale begrenzing verdeeld 
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l es r é p a r t i e s sur toute sa longueur ( fig. 
28) . 

Il es t très utilisé dans les mines métal ­
liques a ux Eta t s -Unis e t il a été intro­
duit , il y a 2 ans , dans les mines métal­
liques fran çaises . 
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5 . 1.2 . Boulon ancré à l'aide de c iment 
hydr aulique 

Son e mploi se dé veloppe aussi aux Etats­
Uni s . Le s c artouches utilisées pour l'an­
crage comportent deux produits : un mélan­
ge de gypse e t de ciment e t un emballage 
qui cont i ent l'eau dans de s alvéoles mi­
cros c o piques . 

L'in t roduc t i o n du boulon dans le trou dé­
truit les deux enve l oppes et assure le 
mélange des produi t s (fi g . 29) . 

Fig. 29 : 

Cartouche de ciment hydraulique pour 
ancrage des boulons 

Hydr aulisch cementpatroon voor veran­
kering van de bouten 

a ci ment : cernen t 
b : al véoles microscopiques remplies 

d'eau : microscopische cellen ge­
v uld met water 

c enveloppe : omhulsel 
d boulon d'ancrag e : ankerbout 
e paroi du trou : wan d v a n het gat 
f mortier : mortel 
g mélang e de cimen t du rci : verhard 

cement-mengsel 
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over zi j n ganse lengte (fig . 28). 

Hi j wo rdt zeer veel toegepast in de rne­
taa lmi jnen in de V. S. A. en werd 2 jaar 
gele den i ngevoerd in de Franse metaalmi j­
nen . 
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Fig. 28 : 

Boulon split set ou boulon 
fendu 

Bout split set of gespleten 
bout 

Plaque d' a n~rage : 
Ankerplaat 

Annea u de retenue : 
Borgring 

Surface de la roche : 
Oppervlakte van het ge­
steente 

5. 1 . 2. Met hydraulisch cement verankerde 
b out 

He t gel:)ruik ervan ontwikke l t z i ch ook i n 
de Vereni gde Staten. De voor de veranke­
r i ng gebruikte patronen b evatten twee pro­
dukten : een mengsel van gips en cement, 
en een verpakking di e water bevat in mi­
c roscopi s che cellen. 

De inbreng van de bout in het gat vernie­
tigt beide omhuls els en verzekert het men­
gen der produkt en ( fig . 29 ) . 

509 



5.1. 3 . Boulon g l issant 
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Il c,c-uliss e de 500 mm , par exemple, sous 
un effo r t constant . 

Une des premières applications de ce bou­
lon eut lieu à la mine Haverlahwiese qui 
exploitai t un gisement de minerai de fer 
sédimentaire en dressant, par la méthode 
des blocs foudroyés . 

5.1. 4. Boulon mixte 

MM. Wade et Wang signalent l'emploi d'un 
boulon mixte avec ancrage à la résine et 
ancrage mécanique. Lors de la pose, on 
utilise une cartouche de résine pour l'an­
crage en fond de trou. On tire alors sur 
la partie inférieure du boulon et on y 
crée une tension mécanique. Ce boulon a 
pour objectif d'utiliser à la fois les 
avantages du boulon précontraint et non 
précontraint. Les auteurs ne donnent mal­
heureusement pas de renseignements sur 
le principe de l'ancrage mécanique. 

5.1. 5. Boulons avec vieux câbles pour le 
garnissage 

En Inde, on utilise fréquemment de vieux 
câbles pour former et maintenir le garnis­
sage entre les files de boulons. 

5.1.6. Boulons infléchis 

Aux Etats-Unis, M. Saltsman et ses colla­
borateurs signalent l'emploi de boulons 
en vieux câbles , infléchis à la sortie 
du trou, de façon à former une corde hori­
zontale. Un tourniquet sert à créer une 
tension initiale. Ces bou l ons sont utili-
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S.1.3. Glijdende bout 

De bou t wo rd t ov e r h et algerneen met h a r s 
v e r a nke rd ov e r d e h ele l e n gte . Aan het 
ui t e inde , bode rn v a n het gat , is de stang 
voorzie n v a n t wee in h ars of cernent ( t aai­
vloe i b a ar produkt) v e r zonke n penne n waa r­
v a n de weer stand gekozen we r d . Als men 
een trekkracht uito e f e n t d ie de g li jspan­
n i n g v a n de bou t ove r schri jdt , v l o e it het 
dikvloe i bare produk t i n de capsule ( fig . 
30) . 

Fig. 30 : 

Boulon g liss a nt ( Web" 
août 1981 ) 

Glü 

Glijbout /lveber, Glück fft.f . 20 .. 1gustus 
198.1) 

Hij geeft bijvoorbeeld 500 mm mee o nde r 
een constante inspanning. 

Een der eerste toepassinge n van deze bout 
had plaat s in de mijn van Have rlahwiese, 
die een afzetting ontgon van sedime n tai r 
stijlgelaagd ijzererts, door de methode 
van breukblokken . 

5.1.4. Gemengde bout 

De Heren Wade en Wang me lden het gebruik 
van een gemengde bout me t hars- en me cha­
nische verankering. Bij het p l aatsen ge­
bruikt men een harspatroon voor veranke­
ring op de bodem van het gat. Er wordt 
daar aan het onderste deel van de bout 
getrokken en men creëert er een mechan i ­
sche spanning . Het doel van deze bout is 
de voordelen te gebruiken van z owel de 
voorgespannen als de niet voorgespannen 
bout. De auteurs geven jamrner genoeg geen 
informatie over het principe van de mecha­
nische verankering. 

5.1.5, Bouten met oude bekledingskabels 

In India maakt men vaak gebruik van oude 
kabels om de bekleding tuss en de bouten­
rijen te vormen. 

S.1.6. Ingebogen bouten 

In de Verenigde Staten wijzen de Heren 
Sal tsman en zijn medewerkers op het ge­
bruik van bouten in oude kabels, ingebogen 
aan de ui tgang van het gat zodanig dat 
een horizontale koord gevormd wordt. Een 
knevel zorgt voor een initiële spanning. 
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sés e n renfort dans l es voi es de tête et 
de pie d des l o ngues t a i lles . Ce s boulons 
on t auss i é té u tilis és en Europe, il y 
a une v i ngtai n e d 'anné es, mais abandonnés 
car , quand l e s pou s sées horizontales sont 
intense s, l a t e n s ion d ispar aît, ainsi que 
M. Irresberger l' a rappe lé dans la discus­
s ion. 

5. 1 . 7. Contrôle d e s murs dans les voies 

Le s ouff l age des murs dans l e s voies de 
c ha n tiers es t e nc o r e mal ma! t risé. Du fait 
que le s oufflage a ltère les t e rrains sur 
une gra nde profo nd e u r qui peu t même être 
supé rieure à l a l a r geur de la galerie, 
l e s e ssais de bou l o nnage effec t ués jusqu'à 
p r ése n t n'ont e n gé né r al pas donné satis­
f acti on d ans l es murs t endres et peu con­
s i stan t s. De plus , l es e ngins de forage 
pe uve n t diff icilement se placer près des 
front s de voie et la pose des boulons in­
te rvi e n t trop tar d ( fi g . 31). 

Fig . 31 : 

Essai sur ,odi, 
lents réa , ·• •. 
La profof'I _..i.r 
du mue ,, .-,,CL. 
à peu pr ê _. ég, 
galeri e CC., .mdr; 
temb i:e 198i. ) 

n ma te naux équiva­
Berg bau-Forschung . 
la zone des bancs 

1.ia r le soufflage est 
à la largeur de la 

,n , Gl ücka uf, 3 sep-

Proe f op ee n mode ] v an gelij kwaardig 
materieel ver we 'l.e n l if kt bij Bergbau­
Forschung . De d iepte v an de zone van 
de v loerlag en g etro ffen door het zwel­
len is ongeveer g e lij k a an de breedte 
van de galerij (Grundmann, Glückauf, 
] sept ember 1981 ) 

L,~s e ssais s ur modèles en matériaux équi­
valents effectués à la Bergbau-Forschung 
ont montré que, pour obtenir un résultat, 
il fallait pouvoir trouver dans le mur , 
un banc de grès ou de psammi te solide. 
Les s chistes tendres, les schistes char­
bonneux, les schi stes à radicelles ne con­
viennent pas. Dans ce cas, même avec de 
très longs boulons, il n'est pas possible 
de s'opposer au soulèvement du mur. 

D'après des essais effectués sur de tels 
modèles, MM . Everling et Oldengott espè­
rent que des saignées latérales, effectu­
ées dans le terrain à la hauteur des pié­
droits du soutènement, ainsi qu ' une sai­
gnée verticale au centre de la sole de 
la galerie, combinées avec un renforcement 
des roches par boulonnage, pourraient don­
ner des résultats valables (fig. 32). 

Les saignées latérales détendent le massif 
et rejettent les contraintes verticales 
à plus grande distance des parois, tandis 
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Deze bouten worden ter versterking ge­
bruikt in de toevoer- en afvoergalerijen 
der lange pijlers. Deze bouten werden ook 
in Europa gebruikt, een twintigtal jaar 
geleden, maar opgegeven want als de hori­
zontale druk intens 1s verdwijnt de span­
ning zoals de Heer Irresberger herinnerde 
tijdens de bespreking. 

5.1.7. Vloerbeheersing in de galerijen 

Het zwellen der vloeren in de ontginnings­
galerijen wordt slecht beheerst. Doordat 
het zwellen de gesteenten wijzigt op grote 
diepte die zelfs meer kan bedragen dan 
de breedte van de galerij, hebben de ver­
ankeringsproeven die tot op heden werden 
ui tgevoerd geen voldoening gegeven in de 
zachte en weinig samenhangende vloeren. 
Bovendien kunnen de boorapparaten moe111jk 
bij de galerijfronten geplaatst worden 
en het plaatsen der bouten gebeurt te laat 
(fi-g. 31). 

De proeven op modellen in gelijkwaardige 
materialen ui tgevoerd in de Bergbau-For­
schung hebben aangetoond dat, om een re­
sul taat te bereiken, in de vloer een zand­
steenbank of een bank van soliede psammiet 
moet kunnen gevonden worden. De zachte, 
steenkoolhoudende of vezelachtige lei­
steen is niet geschikt. In dit geval 
is het , zel fs met zeer lange bouten, on­
mogelijk zich tegen vloerzwelling te ver­
zetten. 

Volgens proeven uitgevoerd op zulke model­
len hopen de Heren Everling en Oldengott 
dat zijdelingse insnijdingen, in het ge­
steente aangebracht ter hoogte van de 
steunwanden der ondersteuning, evenals 
een vertikale insnijding in het midden 
van de vloer van de galerij , gecombineerd 
met een versterking der gesteenten door 
boutverankering, goede resultaten zouden 
kunnen opleveren (fig. 32). 

De zijdelingse insnijdingen ontspannen 
het massief en werpen de vertikale span­
ningen op grotere afstand van de wanden, 
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qut" l \ :::Ul.if,:'.t't'' Yt' ! '!.. i.cal,.: s- ' <'~ i:,osc au t'lam­
!."'~Ft. d ,. .._~ . ~:1-.: .. , du ml1 r . 

Fig . 32 : 

~e:::; S"l i gnée s . 
•o -~ ~-r d ' une machine 
, i \ n-i.,;: r tl r p rt's 

d~ 're\.lsc:nt:n l d ' une 
s_ : •:::; e,,._,'"lis p ~•a t i­

!"l.5 le.:5 t. ! .. "i.,..'J\.!X SOl.l tc--rrains 

terwijl de ve rtika l e lnsnijding h c t lmik­
k en van d e bank e n in de muur lcge ngaal. 

Om dezc i nsni jdi ngen ma kke li. j k le ve rwe ­
zen Li jken , zou me n moeten kunne n bcschik­
ke n over een mach i n e die wej nJ g plaats 
inneemt en gemakke ] ijk i n t e schake l en 
is nabij het f r o n t i n de delvingsc y c lus 
van e en galerij . Er rnoet afgewa c h t wo r de n, 
o f de prak tische proeven verweYenlijkt 
in de onderg r ondse werken deze standpunte n 
zullen bevestigen . 

1200 m 

Essats comoaratifs sur modèle mo ntrant les réactions d'un massif tra ite ou non tt'alle pat' saignées 
de détente ·combinées au t'e nforcement des roches par boulonnage (Eve rling, Glückauf, 7 janvier 1982) 

Vergelijkende proeven op een mode] die de reacties aantonen van een massief met of zonder ontspan­
ningsinsnijdingen verbonden met de versteviging van het gesteente door veranke r i ng (Everling, Glück­
auf, 7 1anuari 1982) 

S.2. RENFORCEMENT DES ROCHES PAR INJECTION 

L'injection de polyuréthane ou l'emploi 
de broches en bois ancrées au terrain, 
au moyen de résine polyester, sont des 
procédés surtout utilisés aux jonctions 
"taille-voie" et à la traversée des déran­
gements en galeries et en tailles. 

En taille, ces procédés sont aussi utili­
sés pour éviter le délavage du charbon 
dans les grandes couches , ainsi que pour 
consolider des toits ébouleux et des zones 
éboulées. Ces techniques, qui ont souvent 
été un auxiliaire précieux dans le contrô­
le des terrains, ne semblent pas avoir 
été suffisamment traitées dans les rap­
ports présentés à cette 7e Conférence. 
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S. 2. VERSTERKING DER GESTEENTEN DOOR IN­
JECTIE 

De polyurethaan-injectie of het gebruik 
van houten pennen die in he t gesteente 
verankerd worden d.m.v . polyesterhars , 
worden vooral gebruikt aan de v e rbinding 
"pijler-galerij" en b ij het doorgaan van 
storingen in galerijen en pijlers . 

In pijlers worden deze procédés ook ge­
bruikt om het afkalven te vermi jden van 
steenkool in grote lagen , evenals voo r 
het verstevigen van instortende daken en 
ingestorte zones . Deze technieken , die 
vaak een kostbare hulp waren in gesteen­
tebeheersing, lijken niet voldoende behan­
deld geweest te zijn in de rapporten voor­
gesteld op deze 7de Conferentie. 
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6. RENFORCEMENT EXTERNE DES ROCHES 

6.1. SOUTENEMENT PAR CINTRES 

M. Choquet propose une méthode pour déte r­
mine r la courbe c a r ac té ris tique du soutè­
neme nt par cintres . I l s "agit d ' une i nter­
prétation globale d es essais d ' écrasement. 

Le c alcul fait apparaître l ' importance 
que peut prendre l ' é c r asement des cales 
de butée et d ' appui des piédroits. Ces 
pièces :font parti e in tégr a n te du sou tène­
men t par cintres et 11 n' est pas permis 
d' en négliger les effe t s . 

Or, d a n s les mines et les t ravaux souter­
r a ins , l ' appui d es cadres dépend de la 
quali té des roches sur lesquelles ils sont 
posés , des seme lles é ventuelles , de leur 
surface et d e l e ur nature , etc 

La courbe c aractéristique du cintre peut 
donc varier dans de larges limites suivant 
les c ondi tion s 1 ' emploi . 

6. 2. CONTR0LE r~~ EBOULEMENTS 

Lorsqu ' o n ; e r 
taille , l r e, 
peut deveï r et 
de me ttre I p<. 
le rap ide . .:s .: 

e contrôle du toi t en 
..;sement de l a situation 
ici le , d'où la nécessité 

des systèmes de contrô­
·ulemen t s . 

MM . Le,·ti s e t .:; .ace s ignalent une série 
de disposi :.i fs mi s au point au Royaume­
Uni pour bouche~ les vides et caler rapi­
dement les te~rains e n cas d ' éboulement. 

L'emploi des sou tènements mécanisés dans 
des c ouch es de grande ouverture, avec toit 
ébouleux et charbon qui se délave, a donné 
lieu à des éboulemen ts importan ts à front 
de taille. Ces é b oulemen ts entravent l'ex­
ploi tation , sont dangereux pour le person­
nel et r isquen t de causer des acciden ts 
mortels . 

D'après les auteurs cités , le remplissage 
de ces cavités peut s ' opérer b eaucoup plus 
sûr ement et plus rapidement par l'emploi 
de modules en fils maillés de forme rec­
tangulaire, cubique ou triangulaire. Ils 
sont légers et vite placés (fig. 33). 
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6. EXTERNE VERSTEVIGING DER GESTEENTEN 

6.1. BOOGONDERSTEUNING 

De Hr. Choque t s tel t een me thode voor om 
de kenmerkende curve van de boogondersteu­
ning te bepalen. Het betreft een globale 
1nterpretat1e van de verpletteringsproe­
ven. 

De berekening doet het belang uitkomen 
der s t u1twiggen en van de stutten der 
steunmuren. Deze onderdelen maken volledig 
deel uit van de boogondersteuning, en het 
1s niet toegelaten er de weerslag van te 
verwaarlozen. 

In de mijnen en ondergrondse werken hangt 
de steun van de ramen af van de hoedanig­
heid der gesteenten waarop ze geplaatst 
zijn, van de eventuele onderlegplaten, 
van hun oppervlakte en hun aard, enz ... 

De karakteristieken van de boog kunnen 
dus variëren in ruime grenzen volgens de 
gebruiksvoorwaarden. 

6.2 . CONTROLE DER INSTORTINGEN 

Als men de controle over het dak i n de 
pijler verliest, kan de rechtzetting van 
de si tuatie moeilijk worden, waarui t de 
noodzaak volgt systemen op punt te stellen 
voor een snelle beheersing der instortin­
gen . 

De Heren Lewis en Stace melden een reeks 
voorzieningen die in het Verenigd Konin­
krijk op punt werden gesteld om de leegten 
op te vullen en de gesteenten snel te on­
dersteunen in geval van instorting. 

Het gebruik der gemechaniseerde ondersteu­
ningen in lagen met grote opening met 
brokkelig dak en afkalvende steenkool, 
heeft belangrijke instortingen veroorzaakt 
aan het pijlerfront. Oeze instortingen 
belemmeren de ontginning, zijn gevaarlijk 
voor het personeel en kunnen dodelijke 
ongevallen veroorzaken. 

Volgens de aangehaalde auteurs kan het 
vullen van deze holten veel veiliger en 
sneller gebeuren door het gebruik van 
rechthoekige , kubieke of driehoekige modu­
li in traliedraad. Ze zijn licht en v lug 
gepl aatst (fig. 33) . 

Fig. 33 : 

Différ,mts modèles de modules absorbant les 
contraintes llewis et al) 

Verschillende modellen van moduli die de druk­
spanningen absorberen (Lewis et alJ 
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Quand les -r-a :icr.es son t t::rises de bas en 
hau t, le vide est r • ~blayé soit pneumati­
quement, s o! t hyèraul1quenent . 

En Pologne . 69 % des tailles e n grandes 
couche s sont r emblayées hyàrauliquement. 
Dans ce c as, le mur des différentes tran­
ches de la série e st formé du remblai de 
la précédente et le soutènement doit y 
être adapté . 

Quand l es tranches son~ prises de haut 
en bas , le contrôle du toit se fait par 
foudroyage ou par remblayage. L' exp loi ta­
tion de la tranche sous-jacente se fait 
sous la z one foudroyée ou remblayée de 
la tranche supérieure. 

Le toit artificiel de la nouvelle tranche 
était soit constitué d'un plancher formé 
de feuillards et de planches, soit consti­
tué d'un grillage placé directement au­
dessus des chapeaux de la tranche précé­
dente. Cette méthode a été développée, 
il y a maintenant plus de 25 ans, dans 
plusieurs bassins houillers du Centre de 
la France. Ce grillage , séparant les ébou­
lis de foudroyage du charbon sous- jacent, 
formait le nouveau toit, souvent plus fa­
cile à contrôler que les bancs naturels 
du toit de la première tranche (fig. 34). 

MM . Bilinski et Lojas ont ouvert une nou­
velle voie dans la formation d ' u n toit 
artificiel. La méthode consiste à consoli­
der les éboulis de foudroyage au moyen 
d'un liant constitué d'un mélange de cen­
dres volantes, de déchets de cimen t et 
d ' eau . D'après des essais sur modèles en 
matériaux équivalents, les auteurs ont 
établi que , dans un massif rocheu x détendu , 
un banc de 0,60 à 0,80 m d ' éboulis de fou­
droyage consolidés, ayant une résistance 
de 2 MPa (20 kg/cm2), peut former un toit 
suffisamment f erme pour permettre d ' ex­
ploiter la tranche sous-jacente . 
5 14 

Me n gebruikt ook opblaasbare kussen s met 
stikstof , bestaande uit een ondoordringba­
r e bekleding die met vezels is vers tevigd. 
Ze worden opgeblazen tot 6 ,8 kPa (0 ,068 
bar) , wat volstaat om de holte te o nder­
s teunen,maar onvoldoende is om een brutale 
b r e uk te v e roorzaken in geval van een lek. 

Er wo rdt ook gebruik gemaakt v an gepompt 
vulmateriaal (Packbind), mengsel van 
steenkool, bentoniet en cernent of pe rliet 
(vul kanisch agglomeraat), d.m.v. pers­
luchtpompen in de holte geprojec t e erd. 

l sosch aum, dat een schuim van forma ldehy­
de-ureum is, vult snel d e leegten . Men 
ka n ook een natriumsilicaat-schuim geb rui­
ke n , maar dit produkt is duurder e n heeft 
e e n zwakkere uitzettingscoëfficiënt. 

7, ONTGINNING DER LAGEN MET GROTE :PENI NG 

7.1 . LANGE PIJLERS 

Een dikke laag kan ontgorn , · . .ror 
o fwel magazi jnwinning, ofwt. ,1 v 
lende schijven . Als zulke v ~0 l, 
gonnen wordt, i n verschi 1' rie 
met lange pijler, evenwijdi t . . i? t d~ 
gesteenten , kunnen deze g .. ,,men 
in opwaartse of neergaande v olgo rd~ 

door 
; h il­
o nt­

i j ven 
. ·ven­
,1'.> r den 

Als de schijven van beneden naar boven 
worden genomen wordt de leegte ofwe l bla­
zend ofwel spoelend opgevuld. 

In Polen wordt 69 % der pijlers in grote 
lagen spoelend opgevuld. In dit geval 
wordt de vloer van de verschillende schij­
ven van de reeks gevormd door he t vulma­
teriaal van de vorige, en de ondersteuning 
dient hieraan te worden aangepast . 

Als de schijven van boven naar beneden 
worden genomen, gebeurt de con trole van 
het dak door breukbouw of door vulling. 
De ontginning der onderliggende laag ge ­
beurt onder de breuk- of gevulde zone van 
de hogere schijf. 

Het kunstmatige dak van de nieuwe schi jf 
werd gevormd door, ofwel, een vloer ge­
vormd door vezels en planken , ofwel door 
een traliewerk dat rechtstreeks boven de 
kappen van de vorige schijf werd geplaatst. 
Deze methode werd meer dan 25 jaar geleden 
ontwikkeld in verschillende steenkolenbek­
kens van Midden-Frankrijk . Dit traliewerk, 
dat de instortingen van de breukbouw 
scheidt van de onderliggende steenkool, 
vormde het nieuwe dak, vaak makkelijker 
te controleren dan de natuurlijke dakge­
steenten van de eerste schijf (fig. 34). 

De Heren Bilinski en Lojas hebben een 
nieuwe weg geopend voor de vorming van 
een kunstmatig dak. De methode bestaat 
in het versterken van de breukstenen d.m.v. 
een bindstof bestaande uit een mengsel 
van vliegasse, cementafval en water. Na 
proeven op modellen in gelijkaardige mate­
rialen, hebben de auteurs vastgesteld dat 
in een ontspannen gesteen temassief, een 
bed van 0,60 tot 0,80 m versterkte breuk­
sten en , met een weerstand van 2 MPa (20 
kg/cm2), een voldoende stevig dak kan vor­
men om de ontginning der onderliggende 
laag mogelijk te maken . 
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Le s essais dans une tail le de 100 m, sous 
une tr-anche de 3 m foudr-oyée, ont donné 
satisfaction et , actuellement , le s1ege 
Lenin a démar-r-é industr-iellement l'exploi­
tation d • une couche de 12 m de puissance, 
e xploitée par t r anches de 3,50 m avec con­
solidation des éboulis (fig . 35). 

La taille équipée d ' une haveuse à tambour 
donne 2 000 t par jour et on injecte 18 
m3 de liant par passes de 0,60 m, soit 
0,15 m3 par m2 de mur. 

Les travaux de consolidation doivent êtr-e 
répétés pour c haque tranche prise vers 
le bas . L'exploitation doit se faire par 
taille montante, car celle-ci permet au 
l iant de s'écouler par gravi té en profon­
deur dans les éboulis et à ceux-ci , de 
devenir étanch es . 

Cette technique est pa rticulièrement re­
commandée dans l ' e xploitation de c ouches 
épaisses, sujettes à inflammation sponta­
née . L'accroissement des coOts de produc­
tion est faible (environ 2 % seulement), 
mais permet la valorisation de rejets 
poussiéreux des centrales et des cimente­
ries et réduit les f rai s de mise à terril. 

En Autriche , en Styrie occidentale, M. 
Kailbauer parle a ussi de l' e xploitat ion 
d ' une couche de 10 à 35 m d'épaisseur, 
par tranches descendantes . Le toit est 
de très mauvaise qualité , ce qui implique 
l'abandon au toit d'une planche de charbon 
de 1 m d'épaisseur beaucoup plus sol ide 
que l'éponte. Entre les tranches, on aban-
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Fig. 34 : 

Grillage placé au-dessus des bêles de la 1ère 
t r anche et qui sert de toit lors de l'exploita­
tion de la 2ème tranche (photo Charbonnages 
de Fra nce) 

Traliewerk geplaatst boven de kappen van de 
lste schijf en dat dient ais dak tijdens de 
ontginning van de 2de schijf (loto Charbonna­
ges de France) 

De proeven in een pijler van 100 m, onder 
een schijf van 3 m gebroken, hebben vol­
doening gegeven en thans heeft Zetel Lenin 
een aanvang gemaakt met de industrUHe 
ontginning van een 12 m dikke laag ontgon­
nen in schijven van 3,50 m met verstevi­
ging van de breukstenen (fig. 35). 

De pi jler uitgerust met een trommelsnij­
machine geeft 2 000 t per dag, en men in­
jecteert 18 m3 bindstof per snede van 
0,60 m, d.w.z. 0,15 m3 per m2 vloer . 

De verstevigingswerken moeten herhaald 
worden voor elke neerwaarts genomen schijf. 
De ontginning moet gebeuren per stijgende 
pijler, want deze maakt het uitvloeien 
van het bindmiddel mogelijk door zwaarte­
kracht in de diepte in de breukstenen, 
en deze kunnen er volledig worden door 
afgedicht. 

Deze techniek wordt bijzonder aanbevolen 
bij de ontginning van dikke lagen, onder­
worpen aan spontane ontbranding. De stij­
ging van de produktieprijs 1s laag 
(slechts 2 ~ ongeveer) , maar maakt de va­
lorisatie mogelijk van stofafwerpingen 
van centrales en cementfabrieken en ver­
mindert de kosten voor steenberg-oprich­
ting. 

In 0ostenrijk, in West-Stiermark, spreekt 
de Heer Kailbauer ook over de ontginning 
van een laag van 10 tot 35 m dik, met 
neerwaartse schijven. Het dak 1s van zeer 
slechte kwaliteit, wat inhoudt dat aan 
het dak l m kolen wordt achtergelaten, 
wat veel steviger is dan het nevengesteen­
te. Tussen de schi Jven laat men ook een 
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dcnr.e aussi u, i ta! planche de charbon analo­
gue- . Cn '1' , ~ :'IS :·ai t 1..1se.ge d'un toit arti­
~·1ci~~ c:. gt· t l l.,ge mé tal li que pour des 
ra1l'\c-~:,; d'i' r.c.:lt~bil ité . Le grillage e n­
r,a : ~e ~es ~oJts ~sse~ é l e vés, de l 'ordre 
oe ~- ~• -e 100 FB par tonne de c harbon, 
c e -:,;.i! ·rè\'~ mi tu rel l<:!ment le prix d'un 
c,.-~~~ ~ r~ib:~ p0uvoi r calorifique. 

Fig. 35 : 

Schéma d'une taille montante prise 
sous les éboulis de foudroyage con­
solidés par différents liants (Bi­
linski et al) 

Schema van een hellende pijler 
verwezenlijkt onder het dakbreuk­
puin verstevigd met verschillende 
bindmiddelen (Bilinski et al) 
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analoge laag steenkool achter. Er werd 
geen gebruik gemaakt van een kun s tmatig 
dak in metalen traliewerk wege n s rendabi­
liteitsredenen. Het traliewerk breng t vrij 
hoge kostprijzen mee, ter groot t e van 80 
e n zelfs 100 BF per ton steenkool , wat 
de prijs van de steenkool met l a ag warm­
tevermogen uiteraard belast. 
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M. Kailbauer signale aussi que les éboulis 
de foudroyage fortement consolidés par 
tassement ont déjà une tenue convenable. 
Tous les congressistes ont été unanimes 
à féliciter M. Kailbauer pour la façon 
dont lui et ses collaborateu rs ont pu maî­
triser ces conditions difficiles et main­
tenir , malgré cela, une exploitation r en­
table. 
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De Heer Kailbauer meldt ook dat de door 
samenpakking sterk verstevigde breukstenen 
reeds een degelijke houding hebben. Alle 
deelnemers aan het Congres hebben de Heer 
Kailbauer unaniem gefeliciteerd voor de 
wijze waarop hijzelf en zijn medewerkers 
deze moeilijke omstandigheden hebben weten 
te beheersen en desalniettemin een renda­
bele ontginning te behouden. 
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7 . 2. CHAMBRES ET PI LIERS 

Dans les e xpl o i t ation s des couches é pais­
s e s par c h a mb r es et pilie r s , l'Afrique 
du Sud a dé ve loppé u ne t e c hnique de rem­
blayage qui permet un t aux de défrui tage 
beaucou p plu s é l evé . MM . Wagner e t Gal vin 
donnent des d é t ails très i ntéressants sur 
cette techn i que . 

Des ess ais e n labo r a t oi r e s ur d e s piliers 
cylind riques de charbon de 150 rrm de dia­
mèt r e e t de r a ppo r t s l a r geur/haute ur va­
r iab l e s , o n t mon tré que l e r e mpl i s sage 
avec des cendres de c e nt rale s thermiques, 
non s e u l ement augmente la rési s tance de 
ces p i l ie r s d' e nv i r o n 50 % mai s , de maniè­
r e enc o r e p l u s s ignificative, améliore 
le c omporteme n t de ces pi l i e rs après rup­
ture , a u po i n t que l "o n peut quasi exclure 
les éboule me n ts de piliers i nstables (fig. 
3 6). 

7.2. KAMERS EN PlJLERS 

In de ontginning van dikke lagen met ka­
mers en pijlers, heeft Zuid-Afrika een 
vull i ngstechniek ontwikkeld die een veel 
hoger ontkolingspercentage mogeli jk maakt. 
De Heren Wagner en Galvin geven zeer inte­
ressante details over de ze techniek. 

Laboratoriumproeven op cilindervormige 
steenkoolpi jlers van 150 mm diameter e n 
met veranderlijke breedte/hoogteverhou­
ding,~ hebben aangetoond dat de vulling 
met asse van thermische centrales nie t 
alleen de weerstand van deze pijlers met 
ongeveer SO % verhoogt maar, in nog be­
langrijker mate, het gedrag van deze pij­
lers verbetert na de breuk, zodanig zelfs 
dat men de instorting van onstabiele pij­
lers vrijwel kan ui tsluiten (fig. 36). 

L,Hgeur : hauteur = 2 (âge = 200 jours) 
Breedte : hoogte = 2 (ouderdom = 200 dagen) 
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Fig . 36 : 

Comportement caractéristique d'éprouvettes de piliers de charbon , frettés par un remplissage de cen­
dres et chargés uniax i alement lWagner et al) 

Kenmerkend gedrag van monsters van steenkoolpijlers, omgeven met een asvulling en uniaxiaal be­
last fl<lagner et al) 

En couche épaisse, la tranche inférieure 
de la couche est exploitée par chambres 
et piliers classiques, puis r emblayée au 
moyen de cendres. On déhouille alors une 
seconde tranche, au-dessus d • un mur de 
cendres consolidée;:;, et l'on répète ces 
opérations jusqu'à déhouillement de la 
couche sur toute sa hauteur. Le pr1nc ipal 
avantage de ce pPocédé est que le remplis­
sage de cendres a le temps de se consoli -
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In dikke lagen wordt de onderste laag ont­
gonnen door klassieke kame r s en pijlers, 
en daama gevuld me.t asse. Er wordt dan 
een tweede schijf ontkoold boven een vloer 
van geconsolideerde assen, en deze opera­
ties worden herhaald tot de ontkoling van 
de laag over haar ganse hoogte gebeurd 
is. Het voornaamste voordeel van dit pro­
cédé is, dat de asvulling de tijd heert 
zich te consolideren en afdoende tussen 
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der et d'intervenir efficacement avant 
q\:e les oili~r s de ch arbon ne s o ient da­
vantage :~f•'a1bl1,; pur l'augmentation de 
l~U:" ht-'l .... t!\\ ~ ... 

ra~~ · .. '!,: ~ ! 1 t;. ..) ' }n~ se , 
\11~~ ~c-•..:c-! te , ;I! ! 2 m 

on a ainsi 
d ' é paisseur. 
ce1'dr e s est 

exploité 
Le coût 
faible . rn.r 

:l i'm-:!nt" de que l ques " cents" 
'ê' .u' cte la mise à terril des 

, ~, l!"fnce . 

ann~es dé jà , un gise-
i..::;.,ite- <T"I St:yri<;? ( Autriche) 

,_,._t' pnr ,'he ,b:<::s et piliers et 

Fig. 37 : 

?''1." n,tü :o ,.o nt:m,;es r emblayées . 
. s SC"!) ~c v~s d'U'\s le remblai, 

.u:-. colonnes formées par 
j , . ,.:e'll'CH' une gr:\nde hauteur 
d~ fl~mb~ge {fi g . 3 î . 

Coupe A.A. 

te komen voordat d e steenkoolpi jlers weer 
verzwakt zijn doot' de v e t'hoging van hun 
hoogte . 

Zo werd in een steenkool mijn een 12 m d i k­
ke laag ontgonne n. De kostprijs d e r asvul ­
ling is laag. Hij overschrijdt s lechts 
met enkele cents per ton de prijs v a n het 
opslaan in steenbergen van de asse aan 
de oppervla kte . 

Sinds vele jaren wot'dt in Stiermat'k (Oos­
tenri jk ) een magnesiet-afzetting ontgonnen 
met kamers e n pi::Jlers en horizon tale op­
waartse gevulde schijven . De pij l c rs zijn 
verzonke n in de dam, wat het mogel i j k 
maakt dat de kolommen gevormd doot' de p ij­
lers een gt'ote hoogte bereike n zonder het 
risico t e kni kken (fig . 37) . 
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Exploitation d'un amas de magneslle par tranches montantes remblayées avec piliers de consolidation 
(Styrie-Autriche) (Fettwdss, GB, Erzmetall, 25 décembre 1967) 

Ontginning van een magnesietstapel door hellende stroken opgevuld met verstevigingspij lers 
mark Oostenrijk) (Fectweiss, GB, Erzmetall, 25 december 1967) 

(Scier-

1, cheminée à remblai 
2. voie de transport 
3. pilier 
4. cheminée à minerai 
S . remblai 

I. forage et tir 
11. chargement et transport 
111 . remblayage 

7 . 3. TRACAGE ET DEPILAGE 

L ' exploitation des couches épaisses peut 
aussi se faire par traçage et dépilage. 
MM. Fisekci et Parkes (Canada) nous décri­
vent un tel exemple dans une couche de 
15 à 18 m d'épaisseur. Dans cette mine, 
l 'abattage du charbon est réalisé hydrau-
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1. vulkoker 
2. vervoergalerij 
]. pijler 
li. ertskoker 
5. vulmateriaal 

I. boren en schieten 
II. la den en vervoer 
III. opvulling 

7. 3. DRIJVEN VAN GALERIJEN EN WINNEN VAN 
PIJLERS 

De ontginningen van dikke lagen kan oo k 
gebeuren door het dri jven van gale ri jen 
en het winnen van pijlet's. De Heren F1-
sekci en Parkes (Canada) beschrijven ons 
zulk voorbeeld in een laag van 1 5 tot 18 
m dik. In deze mijn gebeurt de steenkool-
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-
liquement à l'aide d'une lance qui envoie 
un jet d ' eau à haute pression jusqu ' à 150 
bar. Nous avons eu l'occasion de visiter 
cette mine lors de la 6e Conférence qui 
s'es t tenue à Banff . Les r e ndements obte­
nus l aissent rêveur puisque l e record ac­
tuel pour une seule l ance fut de 8 000 
t en un jour . Quan d les condition s s • y 
prêtent , c ' est une méthode extrêmement 
performante. Le rendeme nt fond pour l'en­
semble de la mine peu t atteindre 75 t/hom­
me- poste . 

7 .4. MINES METALLIQUES 

L'exploitation par tranches descendantes 
sous des remblais consolidés est aussi 
de plus en plus pratiquée dans les mines 
métal liques . 

7.4.1 . Mine de Rammelsberg 

La mine de Rammelsberg e xploite intégrale­
ment une grosse masse minéralisée de 
plomb-zinc d e 80 m de hauteur, 90 m d' é ­
paisseur et 500 m de longueur. La moi t ié 
du gisemen t a été e xploitée par c hambres 
en tranch e s mont~~ e s remblayées par ter­
res r appor t é ,-,,.. . 

Actue llemen t le~ < liers de 10 m de lar-
geur, l aiss e e ; e les chambres, s ont 
repri s par ·anr; descendantes de 3, 5 
m de hautet: L :)ilier est découpé en 
trois bandes Jar.,, i! les de 3, 30 m de lar­
geur. Les d e 1-1 v br- e s latérales son t pri -
ses en p remi ~ l L • 1 ( donc contre le rem-
blai des chan.bres . puis remblayées pneu­
matiquemen t l.vec d<::s schistes consolidés 
par du cimen t . Or. utilise 140 à 150 kg 
de ciment par mètre cube . L'eau est ajou­
tée à la sortie de la tuyauterie. La bande 
médiane est t'eprise en dernier lieu , puis 
également remblayée . 

Lors de 1 'exploitation de la tranche sui­
vante, on trouve au toit le remblai pneu­
mat ique c onsolidé . I l se tient trè s bien 
malgré les tirs d ' abattage. Le soutènement 
consiste simplement en portiques en bois 
placés à 2,50 m les uns des autre s . 

Les produits d e remblayage sont amenés 
aux étages inférieurs de la mine en chute 
libre dans des c heminées pour le schiste, 
et par transport pneumatique pour le ci­
ment. Le ciment est dosé et introduit au­
t omat iquement dans la conduite de rem­
blayage. Cette installation a fait l'objet 
d'un rapport détaillé, paru dans la revue 
GlUckauf du 12 juillet 1982. 

7.4.2. Mine de Bad-Grund 

La mine de Bad-Grund exp l oi te aussi un 
gisement filonien de Pb- Zn par tranches 
descendantes quand le minerai est friable. 
On se prépare un toit de qualité par rem­
blai pompé, analogue à celui développé 
par la filiale britannique de la firme 
Thyssen . 

Mais ici, le remblai est constitué de sté­
riles dont la granulométrie est inf érieu re 
à 30 mm et provenant de la séparation de 
la gangue par liquide dense. On ajoute 
à ce produit des stériles de flottation 
(qui remplacent en quelque sorte la bento­
nite du remblai pompé) et 10 à 15 ~ d'eau. 
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winning hydraulisch met behulp van een 
kanon dat een waterstraal onder hoge druk 
tot 150 bar uitstuurt. Wij hebben de gele­
genheid gehad deze mijn van de "Kaiser 
steel" te bezoeken tijdens de 6de Confe­
rentie, die te Banff gehouden werd. De 
bekomen rendementen zetten aan tot dromen, 
vermits het huidige rekord voor een enkel 
kanon 8 000 t in één dag bedraagt. Als 
de omstandigheden er zich toe lenen, 1s 
deze methode ui terst produktief. Het on­
dergrondse rendement voor het geheel van 
de mijn kan 75 t/mandienst bedragen. 

7.4. METAALMIJNEN 

De ontginning met dalende schijven onder 
verstevigde vullingen wordt ook meer en 
meer toegepast in de metaalmijnen, 

7.4.1, Mijn van Rammelsberg 

De mijn van Rammelsberg ontgint integraal 
een grote gemineraliseerde lood-zinkmassa 
van 80 m hoog, 90 m dik en 500 m lang. 
De helft van de afzetting werd ontgonnen 
met stijgende kamers en pijlers gevuld 
met aangebrachte aarde. 

Thans worden de 10 m brede pijlers achter­
gelaten tussen de kamers met dalende 
schijven van 3, 5 m hoog. De pijler wordt 
versneden in 3 evenwijdige banden van 3,30 
m breed. De twee zijdelingse banden worden 
eerst gewonnen (dus tegen de vulling der 
kamers), en dan blazend gevuld met door 
cernent geconsolideerde steen . Men gebruikt 
140 tot 150 kg cernent per l<Ubieke meter. 
Het water wordt toegevoegd aan de uitgang 
van de buisleiding. De middenbaan wordt 
het laatst gewonnen, en daarna eveneens 
gevuld. 

Bij de ontginning van de volgende schijf 
treft men aan het dak de pneumatisch ver­
sterkte vulstenen aan . Dit houdt zich zeer 
goed niettegenstaande het winningsschie­
t en. De ondersteuning bestaat eenvoudig 
ui t houten raamspaten die op 2, 50 m van 
elkaar geplaatst werden. 

De vulprodukten worden naar de lagere ni­
veaus van de mijn gebracht in vrije val 
door schoorstenen voor de stenen, en door 
pneumatisch transport voor het cernent . 
Het cernent wordt gedoseerd en automatisch 
in de vulleiding ingebracht. Deze instal­
latie was het onderwerp van een gedetail­
leerd verslag, verschenen in het tijd ­
s chrift Glückauf van 12 juli 1982. 

7.4 . 2. Mijn van Bad-Grund 

De mijn van Bad-Grund ontgint eveneens 
een ertsaderafzetting van Pb- Zn met dalen­
de schijven als het mineraal brok.kelig 
is. Men bereidt eèn kwaliteitsdak voor 
door gepornpte vulling analoog met degene 
die ontwikkeld werd door het Britse fi­
liaal van de firma Thyssen. 

Maar hier bes taat de vulling uit sterielen 
waarvan de korrelgrootte onder de 30 111111 

ligt en die afkornstig zijn van de af­
scheiding van het ganggesteente door dichte 
vloeistof . Aan dit produkt voegt men flo ­
tatiesterielen toe (die in zekere zin het 
bentoniet van de gepompte vulling vervan­
gen) en 10 tot 15 ~ water. 
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.:-c p;--ct!\.it. v•·rs les chantiers 
t · .,y.•~· ê,·r~1i _ •:n1,.• ctmt r-1 l e si t uée 

:u. •rvi:,age de ln pl.1cer 
pr,;'L .. ".incm~nt . A la sor ­

,.,. ~jvu t E' J % df> 
11•1 , "-'tcn m:'\~gr e en 

c:-~, ~1!l~r en l◊ute 

COUPS DE TER­
·.ups OE TJt, - coups DE MUR 

C.l"P DE· il' 

es:: -raité 
o•~u-c •r~. ma.s dans 

e:";:is •1core une dis-
·1 .... .._._ eu".' :10~ ~ol~~ ·ues fran­

- ~ ccu~s _e caucne ~t la rup­
t.:n hau t - tc i:: g:-tseux três 

in c '-~ <!-.o- cou-::r.e ?e'.lt 4h:re .-!éfin i par 
~n~ =-:-c~,,,:.-t1o~ ~r~:.a:e et "..:-,s::antanée de 
q-...ia.nt1t.f,; l:np,:,:•-a~:.es à-:? ~r.arbon . sans 
;.:•ansr;:o:--, s,.u-.s ci.::gager:.en t de grisou im­
-;::ortar . . . Ce s...:jet est traité à la fois 
~ :i~ _-;:s eq_::-~s èe :.:J~ . Josi~n e~ Kimur a , 
:!.-ë ;::ihenc~tène .se prcduisan~ àans le g ise­
:ne:1,; ~e Pr ovence en F:."'a."l.ce et dans cel u i 
d..i Kyushu au Ja;,on . De part et d 'aucre, 
la coucnP. e s t encadrée d ' épontes solidesj 
à ' un cô-é, on ~rouve un toit calcaire et , 
è e ·. •autre , un -coit et: un r:iur g réseux. 

Les coups d e couches de produisent là o~ 
il y a des concen-crations de contraintes 
plus élevées et principalement le long 
de la voie de tête des longues tailles. 
C'est, en effet, dans cette zone qu ' il 
y a superposition de la contrainte latéra­
le due à l'exploitation du panneau sus­
jacent e-c de la contrainte rrontale de 
la taille en activité. 

Déjà dans les années soixante , M. Brauner 
avait attiré l'attention sur ce point et 
les deux figures 38 et 39 en témoignent. 
Quand le montage , creusé en bordure d'une 
ancienne taille, est arrivé dans la zone 
de culée latérale de l'exploitation du 
panneau amont, il y eut un véritable coup 
de couche avec fermeture du montage par 
fluage latéral du charbon. 

D'après les auteurs, ce phénomène est dû 
au fait que les terrains ont tendance à 
accumuler l'énergie élastique et à lares­
tituer brutalement au moment de la rupture. 

De part et d'autre, après le coup de 
couche , les auteurs signalent des surfaces 
de décollement, striées d'une poussière 
rougeâtre qui témoigne de l'intensité des 
frottements qui se sont produits au moment 
de l'expulsion. Les mesures de prévention 
les plus efficaces adoptées de part et 
d'autre consistent à forer des trous de 
détente à partir de la voie de tête, pa­
rallèlement au front , en vue de dissi.per 
l'énergie accumulée. 
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Dit p r odukt wordt naar de te vul len we rk­
p l aa tsen gepomp t v a nui t een onde rgrondse 
cen t r ale , rnaar me n o v e rweegt dez e zeer 
binne nkort bovengro nds te pl aats e n. Bij 
de ui tgan g va n de bu i.slej ding voegt men 
3 % cernen t toe orn een mage r beton te ve r­
krijgen waaronde r me n i n volledigo veilig­
heid kan werken . 

8. BIJZONDERE VERSCHIJNSELEN - DRUK STOTEN -
DAKSTOTEN - HEVIGE ZWELLINGEN - OVER­
SCHIETEN 

8.1. DAKSTOTEN 

He't verschi jnsel der d akstoten wordt be ­
handeld door drie groepen :1u t1:ur s , maar 
op dit v lal< zullen wij ncr "'en 011, rsc heid 
maken tussen wat o n z e ~ ~nse 1 lega ' s 
" coups de couche" (" l a;:,'.'' ,,ter· 1 h ebben 
gen oemd, en de brutale b · 1 v., a n zeer 
di I< zands teenhoudend h o o c ., , . 

8.1.1. Laagstoten 

Een laagstoot kan gedef i, rd t> n als 
een brutale en onmiddc- · ke j e c tie 
van belangrijke hoeve e l. ri n l<ool , 
zonder transport zonder ~-. ,ng1· ~ vrij­
komen van mi jngas. Dit on,.1 a",1erp ··:rd be ­
handeld door zowel de p l o•,,; var~ :e Heer 
Josien als die van de He ~::- Kimura . daar 
het verschijnsel zich voorùo c t i n de af­
zett i ng van de Provence i n Frankrijk e n 
in die van Kyushu in Japan . Aan weerszij­
den is de laag ingesloten door soliede 
nevengesteenten, aan één kant tre ft men 
een l<all<dal< aan en aan de andere een zand­
steendak en -vloer. 

De laagstoten doen zich voor waar e r con­
centraties van hogere spanni ngen zijn, 
en vooral langs de l<opgaleri jen van de 
lange pijlers. Het is inderdaad in deze 
zone dater samenvoeging is van de zijde­
lingse spanningen v e roorzaal<t door de ont­
ginning van het bovenliggend paneel, e n 
van de frontale spanning van de al<tieve 
pijler. 

In de loop der j aren zestig reeds , had 
de Heer Brauner de aandacht gevestigd op 
dit punt en de beide figuren 38 en 39 ge­
tuigen e rvan. Toen de ophouw gedo l ven aan 
de rand van een oude pijler in de zijde­
lingse oplegdrukzone van de ontginning 
van het opwaartse paneel is gel<omen, deed 
zich een werkelijl<e laagstoot voor met 
slui ting van de ophouw door zijdelingse 
toevloed van steenkool. 

Volgens de auteurs is dit verschijnsel 
te wi jten aan het fei t dat de gesteenten 
de neiging vertonen de elastische ene r gie 
te accumuleren en ze brutaal af te staan 
op het ogenblik van de bre ul< . 

De auteurs w1Jzen aan beide zijde n, na 
de laagstoot, op spl ijtoppervlakken, be­
zaaid met een roodachtig poeder dat ge­
tuigt van de intensi tei t der wrijvingen 
op het ogenblik van de uitduwing . De mees t 
afdoende voorzorgsmaatregelen die weder­
zijds werden aangenomen, bestaa n u i t het 
boren van ontspanningsgaten van aan de 
kopgalerij, evenwijdig met het front, orn 
de opgestapelde energie te verspreiden. 
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Fig. 39 : 

. . 
: · ,•. on roin es e ordure .:· . 

. .. .... ·::. :.:..-.. .. ;_..,-.-. ; ,(;_._ : ;._··.-.. . 

X = Partie écrasé e du montage 

Fig. 38 : 

Vue schématique montrant les zones 
s urchargées en avant et en bordure 
d'anciennes exploitations 

Schema van de overbelaste zones voor 
en aan de rand van oude ontginningen 

l one exploitée : Ontgonnen zone 
Contra intes de bordure : 
Randspanningen 
X ; parti e écrasée du montage : 
X = verpletterd gedeelte van de ophouw 
Nouveau montagt: : Nieuwe ophouw 
Front de taille arrêté 
Stilgelegd pij lerfront 
Zone de contraintes en avant de la 
tai lle : Spanningszone voor de pijler 

Photograph ie mont1·ant l'écrase me n t to ta l du monta,ge pa r fluage latéral du charbon lorsque celui-ci 
r~t entré dans la zone de superposit ion des deux ondes de surcharge dues aux a nciennes exploita­
lions lBrauner) 

Futo van de volledige verp l et ter i ng van de ophouw door het lateraal vloeien van de steenkool wan­
neel" deze oph ouw in de zone komt die beïnvloed wordt door de twee belastingszones van twee vroege­
re ontginningen (Brauner) 
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Oeze maatregelen werden in he 1.. be gin van 
de jaren zestig voorgestaan d oor de Heer 
Jahns van de Bergbau-Forschung , die zich 
baseerde op de ontspanningsgaten geboord 
in de lagen met onmiddellijk vrijkomen 
van mijngas . 

In de Provence zowel als in Japan hebben 
de ontspanningsboorgaten een d i a.me t er van 
ongeveer 100 mm. Ze kunnen 25 to t 50 m 
lang zijn, en een onderlinge afstan d heb­
ben van 3 tot 8 m. Bij het b o r e n wordt 
systematisch het aantal liter p u in g emeten 
dat ui t het gat voortkom t per g e boorde 
meter. De gaten a, b, c, waarvan d e posi­
tie goed zichtbaar is op figuur 40, hebben 
respectievelijk 690, 600 e n 780 lite r per 
geboorde meter opgeleve r d . Ga t d heeft 
slechts 110 li ter gegeven , wat duidelijk 
aantoont dat het massier op dat o g e nblik 
ontspannen was. 

Fig . 
,_ J ,·b 

1 1 ..J~J 
1 ~ 

·- - ,_ ---

Dis po~ .~, d ~. co us de 
son d e .•.: dé<. •J r e ssion, 
pos it :c , ,1.:s c~•· · de cou­
che fréCl 1 • , ce des 
brui.ts d"' terri:u ~ pendant 
la fcr.::., io n (K 1mura et 
all l if 111 l ' 

1 f li 0 
500 

.. . . ' . '.' '' .... . . . 
: : ~ p. : : ; :: : : ?ÇIJ : : 800 :: : ,900 
f • • • • • ' • 1 1 1 • 1 • ' ~ : 1 : : : : : : 

Plaats van de boorgaten 
vocir de drukverm1ndering, 
positie van d e l aagstoten 
en frequentie v an de ge­
steentegeluiden tifdens 
het boren (Kimura et al) 

•:, , •:•:::::::: :: : 1, ::::: •: Voie de tête 

W5=,:1===::::;;~:~:r:T:~:~:~:~:;:;;;;:~::~:~:~;~:~:~:;:::;--;==:::::;:~::~:~:~:;:::;:7.•:;:;:;--;;=de WS 

100m • 
\ 

Emplacement du D.I. C Voie de base 

Fréquence des bruits de 
terrains : Frequentie van 
de gesteentegeluiden 
Voie de tête de W5 
Kopgalerif van 1\15 
Voie de base W6 Voet-

W6 
Voie de 

, W6 
reconrlaissan~e et d ' essais 

galerij van W6 
Emplacement du D. l . 
Plaats van D. I. 
Avancement taille depuis fiOO 600 700 900 

Avancement taille depuis le montage initial (m) 
le montage initial {m) 
Vooruitgang pijler va.na[ 
de oorspronkelifke ophouw 
(m) 

Au Japon, on pratique, en plus, le tir 
d'ébranlement pour parfaire l'élimination 
des contraintes du massif. 

On peut aussi se rendre compte de la dé­
tente par des capsules pressiométriques 
placées dans la veine (fig. 41). 

En guise de prévision, on observe tout 
spécialement les discontinuités dans les 
terrains, le type et la position des fail­
les dans le chantier . On s'efforce égale­
ment d'écouter les bruits du massif; l'ac­
tivité sismo-acoustique donne une image 
assez fidèle du comportement mécanique 
du massif en cours d'exploitation . 

S22 

Voie de reconnaissance et 
d •essais ; Erkennings- en 
proefgalerif 

In Japan wordt niet meer aan schokschieten 
gedaan om het elimineren van de massief­
spanningen te vervolmaken. 

Men kan zich ook rekenschap geven van de 
ontspanning door de drukmetingscapsules 
die in de laag geplaatst zijn (fig. 41). 

Bi j wi jze van voorziening observeert men 
zeer bijzonder de discontinuïteiten in 
de gesteenten, het type en de positie van 
de breuken in de werkplaats. Men spant 
zich ook in om de geluiden van het mas­
sief te horen; de seismisch-akoestische 
activiteit geeft een vrij trouw beeld van 
het mechanisch gedrag van het massief tij­
dens de ontginning. 
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Fig . 1,1 : 

Evol utio n d e la pression d ' une c.aps ul c 
placée da ns le massi f traité par t rous 
de déto.?nle (Josien e l al) 

Pr~ssion 
(bars) 

400 

Evotutic van de druk v an een caps ule 
geplaatst in h et mass1ef met ont spa n­
ningsgaten /Josicn et al) 

1 forol1on lrou 
f de délen le 

Il 
JO() 

Fora lion trou d e déte nte : Bor, ng van 
de ontspanni n gsboorga ten 
Pression ( ba r s) : Druk /bar) 
Dis tance au front : A fstand tot het 
front 

200 

100 

Dis /. ou Iron/ 
(m) 30 20 10 

8.1 . 2 . Co ups de toit 

De nouv e l les méthodes de l utte contre les 
cou ps de toi t o n t é émises en application 
en Chine au c ~ùrs ~ ces de rnières années . 
Ces t e c h nique, r r. sont pas applica bles 
pa r tou t, mai s l e u• •1 fficac i té semble bien 
prouvée dans t e s ondi tions locales de 
plusieu r s ba • ·.n s hinois . M. Li Yushen 
nous a fait , r t ~s expérienc es prati-
quées da ns s o .;,ay 

Les e xploi tat ns .. 
couches de 1 , 5 r 
situées e ntre 75 

poursuiven t dans des 
à 4, 60 m d ' ouvert ure , 

• 150 m de profondeur. 

Il s ' agit d ' un gis ment houiller qui date 
du Jur a ssique. Le toit est constitué de 
bancs épais de grès ou de conglomérats 
don t le c i ment est soit a rgi leux, soi t 
carbon a té . 

Ml-1. Niu et Gu nous r apportent qu'ils ont 
r éussi à améliorer consi dérablement l e 
con t rôle de ces toits raides par amollis­
semen t , grâce à u n e in jection d'eau à hau­
te pression. I l s o n t d' a bord effectué des 
essais en lab o r atoi r e s ur les roche s en 
provenance d e ces t o its . Apr ès 6 jours 
d ' immersion dans 1 ' eau, l a résistance des 
grès à cimen t argileux diminuait en moyen­
ne de 43 % grâce à l a pé nétration de l'eau 
dans l es fissures e t à 1 ' hydratation des 
composants argi leux . 

Les essais au fond on t é té t r ès favora ­
bles . Des sondages distants de 30 m et 
de plus de 110 m de longueur, incliné s 
à l 7° , on t été forés à partir de la voie 
de base des tailles (fig . 4 2). Ils ont 
sub i une injection d'eau à haute pression 
entr e 50 et 70 kg/cm2 ( 5 à 7 MPa) avec 
un maximum de 110 kg/cm2 ( 11 MPa) . Les 
volumes injectés ont varié entre 40 et 
200 m3 d ' eau par trou . Grâce à cela, de s 
réajustements du haut-toit se sont pro­
duits à i ntervalle s de 10 m au lieu de 
40 m précéd emment. Le foudroyage tombe 
régulièrement et la sécurité du chantier 
en est fortement a c crue . 

Av~t l ' injection , un coup de toit avai t 
fa1 t monte r la p r ession du fl u ide dans 
les étançons du soutènemen t mé c anisé à 
600 kg/cm2 (60 MPa) , causant le flambage 
de 18 étançons et l ' explos i on de deux au­
tres. 
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8.1.2. Dakstoten 

Nieuwe bestrijdingsmethoden tegen daksto­
ten werden toegepast in China in de loop 
de r laatste j aren. Deze technieken zijn 
niet overal toepasbaar, maar hun afdoend­
hei d lijkt wel degelijk bewezen in de 
plaat selij ke omstandigheden van verschil­
lende Chinese bekkens . De Heer Li Yushen 
heeft ons de proefnemingen meegedeeld die 
i n zijn l and uitgevoerd worden . 

De ontgi nningen gaan verder in de lagen 
met_ 1,75 m t ot 4,60 m openi ng, die op 7S 
t ot 150 m diepte liggen. 

He t betreft een steenkoolafzetting die 
ui t het Jura dateert. Het dak bestaat uit 
d i kke zandsteenbanken of conglomeraten 
wa ar van het cernent ofwel kleiachtig of wel 
me t koolzuur verzadigd is . 

De He ren Ni u en Gu melden ons, dat ze erin 
geslaagd zijn de controle van deze strakke 
daken door verzachting aanzienlijk te ver­
beteren, dank zij waterinjectie onder hoge 
druk. Zij hebben eerst laboratoriumproeven 
u i t gevoerd op de gesteenten afkomstig van 
de ze daken . Na 6 dagen onderdompeling i n 
wat e r , verminderde de weerstand van de 
zandstenen met klei cement gemiddeld met 
43 %, dank zij de indringi ng van het water 
in de spleten en dank zij de hydratering 
de r klei achtige samenstellende delen . 

De ondergrondse proeven waren zeer gun­
stig. Proefboringen op 30 m onderlinge af­
stand en van meer dan 110 m lang, hellend 
op 17 ° , werden ui tgevoerd vanaf de voet­
galeri j (fig . 42) . Ze ondergingen een wa­
t e rinj ectie onder hoge druk tussen S0 en 
70 kg/cm2 (S tot 7 MPa) met maximum 110 
kg/cm2 (11 Mpa) . De geînjecteerde volumes 
va rieerden tuss en 40 en 200 m3 water per 
gat. Hierdoor gebeurden aanpassingen van 
het hoge dak op 10 _m onderlinge afstand 
i n plaats van 40 m vroeger . De breukstenen 
vallen rege l matig en de veili gheid van 
de werkplaats gaat er sterk op voorui t. 

V60r de injectie had de dakstoot de druk­
vloeistof in de stijlen van de gemechani­
seerde ondersteuning tot 600 kg/cm2 (60 
MPa) doen stijgen , met voor gevolg dat 
19 stijlen knikten en twee andere ontpl of­
ten. 
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U:.e e...!-c:-e t echni que de lutce contre l es 
c ~·1ps de toi c , pcovo qués par des bancs 
:-a ... Jes et éoais , a été orésen tée au Con­
g ~è s d'Istanbu l en 1979 par M. Pao Huang , 
ingénieur en chef de s mines du bassin de 
'i'atun g . Elle c onsis te à :'."orer, à partir 
de l a suri-ace , des t r ous de plus de 100 
mm de diamètre jusqu • à la couche exploitée , 
donc à travers àes bancs de grès et de 
conglomérats (fig. 43). 
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Een andere techniek ter bestri j•"ing van 
de dakstoten veroorzaakt doo r starre en 
dikke banken werd voorges t eld op he t Con­
gres van Istanboel in 1979 door de Heer 
Pao Huang, hoofdingenieur d e r mi jnen van 
het Tatung-bekken. Deze techniek bestaat 
in het boren, van aan de oppervlakte , van 
gaten van meer dan 100 mm diame t er tot 
aan de ontgonnen laag, dus doorheen de 
zandsteen- en conglomeratenbanken (fig. 
43). 

1 

Fig. 43 : 
Trous de sonde forés à partir de 
la surface pour provoquer la ruptu­
re de gros bancs raides de grès 
dans le bassin de Tatung (Pao 
Huang, Congrès lstamboul 1979) 

l. Matériau de bourrage 
2. Explosif 
3. Amorçage de la détonation 
4. Matériau de scellement 
5. Support 

Bo,u gaten geboord vanaf de boven­
grond om het breken te veroorzaken 
van de dikke, stijve zandsteenban­
ken in het bekken van Tatung (Pao 
Huang, Congres Istamboel 1979) 

1. vulmateriaal 
2. springstof 
J. instellen van de ontploffing 
4. verzegelmateriaal 
5. onderstel 
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A la base , le trou est alésé en remon tant 
a u d iamèt r e d e 300 et même jusqu ' à 450 
mm s ur 20 m d e longueur, pour forme r une 
chamb r e où l ' o n pourra charge r 1 à 2 t 
d' e xplosi f. Le t ,i. r s e fait à partir de 
la surface e n l ' absence de pe rsonnel dans 
les travaux soute rrains. L' é paisseur de 
la couve r t ure var ie e ntre 75 m et 150 m. 

8 . 2 . COUPS DE MUR 

L' équipe de M. J os i e n signale également 
de s coups de mur s urve nus aux Mines de 
Potasse d 'Alsace, a vec des dégagements 
de gaz. 

De s coups d e mur se sont aussi produits 
dans les mines d e charbon du Pays de Gal­
l es au Royaume - Uni et en Campine , en Bel­
gique . Sui t e à l ' exploitation par longues 
tailles , la déten te des terrains du mur 
donne lieu à des décollements de bancs. 
Si les bancs du mur sont imperméables , 
le gaz désorbé s ' acc umule sous pression 
d an s ces vides . Quand la surface exploitée 
est s u f fi s amment grande , la pression est 
suffi sant e po.,"' faire éclater la couvertu­
re de t ercain l celle-ci se rompt souvent 
sou s la · oi0 , e tête qui forme un point 
faible . r.11 • est brusquement soulevé 
et f rac t l c:: -, l e gaz se dégage en abon-
dance pa r ~es , actures . 

Le r emèd : cor 
de s trou de 
mur. 

s te à f orer r é gul ièrement 
a ptage du grisou dans le 

D' après M. Jas.en, 
de c aptage fo rés 
potasse en Alsace , 
sul t ats . 

il semble que des trous 
a u mur des couches de 
n'on t pas donné de r é-

8. 3 . DEGAGEMENTS BRUSQUES ET DISCONTINUS 
DE GRISOU AU SIEGE DE LENS 

La même équipe d'auteurs rapporte des dé­
gagements brusques de gaz, tous survenus 
dans une zone d'exploitation profonde 
(- 1 000 m environ) avec présence, dans 
les 10 premi ers mètres du toit de la cou­
che , d'un banc de grès de for t e résistan­
ce . 

La prévention mise au point par le Siège 
en collaboration avec le Cerchar , a été 
I ' hydrofissuration , c'est-à-dire la dislo­
cation progressive du massif de charbon, 
saturé d'eau par infusion préalable, à 
l'aide d' impulsions successives à haute 
pression (450 bar ou 45 MPa). 

8.4. SURTIR A MERLEBACH 

Ces événements s e produisent à l'étage 
de 1250 m principalement dans les bancs 
de grès du mur de la veine SA. Au lieu 
des 60 à 80 m3 abat tus par un ti r normal, 
on compte jusqu ' à 1500 à 3000 m3 fracturés 
(latéralement et en avant du front) . 

Peut-on imaginer que la brusque mise à 
nu des parois par le tir, donne lieu à 
des éclatements d'écailles de roche, comme 
on en a connu l ors du creusement du tunnel 
du Mont Blanc à la traversée des gneiss 
sous 2000 m de couverture ? La présence 
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Aan de basb wordt het gat opgeboord in 
opwaartse richting tot 300 en zel fs tot 
450 mm diarneter over 20 m lengte, om een 
kamer te vormen waar men 1 à 2 t spring­
stof kan inbrengen. Het schieten gebeurt 
van aan de oppervlakte in afwezigheid van 
personeel in de ondergrondse werken . De 
dikte van de deklaag varieert van 75 tot 
150 m. 

8.2. VLOERSTOTEN 

De ploeg van de Heer Josien meldt eveneens 
vloerstoten die zijn voorgekomen in de 
Elzasser potasmijnen, met vrijkomen van 
gas. 

Vloerstoten hebben zich eveneens voorge­
daan in de steenkolenmijnen van Wales in 
het Verenigd KoninkriJk en i n de Kempen, 
in België. Ingevolge de ontginning met 
lange pijlers veroorzaakt de ontspanning 
van de vloergesteenten het openbladeren 
van de lagen. Als de vloerbanken ondoor­
dringbaar zijn, stapelt het vrijgekomen 
gas zich onder druk op in deze hol tes. 
Als de ontgonnen oppervlakte voldoende 
groot is, volstaat de druk om de gesteen­
tedeklaag te doen openspatten, en deze 
breekt vaak onder de kopgalerij die een 
zwak punt vormt. De vloer wordt bruusk 
opgeheven en gebroken, en via deze breuken 
komt het gas overvloedig vrij. 

Het middel tot herstel is het regelmatig 
boren van gaten voor mijngasafzuiging in 
de vloer. 

Volgens de Heer Josien lijkt het dat de 
afzuigingsgaten in de v l oer van de potas­
lagen in de Elzas geen resul taten hebben 
gegeven. 

8.3. BRUUSK EN 0NDERBR0KEN VRIJK0MEN VAN 
MIJNGAS IN DE ZETEL LENS 

Dezelfde ploeg auteurs meldt bruuske mijn­
gastoevloeden , die zich alle voordeden 
in een diepe ontginningszone (ongeveer 
1000 m diep), met in de eerste 10 me ter 
dak van de laag een zandsteenbank met hoge 
weerstand. 

De voorzorgsmaatregel op punt gesteld door 
de Zetel in sarnenwerking met Cerchar, was 
de hydrofissuratie, d.w.z. de geleidelijke 
dislocatie van het steenkoolmassief m.b.v. 
opeenvolgende hoge druk-impulsen ( 450 bar 
of 45 MPa). 

8.4. 0VERSCHIETEN TE MERLEBACH 

De verschijnselen doen zich voor op de 
verdieping van 1250 m, vooral in de zand­
steenbanken van de vloer van laag SA, In 
plaats van de 60 à 80 m3 die bij normaal 
s chieten gewonnen worden, rekent men tot 
1500 à 3000 gebroken m3 (zijdelings en 
v66r het front) . 

Kan men zich inbeelden dat het bruuske 
blootleggen van de wanden door het schie­
ten, aanleiding geeft tot het afschilferen 
van gesteenten, zoals mener gekend heeft 
bij het delven van de Mont-Blanc tijdens 
het oversteken van gneiss onder 2000 m 
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en~ 1 a on~ue t::u 1. ., surpasse les 

·'IP-"':Pr;:S el: p!!l'l?t'S cl.3S.Siqu~s du po i nt 
.,.,_ •:1.1-,.- p:-cdi.:c~i·.itié:. •3:.;x de dé ~ru i cage , 
.!on.: récu?ér-atior. du gisement '"'t sécur ité 
:::es '..lin~ur~. 

les oro:iuc:;:cns en ~a . lie peuv e nt a t te i n ­
èr~ :1•1s qu 'à 8000.t ;)a:- jou:· e t les ren de­
ments t aille sen ., souve n t co mp r is e n tre 
ac et :oo ~ / hcw.me - po s .:e . 

~es sou tènemenrs mécanisés ac t uel s parais­
s en t b i en a d a? tés pour assur er un contrôle 
d u toi t efficace . La oortance du soutène­
ment a dû ê t re adaptée aux e xploi tations 
peu p r o fondes , situées entre 100 et 300 
m de profondeur. 

Les aut e u rs amé r i cai ns esti men t que , si 
en Europe, on peut avoir un bon contrôle 
du toit avec un soutè ne men t dont la por­
tance est suffisante pour reprendre un 
paquet de bancs égal à 2 à 5 fois l ' ouver­
ture de la couche , il faut compter qu ' aux 
Etats- Unis , le sou t ènemen t doi t reprendre 
un paquet de bancs égal à 8 à 12 fois cet­
te ouverture . 

Aux Etats- Unis , les problèmes se posent 
principalement aux jonctions "taille-voie" 
et tout spécialement dans et près de la 
voie de tête qui est si tuée en bordure 
d'un ancien panneau exploité. 

Les voies sont en général boulonnées et 
leur r enforcement , à l'approche de la 
taille , se f ait surtout par étançons en 
bois et piles de bois placés au milieu 
des voies. Les étançons hydraul iques ne 
sont uti l isés que dans une dizaine de mi­
nes . C'est un peu étonnant, car i ls sont 
de pose rapide et peuvent être très rap i­
dement por tants. Il est difficile d ' invo­
quer une que stion de coOt , car le prix 
d ' achat de que l ques étançon s hydrauliques 
individuels est dérisoire par rapport aux 
i nvesti ssements nécessaires à l ' équipement 
d 'une longue tail l e. De plus , ces étançons 
sont facilement récupérables à l'arrière 
et reportés à l 'avant de la tail l e . 
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dekl aag ? De aanwezigh eid v a n mijngas i n 
de zandsteen v e r gema kkelijk t waarsc hi j n ­
li jk n og de breuk ervan e n draagt bij tot 
de projectie v a n het puin op gro t e r e af­
stan ct . 

9. ONTGI NN INGSMETHODES 

9.1. LANGE PIJ LERS 

De l a n ge p i j le r wordt o v e ral t oege past 
i n alle d iepe mijnen v an Europa ( We s t e n 
Oost) , i n Ch i n a e n in Japa n . Hi j wo r d t 
n och t ans on t wi kke ld i n l a nden d ie een 
tiental jaa r gelede n nog sle c h t s k amers 
e n p i jle rs kenden . 

De Ve renigde S taten s taan "\a n clc s pi ts 
van de be we g ing v e rmits men thans 00 lan­
ge p i j lers te l t d ie 15 % v;,.i de r·' d uktie 
de r onde r g rondse mi jne n "'e lœr· Men 
ke n t noc h t ans z ee r goed we• y. ,,Je v ~be e l­
de n i n Canada , i n Aust r e. '~n Zuid­
Afr ika . 

De Ame r i kaans e a u teu r s 1t tl 
de lange pijler de k l assJ, • k· 
pi jle rs o vertreft op gebi t•r ·•:1 r, 
viteit, veldbenuttingsgra a .. ûus 
v an de afze ttin g en v ei l i g ~ · n <l,:; 
werke r s . 

,-; dat 
· s e n 
ul<ti ­
nning 
mi j n-

De produktie i n de p i j 1er ;<an te t 8000 
t pe r dag bere i ken en het pi j ler r e n demen t 
ligt vaak tuss en 40 en 100 t/ma ndiens t . 

De huidige geme chanisee r de ondersteuni ngen 
l i jken goe d aangepast om een afdoen d e dak ­
controle te verzek e ren. De draagkracht 
van de ondersteuni ng moe s t aan gepast wor­
den aan de mi nder diepe on t ginn ingen die 
tusse n 100 en 300 m diep lig g e n. 

De Amerikaans e a u t eurs z1Jn van me n i n g 
dat daar waar me n i n Europa kan hopen op 
e e n goede dakbeheersing me t e en ondersteu­
ning waarvan de draa gkracht voldoende i s 
voor het terugwinnen van een ba nkenbunde l 
gelijk aan 2 à 5 maal d e laagopeni ng , men 
er in de Vereni gde Staten moe t mee r e kene n 
dat de ondersteuning een bunde l banke n 
moet terugwinnen gelijk aan 8 à 12 maal 
deze opéning. 

IQ de Verenigde Staten s tel l en de probl e ­
men zich voorname l ijk aan de aansluitings­
punten " pijler-galerij" en meer b i j z onde r 
in en nabij de kopgalerij d ie zich bevindt 
in de rand van een oud ontgonnen paneel. 

De galerijen zijn over het algeme en me t 
ankerbouten ondersteund, en hun vers tevi­
ging bij het naderen van de pijler gebeurt 
vooral met houten stijlen e n houtbokken 
in het midden van de galerijen . De hydrau­
lische stijlen worden sle chts in een tien­
tal mijnen gebruikt, Dit is enigszins ver­
wonderlijk, want ze worden vlug gepl aatst 
en kunnen zeer snel dragend zijn. Ee n 
prijskwestie kan men nauwelijks inroepen, 
want de kostprijs van enkele individuele 
hydr aulische stijlen is te verwaarlozen 
i. v . m. de investerin gen vereist voor de 
uitrusting van een lange pijler. Bovendien 
zijn deze stijlen eenvoudig te recupereren 
achteraan en naar voren van de pijler ge­
bracht . 
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9.2 . CHAMBRES ET PI LI ERS 

Ce mo de d ' e xploitation assure e nco re la 
plus grande par t d e la produc t i on charbon­
n ière a ux Etats - Un is , e n Inde et e n Afri­
que du Sud. Un des p r ob lème s impo rtants 
de c e genre d ' e xploitation e s t "l' e s t ima­
t ion de la résistance des pilie r s ". 

9. 2 .1. Résistance des piliers de charbon 

L' équipe 
évide nce 
gisse n t 
s on t : 

des a u teurs i ndiens met bien en 
les pri ncipaux f acte urs qui ré­
la r ésista nce des pil iers. Ce 

l a r é s is t a nce du charbon, 
. les dime nsion s du pil ie r, 

les c o ndition s au contact "pilie r- t oit" 
e t "pi l ie r -mur", c ' es t -à-di re l es condi­
t ions au x e x trémités, 
. l a v a l e ur des contrain tes in si tu avant 
creusemen t des galeries qui ce rnen t les 
pil iers , 
. l e t emps, 

l' e n v ironn eme nt et l'al tération é ventu­
e lle des roch~s par l 'at mosphère de la 
mine . 

cr~ me les Africains du Sud 
2 formu le établie il. y a 
:! 'années par Salamon est 

Les I ndie:,s 
e s t imen t c. 1e 
une quinz-.•i n e 
la plus V "-, =ëlb.l· 

El l e s ' én<. · .~e 

La rési s t z,.-, ~e 

s 

un pilier carré 

où 7, 2 r eprésente la résistance en MPa 
d ' un cube de charbo n de 1 m de côté; 
W e t H sont respectivement la largeur 
et l a hauteur e x primées en mètres. 

Quand les piliers son t rectangul aires ou 
de forme tri angu l aire 

W devi ent we A 
4 c 

où A 
C = 

surfa ce du pilier en m2 
péri mè tre du pilier en m. 

Cependant, il y a lieu d'affecter cette 
valeur d'un coefficient R qui tient compte 
du temps et d'un coefficient K qui tient 
compte d e la résistance du charbon de la 
couche exploitée . 

Pour mesurer cette résistance, on isole, 
dans les parties intactes de piliers choi­
sis au hasard, 3 à 6 cubes. On les enrobe 
d'une couche mince et uniforme de ciment 
et de sable et on les écrase à l'aide d'un 
dispositif hydraulique. 

9.2.2. Résistance des piliers dans une 
mine de sidérite 

Le Prof. Rami rez et le Dr. Martin de l'E­
cole de Madrid ont travaillé sur un dépôt 
sédimentaire de sidérite de 40 m d'épais­
seur, exploité par sous-niveaux avec récu­
pération partielle des piliers entre les 
chambres. 
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9.2. KAMERS r.N PIJLERS 

Deze ontginningswijze verzekert nog het 
grootste deel van de steenkoolproduktie 
in de Verenigde Staten, India en Zu1d­
Afrika. Een der belangri~ke problemen van 
dit soort ontginning 1s' de schatting van 
de weerstand der pijlers". 

9.2,1. Weerstand der steenkoolpijlers 

De ploeg der Indische auteurs laat goed 
de voornaamste factoren ui tkomen die de 
weerstand der pijlers bepalen. Het zijn : 

de weerstand van de steenkool, 
de at'metingen van de pijler , 
de contactvoorwaarden "pijler-dak" en 

"pijler-vloer", d. w.z . de voorwaarden aan 
de uiteinden, 

de waarde der in si tu-spanningen vOOr 
het delven der galerijen die de pijlers 
omringen , 
. de tijd, 
. de omgeving en de gebeurlijke verande­
ring der gesteenten door de atmosfeer van 
de mijn. 

De Indiërs evenals de Zuidafrikanen menen 
dat de formule die vOOr een vijftiental 
jaren door Salamon werd opgesteld, de 
meest waardevolle is . 

Zij luidt als volgt : 

De weerstand van een vierkante pijler 

w0,46 
S = 7,2 7r'6'6 MPa 

H ' 

waarbij 7, 2 de weerstand in MPa weergeeft 
van een steenkoolkubus met een 
rib van 1 m, W en H zijn respec­
tievelijk de breedte en de hoogte 
uitgedrukt in meter. 

Als de pijlers rechthoekig of driehoekig 
zijn 

wordt W 

waarbij A 
C 

oppervlakte van de pijler in m2 
perimeter van de pijler in m. 

Deze waarde moet nochtans beînvloed worden 
door een coëfficiënt R die rekening houdt 
met de tijd, en door een coëfficiënt K 
die rekening houdt met de weerstand van 
de steenkool van de ontgonnen laag. 

Om deze weerstand te meten isoleert men, 
in de intacte gedeelten van de willekeurig 
gekozen pijlers, 3 à 6 kubussen . Men om­
geeft ze met een dunne en eenvormige laag 
cement en zand en men verpulvert ze d.m . v . 
een hydraulisch apparaat. 

9.2.2. Weerstand der pijlers in een side­
rietmijn 

Prof. Ramirez en Dr . Martin van de School 
van Madrid hebben gewerkt op een sedimen­
teringsafzetting van sideriet met een dik­
te van 40 m, ontgonnen met sub-niveaus 
met gedeeltelijke terugwinning der pijlers 
tussen de kamers . 
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: ls e;s~ ~..:c:~" qv~ l.l r .'.si stance des pil iers 
c,,•~.- ètre e:::t ~(,•.;, ç n ml1lt1pli.A.nt l a r és i s ­
! '"!CC èt ,>t.; "'- " ;;~ ~~h.:lnt i l ~ons 1 de hnu t e \1r 

c •• èi ~~··:-e. P"" l.es fac- t.;,u r s d e 
~t ~e ta.;:llt , sot, : 

.... F .. . ...... .,.., 

< e p ~ 1 t.s ~char.til lons 
large,ir/hnntt.·•.ir du pi lier 

.. ~o:·rr:e-, GUl ne dépend q ue 
-e~ge~r/nnuteur du pilier 

'ioe t~il!e . q,:1 èi:;F>'\d S eL:le­
l~ rel~ .c~ e~ re 'a l a rge u r 

f;. _--i:; ~t :cl la:-geur èu 

9 . 3. Estir.ati0n de la charge s ur les 
pt l.~ei:-s 

~ez !:·.; 1 f:':· s 
\: 1.!:. - .... s '! .. ~ s 
c .a:-!:>cn 

ut.i .. 1senr :es :-ela-!ons sui­
si.:::p les pour :eur s mln es de 

0 ' .1 Hl ,. 2 
. = ----r:e- 0 I ::.n 

?e~ t e 9 > 2 0° 

? : ::. • 1 H ( c os2 
& - :n sin2 e }lb/ in2 

1- e 

où e es t : e ~aux de déîr u i t ag e ( pourcenta­
ge e xploité ) e t H l ' épaisseur des ter­
rai ns de couvertu r e en p ied. 

9.2.4 . Sécurité 

Dans les exploitations par chambres et pi­
liers, des efforts importants sont entre­
pris pour augmenter la sécurité du person­
nel chargé de placer le soutènement dans 
les chambres ou dans. les galeries servant 
à la reprise partielle des piliers . En 
effet : 

Sl % des accidents mortels se produisent 
par chute de toit, avant la pose du 
soutènement provisoire, et 

19 % avant la pose du soutènement défini­
tif. 

Des appareils sont étudiés en vue d' amé­
liorer ces conditions de travail. MM. Wade 
et Wang citent : 

- Des dispositifs permettant la pose des 
boulons à distance . Il existe différents 
modèles de bras que l'on peut avancer 
pour donner un appui au toit pendant 
la pose des boulons. 

- Des boulonneuses portant sur un disposi­
tif extensible, des étançons hydrauli­
ques télescopiques capables de fournir 
un soutènement provisoire convenable. 

- Des boulonneuses placées sur des mineurs 
continus. 

M. Bockosh a projeté une série de diaposi­
tives très suggestives, montrant plusieurs 
prototypes de ces appareils en service. 
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Zij me nen dat de wee rstand d er pijlers 
geschat kan worden door d e wee r s tand van 
kl e ine monsters, met een h o o g te ge lijk 
aan hun diameter, te vermenigvuld i ge n met 
de vorm- en grootte-factoren , d.w. z . 

Rp "' C. F1 .F2 

waarbij : 

Rp pijlerwee rstand 

C "'wee rstand van kl e ine mons t e r s met 
verhouding breedte/hoog t e v an de pij­
ler gelijk aan 1 

F 
1 

= vormfactor, die niet a fha n g t van de 
verhouding breedte /hoogte v an de pij­
ler 

groottefactor, di e uitslu ite n d af­
hangt van de verhoucti ng tus s e n de 
breedte der monste r s e n de !)r e e dte 
van de pijler. 

9.2.3. Schatting van de b -:..~.stin, .. o p de 
pijlers 

De Indiërs gebruiken volge n 
dige vergelijkingen voor h Lr 
n e n : 

Helling 8 ~ 20° 

P = ~ lb/in2 
1-e 

Helling 8 > 20° 

-~Cel. 
t eer .. 

n vou­
. l mi j -

P = h!_!:! (cos2 e + m sin2 8 ) l b / i n 2 
1-e 

waarbij e de veldbenuttingsgraad (on t gon nen 
percentage) is , en H d e d ikte de r 
deklagen aan de voet. 

9.2.4. Veiligheid 

In de ontginningen met kamers en pi j lers 
worden belangrijke inspanningen ge daan 
om de veiligheid te verhogen van het per­
soneel belast met het plaatsen van de on­
dersteuning in de kamers of in de gale­
rijen die dienen voor de gedeeltelijke 
terugwinning der pijlers. Inderdaad : 

51 % der dodelijke ongevallen doen zich 
voor door dakinstorting, vôôr de 
plaatsing van de voorlopige onder­
steuning, en 

19 % v66r de plaatsing van de definitieve 
ondersteuning. 

Apparaten worden bestudeerd met het oog 
op de verbetering van deze arbeidsvoor­
waarden. De Heren Wade en Wang halen aan: 

- Toestellen waardoor bouten van op af­
stand kunnen geplaatst worden. Er be­
staan verschillende modellen armen die 
men kan vooruitbrengen om steun te geven 
aan het dak tijdens het plaatsen van 
de bouten. 

- Boutenplaatsingsmachines die op een ver­
lengbaar mechanisme, telescopische hy­
draulische stijlen dragen die in staat 
zijn een degelijke voorlopige ondersteu­
ning te leveren. 

Boutenplaatsingsmachines 
"continuous miners". 

geplaatst op 

De Heer Bockosh heeft ecn reeks 
zeggende dia's geprojecteerd, 
schillendeprototypes tonen van 
raten in werking. 

zeer veel­
die ver­
deze appa-
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Une attention toute s péciale est accordée 
à la sécurité des opérateurs de machines . 
A cet effet , dans les couches supérieures 
à 1 m, l e pos te de commande doit se t r ou­
ve r dan s une cabine sol idement construite ; 
11 e n est de même pour les conducteurs 
de camions- n a vettes . 

En I nde , on s ' efforce de classer les toits 
en prenant e n comp te six paramètres te l s 
que : 

la qualité des roches (principe du 
R.Q . D . - nombre de fis sures par mètre su r 
une carotte de sondage) , 

l' é paisseur de s b a ncs stratifiés , 
la résistance des roches , 
l a s usceptib ilité à l 'altération , 
la pr ésence d' eau, 
les particularités dangereuses . 

Ce classement géomécani que doit facili t e r 
la tâc h e des exploitants dans les schémas 
de sou tènement à adopte r . 

9 . 2 . 5 . Taux de dé1ruitage 

Les techni ques visant à la r e prise des 
pilie rs s e développent . En vue de r é du ire 
les pertes de ·J.sement , les pays qui pra­
tiquent l'e xp· ,itation par chambres et 
piliers on.. ac-··, t é des techn i ques de re­
prise de s tli~ soit par la méthode con-
ventionne l·e d f orage , tir, chargement , 
soit par ! ump de mineurs continus . 

La techni r· :! <' l a récupération sur "pi­
liers mas s- fs" ::onsiste à pénétrer dans 
le giseme r. t p:. ,. 3 t raçages par allèles . 
Partan t d e c e s raçages et perpendiculai ­
rement à c c::u x - •::i. , on creuse un maillage 
large . Le person nel se trouve donc tou­
jours dans une recoupe correctement sou ­
tenue . On e xploite les p ilier s en rabat ­
tant . On découpe d'abord un pilier l a r ge 
que 1 ' on re1end. Le pi 1 ier a insi découpé 
est repris par bandes obliques parallèles 
à l ' aide d ' un mineur continu (fig. 4 4). 
La couche au vo i sinage d'un p ilier massi f 
n ' est pas affaiblie par le dévelop pement 
d ' un maillage régulier d e r ecoupes , comme 
c ' est le cas dans les chambre s et piliers 
classiques . 

En 1975, une estimation des réserve s de 
charb on sud- a f ricain soul igna que pres que 
70 % des réserves national es é t aien t 
voués à l ' abandon sous forme de pil iers . 
Il était donc i ndispensable de trouve r 
le moyen de les e xploi t er . 

Fig. 44 : 

Schéma d ' implantation d ' un quart ie r 
d' ex ploitat ion à "piliers-massifs" 
(W agner e t a l ) 

S~hema van de v estiging va n een ont­
g1nningsgebied met "p ij ler s- massieven" 
n vagner e t al) 

Tra çages p réparatoires : Voorbereiden­
de werken 
Vieux tra va ux : Oude man 
C~antie r : lverkpl aa t s 
Hierchage ( poussa ge des berlines à la 
ma in) : Sleepvervoer met de h and 
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Bijzondere aandacht wordt besteed aan de 
veiligheid van hen die de mach ines bedie­
nen. Da a rom rnoe t , 1 n de 1 a gen van mee r 
dan 1 m, de commandopost zich bevinden 
i n een s tevig gebouwde cabine; hetzelf de 
ge ld t voor de bestuurders der ver voerwa­
gens . 

I n Indi a spant men zich in om de daken 
te klasser en door zes parameters t e nemen, 
zoals : 

de kwa l1 t eit der ges teenten (princ ipe 
van de R.Q . D. - aantal spleten per meter 
op een boo rlog) , 

de dikte der gelaagde banken , 
de weerstand der ges t eenten, 
de kans op veroudering , 
de aanwezighe id van water, 
de gevaarlijke bijzonderheden. 

Deze geomechanische klassering moet de 
taak der ontginners vergemakkel ijken i n 
de aan t e nemen ondersteuningsschema ' s. 

9.2.5. Veldbenuttingsgraad 

De technieken voor het terugwinnen van 
de pi jlers ontwikkelen zich. Om de afzet­
tingsve rliezen t e drukken , hebben de lan­
den die aan kamer-en pijlerbouw doen tech­
nieken aangenomen voor het terugwinnen 
der pi jlers, hetzij door de conventi onele 
me t hode van boren, schi eten en laden, het­
zi j door gebruik te maken van continuous 
mi ners . 

De terugwi nnings techniek op "massieve pij ­
l ers " bestaat in he t b i nnendringen in de 
afzetting door 3 evenwijdige richtgale­
r i jen. Vertrekkend van deze richtgalerijen 
en loodrecht erop, delft men een breed 
rast erwerk. Het personeel bevindt zich 
dus altijd in een correct ondersteunde 
verbindingsgalerij . De pi j lers worden te­
rugwaarts ontgonnen . Eerst snijdt men een 
brede pi jler die men splitst. De zo ver­
sneden pijler wo rdt teruggewonnen met 
schui ne evenwi jdige banden m. b. v . een 
"cont i nuous miner" ( fig . 44). De laag na­
bij een massieve pijle r wordt niet ver­
zwakt door de ontwikkeling van een regel ­
matig netwerk van verbindingsgalerije n 
zoals dat het geval 1s in de klassieke 
kamers en pi jlers. 

In 1975 legde een schatting van de Zu id­
afri kaans e s t eenkoolreserves er de nadruk 
op, dat vrijwel 70 % van de nationale re­
serves bes temd waren om te worden opgege­
ven onder de vorm van pijlers. Het was 
dus onontbeerlijk het middel te vinden 
om ze te ontginnen. 
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:Sl~E: DES MOUVEMENTS DE TERRAINS 
t '•F$ CONTRAINTES DANS LE MASSIF 

, · -. , •'1. r 0 ·•..::t· de Lit'ge •'n 1?51, une sec­
a - \',•'!.l ~tn.1 t: ent , è r ement consa­

pressions et de s mou­
et comportn i t à el l e 

, p;:n:' l .:- -1<.'n t on d isposait 
ltrc1·. ~~.son peut sf­

de~ ~:-ois dernières 
:-·~ :,c-.br-eux é1pp.u•e1ls nou­
·cr.ç set r1s au po; nt et 
" • de ~~a~tie~·:; ont êté 

sys~é-nt:ques de plus 

s ul s cnpE:.b-t•~ de nous 
_.,, 1n n n:èc"'l!' .._ b jective . 

q.:e -1,1:,: ;:,_se:-·.-ns. Slles 
~~ ~uan~1:1~:- et de c ompa­
~es s~ut':-em~n·s et des 

o ~·•::.,._.• ccmoa:-er ~es r é -
·c.:: ; s <i' r.::. ~-11!1e à l ' a utr e 

... 'ur.. iJ2ss.:.n à l'au t r-e , 
o:-e;an.se,.. l""s rres'Jres e t les 

zt~~ ~~-s ~, r~.ne:- ~es :ec'1niciens, met-
.u p.:::.:~t '.l-as -:~:::hnic,..:es de .s tockage , 

·~ <L:oe.;.lle: «r.- ~ è'a.nalyse . Ce : ut un 
ctc ~ g:-a..~-:!s c::>. -:::: : • .:'s des premi e:-s Groupes 
è' :::xpe:- ts co1..s-c1t:..!.§s ;:,ar .a CE.CA au début 
ct!:,,s a.nr.éi:s s e 1.<a.'1-:e e: nous pouvons dire 
q~e . èa.~ s c e s èo~a~~es , èes r é sultats très 
e r.c o ~ ::-age ~.n t ~ or.t é~ê ~b:er.~s . 

L ' adage ci té pa::- l'i . I ::-resber-ger "Appr-endre 
par l ' expérience" a pu se r-éal ise r- dans 
les mi:1es comme il s'est r éalisé dans le 
c:-eus ement àes tunnels sous 
dynamique du Prof . Rabcewicz 
collaborateur-s. 

1' impulsion 
et de ses 

A cette 7e Confér-ence, quelques appareils 
de mesures nouveaux nous sont présentés 
par les équipes de chercheurs français 
sous la conduite de MM. Dejean et Bar-ou. 

10.1. DILATOMETRE ET CONVERGENCEMETRE 

Il s'agit d'un dilatomètre de. toit et d'un 
convergencemètre de précision. Ils sont 
tous deux équipés d'un dispositif de télé­
transmission des mesures . 

Le dilatomètr e de toit a conduit à la mise 
au point d'un système de détection et d'a­
lerte des éboulements qui est particuliè­
rement intéressant lors de la repr-ise des 
piliers dans tous les gisements sédimen­
taires, exploités par chambres et piliers. 
I l a r-eçu le nom de Syaleb ou Système d'A­
lerte des Eboulements (fig. 45). 

La ruine d ' un ouvrage est génér-alement 
précédée d'une accélération des mouvements 
des bancs du toit et chaque gisement est 
car-actérisé par une valeur critique au­
delà de laquelle l'éboulement est imminent. 
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10 , MET INGEN DER GESTEENTEBEWEGINGEN 
DER SPANNINGEN IN HET MASS IEF 

EN 

Op de Conferentie van Luik i n 1951 was 
een we rkafde ling volledig gewijd a an de 
opmetingen van de druk en van de g esteen­
teb e wegingen , en omvatte op zichz e l f zes 
mededel inge n. 

Het ar-senaal aan toestellen waarove r- men 
toen beschikte was n auw, maar- men k a n zeg­
gen dat i n de loop der laatste dr i e decen­
ni a zeer talr-ijke nieuwe toestell en we rde n 
o ntwor-pen e n vervolmaakt e n dat h o nde r-de n 
wer-kplaatsen systematisch, steeds f ijner-e 
metingen ondergingen. 

Al leen de me tingen kunnen ons op i::c n ob­
jec tieve wi jze de verschijnselen laten 
beoor-delen die we waarn eme n. Ze maken het 
ons mogelijk de waarde der- on~e rsteun i ngen 
e n gebruikte technieken t:<:? i<\·1an t, i c eren 
en te vergelijken. 

Om nochtans de meetr esul t a ~"". :an 1 mij n 
met die van een ander-e t e J,, :, ·, e li j-
ken of, meer nog, die var . be. n met 
een ander, moesten de me - · 11 f• 3a n i -
seerd en gestandaardisee r c" "de" ,,e ch-
nici opgeleid, technieke n ~or s l ag, 
telling en analyse , op pu e ··st,-., Dit 
was een der grote doels t e. ~ g en · n de 
eerste Groepen van Experts , !>:;(::ri e r door 
de EGKS bij de aanvang van d ~ jare~ :es t ig 
en we kunnen zeggen dat, op deze g ebJ.eden, 
zeer aanmoedigende r-esul taten werd e n be­
komen. 

Het door de Heer Irresberge r- aan g ehaalde 
s pr-eekwoord "Ler-en door ervarin g" heeft 
zich in de mijnen kunnen verwezenlijken 
zoals dit gebeurd is inzake tunneld e lving 
onder de dynamische impuls van Pr-of. 
Rabcewicz en z ijn medewerkers. 

Tijdens deze 7de Conferentie werde n ons 
enkele nieuwe meetapparaten voorgesteld 
door de Fr-anse onderzoeksploegen o .l.v. 
de Heren Dejean en Barou. 

10.1 . UITZETTINGSMETER EN CONVERGENTIEMETER 

Het betreft een uitzettingsme t er van het 
dak en een precisie-convergentiemeter. 
Ze zijn beide uitgerust met een teletrans­
missie-uitrusting voor de opmetingen . 

De u1tzett1ngsmeter van het dak heeft g e ­
leid tot de uitwer-king van een opsporings­
en alarmsysteem voor de instortingen, dat 
bijzonder interessant is voor de terugwin­
n i ng der pijlers in alle sedimentaire af­
zettingen die met kamers en pijlers ont­
gonnen worden. He t heeft de naam Syaleb 
of "Système d' Aler-te des Eboulements" 
(Alarmsysteem voor instortingen) gekr-egen 
(fig. 45). 

De vernietiging van een werk wordt door­
gaans voor-afgegaan door- een versnelling 
der bewegingen der dakbanken , en elke af­
zetting wordt gekenmerkt door een kri ­
tische waarde waarboven de instorting im­
minent is. 
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Fig. G5 : 

Dilatomètre utilisé pour détecter et 
alerter lorsqu'il y a risque d'ébou­
lem,mts en mine lDeniau et al) 

Dilatome~er gebruikc om op te sporen 
en te s1gna1eren wanneer er instor­
tingsgevaar is in de mijn (Den,au 
et alJ 

....... .. . .. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . ........ ....... ~.·.·.·.·.·.·.·.·.·. 
.. ..... . . ... .. . . ...... . . ... ... . . .. . ... . . . . . .. :::::::::::::::!:\: \\::::::t}};:: S. Capteur résistif : 

weerstandsopnemer 
6. Tige de mesure : meetstang 

Le convergencemètre de haute précision 
e s t cons truit e n i nvar; il doi t pouvoir 
mesure r le rapproche ment des épontes au 
1/100 de mill i mè tre. Il est bien adapté 
pour la surveillance d ' anciens travaux 
tels que mines et carrières abandonnées 
où il n'y a aucune circulation d'engins 
(fig. 46) . Dans leur rapport, MM . Dejean 
e t Glories nous montrent une application 
très inté ressante de l 'ap1)areil à la sur­
veillance d'anciens travaux situés sous 
le village de Rochonvillers. 

10. 2. MESURE DE L'EXPANSION DES PILIERS 

Au Canada, en Inde et en Australie, on 
a fait des mesures d'expansion (de dilata­
tion des piliers de charbon). On mesure 
le déplacement relatif axial entre l' ori•­
fice d'un sondage et une broche ancrée 
à une profondeur connue à l 'i ntér ieur du 
Pilier, au moyen d'un extensomètre. Cet 
appareil est originaire de l'Université 
de Newcastle. Ces mesures sont faites à 
différentes phases du déhouillement . 
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7. Scellement de résine : 
Harsverzegeling 

8 . Plaque de base : basisplaat 
9. Tube guide : geleidersbuis 

De convergentiemeter van hoge precisie 
is gebouwd in "invar": hij mogt de toena­
dering der nevengesteenten kunnen meten 
op 1/100 millimeter. Hij is goed aangepast 
voor de bewaking van oude werken zoals 
verlaten mijnen en groeven waar geen enkel 
verkeer van toestellen gebeurt (fig, 46), 
In hun verslag tonen de Heren Dejean en 
Glories ons een zeer belangwekkende toe­
passing van het toestel voor de bewaking 
van oude werken onder net dorp Rochonvil­
lers. 

10. 2. METING VAN DE EXPANSIE DER PIJLERS 

In Canada, India en Australië heeft men 
expansiemetingen uitgevoerd (uitzetting 
der steenkoolpijlers). Men meet de rela­
tieve axiale verplaatsing tussen het boor­
gat en een pen die verankerd 1s op een 
bekende diepte biMen in de pijler, d.m.v. 
een extensometer, Dit toestel komt van 
de Universiteit van Newcastle. Deze metin­
gen gebeuren in verschillende fases van 
de ontkoling. 
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; " >:?~l"~ etr ~ 
x ""· tD~ .. ean -.! t .... 1, 

P:Jp. ; ·:i:, :1n·a:-
p - ~ 7 • : • ['eJe,,n er a ! } 

het 

-i~ :.if<.!e1 n OS;! ha1.. , e p r é::1S1o n 
-.,, .-:iankcppe ! 1 ~6 met gro:e na uwkeurig he1d 
T·_;c ù' :r.\ ê r <,, 25 mrn : Stang uit 
_,'J·.•ar. (!, ~5 mm 
B.:>i~ e r de p r ô ;ec : 1.:>n de :.y,H~me d e 
r..e o\.1e .:3 ï5 mm . L = 905 m m • : 
3eschermrng sdoos omheen hel meetsy s t eem 
11) ':5 mm . L = 905 mm/ 
M .. ndnn de centrage : Centreerk/a u,..,­
p!aa t 
Bo bine d' i nductio n : lnductiebobijn 
P .... 1 tée à bt ll t:!s : Draagvlak met koge!­
logers 
Anneau mobile : Beweegbare r ing 
Paliers à bille s sur portées chromées 
recnfiées : Kogellagers uit gechromeer­
de en geslepen draagvlakken 
Tige d 'invar CJ 25mm : Stang uit 
invar, (J 25 mm 
Joint de cardan de haute précision 
Cardankoppeling met grote nauwkeu­
righeid 
Di.spositif de réglage à pas inverses 
Regelingssysteem met tegengestelde 
spoed 
Ancrage au mur : Verankeri ng in de 
vloer 

10.3.DETERMINATION DES CON~RAINTES IN SITU 

Les méthodes de mesures des contraintes 
in situ se classent en deux catégories 

- par rétablissement des contraintes, 
- par mesure des déformations. 

Les premières consistent à provoquer un 
relâchement des contraintes apres avoir 
placé des repères. On mesure les déforma­
tions dues au relâchement. On recrée en­
sui te dans le massif, à l'aide de vérins, 
un état de contraintes connu qui annule 
les déplacements des repères. 
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Ancrage su toit 

Joint de cardan de haute r écision 

Tige d 'invar 11 25 mm 

Boitier de protection de système 
( 11 76 mm , L = 905 mm) 

Mandrin de centrage 

Bobine d'induction 

a billes 

Anneau mobile 

Paliers à billes sur plli·t ée~ 
chromées rectifiées 

Tige d'invar f1 25 mm 

, . . 
Joint de cardan de haute prec1s1on 

Dispositif de réglage a pas inverses 

Ancra e au mur 

10.3. BEPALING DER SPANNINGEN I N SITU 

De meetmethodes voor de spanningen in situ 
worden geklasseerd in twee categorieën 

- door herstelling der spanningen, 
- door meting der vervormingen. 

De eerste bestaat in het veroorzaken van 
een verzwakking der spanningen nadat merk­
tekens zijn aangebracht. Men meet de ver­
vormingen veroorzaakt door de verzwakking . 
Vervolgens herschept men in het massief, 
d.m.v. vijzels, een gekende toestand van 
spanningen die de verplaatsingen der merk­
tekens annuleert. 

11-12/1983 



Si Ja roc h e a un comportement r éversible, 
les pression s d e r établ i ssemen t des vé rins 
donne nt directement l ' é tat de contraintes 
san s qu' i l soit nécessa1re de connaî t r e 
les ca r acté ri stjques é lastiques du milieu. 
La précisiory des mesures esL lH:e à une 
bonne r é ve r sib1 l ité d e la loi " c ontrain te­
déforma tion". C ' est le principe du r éta­
blisse ment des contra intes qui est à la 
base d e l ' e mploi de vé r i ns plats dans des 
sajgné es . 

Les secondes consiste n t à mesurer les dé­
fo r ma tio n s consécu tives à un r elâcheme n t 
total des con traintes ; le relâchement est 
provoqué par une saignf:e ou par carottage 
autour de la zone de mesure qui sous trait 
celle-c i aux con traintes transmises par 
l e massif roc heux. On admet gén é r alemen t 
un c omportement élastique de la zone de 
mesure au cours du relâchement, ce qui 
permet. , compte t e nu des ca r.ac té r is tiques 
élast i ques , de dé t e r mi n e r. l es con t rai n tes 
à partir de la mesure des déformations 
provoquées par le 1'.'elâchemen t des con­
traintes . 

La prf cision des mesures dépend essentiel­
lemen t de l a val, ,lité de l 'hypothèse d ' un 
comportemen t é l a~~i que de la roche . 

Les mesure s de • :>n train tes peuvent être 
réalisées s ~ ~ 1 , paro i des e xcavat ions, 
soit e n son , -ge., Les mesures e n sondages 
son t plus è .:.ic ... · " • mais permettent d'é­
chapper à ' z.. · · proche des parois de 
l 'exca·✓atio: qui "'nt souvent très pertur­
bées par l e !'e1~:,;, ,e n t . 

Pour mesurer l ' f. . at de contraintes ini­
tial, l ' équipe de t-L Pi guet a u ti lisé la 
techn i que du vé r i n pl at . A la Conférence 
de Liège en 1951 . MM . Habib et Tincelin 
ont déjà fait p a r t de mesures de ce genre 
pour dé termine r les c o n traintes existant 
à la par oi des piliers dans les mines de 
fer de Lor.raine . Les mesures de déforma­
tion étaien t réalisées à l'aide de cordes 
vibrantes beaucoup moins sensibles à la 
poussiè r e e t à 1 •humidité que les e x ten­
somètres à f il résistan t , donc mieux adap­
tées à 1 1 emploi\ dans les travaux souter­
rai ns (fig . 47) 1 
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Als het gesteente een omkeerbaar gedrag 
heeft, geeft de hersteldruk van de vijzels 
rechtstreeks de spann i ngsstaat zonder dat 
het nodig 1s de elastic1te1tskenmerken 
van het milieu te kennen. De precisie der 
met~ngen is gebonden aan een goede omkeer­
baarheid van de wet 11spanning-vervorming". 
Het is het principe van de herstelling 
der spanningen dat aan de grond ligt van 
he t gebruik van platte vijzels in de in­
sn1jdingen . 

Het tweede bestaat in het meten der ver­
vormingen volgend op een totaal lossen 
der spanningen ; dit lossen wordt veroor­
zaakt door een insniJding of door loggen 
rond de meetzone, waardoor deze onttrokken 
wordt aan de spanningen doorgegeven door 
het gesteentemassief. Men aanvaardt over 
het algemeen een elastisch gedrag van de 
mee tzone in de loop van de ontspanning , 
wat het mogel1jk maakt , rekening houdend 
met de elastische kenmerken, de spanningen 
te bepalen op basis van de meting der ver­
vormingen vel'.'oorzaal<t door het lossen van 
de spanningen. 

De precisie der metingen is essentieel 
afhankelijk van de geldigheid der hypo­
these van een elastisch gedrag van het 
gesteente. 

De spanningsme tingen kunnen ofwe l verwe­
zenli jkt worden aan de wand van de hol te, 
ofwel in boringen. Deze laatste zijn deli­
kater, maar mal<en het mogelijk te ontsnap­
pen aan de zone nabij de wanden van de 
hol te die door het delven vaak sterk ge­
stoord zijn. 

10.3 . 1. Platte vijzel s 

Om de i nitiële spanningsstaat te meten 
heeft de ploeg van de Heer Piguet gebruik 
gemaakt van de platte vijzel-techniek . 
Tijdens de Conferentie van Luik in 1951 
hebben de Heren Habib en Tincelin reeds 
gesproken over dit soor.t metingen, die 
bestaan in de wand van pijlers i n de 
ijzer.miJnen van Lotharingen. De vervor­
mingsmetingen wer.den uitgevoerd m.b.v. 
trilsnar.en die veel minder. gevoelig zijn 
voor stof en vochtigheid dan de extenso­
metel"'s met r.ekstrookjes, dus beter aange­
past aan het gebruik in de ondergrondse 
werken (fig. 47) . 

Fig. "7 : 

Extensomètre "externe" 
à corde vibrante nue avec 
son électro-aimant d' exci­
ta lion et d'écoute ( Tlnce­
lin, 1ère Conf. lntern. 
sur les Pressions de Ter­
rains, lnichar. Liège 
1951 l 

"Uitwendig" rekstrookje 
met onbeklede trilkoord 
met zijn elektromagneet 
voor het opwekken en het 
luisteren (Tincelin, lste 
Intern. Conf. over Ce­
steentedruk, Inichar, 
Luik , 1951) 
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c,:, \V •:· s•·'"'I,' <' e"fe-..:- tut'.!e s d a n s une v i ngtaine 
.~e ü · 't' , de~~ d•·essru, ts de Me r-l e b a ch en 
: ,r .·:•c •\~ .!0~,:i.\t pas de bons r é sultats. 
.. -~, l'"" i1:"'~ .ie l.l pr o f ondeur . clu penda ­

t•t l .:-:.i.v. :·tt:i .!c:? la ve i n e t?xpliquen t 
Je~ ~~riat1o~s de s di f orma ­
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► ~~-<nen~. er. ~•~u~rç~ ~e r mes l ' J tat 
,;: u~'.t.1a1 . 

n t :;.cujo1:rs pensé que les 
t.cc •oniq~t'S r éstd•)..:-lles pou­

·.o1" une 1n ::.:ience su- le comoor­
d s ~t:vr-'l.g,'s so~:te,..r ai'"ls . ma is ~i us­

:i:- f ,,..c:.~. 1!s n•or.t J::m:a. s ;:>u les a p­
. rf~ e:. re•te êt~de est une ten t a t ive 
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eL ctn :•u~ . ~a : ~cn ~vencuelle ave c ce r t ai ­
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-~ ?rc· encc fgal :re-, ;; 1:.. y a àes z o ne s 
~~ f~:~r.en· qu i sor.t affectées pa r des 
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n:,•an t . ..::e phé-nc:r.¾ne e s:: - il aussi lié à des 
cc-~: r aintes :;ec ~oniqu es r ésiduel les ? Il 
y "urai:: l:.eu de voi r si :!.es phénomènes 
dont Il . Coeu~llet a pa:-lé , à la Confé r e nce 
de : S51. d ans s O:1 r apport i nt i tulé "Exis­
t-:n ce o u a bsence de coups è e toi -;; en Pro­
vence ", s e rap;>o rte:i c a ux mêmes régions 
que cel les où l ' é qu i pe de 1-1 . Ti nchon a 
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De statistische behandeling der convergen­
tiemetingen, ui tgevoerd in een Lwi ntigtal 
pijlers der steile lagen v a n Me rlebach 
i n Lotharingen, leverde geen goe d e resul­
taten op . De variaties van de d icp te , de 
h e ll i ng en de spanning v a n de laa g ve rkla­
r e n in het bes te geval 30 % der va riaties 
van de vervormingen. Me t alleen d eze para­
meters lijkt het ondoenbaar algeme n e voor­
spellingswetten op te stellen . 

De auteurs hebben gezocht naar de i nvloed 
der n atuurlijke factoren, niet v i a hun 
r echtstreekse weerslag op h e t ge drag der 
werken, maar via de oorzak e n di e ze bepa­
len, m.a.w. de initiële s pann i ngsstaat. 

De mijnwerkers hebbe n alti j d gemeend dat 
de residuele tectonische spa nning e n een 
i nvloed zouden kunne n hebbe n o p het gedrag 
der onderaardse werken, ma ar tot op heden 
hebben ze deze nooit kunn en b eoorcte l e n . 
Deze studie is een poging •~rJ.. ben ~de r ing 
van de meting van deze s p :,.r.; ngcn n van 
hun eventuele verbindi ng , "' t I n aalde 
reacties van het massief . 

Ook in de Provence zijn er ttir 2o nes 
die de laagstoten onderg a: •·aar r we 
hiervOOr gesproken hebb e n è ve r -
schijnsel ook verbonden me l , .dut t e c -
toni sche spanningen ? f.ll~r ·~-:>u .,e ten 
nagaan of de verschijns e l "', a~:u·, · r de 
Heer Coeuillet sprak, o p ,:, ; on f -~n ti e 
van 1951, in zijn rappor c •'0orkt.. . n of 
afwezigheid van dakstoten i n t.!rc P r ov nce", 
betrekking hebben op d ezelfd c r eg1o' s a ls 
die waar de ploeg van de He er Tinc hon ge ­
werk t heeft. 

manomètre 

~ 
pompe â ma:n 

bars 

Fig. 48 : 

Principe de la mesure de contraintes 
par la méthode du vérin plat 
(Tinchon et al) 

Principe voor het meten van spannin ­
gen d.m.v. de methode van de plat te 
vijzel (Tinchon et al / 

Paroi de l'ouvrage : Zijwand van 
het ondergronds werk 
Saignée : Gleuf 
Plots de mesure scellés au massif : 
Meetstiften in het gesteente bevestigd 
Epaisseur : Dikte 
Pression maxi. : Maximale druk 
Manomètre : Manometer 
Pompe à main : Handpomp 

Mesures des longueurs entre plots 
effec tuées à 1 'extensomètre ( type 
BAM) précision micron : Meting van 
de afstanden tussen meelstiften, met 
de rekmeter (type 8AM) nauwkeurig­
heid 1 micron 

~ON FAIT 1H'. SAIIUE 
LES P'-OTS SE lWfR00EHT 
<.t~ • t~ , lj) 1 1 1 ~I 1 ! • t<î\ CH /'ET EN PUC6 LN ~RIN 

\,!,/PLAT 

1. Vasthechting van de meetstiften -
Aflezing van de afstanden 

SA PRESSIOI tGUILIBRf LA 
COfTRAIIITE NOR".11.E LOR~ 
, '"• i>nl!()Nf t , t. IJ 

2. Men maakt een gleuf. De meetstif­
ten komen dir.hterbij 

]. Men plaatst de platte vijzel. Haar 
druk brengl de 11ormaaldrul< in even­
wicht op het ogenblik dat men de 
waarde terugvindt 
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10 . 3. 2. Cellule de mesure de 1 'US Bureau 
of Mines 

Aux Etats-Unis, MM. Wade et Wang ont aussi 
essayé de déterm i ner l'état de contrain­
tes i n si tu du fai t que, dans certaines 
exploitations , les j n s tabilités du toit 
et du mur avaien t été attribuées à l ' exis­
tence de con train tes hor izontales impor­
tantes , tout spécialement dans la couche 
Beckley. Celles-ci ont é té mesurées dans 
de nombreux sites en utilisant des jauges 
de déformations placées à 1' intérieur de 
sondages que l ' on d é tend par surcarottage 
(fig . 49) . 

Fig. l/9 : 

Principe d e la méthode 
de mesure des contraintes 
absol ues par décompres-
sion tota le d ' un forage 
(par sur c arouage ) (Bon-
nechè r e , Mémoire~ CERES 
(nouvelle sédtd L.l, 
juillet 1972 ) 

Principe véir, de 
thode van 
spanningen . 100, 
druk verminde .1g 
boring ( door ovC'. 
(Bonnechère, 
CERES (nieu" ·r,· r-e,· 
lt1, juli 1972 ) 

_•etme­
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Pour ce faire, ils ont utilisé des cellu­
les de mesures du Bureau of Mines basées 
sur le principe suivant: 

. On fore un trou de 75 mm de diamètre , 
par exemple. 

. On place dans ce forage une cellule de 
mesure des déformations radiales. On relè­
ve les lectures initiales des diamètres. 

On décomprime le massif autour de la 
cellule par un forage concentrique de plus 
grand diamètre. On fait donc un surcarot­
tage . 

. On relève les lectures final es (fig . 50). 

Les auteurs sont arrivés à la conclusion 
que la plus grande con train te principale 
est généralement parallèle à la direction 
de la chaîne des Alleghenys et des autres 
principal es structures géologiques du dis­
trict de Beckley et que le champ des con­
traintes horizontales est , dans l a région, 
assez important. 

Ces mesures ont montré que l'on pouvait 
avoir des contraintes horizontales de 230 
kg/cm2 ( 23 MPa) à 210 m de profondeur, 
ce qui est vraiment très élevé (4 à 5 fois 
Plus que la normale). 
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10.3.2. Meetcel van het US Bureau or Mines 

In de Verenigde Staten hebben de Heren 
Wade en Wang ook getracht de spannings­
s taa tin situ te bepalen omdat in bepaalde 
ontginningen de onstabiliteit van dak en 
vloer geweten werden aan het bestaan van 
belangrijke horizontale spanningen, bij­
zonder in de Beckley-laag. Deze werden 
op talrijke plaatsen gemeten m.b.v. rek­
strookjes geplaatst in de boringen die 
men ontspant door overlogging (fig. 49). 

Te dien einde hebben ze gebruik gemaakt 
van meetcellen van het Bureau of Mines, 
gebaseerd op het volgende principe : 

Men boort een gat van 75 mm diameter , bvb. 

In deze boring plaatst men een meetcel 
voor radiale vervormingen. Men neemt de 
initiële lezing der diameters op. 

. Het massief rond de cel wordt ontspannen 
door een concentrische boring met grotere 
diameter. Men doet dus aan overlogging. 

. De uiteindelijke lezing wordt opgemeten 
( fig. 50) . 

De auteurs zijn tot het besluit gekomen, 
dat de grootste hoofdspanning over het 
algemeen evenwijdig loopt met de richting 
van de Alleghenys-keten en met de andere 
voornaamste geologische structuren van 
he t Beckley-distri ct, en dat het horizon­
tale spanningsveld" in de streek vrij be­
langri jk i s . 

Deze metingen hebben aangetoond , dat er 
horizontale spanningen van 230 kg/cm2 (23 
MPa) konden voorkomen op 210 m diepte , 
wat werkelijk zeer hoog 1s (4 tot 5 maal 
hoger dan normaal) . 
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~"· • • :ESUP.E:S DE~ !t.C' 'V~:.::NTS D'S :'ERRAINS 
E'f, Sll:";7A:E 

:1 :1 1 es: ;:,as poss1::,le dans l e cad:-e de 
~ 0 t-e- Ccnft? , er.ce .. '.:ü::order .:ous les as­
;:,;;c ::s ~~ ::i:·::blè·n~ ~:np?r 7a.'1 t de s aîfai s se­
r.~n ls c~usés par 1~s exp:o! t ations mi n i ê ­
res . c~ suje : ~s • :ra1 ~é dans à es Cong rès 
spéc!. a!isês ~t n :.·Ja: c; ,: a.ma i s f ait: l 'objet 
::!e r a pport , au co!..1:-s des s::.x p r e mièr es 
Conf érer.ces cent rées toue spécialement 
sur les probl èmes des ;::,:-essions et des 
~o~vernen ts de terr a i n s dans les c hantiers 
d ' explo i t a::ion . 

Il est évident que , dans ce domaine , cha­
que bassin minier doit faire son école 
et établir ses lois p ropres, car de très 
nombreu x facteurs intervien nent . 

Cependant, étant donné qu'à cette 7e Con­
férence , plusieurs au t eurs ont fait part 
d'exploitations par longue tai l le et de 
dépilage intégral proche de la surface, 
il était évident que, dans ces conditions , 
il n ' était pas possible de négliger les 
effets de ces travaux sur la surface du 
sol. 

Je ne ci te rai 1c1 que les résultats des 
mesures signalés dans les différen ts rap­
ports . 

10 .4.1. Austral ie , 
Schaller 

MM . Hebblewh1 te et 

En g isemen t hor izontal, pour une taille 
de 135 m de longueur , avec une couverture 
de 72 m, l'affaissement maximum fut de 
1, SS m, soit 60 % de l ' ouverture de la 
couche exploitée qui est de 2, 60 m. Cet 
affaissement est atteint à 100 men arriè­
re du passage de la taille et ce, quelle 
que soit sa vitesse d ' avancement (fig . 
51 ). 

L ' angl e limite d ' influence a varié respec ­
tivement de 0° à 14° et de 0° à 7° dans 
l a direction perP.e ndiculaire au front et 
dans l a d irection transversal e au panne au. 
La l ocalisation d e la défor mation de trac­
tion maximum éta it près de l a verticale , 
a u-dessus et à proximité des c6tés de la 
cuvette d'affaissement dans chaque cas 
et de l'ordre de 30 mm/men valeur absolue. 
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Fig. 50 : 

Cellules de 1111;!::, tire des 
déformations r ;:id1t1 les de 
forage (Cellule Bureau 
o f Min~sl(Bonncchère , Mé­
moires CERES ( nouvelle 
série) n ° ll, ju1 ! le t 1972) 

Meet cellen voor de rad iale 
boorvervormingen (Cel 

1 Bureau of /l'lines/ (Bonne-
} Lamelle!> ~n cu,vrr t>eryll,um c h èr e, Mémoire s CERES 

- (nieuwe reeks) nr. L,1, 
ju l i 1972) 

Piston : Zuiger 
Straingage s : Reks t rookjes 
Lamelles e n c u ivL"<! bery llium 
Plaatjes va n k oper berillium 

10 . 4. METING DER BEWEGING~: •: AN , . GESTEEN­
TEN AAR DE OPPERVLAKTE 

Het is in het raam van dez e f"fe1' l e niet 
mogelijk alle aspecten t,c:ia r-e n van 
het belangrijke probleem v . de ··z.akkin­
gen veroorzaakt door de n, -~ont~ - n l ngen . 
Dit onderwerp wordt behand e:tJ in ·,specia­
liseerde Congressen en minkte r.oo i t het 
voorwe rp ui t van rappor t en, i n de loop 
der eerste zes Conferenties die bi j zonder 
geconcentreerd waren op à e probleme n van 
gesteentedruk en -beweging i n de o ntgin­
ningswerkplaatsen. 

Het is duidelijk dat, op dit v l a k , elk 
mijnbekken zijn school moet maken e n ziJn 
eigen wetten moet opstellen, wan t er komen 
zeer talrijke factoren tussen. 

Nochtans, gezien tijdens deze 7de Confe­
rentie verschillende auteurs melding heb­
ben gemaakt van ontginningen met lange 
pijlers en volledige ontkoling dicht bij 
de oppervlakte, was het onmogelijk de ef­
fecten te verwaarlozen die deze werken 
hebben op de opperv l akte. 

Ik zal hier slechts de resultaten aanhalen 
der metingen vermeld in de onderscheiden 
verslagen. 

10. 4.1 . Australië, de Heren Hebblewhite 
en Schaller 

ln horizontale afzetting , voor een pijler 
van 135 m lang , met 72 m deklaag, bedroeg 
de maximum-verzakking 1,55 m, d . w.z . 60 
% van de opening der ontgonnen laag die 
2,60 m bedraagt. Deze verzakking wordt 
bereikt op 100 m achter de pijlerdoorgang 
en dit onafhankelijk van de vorderings­
snelheid ervan (fig. 51). 

De grens-1nvroedshoek varieerde respectie­
velijk van 0° tot 14° en van 0° tot 7° 
loodrecht op het front en dwars t.o.v. 
h e t paneel . De si tue ring van de maximum 
trekvervorming lag nabij de vertikale, 
boven en bij de kanten van de verzakkings­
kom in ieder geval en ter grootte van 30 
mm/min absolute waarde. 
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Fig . 51 : 

Profil s d e c uvette d'a ffaissement en surface (Hebblewhite et all 

Profielen v a n v e rzakk ingskom aan de oppervlakte (Hebblewhite et al) 

10.4. 2 . Afrique du Sud, MM. Wagner et 
Galvin 

Les auteurs montrent que la surface est 
influencée par les travaux du f ond d'une 
m~ière très différente de ce qui est gé­
neralement admis et établ i dans d'autres 
pays et tout spécialement au Royaume-Uni 
(fig. 52). 

" c:: 
CU 

10.4. 2. Zuid-A!'rika, de Heren Wagner en 
Galvin 

De auteurs tonen, dat de oppervlakte op 
een heel andere wijze beinvloed wordt door 
de ondergrondse werken dan zoals over het 
algemeen aanvaard en vastgesteld wordt 
in andere landen , en meer bepaald in het 
Verenigd Koninkrijk (fig. 52). 

Fig. 52 : 

~,02 -t--------+-;__~--+---~--~~~-1----- -1- Est 
C"mparaison entre mouve­
ment local mesuré en 
surface et prédiction à 
partir des équations du 
NCB sur le comportement 
en surface (Wagner et al) 

.... 
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50 0 50 
Dis tance à ~artir 

du centre 

100 m 200 

~ --

Vergelijking tussen de 
lokale beweging gemeten 
aan de oppervlakte en 
voorspelling op basis 
van de vergelijkingen 
van NCB betreffende het 
gedrag aan de opper­
vlakte (Wagner et alJ 
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Parmi les p rincip a~x ~3Cl e urs r espon s ables 
d~~ ..c t'tt.:- ci. , ::rs;"':1cc- , i l f a u t c i ter : 

.• a _·_.H.·le ;:-o.fc-nlku~· d'exp l oitat'on , 
l~ rr-ë,,.e:.c~• d•' b·mcs _r,à,s ra1.de~ dans 

......... • : !.""~ ~•~c.: -..·urinc\",mb,"\flt!>, 
, e- p :· .tiqt:et ,~ni.'-:-.:-s 1ocnl.;)S ( par 

, ""P:le • • e .~i'1t· ·•r. ~:-t, . c panne··mx de 
• ' •,._ q~,l! • 'en ne .-- .::urè:--c, pas) . 

c'edt v~n ~c~t la facteur 
rg ·tr d?.l p •:.n~'"'.U de 200 

· :-c: b ~b er.•e:, t nas à une 
,' è • 1· - t:,:-,n~ l;;,s ·sr.:>:; banc s 
,.~ ':1 p-.:--:.a :. de:.; panneaux 

Vf'lr.c. :-az1s l,;1i sse r 
, j· pc~~e. l~ cour­
r·poi·c.;•.er .:\e cel le 

h••ùr.:.u_iq;;~ de l.1 f> • .; . Coa l 
_;.\.oc :>:--e ;;r:ec t · · cr-iz.on t a le 

,oi ::-r.~.nt la li~l :;e .-:es trava ux 
de 'o. ;:;ur,e c':.1f!'aisser:1ent , est 
'~p~isse,.:- de~ te:-:-<'.:.r.s de cou ­

vs-rr1 . .:r? • aric e:- :-e 300 1t à 1' ap:!.omb de 
, a ~ol · i-:e et 5" ~ à !a limite ôu pilier 
..J ;-,..-_, -Ct.io"'!. :)';ii;t::-e pa"::, il n'y eut 
.:l:.icu:- a:·fa! ::s.:r::enr er. s•.;.rf:ace au- d e ssus 
d~ os.n~en~ adjace~~ d~~; i'expl oi-i:ati o n 
~ e ê a:hevêe er. 1980 . 

~-a~t dunné le te~ra i~ de sur face t r-ès 
~~ci è enté et lès conditic~s climatiques 
: rès r udes en hi.ver , les proc édés de me­
s:.:;-e s habi;;ue :.s n ' étaien t. pas app licables 
e;: o:i a lancé u n p r og::-amme de recher-ches 
ba sé sur l a té:. émétr:.e e t la photograrnmé-
1: :-i e aé r ienne . 

11, FONCAGE DES PUITS 

A part les mines situées à flanc de coteau, 
1 'accès aux gisements souterrains se fai­
sait anciennement à peu près uniquement 
par puits verticaux, mais au cour-s de ces 
dernières décennies, on a vu se développer 
les accès par puits et galeries inclinées. 

Etant donné les dimensions des machines 
mises en service, l'accès aux tr-avaux sou­
terrains de nombreuses mines métalliques 
dans le monde est réalisé par plans incli­
nés rectilignes,en zig-zag ou en spirale. 

Dans certaines mines de charbon modernes, 
à production journalière très élevée, là 
où on désire une extraction continue, la 
pénétration dans le gisement est assurée 
par longs plans inclinés, équipés de con­
voyeurs à courroie. 

La mine d' Ensdorf en Sarre a creusé une 
galerie de ce genre et M. Tunnicliffe nous 
a présenté un rapport très détaillé des 
remarquables travaux entrepris pour mettre 
en valeur le nouveau gisement de Selby. 

11.1. PUITS VERTICAUX 

Les nouveaux gisements que l'on désire 
mettre en valeur sont souvent très pro­
fonds et recouverts d'une forte épaisseur 
de morts-terrains meubles et aquifères . 
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Van de voornaamste f'actoren die ver-ant­
woot'delijk zijn voor deze a.fwijk i ng, moe­
ten aangehaald worden : 

. de beperkte ontginningsdiepte, 
de aanwezigheid van zeer starr e banken 

in de bovenliggende geste e nten, 
de plaatselijke mijnpraxi s ( b vb . het 

behoud tussen panelen van pijlers die men 
r"li e t terugwint), 

Wij menen dat dit werkelijk de ove rheer-­
sende factor is. De breedte van h e t paneel 
van 200 m stemt waarschijnlijk n i e t over­
e e n met een "kri tieke zone " gez i e n de 
grote dolerietbanken en, als men a anleu­
nende panelen zou nemen in dezel f de laag, 
zonder pijlers te laten , dan z ou me n, naar 
ik meen, de verzakkingscurve d i ch te r zien 
komen bij die van het Verenigd Kon l nkrijk. 

10. 4. 3 . Canada, de Heren Fi s el<ci e n Parkes 

In de hydraulische mijn v a,, de 
Ltd. , is de hoek gevormd d~ ~ de 
tale van de r-echte die de & 1s <l. 
verbindt met de ver-zakk in, ~n e 
dikte der deklaag varie e r uss 
loodr-echt op de heuvel ei -·O 
gr-ens van de veiligheid s p~ . . . /, 
was er- geen enkele verz a kl · a~ 
pervlakte boven het a a n r. · e r 
waarvan de ontginning we 1·, i;;:e: 
1980. 

. C . Coal 
1o rizon­

we rken 
·,5 o. De 

3 00 m 
a an de 
l;! r zijds 
d e op­
paneel 

t gd in 

Gelet op het zeer onregelma tige op_ e r vlak­
teterrein en de zeer st r enge k l ima tolo­
gische omstandigheden in de wi n te r , waren 
de gebruikelijke meetprocédés n i et t o epas­
baar en heeft men een research-programma 
opgezet op basis van de tele metrie e n van 
de lucht.fotogrammetrie. 

11. SCHACHTDELVING 

Behalve de mijnen die op hellingen ge­
plaatst waren, gebeurde de toegang tot 
de ondergrondse afzettingen vroeger vrij­
wel ui tslui tend via vertikale schachten, 
maar in de loop van de laatste decennia 
zag men de toegangen via hellende schach­
ten en galerijen zich ontwikkelen. 

Gezien de afmetingen 
nes wordt de toegang 
werken van talrijke 
wereld, verwezenlijkt 
ken, rechtlijnig, in 
raal. 

der gebruikte machi­
tot de ondergrondse 
metaalmijnen in de 
met hellende vlak­
zig-zag of in spi-

In bepaalde moderne steenkoolmijnen, met 
zeer hoge dagproduktie, daar waar men een 
doorlopende extractie wenst , wordt de in­
dringing in de afzetting verzekerd door 
lange hellende vlakken, uitgerust met 
transportbanden. 

De mijn Ensdorf' in het Saarland heeft een 
galerij van dit type gedolven, en de Heer 
Tunnicliffe heeft ons een zeer gedetail­
leerd rapport voorgesteld over de merk­
waardige werken die ondernomen worden om 
de nieuwe afzetting van Selby te valori­
seren. 

11.1. VERTIKALE SCHACHTEN 

De nieuwe afzettingen die men wenst te 
valoriseren, zijn vaak zeer diep en bedekt 
met een dikke laag bewegende en waterhou­
dende dekgesteenten. Thans worden twee 
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Deux techniques sont ac tuellement utili ­
sées poL1r ces fonçages la congélation 
et le f onçage à niveau plein . 

11 . 1.1 . Congéla t ion 

Dans l e procédé pa r congélation , M. Klein 
nous donne une sé rie de fo rmules pour cal­
culer le mur de glace eL , pour la première 
f ois , au puits de Voerde , le soutènement 
provisoi re en claveaux de béton , placé 
en desc endant, a été pris en compte dans 
ce calcul . Il ne fau t pas oublier que ce 
puits a un diamètre à terre nue de 8,5 
m pour un diamètre ut ile de 6 m (fig . 53) . 

--Stahlmantel 

Asphalt 

Dans tous les puits récents , le soutène­
men t définit i f est réalisé d'après les 
idées de de Vooys, mises en application 
pour la première fois, il y a 25 ans, aux 
puits de la mine Beatrix aux Pays-Bas. 

Il s ' agit d'un revêtement entièrement lis­
se, aussi bien intérieurement qu'extérieu­
remen t, constitué de deux anneaux concen­
triques en fortes tôles soudées , l 'espace 
annulaire étant rempli de béton . Ce soutè­
nemen t est placé en remontant à partir 
d'une solide assise placée dans la roche 
ferme. Le vide entre le revêtement provi­
soire e t l e revêtement définitif est rem­
pli d'une masse de liquide visqueux. C'est 
ce qu'on a appe l é le soutènement glissant 
qui a pour effet de réduire considérable­
ment les contraintes sur le cuve l age quand 
des mouvements de terrains ont lieu autour 
de la colonne du puits . 

Actuellement, pour éviter d'ébranler le 
mur de glace par des tirs de mines, on 
s'eff orce d'employer des machines qui dé­
~oupent mécaniquement la roche congelée 
a l'intérieur de la s ection du puits (fig. 
54). 
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technieken gebruikt voor deze delv1ngen 
het vriezen en het delven onder water . 

11. 1. 1. Vriezen 

In het vriesprocédé geeft de Heer Klein 
ons een reeks formules voor de bereken1ng 
van de ijsmuur en, voor het eerst werd, 
bij de schacht van Voerde, rekening gehou­
den met de dalend geplaatste voorlopige 
ondersteuning in betonblokken. Vergeten 
we niet dat deze schacht een diameter der 
opbraak heeft van 8 , S m voor een nuttige 
diameter van 6 m (fig . 53). 

Fig. 53 : 

Soutènement provisoire et définitif du 
puits de Voerde (Klein l 

Voorlopige en definitz'eve o.ndersteuning 
van de schacht van Voerde (Klein) 

In alle recente schachten werd de defini­
tieve ondersteuning verwezenlijkt volgens 
de ideeën van de Vooys die voor het eerst 
25 jaar geleden werden toegepast in de 
schachten van de Beatrix-mijn in Neder­
land . 

Het betreft een geheel vlakke bekleding, 
zowel intern als extern, gevormd door twee 
concentrische ringen in sterk gelast 
plaatijzer, waarbij de ringruimte met be­
ton gevuld is . Deze ondersteuning wordt 
stijgend geplaatst vanaf een stevige basis 
die in vast gesteente is geplaatst. De 
lege ruimte tussen de voorlopige en de 
de fini tieve ondersteuning wordt gevuld 
met een taaivloeibare vloeistof . Dit is 
wat men de glijdende ondersteuning heeft 
genoemd, die voor gevolg heeft dat de 
spanningen op de bekuiping sterk verlicht 
worden als er zich terreinbewegingen voor­
doen rond de schachtkolom. 

Om het schudden van de ijsmuur door het 
mijnschieten te verwijderen, spant men 
zich in om machines te gebruiken die het 
bevroren gesteente mechanisch versnijden 
binnen in de schachtsectie (fig . 54) . 
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Je -e per·.• :· l. :::-1.m;,lemen t de faire re­
'üa:-c;ue- q _., • ;,u.: ts de Voerde n'est pas 
! e ~~--,~r h .ra~er.e~ 600 m de morts-ter­
;-a:ns neubi.es et aquifères. car en 1920 
, 1 ~ :: a ;:,:-~:::; èe êO ans ) , plusieurs puits 
ée Ca~~ine o~t ~t~ ~o ~c és par congélation 
en ..i~e se..!_e passe ec ont traversé des 
~o~~~~ions meubles et aquifères jusqu'à 
6 22 ~ d~ pro f o ndeu , . 

11 . 1 . 2 . Technique du niveau plein 

En ce qu i concerne la technique de f~nçage 
à niveau plein, _. le puits est foré mecani­
quement et la stabilité des parois est 
assur~e par de l'eau chargée de bentonite. 
Quand le creusêment a atteint la roche 
ferme, le cuvelage est descendu en le 
laissant flotter sur le liquide. Les an­
neaux sont soudés les uns aux autres en 
surface et le cuvelage est lesté à mesure 
de sa descente. Le vide entre le terrain 
et le cuvelage est aussi rempli d ' une mas­
se de liquide visqueux . 

A la mine de Sophia Jacoba, un nouveau 
puits de 4, 60 m de diamètre à terre nue 
a été foré par ce procédé en un~ seule 
passe jusqu'à 416 m de profondeur et mis 
en service en moins d'un an (fig. 55). 

11.2 . GALERIES INCLINEES 

L' exposé détai llé de M. Tunnicliffe sur 
le creusement des galeries inclinées de 
Selby nous apporte le fruit d'une expé­
rience du plus haut intérêt, principale­
ment pour ceux qui, dans le futur, seront 
confrontés à de tels problèmes . La tra­
versée de 180 m de morts-terrains très 
aquifères par une descenderie n'avait, 
je pense , encore jamais été réalisée dans 
le monde (fig. 56). 

Les techniques d'aveuglement des venues 
d'eau par cimentation dans les calcaires 
magnésiens et par congélation dans les 
sables de base du Permien ont permis de 
vaincre toutes les difficultés. 
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Ik zal s lec h ts zo vrij z iJi · de opmer-
ken dat de schacht van -d~ e t de 
eerste is die doorheen 6 0( lo:c; en wa­
terhoudende de k laag gaat, .nn t .1 1920 
(bijna 60 jaar geleden ) Wf:' '' ien vt •sc hil­
lende schachten in de Ke~~~ n ar~ed iep t 
door bevriez i ng i n e e n e nkele dof1r gang, 
e n ze zijn doorheen losse en wa t e r houde nde 
formaties gegaan tot op 622 m diep~e . 

11.1.2. Schachtdelvingstechniek onde r water 

Wa t de schachtdel vingstechn iek onder wa ter 
betre ft : de schacht word t mechanisch ge­
graven , e n de stabiliteit de r wande n wo rdt 
verzekerd door met bentonie t belast water . 
Als de deiving het vast gesteente heeft 
bereikt, word t de bekuiping neergelaten, 
waarbij deze op de vloeistof drijft. De 
ringe n worden samenge last aan de opper­
vlakte, en de bekuiping wordt belast naar­
mate ze daalt. De leegte tussen gesteente 
e n bekuip i ng wordt ook gevuld met een 
taaivloeibare vloeistofmassa. 

I n de Sophia Jacoba-mijn werd een n ieuwe 
schacht geboord me t 4, 60 m opbraakdiame­
ter, waarbij van dit procédé gebruik werd 
gemaakt in één doorgang tot op 416 m diep­
te en in minder dan een jaar in gebruik 
genomen (fig . 55). 

11.2. HELLENDE GALERIJEN 

De gedetailleerde uiteenzetting van de 
Heer Tunnicliffe over de delving van hel ­
lende galerijen van Selby, brengt ons het 
resultaat van een hoogst interessant expe­
riment, vooral voor zij d ie in de toekomst 
met dergelijke problemen zullen geconfron­
teerd worden. De doorgang van 180 m sterk 
waterhoudende àeklagen door een neerhouw 
werd nooit eerder, me•!n ik, in de wereld 
verwezenlijkt (fig. 56) . 

De technieken om de waterinstrominge n te 
stoppe n in de Magnesiaan-Kalksteen, en 
door bevriezing in het basis- Permiaanzand, 
hebben het mogelijk gemaakt alle moeilijk­
heden te overwinnen. 
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Il est aussi intéressant de voir la façon 
dont on a pratiqué pour maintenir en ser­
vice, après creusement , les sondage s de 
congélation qui se trouvaient au milieu 
de la section du tunnel (fig. 57). 

Le creusement mécanisé de la galerie à 
l 'aide d'une machine à attaque ponctuelle, 
disposée dans un bouclier permettant la 
pose d'un revêtement étanche en segments 
en fonte graphitique sphéroïdale, fut aus­
si une très belle réussi te malgré la tra­
versée d'un banc d'anhydrite très dure. 

Les mesures de température dans le terrain 
et de pression sur le revêtement sont à 
la base d'une meilleure compréhension des 
phénomènes qui se passent dans le massif 
pe ndant la congélation et lors du dégel. 

11 . 3. ACCROCHAGES 

Enfin, l'équipe de M. Filatov nous présen­
te quelques résultats des travaux exécutés 
en URSS sur l'effet des pressions de ter­
rains, à l'intersection des puits verti­
caux et des galeries d'accrochage . La con­
centration des effets est différente sui­
vant que l'on se trouve en plateures ou 
en dressants. 
11-12/1983 

Het is ook boeiend na te gaan hoe men 1s 
te werk gegaan om na het delven de vries­
boringen in dienst te houden die zich in 
het midden van de tunnelsectie bevonden 
(fig. 57). 

Het gemechaniseerd delven van de galerijen 
m.b.v . een puntinbraakmachine, geplaatst 
op een schild waardoor de plaatsing van 
een waterdichte bekleding mogelijk wordt 
in sferoïdale grafiethoudende gietijzeren 
segmenten, was ook ee n zeer mooi succes 
niettegenstaande het doorgaan van een zeer 
harde anhydrietbank . 

De metingen van de temperatuur in het 
gesteente en van de druk op de pekleding 
liggen aan de basis van een beter begrip 
der verschijnseleh die ziah voordoen in 
het massief tijdens de in- en ontvriezing. 

11.3. LAADPLAATSEN 

De ploeg van de Heer Filatov meldt ons 
tenslotte enkele resultaten der werken 
die in de USSR werden ui tgevoerd op het 
effect van de gesteentedruk, aan het snij­
punt der vertikale schachten en der laad­
plaatsgalerijen . De concentratie der ef­
fecten verschil t naargelang men zich be­
vindt in platte of steile lagen. 
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IJ rau t é v iter d e mul l.iplie r l es galeries 
aux a bords i mmédiats des pui t s et il y 
a i n té r êt à d isposer les a ccroc hages dans 
l es bancs de roch e s solides e t de l e s ori­
e n ter pe rpe n d i c u lal rement à la s trat ifi ­
catio n . 

12. CONCLUSIONS 

Au cou r s de ces deux de rnières décennies, 
l e soutè n e me n t mécanisé de s longues tail ­
l e s a f ai t des prog r ès cons idé rables . 
Quand on e xa mi n e son évolution dans l ' en­
s emble du mon de, on consta t e que, dans 
p lusie urs pay s , il i n tervient déjà pour 
p r ès de 1 00 % de la production d'ensemble . 
Certes , il y a encore des problèmes à ré­
soudre, mais il y a une g r ande diversité 
de modèles qu i s ' ad ressent aux c onditions 
de gise ment les p lus var i ées . 

Au cou rs de cet te même période, les mines 
s e sont approî~ndies et l a tenue des voies 
d e chan t i e rs 01..oi , il y a 30 ans, ne don­
n a it. pas 1.nc,:, r~ trop de diff i cultés dans 
b e aucou p o~ m· s , es t devenue le problème 
le plus c 'ti · clans les mines p r ofondes . 

C' est pr GiJ ment dans c e domaine que 
des trav -:. .~ o rtants ont é té entrepr is 
au cours e <. 5 de rnière s années : con-
ceptio n è no ~au x épis de remblai , rem­
p l issage rt·: v ,, - derr ière les cadres, ren­
forcemen t de~ roches par bou lonnage et 
i n j ection . J · . 1sisterai encore sur les 
possibil i l<'· s -~to nnantes que nous offre 
l e cre u s e~e n t à e gale r ies en zones totale­
me n t c!étendues et même à travers les ébou­
lis de :foudr oyage (pour de s gal eries ap­
pelées à c!esservi r plusieurs panneaux dans 
un même c han tier, ce que nos collègues 
a lle ma nds o n t appe lé " Bas i sst rec ke" ) . 
C ' est u n e solution qui peut grandemen t 
nous a i d e r . 

L ' amé l i oration de la tenue des voies de 
chan tie r e n mine s profondes constituera 
une de s tâc hes ess e nt i elles de la prochai ­
ne d é c e nnie . 

J e voudrais e ncor e insister sur la néces­
sité de pours uivre l es mesures et les ob­
s e rva t i ons, de consigner les connai ssance s 
acquise s dans d e s banques c!e données , f a­
ci l e s à consul ter, de f ormer de s spé cia­
listes des pressions de terr ain s dans les 
différents siège s et surtout d ' assu r er 
la transmission d e s connaissances aux gé ­
nération s futu r e s . 

Les problèmes changent avec l a p r ofondeur . 

Le maintien en prof ondeur de t echniques 
cour a mment appliquée s dans les é t ages su­
périeurs, a conduit plusieur s mines à des 
s i tuations c r i tiques et même à des f e r me­
t u res . Les chan tie r s ont été étouf f és dans 
l eurs voies d'accès . 

Comme l ' humanité aura d e plu s en pl us be­
soin d ' énergie , c ' est en profondeur qu ' il 
f audra aller chercher les ressources é ne r ­
gétiques. Les responsab les de ces nouvel­
l es exp loitation s de vront s' inspi r e r des 
sol utions trouvées par l eurs pr é décesseurs 
e t les perfectionn e r pour r e ndre le méti e r 
de mineu r plus attractif . 

11-12/1983 

Er moet Vfirmeden worden de galerijen in 
de onmi ddell1Jke omgev1ng van de schachten 
te ve rmenigvuldige n, en men heeft er be­
lang b!J de laadplaatsen te voorzien in 
de stevige gesteentebanken en ze loodrecht 
op de stratifiëring te oriënteren . 

12. CONCLUSIES 

I n de l oop van deze laatste twee decennia 
hee ft de gemechaniseerde ondersteuning 
der lange pi j lers grote voorui tgang ge­
boek t . Als men haar evolutie onderzoekt 
in de hele wereld, stel t men vast dat ze 
i n m~erdere landen in reeds vrijwel 100 
% van de gehele produktie tussenkomt . Er 
z i jn zeker nog problemen op te lossen, 
maar er i s een groot aant al modellen die 
gericht z ijn op de meest gevarieerde af­
zettingsomstandigheden. 

Ti jdens deze zelfde periode werden de mij­
nen dieper , en het gedrag van de ontgin­
n i ngsgalerijen da t 30 jaar geleden nog 
nie t te veel moe i lijkheden stelde in vele 
mijnen, i s het meest kritieke probleem 
gewo rde n i n de diepe mi jnen. 

He t is vooral op d i t vlak dat belangrijke 
werken ondernomen werden in de loop der 
laatste 5 j aar: ontwerp van nieuwe steen­
dammen, opvull i ng der lege ruimten achter 
de r amen, ve rs t erking der geste enten door 
verankering en injectie . Ik leg nog de 
na druk op de wonderlijke mogelijkheden 
di e ons geboden worden door het delven 
van gal e rijen in totaal ontspannen zones 
en ze lfs door het breukpuin heen (voor 
gal erijen bestemd voor het bed i enen van 
verschillende panelen in eenzelfde werk­
plaats, wat onze Duitse collega's "Basis­
strecke" hebben genoemd). Het is een op­
los s i ng di e ons zeer veel kan helpen. 

De verbetering van het gedrag der ontgin­
ningsgalerijen indiepe mijnen zal een der 
essentiël e taken van het volgende decen­
nium z i jn. 

I k wi 1 nogmaals de nadruk leggen op de 
noodzaak door te gaan met de metingen en 
waarnemingen, om de verworven kennis vast 
te leggen in eenvoudi g te raadplegen data­
banken, om s pecialisten inzake gesteente­
druk op te leiden in de verschillende ze­
t els, en vooral om de overdracht van de 
kennis t e verzekeren aan de volgende gene ­
raties. 

De problemen veranderen met de d i epte . 

Het behoud in de diepte van technieken 
die veel worden toegepast op de hogere 
verdiepingen, heeft vele mijnen naar kri­
tieke toestanden en zelfs tot slui tingen 
gevoe rd. De werkpla atsen werden verstikt 
door hun toegangs galerijen. 

Daar de menshe id s teeds meer energie zal 
nodig hebben, i s het in de diepte dat men 
de ene rgiebronnen zal moeten gaan zoeken. 
De verantwoor delijken voor deze nieuwe 
ontginni ngen zullen zich moeten inspireren 
op opl ossingen die door hun voorgangers 
wer den gevonden, en deze vervolmaken om 
het beroep van mijnwerker aantrekkelijker 
te maken. 
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Il :~e ;' :ctti t pns que , dans chaque mine et 
è.1r.~ ci"l.~qne :,~,ys . on r e c omme nce les er­
r e..lrs e t :~s tltcnnements qui furent mal ­
hcc'..lreus<' é!I '!": ~ l .i lot de ceux qui ont été 
les .:.o .... :ü ers dans ce domaine . 

-c •c~ .. un 
r-.e :~ 

.: ~~seil que je me permets de don­
lec-u1·e de certains l'appo r ts qui 
é,~ ~r~sen tés et suite aux t rès 

v i sttes que j'ai eu l ' occasion 
,;n pé:'u par· cou t dans le monde 
~ a \le professionnelle . 

J 
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t' i "' -~ titms encore à r e me r c ier 
~ :·ate!.:rs qui nous ont appor té 

de :el.:' exrérience car c ' e s t eux 
le Sl!C~ès d'une Conf.ére nc e. 

~g.,le. er.t coute ma gr a t itude 
èe la Comm:ssion des 

,..:,, .. :s z..2 :-c ;:,~ennes et à :,1. De Gr e ef 
sp~c.~:~~e:-:t ~o~~ 1 · a:de si efficace 

ssè de nous accorder depu is 
:a :;.1t -=e constante contre 

de ~e~rains . lucte si i mpor­
si esse :1 -= ie:i.e pour l a s é c urité 

~ne~~s du ëJnde entier . 

Men moet niet , in elke mijn en in e l k 
land, dezelfde fouten en pogingcn h erbe­
ginnen die jammer genoeg he t l ot waren 
van zij die de p i oniers op he t v lak waren. 

Het is een raad die ik zo vrij b e n te ge­
ven bij het lezen van bepaalde rapporten 
die voorgesteld werden, e n inge volge de 
zeer talrijke bezoeken d i e ik h eb kunnen 
afleggen, zowat overal ter we r eld in de 
loop van mijn beroepsleven . 

Tenslotte sta ik erop alle sprel<e rs te 
danken die ons de vrucht van hun ervaring 
hebben gebracht, want Zl.J zi jn he t die 
het succes van een Conf'ere n tie verz e keren . 

Ik spreek e veneens mijn d ankba a r he i d ui t 
tegenover de vertegenwoordigers v an de 
Commissie van de Europe s e Geme enschappen 
en zeer bijzonder aan d e 1-icer Dt' Greef 
voor de zo ef'ficiënte s teun di e w"j onon­
derbroken sinds 25 jaar gç 1.eten i n de 
onaf'gebroken strijd tege n •·: g( :;.::e nte­
druk, een strijd die zo t>-: ,gri.. e n zo 
essentieel is voor de ve i l i · i.d cl· mijn­
werkers van de hele were l d . 
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Materieelbehandeling 
derverzamelen in de magaz11nen 
Kem pense Steenkolenmijnen 

- G oederenopslag en or­
N.V. van de 

• M aurits LUYCK 

RESUME 

'•e ressive des coûts salariaux 
1960 e t 1970 est à l'origine 

- travaux manuels dans plu­
n dustcielles (utilisation de 
·ransFormation de nombreuses 
•1e de rendre les travaux 

l 'augmenta l ,,,n ,, 
pendant l es ,-in n• 
de 1 'élimin;;., ion 
sieur::; act i ·,tés 
robot s) et ·-= 1 
insta lla tions en 
manuels r est, 1ts r .is rapides et plus efficaces. 

les opérati, .. ns 
restent en gran d 
considérables on t 
diminuer les frais . 

rfectuées dans les magasins 
partie manuelles, des efforts 
t5gal ement été faits pour en 

Dans l'article ci-après , à côté des généralités 
sur les services d'approvisionnement et les 
magasins d e KS, on tr•ou ve une image globale 
de la répartition, pour le magasin, des travaux 
administratifs et manuels qui vont de pair avec 
le circuit journalier des marchandises qui 
entrent et qui so1•tent. 

Comme la manipulation du matériel, son stockage 
et le regroupement des commandes Forment la 
base des travaux des magasins, on trouve éga­
lement un aperçu général des installations et 
des engins de manipulation employés. 

la réorganisation, la mécanisation, l 1améliora­
tion des installations et des méthodes de travail 
ainsi que la motivation du personnel ont permis, 
en six ans, une diminution de 25 '7o du person­
nel des services d'approvisionnement et des 
magasins du siège de Zolder et une diminution 
de 16 "lo pour l'ensemble des mêmes services de 
KS et ce, pendant les six dernières années. 

ZUSAMMENFASSUNC 

Die progressive Erhohung der lohnkosten 
wahrend der sechziger und siebziger Jahre ist 
die Ursache für die Beseitigung der manuellen 

SAMENVATTING 

De geleidelijke toename van de loonkosten in de 
jaren '60 en '70 is de oorzaak dat in heel wat 
industrietakken het handwerk meer en meer 
wordt uitgeschakeld frobotten} of dat vele 
installaties zodanig worden aangepast dat het 
blijvende handwerk sneller en efficiënter kan 
worden uitgevoerd. 

Magazij nwerkzaamheden blijven grotendeels 
handmatig zodat ook daar sinds enkele jaren 
grote inspanningen worden gedaan om deze 
kosten te drukken. 

In de hiernavolgende uiteenzetting wordt, naast 
enkele beschouwingen van algemene aard i. v. m. 
de bevoorradings- en maga~ijndiensten van KS, 
een beeld geschetst van de magazijnindeling 
evenals van de administratieve en uitvoerende 
werken die gepaard gaan bij de dagelijkse 
stroom van inkomende en uitgaande goederen. 

Daar het behandelen van materie.el, het opslaan 
van goederen en het verzamelen van orders de 
basis vo1·men van de magazîjnwerkzaamheden, 
wordt eveneens een overzicht gegeven van de 
gebruikte behandelingstoestellen en installaties, 

Reorganisatie, mechanisatie, verbetering van 
installaties en werkmethodes en motivatie van 
het personeel hebben het mogelijk gemaakt in 
zetel Zolder· het personeelsbes tand van deze 
belangrijke hulpdienst in het tijdsbestek van 
6 jaren met liefst 25 'fo te verminderen. ln het 
totaal van de KS bevoorradings- en magazijn­
diensten werd in dezelfde periode het personeel 
met 16 'li verminderd. 

SUMMARY 

The graduai wage increase in the sixties and 
seventies is the cause of the fact that in many 
indus try branches manual labour is ever more 

• Industrieel Ingenieur, Diensthoofd "Bevoorradings- en Hagazijndiensten" Groep West, NV Kempense Steenkolen­
mijnen, Zetel Zolder, B-3540 Heusden-Zolder 
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INHOUD 

O. INLEIDING 

1 . ALGEMENE I NDELING VAN DE BEV00RRADINGS­
MAGAZIJNDI ENSTEN EN DE 0PSLAGPLAATSEN BIJ 
DE KS 
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e limina t e d ( 1•obots ) , or o f the adapling o f in­
s t a lla tions in such a ,.,ay tha t the r·ema in in g 
ma nua/ labour can be e x ecuted quic l<e r· a n d more 
e f/1c ient /y . 

Storag e labovr l a rg e ly r emain s manuo l; conse­
quently in t h is sect or too i mport a nt e f for ts are 
being mad e t o r educe t h ese cos t s . 

ln the fo llo,.-ing repor t , beyond some g e n eral 
consideration s on t he stock- a n d storagc serv ices 
of KS, we sketch the stor a g e organization a s 
1,;elJ as t he ad ministr a tiv e a nd e xecut i ve works 
1.;h ich go a lon g w i t h t he da ily str eam o f goods 
coming in an d g oing out. 

Since t he ma teria l t rea t me n t, t he storag e of 
g oods and t he collecting of or d e r .c:, Ior m the 
b asis o f the s t orage 1vorks , wc a /so ;-.r ovi de an 
ov erview of the t reat men t .--ir:ir-~ratu; ,.n d t he 
installation s wh ich a re used. 

Reorga n iza tion , mec h an izatrnr, 
t he i nstallation s an d workin g 
motivation a llowed , at the Lr 
re d uc tion o f t h e p ersonnel , . 
auxilia ry service by no /es s 
s zx year' period. In the samc 
reduced by 16 'Yo in the cou,-_ 
s t orage s erv i ces of KS . 

4. 0RDERVERZAMELEN 

4.1. Algemeenheden 

:nprn 
'iod-. 

,. C< 
th1s 
·: 2'i 
•ncl, 

1cn t of 
-{ s ta ff 
y , t he 
, ortan t 
ov e r a 
f( 1vas 

an d 

4.2. Gestockeerde goederen i n he t hoog­
rekkenmagazijn 

4.3. Beschrijving van de nie uwe hoogbouw­
magazijninstallat ie 

4.4. Elders in het magazijn opgeslagen 
goederen 

4.5. Goederenstroom - Werkwijze 

5. BESLUIT 

O. INLEIDING 

Belangrijk in elke 1ndustrie t ak i s zeke r 
de wijze waarop de verschillende goederen 
behandeld worden. 

Wanneer we algemeen spreke n van g o e deren, 
dan bedoelen we , enerzijds, d e gronds t offen 
of materi ale n nodi g voor he t vervaard i gen 
van en, anderzijds, he t enorme pakket 
van afgewe rkte produkten of' wissel stukken 
en verbruiksartikelen <± 115 .000 in KS ) . 

Uit de gronds toffe n maakt men via een a a n­
eenschakeling van industrië l e process en 
een grote versche1denhe 1d a a n gebruiksa r ­
tikelen, die opgeslagen worde n in de maga ­
zijnen. Iedere verbindi ng tus sen deze 
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processen i n werkhu i z e n en magazijnen kent 
een fysiek e beweg i ng ; i n de magazlJnen 
bedoe len we h ie rmee het ontvangen, het 
u i tpakk e n, het behand~le n , het controleren, 
hel vervoeren , het ops laan, het orderverza­
mel e n , he t ve rpakke n en het v e rzenden van 
al de ze goede r e n. 

Uit g edane studies blijk t dat i n vele 
gevallen voor convenlio nele magazijnen de 
loonkosten meer dan 60 % bedrage n tegenove r 
35 à 40 % voor de r uimte - e n ui tru.stings­
koste n . Vele magazijnwerkzaamhe den blijven 
h a ndrna tig zodat ten gevolge de sterke 
stijging v an d e lonen , de kosten van mate­
ri e elbehandeling in ve rhouding meer stijgen 
da n de produktiekosten . 

Goede e n effici ën te materieelbehandeling 
druk t deze kosten, zorgt voor een snelle 
doorstromi n g en afleverlng, beperkt bescha­
diging en verbete r t de werkomstandlgheden 
en vejligheid van de a rbeiders. De methodes 
van materieelbehandeling dienen regelmatig 
gevo lgd en aangepast t e worden en daarom 
moet me n de goederen juist groeperen en 
een systerna-cische analyse doen van hun 
beweginge n . Al ç-=:meen worden door vele 
bedrijv e n d a n 0 r- k gro te inspanningen gele­
verd door ..; b '' w van hal f-automatisch of 
volautoma t 1 r h e nagazi j nen voor reserve­
en moni;age c. de r < l en . 

De s elec ti , e r ;,leiding van goede mede-
werkers , c• m· vatie door goed leidend 
per s oneel, .:t ~•,1ikke len van de informa­
tiesystemer v1a ·~mpute r en n ieuwe mechani­
sati es z i ~• ·· ic· ·neens van he t grootste 
belang in mr-der'l magazijnen. 

Opmerking 

Alhoe \'le l d e ti tel v a n het hiernavolgend 
artike l vri j a l gemeen is en de werkmethodes 
in d e verschi lle nde magazijnen van de KS 
t ame l i jk un i f o rm zijn , zal meestal en 
vooral de praktische toestand van mate­
rieelbehandeling en orderverzamelen in 
zetel Zolder besprok e n worden . 

1. ALGEMENE INDELING VAN DE BEVOORRADINGS­
MAGAZ I JNDIENSTEN EN DE OPSLAGPLAATSEN BIJ 
DE KS 

De vijf overblijvende en onafhankelijk 
werkende steenkolenmijnen van het Kempens 
bekken werden in 1967 gefusioneerd tot de 
NV Kempe nse Steenkolenmijnen (afgekort KS) 
met een centrale directie en administra­
tieve zetel te Houthalen. 

De volgende administratie diensten werden 
gecentraliseerd de bovengrondse studie­
dienst , de diensten aankoop, factuurcontro­
le, boekhouding, codificatie, de dienst 
extern- en interzetelvervoer, de dienst 
personeel , e xterne en sociale betrekkingen, 
de juridische dienst , de controllerdienst , 
de financiële dienst, de dienst mecanogra­
fie (te Zolder) en de handelsdienst (te 
Brussel). 

De vl jf samenwerkende exploi tatiezetels 
zorgen thans voor een totale jaarproduktie 
van ± 6 , 25 miljoen ton netto kolen. 

Iedere KS-zetel werd 
als richtlijn voor 
kreeg een bepaalde 
praktisch bepaalde 
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alfabetisch genumme rd 
de administratie en 
kleur toegewezen om 
goederen, specifiek 

eigendom van de een of andere zetel, te 
kunnen herkennen (tabel I). 

Tabel I 

Zetel Nr. Kleur Produktie 1982 
1n ton 

Beringen 1 

1 

blauw 1.363 . 000 

Eisden 

1 

2 rood 700 . 000 
1 

Watersche1 3 
1 

groen 1.070.000 

1 

: 
Winterslag 4 1 w1 t 1 920.000 

Zolder 5 geel 1 2.225.000 

Houthalen 6 - ' adm . zetel 1 
1 

Ieder van de viJf ui tbatingszetels heeft 
naast de produkt1ed1ensten de nodige hulp­
diensten waaronder op de bovengrond eigen 
werkhulzen voor de herstell1ng en de fabr1-
catie van materieel en machines ( + 1. 700 
arbeiders voor de 5 zetels) en ook eigen 
magaz1jnen en opslagpl aatsen . Geografisch 
zijn de KS verdeeld in twe.e groepen nl. 
de groep West ( zetels Beringen en Zolder) 
en de groep Oost (zetels Eisden, Waterschei 
en Wi nterslag). 

De bevoorrad1ngs- en magazijndiensten van 
de KS met in totaal 145 personeelsleden, 
bestaan uit : 

1. 1. CENTRALE ADMINISTRATIEVE DIENST VOOR 
DE 5 ZETELS TE HOUTHALEN 

Deze dienst houdt zich bezig met alle 
administratieve taken van gemeenschappe­
lijke en algemene aard, zoals : codificatie 
van materieel , ini tial1sat1e, wijziging 
of vern1et1g1ng van artikelnummers , het 
samenstellen en biJhouden van een algemene 
KS-magaz1Jnkatalogus , mecanografische a an­
passingen en analyses, het voorraadbeheer 
van algemene en gemeenschappel1Jke maga­
zijnartikelen, het afdrukken van micro­
pla:nnen, enz. 

l. 2. EEN BEVOORRADINGS-MAGAZIJNDIENST PER 
ZETEL 

Deze dienst 1s belast met de coordinatie 
van alle bevoorradingsoperaties van de 
zetel evenals met de centralisatie van alle 
betrekkingen met de centrale aankoopdienst, 
de dienst factuurcontrole en de boekhouding 
en dit volgens éénvormige regels . 

AnderziJds, staat de magaz1jnd1enst continu 
in verbinding met de produktie- en de biJ­
horende hulpdiensten op elke zetel (ver­
bruikers) . 

Schema 1 geeft een algemene voorstelling 
van de betrekkingen tussen de bevoorra­
d1ngs-magaz1jndiensten verschillende andere 
diensten. 

Volgende ui tvoerende en adm1n1strat1eve 
taken behoren tot de dagelijkse werkzaam­
heden : 

. het rechtst reeks bevoorraden van drin­
gende artikelen voor de diensten van de 
zetel d.m .v . "Kleine bestelling"; 

. afroep op bestellingen volgens kontrakt ; 
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" :!-e cer.oe:'::en van zuur-
e•., g ss~n. stookol ie , e nz.; 

'
1Voors 1:ellen t:ot 

• V~::- ·::.tti,;:ngsvoorstel len" 

:op~:ide bestellin-

. ·"le~ :-.e~ ui :.pakken , de kwanti ta-
- ,;z·J~ e ::n-~ ·ve con trole v an de aan-
_;o:ne;-d.E. g-::-;,,~e::-e-1: 

. !1"-t s:c~l:eren ,:' opslaan van de goederen 
o~ ~e Ju·s~e c~aats : 

re:: oo~.~:!en van het proces-verbaal 
(? · · ,;;!'". he t :nvoeren in computer via 
beelèsche:-m 'terminal) ; 

. h~.: o ::-èe rverza'!le l en van aangevraagde ar-
1:1.l<elen ; 

èe praktische en administratieve uitvoe­
::-ing van transfers tussen de zetelmagazij­
nen ; 

. het groeperen en verzenden van de goede­
ren naar de diensten van eigen zetel of 
andere zetels (via interzetelvervoer); 

het via terminal invoeren van de gele­
verde hoeveelheden en de blijvende stocks 
per behandeld artikel; 

het volgen van de permanente stockcon­
trole via dagelijkse computerlijsten; 

het volgen van de maandelijkse inventa­
rislijsten van niet bewegende artikelen; 

. het verbeteren van de dagelijkse fouten­
lijst "niet aanvaarde transacties"; 

het opvolgen van de dagelijkse lijst 
"geblokkeerde facturen"; 

het ingeven (terminal) van de plaats 
magazijn van ieder artikel; 

. het volgen van leeggoed, haspels, palet­
ten , kisten , containers, enz.; 

. het verzenden van te herstellen materieel 
of machines; 

het volgen , verzenden en ontvangen van 
de gietmodellen , kalibers , enz.; 

het volgen van de afgekeurde goederen , 
te verzenden naar of terug af te halen door 
de leve rancier; 

. verkoop aan eigen personeel o f aan der­
den; 

. verkoop van schroot al l erlei, oud papier , 
enz.; 

. opstellen v an de facturen 1 . v . m. verkoop 
aan der den ; 

. verzendingen buiten land : proforma factu­
ren , douaneformaliteiten; 

548 

Fig. 1 : Betr ekkingen t ussen d e bevoor­
r·ading:--magazij ndienst e n a n dere diensten 

. klachten N.M.B.S.; 

diverse uitvoerende en admi n istra t ieve 
taken. 

1. 3 . MAGAZIJNEN EN STAPEI r-., ;.TS E! 
TRALE MAGAZIJNEN 

Elke ui tbatingszetel b e s" 
opslaan van de goederen o\. ien 
magazijngebouw en daarna as · •Je r· 
overdekte stapelplaatsen v h" 
materieel en andere bulkgo e:J, ",•n . 

- CEN-

.r het 
,n t raal 
,1e n of 

zwaar 

Andere los- of stapelplaats&c '<unne:.- ::: i jn : 

. het 1jzerpark : voor ij zer- e n stJal pro­
fielen, platen, e .d.; 

. het houtpark voor stapeling v an mi jn-
hout, dwarsliggers, e . d.; 

de werf voor stapeling van zand, l<ie-
sel , e. d. ; 

. de citernen voor benzine, gasoil, zware 
stookolie, e.d. 

Voor de gemeenschappelijke verbruiksarti ­
kelen werden bepaalde magazijnen aangeduid 
als centraal magazijn d.w . z . dat d e maga­
zijndienst van die zetel administratief 
en uitvoerend verantwoordel ijk is voor de 
bevoorrading , het volgen en opslaan van 
deze artikels evenals voor het bedienen 
van de andere zetels. Zo 1s bv. zetel 
Beringen centraal magazijn voor alle 
gereedschappen, zetel Waterschei voor alle 
lagers, zetel Zolder voor alle bureelarti­
kelen, veilighei dsartikelen, farmaceutische 
produkten , 0 - ringen, d i chtingsringen, 
bouten en bijhorigheden (groep West). 

Bepaalde machine-onderdelen van onder­
grondse installaties en machines worden 
centraal beheerd via een centraal magazi j n 
doch met toegelaten werkingsstocks in de 
magazijnen van andere zetels. Als principe 
geldt hier dat de zetel met centrale her­
stellingswerkplaats voor deze machines ook 
de zetel is met centraal magazijn voor deze 
onderdelen. 

Tabel II geeft per zetel en voor gans KS 
de totale vloeroppervlakte binnen en buiten 
(open of overdekt) beschikbaar voor het 
stapelen van magazijngoederen, e venals het 
aantal opgeslagen artikelen in iedere 
zetel . 

Alle geregistreerde artikelen worden via 
de normale magazijn- en b e voorradingspro­
cedures bijbesteld. Daar een volledige uit­
eenzetting hierover ons te ver zou leiden 
in het kader van d i t artikel, worden onder 
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Tabel II 

Zetel Tot . vloe r opp . rn2 Tot . vloeropp. m2 Aantal opgeslagen artikelen 
bj nne n bu1ten (01.10 . 82) 

Beringen 13 . 828 

Eisden 5 .476 

Waterschei 7 . 800 

Winterslag 3 . 066 

Zolder 20 . 800 

Totaal KS 50 . 970 

paragraar 2 . 4 . slechts de principesbeschre­
ven. 

2, ADMIN I STRATIEVE INDELING VAN DE MAGA-
ZIJNGOEDEREN - VOORRAADBEHEER 

Voor de s !m:! 1 • tratieve inde ling van de 
magazi jng, der. of codi-ficatie heeft men 
z ich bi j e J< gebaseerd op een logische 
groepe rinu vo 1s de aard en/of best emming 
van het .r,at e el . Elk magazijnartikel 
heefc ale .,.3 , , numme r bestaande ui t 9 
karakters 

. de eers ~ t•: ,-e duiden de magazijnklasse 
aan; 

de volgende drie duiden de groep , de 
soort machlne or installatie in die klasse 
aan (moederkaartnummer) ; 

de volgende drie duiden het onderdeel 
aan i n die groep , van die machine of in­
stal latie; 

. he t 9de cijfer is het controlecijfer voor 
de computer, b erekend in functie van de 
voorgaande cijfers e n bedoeld am eventuele 
vergis singen b ij de administratieve verwer­
king te kunne n vaststel len. 

Bij het opslaan in magazijn wordt onder­
scheid gemaakt in nieuw mat erieel, hersteld 
materieel, dienst- en ondersteuningsmate­
rieel . 

2 . 1. NIEUW MATERIEEL 

Globaal is het magazijn van verbruiksarti­
kelen ingedeeld in 50 klassen, waarin, 
zoals blijkt ui t onderstaande lijst, 4 
grote groepen te onderscheiden zijn. 

Ingedeeld pe r magazijnklasse onderscheiden 
we : 

materieel voor algemeen gebruik 

00: non ferro-materialen, buizen 

01 : gemeenschappelijke gebruiksartikelen 
bouten, schijven , pennen , spieën , dichtin­
gen, kranen, lagers, drijfriemen , elek­
troden, enz . 

02: gereedschappen 

03 : kabels, koorden , kettingen en bijho­
righeden 

04 : olie, vetten, verf en bijhorigheden, 
chemische produkten 
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3.346 15.274 

2.100 18.934 

20.780 23.431 

7.714 18 . 950 

4.200 39.325 

38 . 200 115 . 514 

07 : alle metalen (grondstoffen) 

bijzondere groepen 

10 : bouwmaterialen en toebehoren 

11 speciale buizen (ondergrond), L.D . -
slangen 

12 spoormaterieel 
13 e lektrische kabels bovengrond 

14 farmaceutische produkten, bureelart1-
kelen, kleding , veiligheid 

15 mijnhout 

16 springstoffen en toebehoren 

17 

19 
sen 

elektrische motoren bovengrond 

materieel voor schachten en laadplaat-

materieel voor ondergrondse machines en instal­
laties 

20 elektrische kabels ondergrond 

24 tandwielkasten ondergrond 

25 tandwielkasten ondergrond (Westfalia) 
26 materieel voor afbouw ondergrond 

27 materieel voor ondersteuning onder-
grond 
28 materieel voor vervoerinstallaties 
pijler 
29 : materieel voor vervoer produkten in 
galerijen 

30 : materieel voor vervoer van mater1eel 

31 : materieel voor algemeen vervoer 
(loco's, wagens, enz.) 

32 : bemaling , verluchting, klimatisatie, 
vulling 
33 : materieel voor boringen, stofbestrij­
ding, hef- en trektoestellen, perslucht­
motoren 
34 : verlichting, tele-materieel 

35 : elektr1sch materieel ondergrond 
< 1.000 V 

36 : elektrisch materieel ondergrond 
> 1.000 V 

37 elektrische motoren ondergrond 

39 : materieel voor delvi ng en nabraken 

materieel voor bovengrondse machines en instal­
laties 

40 : elektrisch materieel bovengrond 
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Fig . 2 listing 

Ter verdu idelijking h ieronder e nkele voor ­
beelden: 

CIi 
Il) 
Il) 

CIi ,., 
.:,; 

01.068 . 462. 5 -----
., 
S.. 
Ill 
Ill 
.:,; 
S.. 
a., 

't, 
(1.1 
0 
e 

j L=controleciJfer 

~ maat M16Xl00 
C 
0 

'--- ---- bouten vol gens OI N 912 

algemene gebruiks ar t i ­
ke l en 
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Ql 
Il) 
Il) 

<11 .... 
.X 

1 4 . 3 11. 841. 1 - -
~ 1 ! _ _ contro l eci J fe r 

ai ~ kog elpe n bla uw 
'O 
C: 
0 

schri jfgerief 

,__ _____ _____ bureel a rtil<e l en 

25 . 610 . 515 . 2 ---
~ 1 1 : control ecijfer 

g r o f punt 

p 
t. 
CO 
CO 
.X 
S.. 
Ql 
'O 
(1.1 

~ t a ndwiel rep . 
C 912.603 . 020 . 070 

0 
E 

0 
- - - - --- t.w.l< . - type S27 

~-- --------- tandwi el~~sien w~. r f a lia 

32 . 431 . 0 26 . 6 - ----
.., Ql 
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Ql C 9584H 'O 0 
Ql el e k t r . t :=. ~· 1 _ ng rnp 0 ' e Foraky EL~ 

be mal i ngsp ),• ;1~n 

2 . 2 . HERSTELD MATERIEEL 

Voor hersteld onderdelen of h e r s ~e l d mate ­
r ieel gebruikt men hetzelfde a r ti kelnumme r 
waar bi j de magaziJnk lasse e c h te r 5 0 een­
heden hoger l i gt d.w.z. klasse 50 tot 99 . 

~ -~ · ~ -9 ( v ergelijk me c voorbeeld 

Ql 
(/) 
(/) 

Ill .... 
.X 

.ù 
S.. 
CO 
<11 
.X 
t. 
Ql 
-0 
(1.1 

0 
E 

25. 610.51 5 . 2) 

~ 1 1 • contr o l ecijfer 

] tandwi el 912 . 603.020 . 070 
C 
0 

----- -- t. w.k.- type S27 

-------- - - herste l de t a ndwie lkasten 
\o/estfalia 

2.3. DIENST- EN 0 NDERSTEUNI NGSMATERIEEL 

Voor di e nst - en o nde r steun i ngsmaterieel 
van de ondergrond dat volgens budget op 
r ekeni ng wordt besteld, doch dat tijdelijk 
d ient opgeslagen te worde n in het magazijn , 
word t hetzel f de principe van c odificatie 
gevolgd . Het eerste karak te r wordt echter 
A i n p l a ats van 0 , wordt B 1.p . v. 1, 
wordt C 1 . p.v . 2, wo rdt D i .p.v . 3 e n wordt 
E i.p.v. 4. 

Ter verdui del i jki ng e e n voorbeeld 

Ql 
Il) 
Il) 

Ill .... 
.:,; 

D2. 347.700 .0 ---
i I L_ c ontrolec ijCer 

~ ~type MHM4-9 waai e r s 
C 
0 

'-- - - - - -- pompen Ens ival 

- - -------- be mal i ng 
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Een a r ti kelnumme r met als eerste karak te r 
een let t er d .w. z . van de k l asse A0 
t/m E9 zal nooi t voorkome n in de k lassen 
00 t/rn 4 9 . He t k a n ech te r weJ voorkomen 
a l s hersteld materie el in de klassen 
50 t/m 99 . 

82. 347 . 700 . 7 - -- (vergcli jk met 02 . 347 .700 .0) 

L_ con trol ec 1 j fer 

----- type MHM4-9 waaier s 

'------- pompen Ensival 

~ ---------herste lde pompen 

2.4. PRINCIPE VAN V0ORRAADBEHEER 

Voorr aadbeheer k an samengevat bepaald wor­
den als zijnde i-,et onde r toez1cht en con­
t ro le houden v an de bestaande voorraden, 
het bepalen v an het bestelpunt en de 
beste lhoeveel heid van i ede r artikel, zodat 
een ma ximal e ro t ~ t ie bekomen wordt, reke­
ning houden<l me de nodige bectrij fsze ker­
heid . 

0m deze t a., · b 
vervullen rdf 
beheerders , , C \ 
aangeduid . r,or 
geven ze dû -,oct 
paramete rs vc,or ,: 

KS zo goed mogelijk te 
pe r soort mater1eel, 

ueel cen trale beheerders 
. ..: art i kel bepalen ze en 

beheercoctes en beheer­
compute r . 

Voor de m;.. :::r1 ,-.. cyclus worden doo r de 
compu-cer a l le r .: Tige gegevens opgenomen 
nl . de voorr·aad, • ~ IN- en UI T-bewegingen, 
de bes-cel punten ( ,:linima) , de maximale toe­
gelaten voorraad, e nz . zodat ti jdi g bestel­
lingen gedruk t worden e n de nodige i n lich­
tingen voor de îactuurcontrole en de beta­
ling doorgegeven wo rden . 

In totaal zijn v ijf beheercodes in gebruik 
en kunnen een 50- tal parameters ingegeven 
worden voor de nodige computerberekeningen . 
Al deze gegevens laten toe een art ikel : 

- or ... , e 1 "automatisch" te beheren, d.w . z. 
dat de beheerder v ia zijn ingevoerde 
beheercode toelaat dat de computer zelf 
alle b e rekeningen maakt en bepaal t wanneer 
en hoe veel dient bijbesteld te worden. De 
computer d r ukt h etzij een "voorstel tot 
bestell i ng" waarop d e beheerder met een 
handtekening z ijn akkoord geeft, hetzij 
rechtstreeks een "bestelling" wanneer via 
een aankoopkontrakt de leverancier en de 
prijs bekend zijn. 

0fwel "half-automatisch" te beheren, 
d.w . z . dat de beheerder via zijn ingevoercte 
beheercode zelf bepaal t wannee r en hoeveel 
door de compute r dient bijbestelct te worden 
~ "voorstel tot bestelling". 

• 0fwel "niet automatisch" te beheren, d.w. 
z. dat de b e heerder via zijn ingevoerde 
behee rcode bepaalt d a t de computer slechts 
dient te verwi ttigen _.., v e rwi t tigingsvoor­
stel. Ee n impuls tot tiestelling zal pas 
gedrukt worde n wa nneer de beheerder via 
een bijkomende paramete r de te bestellen 
hoeveelheid me dedeelt. 

Behalve de bestelimpulsen door de computer 
kan materieel waarvoor geen artikelnummer 
bestaat (bv. éénmalig) ook aangevraagd 
worden met een handgeschreven "Voorstel 
tot prijsaanvraag of bestelling". Elk 
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"voorstel lot bestelling" , zowel door de 
computer gedrukt als persoonlijk geschre­
ven, dient nagezien, eventueel vervol l edigd 
en ge tekend te worden door de beheerder 
de centrale beheerder of controle- instanti; 
en wordt via de bevoorr adings- magazijn­
dienst overgemaakt aan de centrale aankoop­
dienst. Deze dienst zorgt voor de admin1s­
tratieve en commerc1ële verwerking van elk 
voorstel dat u1te1ndelijk aanleid ing geeft 
t ot het "besteldocument". 

Voor dringende of niet te voorziene geval­
len waarb1J de toepass1ng van de normale 
bestelprocedure niet kan afgewacht worden, 
wordt gebruik gemaakt van een spoedproce­
dure op basis van een telex-formulier 
ge richt &an de centrale aankoopdienst of 
wordt toegestaan dat bij bepaalde leveran­
ciers tot een bepaald bedrag mag afgehaal d 
worden met een document "Kleine bestel ­
ling". 

3. PRAKTISCHE INDELI NG VAN DE MAGAZIJN­
GOEDEREN 

3. 1 • ALGEMENE INDELING V0LGENS DE BEHANDE­
LING - BEH.ANDELINGST0ESTELLEN 

De beheerde en te behandelen goederen kan 
men algemeen indelen in de volgende groe­
pen : 

. klein materieel en reserveonder delen voor 
algemeen gebruik bij de ondergrondse wer­
ken, in de werkhuizen en andere boven­
grondse diensten, d.w.z . materieel testa­
pelen in schuifladen of op legborden in 
rekken en met de hand te bewerken (max. 
eenheidsgewicht 25 kg); 

. middelzwaar materieel, gestapeld op palet 
in paletrekken of op de vloer en te behan­
delen met handpalettruck, takel , rolbrug 
of heftruck; 

zwaar materieel, ongeschikt voor stape­
ling op palet, doch droog te bewaren, los 
op de vloer en te behandelen met rolbrug 
of met een heftruck; 

zwaar materieel van grote omvang dat 
binnen of eventueel buiten mag gestapeld 
worden en te behandelen 1s met heftruck 
of kraan. 

Buiten het hoogrekkenmagazijn waarop we 
in hoofdstuk 4 terugkomen, beschikt de 
magazijndienst van zetel Zolder voor de 
globale materieelbehandeling en goederen­
opslag over volgende installaties , toe­
stellen en machines : 

1) 3 handpalettrucks van 2 ton voor plaat­
selijke behandeling 

2) 1 heftruck cap. 1 ton voor licht{ 0 de 
werk P 

3) 1 batterijheftruck cap. 1 , 2 ton drie 
voor l1cht werk verdie-

4) 1 batter1jheftruck cap. 1,8 ton pingen 
voor normaal werk 

5) 1 heftruck cap. 2, 5 ton voor normaal 
werk 

6) 1 heftruck cap. 3 ton voor normaal werk 
en half-zwaar werk 

7) 1 heftruck cap . 5 ton voor zwaar werk 

13) 1 monorail met elektrische takel cap. 5 
ton (kabelmagazijn) 
9) 1 lift voor personen- en materieelver-
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voe :- . c a p . 5 ton 
: : ' 1 :'<'lbr ug :ne t r a dto - be stu ring , c a p. 10 
c--

" i ,idcnde hijsk r aan v oo r :z.wa a r mate ­
. • ... · :i. .' :t"' i r e>te omv an g 

\' ,._'. l.' 

, •;,.:-h t.,-.agan , laadv er:-mogen 5,6 t on, 
i'..ev~ r i ns aan de diensten 

;,Ll:-eauwagens cap . 3 con . 4 t on, 
~ ~~ , oo r de bevoorradi ng v a n mate­

r1q:- d e ~e :-khuizen en voor de afh a ­
,:e ~-fgewerk~.e goede r e n bestemd 

L ..- ,e,s .:: J :1en 

~ .:::t. e n :a.b°""!"S , ·oor de behandel ing v a n 
, 1s~e:-: en puk""es 

_ 1. i'k r i ~c :1_ palet- en platfo r mc ruck 
~ f c ,.;ap . 1 . : ton 

~80 m :')"'l l " ei<K~:-1 . 420 r.i lt?gbo r d r e kken, 
: e : • t =< "'< " V"l-<:-ek ken . 60 rn a rmr e kke n 

S hns;e ' :.•e..:ke n . 

3. 2 . 3-E?Ai..:l-.G VA<"II DE :-!AGAZIJNPLAATS PER 
....R'Z'!lŒ:.. 

:cc-e't' a:- ,;; :ke l "":::-e .".: !n he .: magaz1.Jn Zl. J n 
we.!.oepaaloe ;:,1.aat 5 è :e nangedu1.d word t met 
..., _., ... : _.r-f:(:-:·e:-s - · ... tt e rs o f cijfers . Dez e 
·.-::g .:..: .,"'.- ! aa,;s wo:-1 vcc:- i eder arcikel ­
n•:.!:-:".,.; :· --="ege~ee'-à a a."l de c omput.e r en komt 
a .zc ~~ ~◊:at~~cn op ~ec bes t el f o r mul ier 
c : ar.de~-e, d::>cu:n~~ : en . De=e ver melding ver­
ge-në.i<:<el:.ji<'t nad.:. : n èe werkwijze b i j de 
o:, :.va..-.6 s 1: . het ops laan en he t o r de rverza­
n,e!.en •1 a."l de goede:-en . Gezien de plaats­
be p a l i n g afha.rù::e l :. J k i s van ve rschi l lende 
fac -;;o.:-en , zoals vorm e n i nde ling van het 
~ agaz1J~ . aantal verdi e91ngen , gebruikte 
sta~el r ekken, ? laa.:sing van de rekken, enz. 
ve r schi l t de ze aanduiding van zecel tot 
Z-= t e l . 

Algemeen wordt de plaatsaanduiding evenwel 
bepaald volgens het zelfde principe, 
d.w. z . : 

het eerste karakter geeft de hoofdinde­
ling (bv. de verdieping); 

het tweede en derde karakter geven een 
nadere plaatsbepal ing (bv. de gang op de 
verdieping); 

het vierde karakter geeft de juiste 
plaats aan (bv. plaatsnummer in de gang). 

3.3. PRAKTISCHE PLAATSBEPALING IN HET MAGA­
ZIJN VAN ZETEL ZOLDER 

Voor wat het magazijn van zetel Zolder 
betreft wordt onderscheid gemaakt in 

1. Het hoogrekkenmagazijn met zijn 6 gangen 

2. Het hoofdmagazi jngebouw d . w. z. het 
gelijkvloers en 3 verdiepingen 

3. De bijzondere magazijnplaatsen, hetzij 
in, hetzij buiten het hoofdgebouw. 

Voor ieder van deze magazijnafdelingen 
wordt een bepaalde methode van plaatsbe­
paling gevolgd. 

3 . 3.1 . Het hoogrekkenmagazijn 

Dit bestaat ui t rekken van 10 m hoogte en 
5 m hoogte met legborden, uit schuifladen­
kasten met legborden tot 3 m hoogte en uit 
paletrekken . Deze afdeling wordt ingedeeld 
volgens de 6 gangen van 42 m lengte 

- Hoofdindeling: gang 1 t/m 6 

- Nadere plaatsbepaling in lengterichting 
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2 cijfers v a n 01 t/m 84 d.w. z . 
links oneven genumme rd van 01 t / m 83 
rechts e ven ge nummerd v a n 0 2 t/m 8 4 

- Juiste pla atsbepal i ng i n hoogter1ch t ing 
letters A t/m Q bepaalt a l zo h e t juist e 
vak, legbord of schui f lad e 

Voorbeeld.en 

1.17.E = gang 11 r i j 1 7, v a k E 
4. 28.0 gang 4, r i j 28, vak D 
6 .13.C gang 6, rij 13 , v a k C 

3.3.2. Het hoofdmagazijngebouw met gelijk-
vloers + 3 verdiepingen 

- Hoof dindel ing : de le t t e r s A t/m H bepa­
len t e lkens een halve v e rdiepi n g n l . 

A= gelijkvloers noord - B = gel ijkv loers 
zuid 

C = lste verclieping noord - D = 1s te ver­
diepi ng zuid 

E = 2de verdi eping noord - ~ 
ping zui d 

G = 3cle verdie ping noo r d - .. 
ping zuid 

- Nadere plaatsbepaling i n l 
2 cijfers van 01 t/m 1 4 be, 
dwarsgang op elke verdiepi n g 

2d,! 

3d( 

te r 
- l\ C\ 

- Juiste plaats 
bepaald door het 
van 1 t/m 9. 

in de dwar- ,:1g 
4de kara.L; t ~ t al z 

ve r d ie-

·u r die-

-i ng : 
·i j of 

wo rd t 
· i j fer 

Opmerking Indien geen jui s te e n b ~pe rkte 
plaats in de dwarsgang gewens t i s , wo rdt 
het laatste cijfer steeds e e n O. 

Voorbeelden 

A.06.0 = gelijkvloers noord, dwa r sgang 0 6 

D. 08 . 3 = lste verdieping zuid, dwarsgang 
08, vak 3 

G. 03. 2 = 3de verclieping noord, dwars gang 
03, vak 2 

Figuur 3 geeft een voorstelling van de i n­
deling op de lste verdieping. 

3.3.3. De bijzondere magazijnplaatsen 

Hiermede bedoelen we alle speciale opslag­
en stapelplaatsen van materieel of goederen 
op artikelnummer, zowel binnen als bui ten 
het hoofdgebouw. Deze plaatsen worden 
bepaald door 4 letters ui t de afkorting 
van de naam van deze stapelplaatsen. 

Voorbeelden 

KLED 
SPRI 
PHAR 
PLOO 

kledingmagazijn 
= springstoffenmagazijn 
= magazijn farmaceutische 
= plein Oost 

produkten 

De informatie i.v.m. de magazijnplaats van 
ieder artikel is steeds terug te vinden 
op de computer-terminals evenals op de 
listings die in de diensten verspreid 
werden. In het toegangsbureel van de maga­
zijndienst ligt steeds de listing van alle 
magazijnklassen ter inzage, zodat de plaats 
van elk artikelnummer in de kortste tijd 
kan teruggevonden worden (voorbeeld fig . 2). 

In iedere magazijnafdeling hangt een plan 
met plaatsaanduidingen, zodat ook personeel 
van andere diensten in bijzondere omstan­
digheden ('s nachts, weP.k- end) het gewenste 
materieel kan terugvinden (voorbeeld fig . 3) . 
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D C 
15Je verd1eping zuid 1ste d . noord - ver 1ep1n9 

14 14 
• • • • • • 

13 13 
• • • • • • 

◄dworsgon~ 12 12 

• • • • • • 
11 11 

• • • • • • 
10 10 

0 • • 008.4 • • • 
09 09 dworsgong 

-+- ocr+-- .. .. • • • 
a 716 5~ 312 oai 08 

-+- - .__ • • • 
07 07 

0 • • • • • 
06 06 .. • • C 05.1 .....-----....--
0 5 

0 • 0 

0 4 04 

• • • • • • 
0 3 03 

0 • ,. • • • 
o·· 02 

0 0 IJ • • • 
·--c: . 01 

Fig. 3 
pingen 

'ndc•, . g magazijnplaatsen op verdie-

4, OROERVERZAMELEN 

4.1. ALGEMEENHEDEN 

In de transpor-t -, opslag- en behandelings­
keten van materieel i s het orderverzamelen 
een b e langrijke fase . 

Bij de meeste magazijngoederen geldt de 
regel dat :t 20 % van de artikelen :!: 80 % 
van de omzet uitmaken. 

Om verschillende redenen, eigen aan de 
Steenkolenmi jnen . en hun nevenbedrijven en 
door het fei t dat de KS ontstaan zijn ui t 
de fusie van vijf verschillende en zelf­
standig werkende mijnen, is deze toestand 
bi j de KS zeker niet gunstiger. Algemeen 
kunnen we vastste llen dat 

. ± 60 % van de artikelen onbewogen blijven 
in een jaar 

. ± 30 % van de artikelen 1-maal tot 5-maal 
per jaar bewegen 

. ± 10 % van de artikelen 6-maal of meer 
per jaar bewegen . 

De grafiek van figuur 4 geeft ons een bena­
derende voorstelling van deze toestand, 
die door standaardisatie en centralisatie 
jaarlijks nochtans lichtjes verbeterd. 

De keuze van de gepaste technische hulp­
apparatuur moest het dus mogelijk maken 
de orderverzamelwerkzaamheden onder de 
beste omstandigheden te laten gebeuren. 
Een goede organisatie en een met de compu­
ter geleide administratie zijn medebepalend 
voor een vlotte werkwijze bij het order­
verzamelen en een snelle doorstroming van 
de goederen naar de aanvragende dienst. 
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Artikelen met hoge toonkosten 
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rui mtekoslen 
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Aanlal arlikelen 

Fig. 4 : Voorstelling rotatie van magazijnarti­
kelen KS 

Bij de reorganisatie van de KS-magazijnen 
en de keuze van het hoogreJ<kenmagazi j n in 
zetel Zolder en Waterschei werd zoveel 
mogelijk met genoemde doelstellingen even­
als met het globaal en vrij ui teenlopend 
goederenpakket rekening gehouden. 

4 . 2 . GESTOCKEERDE GOEDEREN I N HET HOOG­
REKKENMAGAZIJN 

Zoals blijkt ui t de beschrijving van de 
praktische indeling van de KS-magazijnen, 
kunnen de opgeslagen &Ftikelen in een vier­
tal hoofdgroepen ingedeeld worden. Alleen 
kleine en middelgrote onderdelen die aan 
bepaalde criteria vol doen zijn geschikt 
om in het hoogbouwmagazijn gestapel d te 
worden, d.w.z . : 

. de vorm en afmetingen moeten zodanig zijn 
dat op legborden of in schuifladen kan 
gestockeerd worden; 

. het eenheidsgewicht en de te behandelen 
hoeveelheden of volumes moeten binnen 
bepaalde normen liggen; 

het artikel of de groep van artikelen 
moet een voldoende rotatie hebben. 

Bij de keuze van de in het hoogrekkenmaga­
zijn te stapelen artikelen werd dan ook 
met deze bepalende parameters rekening 
gehouden. 

4 . 3 . BESCHRIJVING VAJI DE NIEUVE HOOGBOUW­
MAGAZIJ NI NSTALLATIE 

Bij de keuze van de aan te kopen installa­
tie di ende behoudens de kostprijs , de l eve­
ringstermijn, de montage , de waarborg, de 
algemene afwerking, enz . ook nog enkele 
andere belangrijke aspecten in aanmerking 
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t-e-sct -~~ ~ ,: r ,ir.ite geschikt voor de 
S' !"l,. gbo\l\,'~ '-•~bordstelli.ngcn , de 
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. 1'11cl.. -:1 •• ximaz:i! toegelatcn 
erbo~! of ~er s~hu1rl~de : 

rho.:11t en tot le h.:iogt<:' pe r in-

.. - e erd bep c.il 
:-r-e. tiOede:-er~ . .c 
-a r. .nxi- a . en c. • 

de so deren . 

4 :1 :"t::-ic ci e 
1..'vt;'e l heden 

vorm e n af-

fac;.o:-e n werd 
~- jn Villl ::ete-1 ;:o!der volgende 

U-t.t;,e C.JW<.. : 

.i:.3.:,. . .li:en !.egl'-0rdstell1:-ig type M55/Ml0 
var: Li~ta (Zw1ts er? nè) 

Tc.~-- f et. :-,gen : 2 "' leng~e x 10 , 5 m 
?-coet- x .: . ~5 b•·eeè .:-~ . De::e ::.egbordste 1 -
~ ing be~tn - ~-- 4 r!,e:, !egborèen met vak­
. 1epte ~ u - • te:! e:1è va:-.u1 c 2 we r-kgangen 
( :'_g . :, . ::-r. ::o-na:. ;;evat ~eze :nstallatie 
5 . 54..: vair.ker. ;)~ ! ... goo :·den . voorzien voo r 
ee~ max1~~~belas:1ng ~an 25 kg per legbo r d 
e:- eer. ger:- -d~t:::.èe ::>elas:in;;; van 150 kg per 
:t:gbo:-è o:· 5 . 0GO l<6 ~,:r e.1heid van 1 m 
~e~gte x : 0 ,5 ~ hoogte x 0 ,5 m di e pte . 

Door het gebru1k van r ai lge l e i d e be die­
ningstoestel::.en Jemag type Decomac 500 werd 
de v e r e 1ste gangb:-eedte be pe rk t tot 1 . 200 
mm. De cweehands- bediende scapelapparaten 
hebben e en n u t t i ge l ast van 2 x 250 kg + 1 
persoo n en e en totale h oog t e van 10 ,5 m. 

Me t de hefmotor van 2 kW kunnen hefsnel­
heden van 4 m/ min o f 16 m/min i nges teld 
worden, terwijl de r ijmotor van 0 , 45 kW 
rijsnelhede n toe laat van 13,5 m/mi n e n 
80 m/min. 

Fig, 5 : legbordstelling lista type M55IM10 van 
10,5 m hoogte met bedieningstoestel Decomat 500 
en roltrailer 
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4.3 . 2 . Ee n l egb o rdstc ll i ng type MS/MlO van 
Lista 

Tola::ilafme tingen 42 m l engte x 11 , 8 m 
h ooglc x 4, 45 m brecdte . Dcz.c l egbordstel­
ling bcstaaL cveneens uit 4 r ijcn lcgbo r den 
met vakdiepte 500 mm , bedi c nd vonuit 2 
gangen (fig . 6 ) . In Lotaal bevat deze in­
stallatle 2 .1 84 vakkcn of legbordc n voor 
cen max imumbelasti n g van 250 kg en gemid­
deld 150 k g per legbord of 2 . 000 kg per 
eenheid van 1 m lengle x 4,8 m hoog te x 
0 ,5 m diepte . Door het gebruik van cen zij­
del1ngs geleid bedien ingstoestel Wagner­
Schildk rHle-type EKG 10 wcrden ook deze 
gangen beperkt tot 1 . 200 mm breedte. 

Dez.e mec de voec en tweehands-lwdiende 
machine heeft een capac i tel L van 1 . 000 kg 
tot 3 , 91 m hoogte met een gr1Jphoor,1,e tot 
4, 90 m en k an van de ene ganp in cl .:1ndere 
gereden worden . 

De hefmocor van 3 kW laaL li t 
van 18 cm/s (geladen ) en _. 
de daal s nelheden zijn 30 
en 20 cm/s (leeg) . Met de r 
kan de rijsnelheid ingeste c 
km/u . à 7 km/u . 

ne1h 
--,:i f s 

( 

o r 
: cl 

t n coe 
eeg) ; 
a den ) 

, 2 kW 
f- 2 , 5 

De stapeling van materieel bord -
scellin gen gebeurc op de p cisch 
aangewe ze n wijze, d . w.z . 

Ofwel in plast i e kbakken · ,n , , best 
passende g r oo t te . 

In de KS-magaz.ijnen worden h o~Cdza kelijk 
de t y pes B2 t/m B5 gebru1kt met vo Jgende 
afmecin g en 

t y pe B2 1 6 0 X 95 X 75 mm voor klei ne 
o n de r delen 

t y pe B3 230 X 1 40 X 1 30 mm f voor mid-
t ype B4 : 350 X 200 X 1 50 mm delgrote 

onderdelen 
ty pe B5 : 500 X 300 X 180 mm voor grote r e 

onderde l en. 

Of wel in de oorspronkel i j k e verpakking 
indie n di t past in de beschikbare r uimte 
en ni et s toor t bij het orde rve r zamelen. 

- Ofwe l los v oo r ma terieel dat n iet past 
i n b a kken en dat zich g emakkelijk l aat sta­
pelen. 

Fig. 6 : legbordstel/1ng lista t ype M5 /M10 van 
4,8 m hoogte met bedienings toes tel Wagner­
Schildkrote type EKG 10 
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4. 3 . 3 . Een r cek s van 25 schuJfl a dengest.el­
len LJsLa- t y pe 8251 

Eenheidsafrne Lingen 714 mm breedt.e , 711 
mm c!Jcpte en 2 , 500 mrn hoogLe . Hct onde r st.e 
gedecl te v ari icde r :c;Le l is ul t.gevocrd als 
schuifladenkasL mel t.r• lkens 6 schu1ven van 
150 mm hoogLc en 4 schuiven van 100 mm 
hoogt.c (fig . 7) . 

Iede re schuif werd, t l jden s het i n laden 
van de geschlkt bcvonden artikelen , met 
schcidingswanden en plaatjes verdeeld in 
vakken afhankel ijk vo.n de bepalende para­
me t.ers zoals min . /rna x . -stock , verpakkings ­
eenhci d en afmeLi n gen van de art1kelen . 

He t bovens te gedee l t.t van 1ede r stel 1s 
open e n voorzien van legborden zodat 
gro t e re onderdelen, nie1: geschik t voor 
schuifladen doch behorende tot dezelfde 
groep , toch in d ezelf'de rek kunnen gesta­
peld worden. 

4. 3 . 4 . Twee rije n patet.ste l linge n ( f ig . 8 ) 

Afm,, i ngen 4 2 m lengte, 1 . 100 mm diepte 
en 2. 900 lé hcogte . Deze rekken van eige n 
cons ructi z i n gedeeltelijk uitgevoe rd 
met .1 laaà ';,kk-"11 , gr>deeltel1jk met 5 laad­
vlakken e ~ n el ,en l·en totale capacite it 
van ,50 p -, Ptt toL max . 2 . 000 kg belas­
ting . 

Het tape 
rekken gc 
\o/agnc r-Scr. 

orderverzamelen i n 
c vcneens met de 

• EKG 10 . 

deze 
t ruck 

voor de t ·o " " afvoer van verpakte o f 
gepal t tiS(: I•de ~oederen beschikken we i n 
deze mngaz i . nnf l i n g ove r : 

2 1 ich th l l e n ,,t? ro l lenbanen lengte 6 m 
en brced ce O , se m, met een capaci tei t van 
150 k g/m ; 

2 l!chthel lende rollenbanen lengte 6 m 
en breedte 1 , 20 m, met een capaciteit van 
2 . 000 kg/m . 

De n ieuwe hoogbouw-magaz.ij nafdeling bevat 
aldus in Lotaal 7 . 828 legborden, 250 
schuifladen e n 450 paletplaatsen, samen 
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goed voor het opslaan van meer dan 21.000 
aru kelen. 

4.4. ELDERS I N HET MAGAZIJN OPGESLAGEN 
G0EDEREN 

Ve le van de in KS te stockeren goederen 
z1jn omwille van gewicht , vorm , afmetingen , 
hoeveelheid , slechte rotatie , enz . n iet 
ge schikt voor moderne hoogrekkenmagazijnen . 
B1J deze artikelen maken we hoofdzakel1jk 
onderscheid 1n : 

4.4.1. Artikelen die b i nnen moeten opgesl a­
gen worden 

In zetel Zolder gebeurt dit volledig in 
het magazijn met gelijkvloers en 3 verd1e­
p1ngen en voor de stapeling beschikt men 
over : 

gewone 
onderdelen 
C±420m); 

legbordrekken 
met weinig 

voor de 
of geen 

kleine 
rotatie 

paletrekken voor alle te palettiseren 
materieel C± 500 m); 

draagarmrekken voor alle lang materieel 
(buizen, staven, enz.) C± 60 m); 

. rekken van eigen constructie voor verti ­
kaal te plaatsen stukken zoals slijtplaten, 
zeefplaten, enz. C± 50 m); 

haspe 1 rekken voor 
haspels met zware 
( z 50 m); 

de stapeling van 
elektrische kabe l s 

stapelcontainers die zowel voor het 
stockeren als het transporteren van mate­
rieel kunnen gebruikt worden; 

. los op de vloer voor zware en/of moeili j k 
t e behandelen stukken. 

4.4.2. Materieel dat buiten mag opgeslagen 
worden 

Het betreft hier zwaar en omvangrijk mate­
rieel voor de ondergrondse werken zoals 
buizen, luchtkokers, Mollschoenen , af­
standshouders, panzerbakken , hoogse l s , 
spoorstaven, enz . dat gewoon los op de 
vloer kan gestapeld worden . 

fig . 7 : Schuifladen­
gestellen Lista type 
8251 

sss 
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4. 5 . G0IW2RENSTR00M - WERl-..'WIJ ZE 

~ .5.1. rr.komende goederen - 0n t v angstzone 

----~ le goederen , zowe: recht:scree ks b e stemd 
-.oor ee?'! diens t a:s bescemd v oo r de ma ga-
:'.~.;~a:'.'de :.ingen, komen via àe "centr al e goe­
d~renrece pt:ie " van de magazijndiens t ( fig. 
9 . Deze zone we r d in 1983 aangepas t en 
gemodernisee:-d in ë e magazi j nen van ze tel 
Beringe n . Watersc hei en Zolder . 

Fig. 9 : Centrale goederenreceptiezone 
( binnenzicht) 

De "ontvangst- en receptiezone" in het 
magazijn van zetel Zolder werd als volgt 
ingericht en ingedeeld : 

. de toegang gebeurt via 2 Al . sectionaal­
poorten type 2002A van 2, 6 m x 2, 6 m en 
iedere poort is voorzien van 1 rij begla­
zing op kijkhoogte; 

iedere opening is afgeschermd met een 
universele HAFA-laaddeurafsluiting type 
T.P.K. - P2 van 4,2 m x 3,4 m waartegen de 
vrachtwagens zich achterwaarts kunnen op­
stellen (fig . 10); 

. de overgang tussen vrachtwagens en los­
kaai 1s uitgevoerd met elektro-hydraulische 
overslagbruggen type STKNS-G, grootte III, 
d.w.z. lengte 3 , 3 m x breedte 1,75 m en 
draagvermogen 6.000 kg; 

. een verhoogd plateau van ± 100 m2 opper­
vlakte en 2.000 kg/m2 draagvermogen doet 
dienst als loskade; 
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. e en tijde l ijk e o p s l agp l aats v oo r v e rpakte 
goecteren; 

. voorlop ig n ie t ar te h a n ctelen ontv a n gs ten 
h ebben c e n a f zonde rli jke stockeerplaats ; 

d e u i tpak en d e con t r oles gcbeu r e n i n 
de v e r deelzon e , v a n waaruit word t afgevoe rd 
me t r oll r a i le r s , pale tt r uck o f heftruck 
al naar gelang de b estemmi n g in h e t. maga­
zijn. 

Fig. 10 : Goederenontva ng s t /1• .• ' .,z,r-f. , 

Zware machines of onderë ~'.!. · . , gr· !'1oe ­
veelheden o p palet ge l aden . ;• ,;are!; ·go e ­
deren, t rans i teren fysisch n i ec 1 ~1.;: s de 
ontvangs t zone doch wo rden op ce mees- ., f fi ­
ciën te wijze gelost met heftru ck~ . met 
kraan o f met de r o lbrug . Na c o n t rol e wo r den 
ze dan ook rechtst ree k s tot op d e a ange ­
wezen plaat s gebrach t . 

De b e hande 1 ing van de aankomende goe d e ren 
is ook verschillend naargelan g hun bestem­
ming d.w.z. voor één v a n de magazijnaf­
del i ngen of voor één v a n de ande r e bo v en­
grondse of ondergrondse di e n sten . 

4 .5 . 1.1. Goederen voor andere diensten 

De goederen, best eld op een bepaalde reke ­
ning en rechtstreeks bestemd voor e e n 
dienst, worden administratief behandeld 
bij de goederenrecept i e - ingeschre ven i n 
het ontvangstregister - e n dan zo mogelijk 
doorgestuurd en gelost in de betreffende 
dienst, zoals bijvoorbe eld "de Kolenwasse­
r;ij", "de elektrische Centrale", "de Werk­
huizen", enz. 

Materieel rechtstreeks besteld voor onder­
grondse w·erken, wordt zodra mogelijk gela­
den en naar zijn bestemming gestuurd, ofwel 
tijdelijk opgeslagen in een afzonderlijk 
depot . 

In al deze gevallen zal de dienst-ontvanger 
de goederen controleren en het getekend 
ontvangstbewijs terugsturen naar de maga­
zijndienst voor verdere administratieve 
afwerking. 

4.5.1.2. Goederen voor de magazijnen 

De goederen , besteld op artikelnummer en 
bestemd voor één van de magazijnafdelingen, 
worden in de receptiezone behandeld, 
d . w.z. : 

en eventueel nummeren van 
paletter., boxen, kartons, 

ontvangen 
de containers, 
enz.; 
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. ope n e n v a n de verpakk i ng e n voorsorteren 
v a n de goede r e n; 

kwa n t i teitscontrole v a n j e der artikel , 
hetzi j doo r gewone tell i ng, hctzij door 
weging, hetz i j door mctJ nge n; 

kwalitei t scon t r ole van de goederen 
vol g ens d e voo r s chri fLen , de normen of de 
techn i sche t e k e n i ngen; 

iede r artikel of g r oe p art ikelen wordt 
da n voorz ien van een ad r eslabe l me t verrnel­
d ing van he t KS- artike l numme r, de magazijn­
plaats , het aantal stuk s of de hoeve elheid 
naargelang de eenheid ; 

. de goedere n beste md voor het hoogrekken­
maga zi jn worde n geso r teerd pe r werkgang 
( 1 t/m 6 ) e n vervolgen s i n de h iervoor 
be scemde roltrailers geladen (fig . 5); 

. de goe d e r e n bestemd voor de andere maga­
z ijnafdel i n ge n wo r den o p de meest aange­
weze n wijze , per trekwagen, handpalett ruck, 
heft r uck o f rolbrug . te r plaatse gebracht 
en ges tapeld ; 

. intussen is ook de a dmin i stratieve afwer­
ki n g gebeurd. d . w. z . i nschrijving in het 
on tvangscregist~r. ve r me lding van de nood­
zakel i jke gegc vens, o pstelling van het 
pro ces -verbaal ( P . V . ) , i nvoering van ieder 
ar t :i kel 1,-, de c a mputer . Foutieve leverin­
gen, kwar. .i t at.E' f of kwalitatief, moeten 
nad ien z c noc': ~ a dmin istratief verbeterd 
worden . 

Bi j het o ,laa van be pa alde goederen moet 
ook re ker n g h ouden worden· met andere 
fac toren -.~,al e le stockagetemperatuur, de 
voch tighe Fi. d•· z.uiverheid, enz .; dit geldt 
bi jvo o rbe e id ,.c-.:,r mecanografisch papier 
en po n s 1< a ~rce1 ,, farmaceutische proàukten, 
fi lme n, enz . 

Algemeen wordt e r gewerkt met vaste loca­
ties . d . w. z . dat ieder artikel zijn wel­
bepaalde door de comput er gekende magazijn­
plaats heeft . Al leen bulkvoorraad krijgt 
een v rije p laats di e wordt b ijgehouden op 
de rekkaar t b ij het artike l op de vaste 
plaats . 

Kleine moeilijk te behand e len onderdelen 
worde n geleverd of voorverpakt in deelvou­
den van de normaal gevraagde hoeveelheden, 
zodat de duur v an het orderverzamelen van 
deze artikels achteraf tot het minimum 
wordt beperkt. 

In 1982 werden in het magazijn van zetel 
Zolder in totaal 33. 920 bons van inkomende 
goederen behandel d en ingegeven d. i. 2. 910 
per maand o:f gemiddeld 145 per gewerkte 
dag (gemiddeld 490 pe r dag voor de 5 zetels 
samen). 

4,5 . 2. Uitgaande goederen - Verdeelzone 

4.5.2. 1. Huidige werkwijze 

In he t huidig stadium sturen de aanvragers, 
d. w. z. de bovengrondse en ondergrondse 
diensten van alle zetels, hun ingevulde 
bons i n 2 exemplaren naar de magazijndienst 
van de zetel leverancier . Deze bons bevat­
ten, zoals voorgesteld op het model van 
fig. 11 , een ganse ree ks praktische en 
administratieve gegevens. 

Al de binne nkomende bons worden dagelijks 
door de magazijnopzichter of de aangestelde 
voorgesorteerd per magazijnafdel.ing d.w.z. 
het hoogrekkenmagazijn. het gelijkvloers, 
de verdiepingen en de speciale magazijnen. 
De magazijniers sorteren voor hun afdeling 
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per we rkgang en dit volgens de meest econo­
mische verzamelvolgorde, reken1ng houdend 
met de eventuele dr1ngendhe1d of andere 
factoren. Daarna kan ieder magaz1Jn1er z1Jn 
opdrachten afwerken. 

17 LEVERIHG UIT MAGAZIJN t j'"u 
1 
·t ., ~ .. , .. 
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1 

Fig. 11 

Het orderverzamelen zelf is, gezien de 
grote diversiteit van de te behandelen goe­
deren bij de KS, een zeer gevar1eerd en 
verschillend werk, afhankel1Jk van diverse 
factoren zoals soort materieel, vorm, afme­
tingen, gewicht, de magazijninrichting, 
de transport- en hulpmiddelen, enz . 

Na het orderverzamelen worden de goederen 
uit alle af'delingen zoveel mogelijk gegroe­
peerd per bestemming en dan afgevoerd. Tij­
dens het orderverzamelen controleert de 
magazijnier het artikelnummer met de bena­
ming en vult hij op iedere bon in : 

de geleverde hoeveelheid, 

. de blijvende voorraad. 

Terwijl het dubbel van de magazijnbons 
(blauw exemplaar) met de goederen meegaat 
naar de bestemmeling, worden de oorspronke­
lijke exemplaren naar het bureel gebracht 
voor de verdere administratieve bewerking , 
d.w.z. : 

nummeren van de afgewerkte bons (per 
groep), 

. ingeven van de geleverde hoeveelheid en 
de blijvende voorraad via terminal-beeld­
scherm, 

. het ponsen van de ingegeven bons , 

. het klasseren van de afgewerkte bons op 
nummer. 

Deze werkmethode laat toe de voorraad per­
manent te controleren daar de computer 
dagelijks een lijst drukt van de artikelen 
waarbij de opgegeven stock verschil t van 
de door de computer berekende stock. De 
afwijking tussen beide stocks kan verschil­
lende oorzaken hebben zoals 

. bepaalde bons werden nog niet opgenomen 
doch door de computer op de foutenliJst 
ingeschreven wegens administratieve fouten 
zoals artikelnummer fout of onbekend , impu­
tatienummer fout, stock wordt negatief; 

bepaalde reeds vooraf afgewerkte bons 
werden om de een of andere reden nog niet 
ingegeven; 

. de goederen zijn aangekomen, het proces­
verbaal werd ingegeven in de computer doch 
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r 
dt' b .:- ..- ~.i' :' t:-n ::1 Jn nog n1e t o p h\ln ma ga zijn­
'i): ... ,-....t$ ; 

:\:•l!tlt' ·· :i~ge g i:.> ve n bons (gel everde hoe ­
• rel~Pld o! tliJve ncte stock ) : 

'1: 1e:· ge .. ~l è d◊or de maga zijnicr; 

en hli :v .. r:d~ s·oc-k vermel d op de bon ; 

v r.· .:;.:-;:'li,. van :i1aga::iJ:1eenheid ; 

.-: ~• 'k ·.,·c ::-ke l i _1k f o"J ... t te \,•ein i g of te 
"'!. 

: •, "5" :' t:de:'\e:1 ( l igpL,1.<\ s '.':!agaz.ijn , bon 
erlc-~~!" . ... ) . 

:i~•:- èe •: oo:-rs.:i.è.:c1~ :-ole op èe n_et- b e \ve ­
"en1.~e c,:- ;;i i<1;• : e :-: d :·Lil-.;: de .;oreput-e r maande -
.1~=--S : , •s: •n . geg::-oe~eerà .:ir ~1et eers te 
. < ~ai<te1 \· ~""" cie rr.agrlz J.~ ~plaa:s ! O % v an 
r.e· "C't:in Ot;;e l1js~e:-: .,·o'!"ce·1 doo r de 
bu,-~ e. t,ecie:-:de e r. de be - ref:·ende maga­
= t •~~ e r :~gevu:è en daa:-na via ~ te r mi n al 
!~gegeven. Pe door de co~pute r ge~e l de a f ­
wi..;ki....,c:e:-. ,-:orè e :-: c-nderzoch: en zo no d ig 
~ i .: ge·.,e :-kt . 

Sui ;;en èe ::e ;:>errr.anen te- scockc o n 1: r ole door 
de maga:: J r.diens t ~e: :· . v. :-àt , door de a an­
geste'je van de algemene cont r o l e dienst 
i'.3 . .:.- maal pe r j aa:- ee, steetproef gedaari 
o~ ee~ 150- t al à oor de co;nputer uitgeko zen 
i.r •- .:.ke l e n . 

• r: 1282 we r d en via è e te:--mi nal s van de 
~gaziJndiens t van ::ete l Zolde r i n t otaal 

157 . 008 ui t gangb ons i nge geven, d . w . z. een 
ge:nidde lde van 13 . 0 84 bons pe r maand of 
ô .l i p e r ge·,.rerk t e dag ( v oo r gans de KS 
gemiddeld 1.97ô bons per dag ) . 

r.i ervan werd er bi j 1. 361 bon s een werke­
li jke fout vas-cgesteld, d . w . z . minder dan 
1 %, wat, gezien de omstandigheden in een 
mijnbedrijf en de grote verscheidenheid 
van materieel, een zeer goed resultaat mag 
genoemd worden. 
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Fig. 12 
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4.5.2.2. Toekomstige werkwijze 

Van zodra de voornaamste dienste n op de 
zetels zullen uitgerust zijn met e e n termi­
nal-beeldscherm (1983), za1 d e we rkwijze 
i.v.m. de uitr,aande artil<elen e r i n prin­
cipe als volgt u i tzien 

De aanvrager geeft v ia zijn t e rminal, 
lijn na lijn, de voor zijn diens t gewenste 
art ikelen in( = aar:vra a g) . 

De computer aanvaardt de art i kelen met 
voorraad en waarvoor alle gege ve n s juist 
z 1Jn; hij weigert de aanvraag voo r arti­
kelen zonder voorraad of waarvo or ·een ge ge­
ven foutief is, bv. imputatie n umme r of 
artikelnummer, en de aanvra g e r krijgl h i er­
van per kerende melding op zijn terminal . 

De compul:er rangschik t d e a a n ge vraa gde 
en te leveren artikele n naarge l a n g gepro­
grammeerd werd , bv. per d i c:cnst - aanvra ger 
en per artikelnummer of per p laatr ma ga­
zijn. 

De computer drukt op s r,{ 
bestemd papier via de magaz1,· 
de lijsten van de te l ev 
(fig. 12). 

De magazijniers ontvang c- , 
en verzamelen de gevraagd c 
de lijsten zullen ze v oor 
de geleverde hoeveelheid en b' 
invullen . 

'.aal 
: t'U \{r_, 

a~· 

.~e 
dt: 

,· r 
·end• 

a rtoe 
11e id, 
-:e len 

,s t en 
op 

,ikel 
·cock 

- De magazijnier plakt he t do o de c c ? Uter 
voorgedrukt kleefetiket (re c h tse) me t ~r t i­
kelnummer, benarning en 1·,es ~emmi n g s,;,.~ res , 
op de goederen voc,r verzending naa r d e a a n­
vrager. 

- De afgewerkte lijsten (links e dee l ) komen 
terug naar het bureel en worde n v i a d e t e r­
minal terug opgeroepen om lijn na lijn de 
geleverde hoeveelheid en nieuwe stock in 
te geven (B = behandeld). 

De volledig afgewerkte lij s ten worden 
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op nurnrner gek lassecrd . 

De comput..e r n cernt.. alle gegev e ns op en 
zal zo nodig rnelùing make n v an de a fwi j­
ki n gen 1 . v . m. d e s t..oc kcont r ole . 

Oprne rki ng 

De eerste phase van deze nieuwe we r kwi jze, 
d . w. z . da t al l e aanv ragen v1 a de magaz i jn­
t e rminals worde n i ngegeve n, we r d in jul1 
11 . gestart én l oopt t h ans vlot . De t weede 
p hase d . w. z . dat elke dien st zelî zijn aan­
v ragen ingeeîL zal i n 1984 i n ge bru1k 
kornen, van zodra d e nod 1ge te r min a l s 
geïn stalleerd zij n . 

5. BESLUIT 

De bespr•·•l,:i ng i n dit a r tikel is geens z 1ns 
volled1g ·-och geeît sle c h ts een beeld van 
de J:idc .ig , de mate r ieelbeha ndeling, de 
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goe derenops lag en he t orderverzamelen 1n 
de magazij~en van de KS. 

De prakt ische werkwijze versch1lt lichtjes 
van zetel tot zetel en dit volgens de om­
standigheden en de geplogenheden . 

Pasklar e oplossingen 11ggen zeker n1et 
al t ijd voor de hand voor het enorme pakket 
en de geweld1ge versche1denheid van de te 
behandelen goederen, zodat voortdurend aan­
dacht moet besteed worden aan de te volgen 
werkmethodes evenals voor de op de markt 
aangeboden nieuw1gheden. 

De doorgevoerde mechanisaties en reorgan1 -
saties i n de magazijnen van de KS, het 
scheppen van een betere werksfeer aan meer 
gemotiveerd personeel evenals de doorbraak 
van de computer in de adrninistratie hebben 
de laatste jaren geleid tot merkwaardige 
resul taten; resul taten die we in de toe­
komst nog hopen te verbeteren door gepaste 
opleiding van het personeel en het gebruik 
van s t eeds moderner en meer eff1c1ënte 
werkmethodes. 
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Bedrijvigheid van de diensten van de 
Administratie van het M ijnwezen in 1 9 82 

L'activité des services de 
l'Administ ration des M ines en 1982 
J . MEOAETS 
Directeur général des mines 
Directeur-generaal der mijnon 

RESUME 

Le présent rappor~ comporte trois parties. 

Dans la première partie l'Administration 
des Mines rend compte de son activité dans 
le domaine de l ' inspection du t ravail au 
cours de l'année 1982 . Comme chaque année 
depuis 1960, elle répond ainsi à l'obliga­
tion de publication que lui impose l'arti­
cle 20 de la Convention internationale 
n° 81 sur l ' Inspection du Travail . Les 
matières traitées dans cette partie sont, 
dans l'ordre, celles que définit l'article 
21 de la Convention. 

La deuxième partie concerne les activités 
dans le domaine hydrologique de l'Adminis­
tration des Mines en 1982. 

La troisième partie traite des activités 
des s ervices de surveillance des canalisa­
tions souterraines de cette administration 
au cours de la même année . 

Anna les des Mines de Belgique 

SAMENVATTING 

Dit verslag bestaat uit dri e delen . 

In het eerste deel brengt de Administrat i e 
van het Mijnwezen verslag ui t over haar 
bedrijvigheid op het gebied van de ar­
beidsinspectie in de loop v a n het jaar 
1982 . Zoals ieder jaar sinds 1960, voldoet 
zij hierdoor aan artikel 20 van het Inter­
nationaal Verdrag nr. 81 over de Arbeids­
inspectie. De onderwerpen die in dit ge­
deel te besproken worden zijn die welke 
in dezelfde volgorde in artikel 21 van 
het Verdrag bepaald zijn. 

Het tweede deel heeft betrekking op de 
bedrijvigheid van de Administratie van 
het Mi jnwezen op het gebied van de hydro­
logie in 1982. 

Het derde deel handelt over de bedrijvig­
heid van de met het toezicht op de onder­
grondse leidingen belaste diensten van 
dezelfde administratie in de loop van het­
zelfde jaar. 

Anna/en der Mljnen van België 
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Premiè re partie 

l ' IICTIVITE DES SERVICES 
D 'INSPECTION 

DE l'ADMINISTRATION DES MINES 
EN 1982 

(Rapport établi en application des arti­
cles 20 et 21 de la convention internatio­
nale n° 81 " I ns pection du Travail" 1947). 

Les attributions respectives des diverses 
admin istrations qui se partagent en Belgi­
que les tâches de l' Inspection du Travail 
v isées par la convention internationale 
n° 81 n'ont s ubi en 1 982 aucune modifica­
tion. 

1 . LOIS ET REGLEMENTS RELEVANT DE LA COM­
PETENCE DE L'INSPECTION DU TRAVAIL DANS 
LES ETABLISSEMENTS SURVEILLES PAR L'AD­
MI NISTRATION DES MINES 

1.1. Lois 

La législation relative au stage des jeu­
nes (chapitre III, section 1 de la loi 
du 22 décembre 1977 relative aux proposi­
tions budgétaires 1977-1978) a été profon­
dément modifiée . Les modifications inter­
venues sont inspirées par le souc i, eu 
égard à l'ampleur du chômage des jeunes , 
de favoriser leur emploi. 
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INHOUD 

Eerste deel. BedriJvigheid van de inspectie­
diensten van de Administratie van het Mijnwe­
zen in 1982. 

1. Wetten en reglementen die tot de be­
voegheid van de arbeids1nspect1e beho­
ren in de i nstellingen waarop de Adm1 -
n1stratie van het Mijnwezen toezicht 
houdt 
1 . 1. Wetten 
1.2. Reglementen 

2. Personeel van de Administratie van het 
Mijnwezen belast met de arbe1ds1ns­
pect1e 

3 . Stat i stiek van de inr1cht1ngen onder­
worpen aan inspectie en aantal aldaar 
tewerkgestelde werknemers 
3 .1. Aantal bedrijven en inrichtingen. 

3.2. 
3.3. 

3.4. 

Personeel 
Bezoeken, 
Statistiek 
len 
Statistiek 

opmerkingen, straffen 
van de arbeidsongeval-

van de beroepsziekten 

Tweede deel. Bedrijvigheid van de Administra­
tie van het Mijnwezen op het gebied van de 
hydrologie in 1982 

Derde deel. 8edr1jvigheid van de met het toe­
zicht op de ondergrondse Jeidingen belaste 
diensten van de Administratie van het Mijnwe­
zen in 1982 

Eerste deel 

BEDRIJVIGHEID 
VAN DE INSPECTIEDIENSTEN VAN 

DE ADMINISTRATIE VAN HET 
MIJNWEZEN IN 1982 

(Opgesteld bij toepassing van de artikelen 
20 en 21 van het Internationaal verdrag 
nr . 81 "Arbeidsinspectie" 1947) . 

De onderscheiden ambtsbevoegdheden van de 
verschillende administraties die in Belgi~ 
de taken van de Arbeidsinspectie bedoeld 
in het internationaal verdrag nr . 81 uit­
oefenen , zijn in 1982 niet veranderd. 

1. WETTEN EN REGLEMENTEN DIE TOT DE BE­
VOEGDHEID VAN DE ARBEIDSINSPECTIE BE­
HOREN IN DE INSTELLINGEN WAAROP DE AO­
MINISTRATIE VAN HET MIJNWEZEN TOEZICHT 
HOUDT 

1. 1. Wetten 

De wetgeving inzake de stage van de jonge­
ren (hoofstuk III, afdeling 1 van de wet 
van 22 december 1977 betreffende de bud­
gettaire voorstellen 1977-1978) werd gron­
dig gewijzigd . Ten grondslag aan die wij­
zigingen, ligt het streven om, gelet op 
de omvang van de jeugdwerkloosheid, de 
tewerkstelling van de jongeren te bevor­
deren . 
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r 
A.'i :1 d ' augmt?n t€.' r l ' efficacité des disposi­
t' :.1~s v 1$:'.\r. t ..i. intégre r l es jeunes dans 
'..e :.~roct.:ssu,:; d v t -ra vai l par 1 ' ~largisse­
rr.~"" ,ies s-::ngdS . l a légis1ation a été amé­
r.~pêe su:- plus1durs points et notamment : 

~·ot-ligntion 
es•. portée -:!:? 2 

à ' o c c upe r des stagiaires 
à 3 % de l ' e f fec t if ; 

- 1' 1r:staurntion de stages à mi-temps à 
~J·é tçS stages à temps plein : 

t . ~0ss1b ili.té d'effectue r le s t age à 
_ ':=~:· .nge r . 

·es ~•ve -:-ses moctifi~ations f o n t l ' objet 
::h.' \. reis a:~r&t~5 royaux numér otés pris 
::?n \'t?!'tl.! ,:;1..- :a loi du 2 fév r ie r 1982 at-
1:-:-ibuant. ce:-tains po..ivoirs spéc iaux au 
Roi : 

- 1 ' n :·~è~t.? rcya! -:,< 26 du 24 mar s 1982 ; 

1 'U!""!.i' ~ royal 
_., 5ï du 19 juille t 1982; 

l 'arrê-:e -:-oyal no 146 du 30 décembre 
198:? . 

?a:- ;, .. iE 1rs , l ' arrêté r oyal n ° 95 du 28 
septemb-:-e 1982 a i~s~au r é , pour une pério­
de de -r:,i s ans , la " prépen sion de retrai­
t" " e r. remp l ace:nenr. de la pré pension léga­
le instaurée par le chap i t r e I II , section 
2 de la loi d :..i 22 décembre 1977 relative 
aux proposit i ons buàgétaires 1977-1978. 
Le nouvea u régi:ne , qi.:i implique l ' o bliga­
:ion d ' e mba uc he co.!':'lpensacoi r e, confère 
le sta tut: de ;,ens i onné comme si l' âge de 
65 ans é t ait: a ttein t . Cet a rrêté-loi 
s ' i nscrit dans l es mesures spécifiques 
visant no n s eulement à i ntégrer les jeunes 
dans la vie économique mais aussi à redis­
t r i buer le travai l disponible. 

Enfin, il y a lieu de signaler l'arrêté 
royal n° 179 du 30 décembre 1982, relatif 
aux expériences d'aménagement du temps 
de travail dans les entreprises en vue 
d'une redistribution du t ravai 1 disponi­
ble. 

Le système de redistribution du travail 
disponible, mis en oeuvre par ledit arrê­
té, tend à assurer la création d'emplois 
nouveaux par le biais d'une nouvelle orga­
nisation du temps de travail au sein des 
entreprises. Il s'agit d'un système expé­
rimental, c ' est-à-dire que l'aménagement 
du temps de travail n'est autorisé que 
pour une période qui ne peut excéder deux 
ans , et contractuel, en ce sens que l'amé­
nagement du temps de travail fait l'objet 
d ' une convention conclue entre le Ministre 
de l'Emploi et du Travail, l'employeur 
et les représentants des travailleurs. 

Pour permettre la réalisation des expé­
rien ces, il est indispensable, tout en 
maintenant la protection des travailleurs , 
d ' autoriser les employeurs à déroger tem­
porairement aux dispositions légales et 
réglementaires relatives aux temps de tra­
vail et de repos (loi du 16 mars 1971 sur 
l e travail) ou aux conventions collectives 
de travail (loi du 5 décembre 1968) . Ces 
dérogations et leurs limites seront men­
tionnées dans la convention d'aménagement 
du temps de travail . 
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0 m de maatregel die e r op g erich t 1s d e 
Jongeren in het arbeids proces i n te s cha­
kelen door uitbreiding v a n d e stages , een 
grotere doe lt r eîfendheid t e geve n, we rd 
de wetgev i n g op versc h i l lende pun ten aan­
gepast, o . m. 

- vermeerdering v an h e t aan tal verpl ich t 
i n dienst t e n eme n stagiai r s v a n 2 t o t 
3 % van de p e rsoneelss t e rkte ; 

i nvoe r ing van halftijdse sta ges naas t 
de voltijdse; 

- de mogelijkheid om de s tage in het bui ­
tenl a nd te volbrengen. 

De diverse wetswijz igi ngen we r den annge ­
bracht bij drie genummerde koni n klijke 
besluiten getroffen op gro nd v a n de wet 
van 2 februari 1982 to c toe ke nning van 
b epaalde bijzondere machte n aan de Koning : 

- het koninklijk beslui t nr . 26 v an 2 4 
maart 1982; 

- het koninklijk b e sluit n r . 57 vnn 19 
juli 1982 ; 

- het ko n inklijk beslui t n r. 1.15 v .. • 30 
december 1982 . 

Anderdeels heeft het ko n i1. I: b i i t 
nr. 95 van 28 septe mbe r 1e.,• ,-o,._ e n 
periode van drie jaar, het 1·u. n -
sioen" i nge voe rd ter v e r v ane ✓ .':! t 
wettelijk brugpensioen dat , 11g•· rd 
bij hoofdstuk I II, afdeling .., .rt d· •et 
van 22 dece mber 1977 b e treffe,, ..... - de :d­
gettai re voorstellen 19 77- 1 978. tlt,,ze li, ,:,u­
we regeling, met v e rplichting voor ~en 
ve rvangende aanwerving, verleent het :,:·a­
tuut van gepensioneerde a lsof de 65- jarige 
leeîtijd bereikt was. Dit wecsbcsluit ka­
dert in de speciîieke maatregelen die n ie t 
al leen tot doel hebben om d e jongeren in 
het economisch leven op te n emen maa r ook 
om de beschikbare arbeid te he rverdelen . 

Tenslotte is er het koninkl i jk besluit 
nr. 179 van 30 december 1982 b e treîfen de 
de experimenten voor aanpas sing van de 
arbeidstijd in de ondernemingen met het 
oog op een herverdeling van de beschi kbare 
arbeid . 

Het systeem van herverdel ing v a n de be­
schikbare arbeid dat b ij di t besluit wordt 
opgeze t, wil zorgen voor het creëren van 
nieuwe arbeidsplaatsen via een nieuwe or­
ganisatie van de arbeidstijd in de o nder­
nemingen. Het is tegelijkertijd experimen­
teel - de aanpassing van de arbeidstijd 
mag alleen voor een experimentele periode 
van maximum twee jaar - en contractueel -
overeenkomst tussen de Minister van Te­
werkstelling en Arbeid, de werkgever e n 
de werknemersvertegenwoordigers. 

0m de totstandbrenging va n de experimenten 
mogelijk te maken is het onontbee rlijk 
dat het de werkgevers, met behoud evenwel 
van de bescherming van de werknemers, t oe­
gestaan wordt tijdelijk af te wi jken van 
de wettelijke en reglementai re be palinge n 
inzake arbeids- en rust- tijden ( a rbeidswet 
van 16 maart 1971) of inzake kol lektie ve 
arbeidsovereenkomsten (wet van S dec ember 
1968). Deze afwijkingen en de grenzen 
ervan moeten in een overeenkomst voor aan­
passing van de arbeidstijd worden vermeld. 
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1 . 2 . Règleme n ts 

1 .2 . 1 . /tpplica tions p arLiculiêres de règlements 
gén ér a ux aux trava illeurs des élélhl1ssc-­
ments s urveillés par l 'ltdminist rat1on 
des Mines 

Un a rrêté royal du 21 décemb r e 1982 a ap­
porté plusieurs modifications à l'arrêté 
r oyal du 10 janvie r 1979 r elati f aux o r ga­
nes de sécurité, d'hygiène et d' embellis­
seme n t des lieux de travail concernant 
l es mi nes , minières e t carrières souter­
r aines. 

En vue des élections des délégués du per­
sonne l aux Comités de sécurité , d ' hygiène 
et d ' e mbell issement des lieux de travail 
d ans les mines, miniè res et carrières sou­
t e1·rai nes , qui devaient avoir lieu à par ­
tir du 25 avril 1983 , il s ' imposait de 
mo difie r l'ar r êté royal du 10 janvier 1979 
pr é cité , afin de l 'harmo niser avec les 
nouvelles disposi tiens r églementaires ap­
p l i cables à l'ensemble des autres entre­
p r i ses du Royaume . 

1.2 .2. Rt': tn~·. 
Coi c;,111 

m1. u ,n• 

ion des conditions de t ravail. 
· collectives de travail. Com­
.~rJtaires 

Le nombr d ~ 'Onventions collectives de 
travail c"n c 1 ·,Js en 1982 par les commis­
sions p a -1- tai• z·s nationales et région a les 
de l ' indu ~ tri~ des briques et de l ' indus­
trie des car!'i.ères s ' est limité à neuf. 
Ces conven t i ens conce r nent les conditions 
géné rales de travail , la sécurité d ' e x is­
tence , l a prépe nsion , le statut de l a dé­
l égat ion syndicale et la fixation des 
jours de vacances . 

La Commissio n Na tionale mixte des mines 
n ' a c onclu qu'un e seule convention collec­
tive de t ravail celle r elative à l'ap­
plication, en 1982 , de la convention de 
base octroyant une allocation de fin d'an­
née tendant à la r éalisation progressive 
du treizième mois . L'allocation de f in 
d'année pour 1982 , comme celles des anné es 
1980 et 198 1 , est payée sur base d ' un mois 
complet du traiteme n t i ndi v i duel . 

Le nombre restreint de conven t ions co l l ec­
tives de travail conclues en 1982 s ' e xpli ­
que par la modération interprofessionnelle 
des revenus app liquée e n 1981 e t restée 
en vigueur en 1982 . 

1.2 .J . Police des mines e t règl ements particu-
1 ier s 

L' arr êté mi n isté rie l du 22 septembre 1982 
modifie l ' arr êté ministé riel du 17 novem­
bre 1981 statuant s ur un plan d' organisa­
tion de sauvetage da ns les mine s de houil­
l e pour la pé r iode trienna l e du 1er jan­
v i e r 1982 au 3 1 décembre 1984. 

La circu laire du Di r e c teur Géné ral des 
Mines du 30 avril 1982, n ° 214, a po1;1r 
ob jet les mesures de prévention et de pre­
cau tion con t r e l es coups de poussières 
inflamma b l e s à a ppliquer dans les travaux 
s oute rrai n s d e s mines ou part i es de mine 
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1 . 2. Reglementen 

1 .2.1. Bi1zonclere toepassingen van algemene 
reglementen op de werknemers uit de in­
st ellingen waarop de Administratie van 
het Mijnwczen toezicht houdt 

Met een koninklijk besluit van 21 december 
1982 werden een ganse reeks wi jzigi ngen 
aangebracht aan het koninklijk besluit 
van 10 j anuari 1979 "betreffende de orga­
nen voor ve il i gheid, gezondheid en ver­
fraa iing der werkplaatsen in de mijnen , 
graveri j en en ondergrondse groeven" . 

Me t het oog op de verkiezingen van de a f ­
gevaardigden van het personeel in de comi­
tés voor veiligheid, gezondheid en ver­
fraai i.ng van de werkplaatsen in de mijnen, 
graverljen en ondergrondse groeven, d ie 
van april 1983 dienden plaats te vinden, 
was het geboden voormeld koninklijk be­
slui t van 10 januari 1979 te wijzigen, 
ten einde het in overeenstemming te bren­
gen me t de nieuwe reglementaire bepalingen 
die aan de andere ondernemingen van het 
Rijk werâen opgelegd. 

1.2.2. Reglementering van de arbeidsvoorwaar­
den. Collectieve arbeidsovereenkomsten. 
Paritaire c:omités 

In 1982 bl ee f het aantal collectieve ar­
be idsove reenkomst en gesloten in de natio­
nale en in de gewestelijke comités voor 
de s t eenbakkerij en voor het groefbedrijf 
beperkt tot 9 . Deze overeenkomsten hadden 
be t rekking op de algemene arbeidsvoorwaar­
den, de bestaanszekerheid, het vervroegd 
pensioen, het statuut van de synd icale 
delegatie en de vast s t elling van de vakan­
tiedagen. 

ln de Nationale Gemengde Mijncommissie 
werd slecht s 1 collectieve arbeidsovereen­
komst gesloten : de overeenkomst betref­
fende de toepassing, in 1982, van de ba­
sisovereenkomst tot toekenning van een 
eindejaarsui tkering die strekt tot de ge­
leidelijke verwezenlijking van een der­
tiende maand. Hierbij wordt voor 1982, 
zoals het reeds voor 1980 en 1981 het ge­
val was, een eindejaarsuitkering toegekend 
op basis van een volledige maand van het 
individueel loon . 

Het gerlng aantal collectieve arbeidso­
vereenkomsten in 1982 kan worden verklaard 
door de sinds 1981 interprofessioneel toe­
gepaste en in 1982 van kracht blijvende 
inkomensmatiging. 

1.2.J, Mijnpolitie en bijzondere reglementen 

Het ministerieel besluit van 22 september 
1982 wijzigt het ministerieel besluit van 
17 november 1981 betreffende een organisa­
tieplan voor het reddingswezen i n de ko­
lenmi jnen voor de drie jarige periode van 
1 januari 1982 tot 31 december 1984, 

De circulaire nr. 214 van 30 april 1982 
van de Directeur-Generaal der mijnen han­
del t over de voorkomings- en voorzorgs­
maatregelen tegen ontploffingen van brand­
baar stof, die moeten toegepast worden 
in de ondergrondse werken van mijnen of 
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cl.::i.ssées comme poussiéreuses en vertu de 
l 'arrêté royal du 28 juin 1962 concernant 
1~ orévention des coups de poussière com­
bustible dans les travaux souterrains des 
~ t nes de houille. 

La circulaire du Directeur Général des 
'H ne s du 23 décembre 1982, n° 215, a pour 
~bjet les mesures de prévention des explo­
s-:.ons et des inflammations de grisou en 
p :-ovenance de vieux travaux ou culs-de­
sac . 

i . :! . 4. Délég;ués-ouvrlers à l' in spection 

En 1982 q uatre a rrêtés ministéri els ont 
modifié succ essivement l e s barèmes de ré­
munérati ons pour les porte r à 767 688 F/an 
a u min i mum et à 862 284 F/ an a u maximum 
pour les délégués à l'inspecti on des mi nes 
de houil l e , d'une par t , et à 709 392 F / an 
au mi n imum et à 784 824 F / an au maximum 
pour les délégués à l' i nspection des mi­
niè r es e t des carrières, d'au t re part. 

1.2.5. Réglement général pour la protection du 
travail (R.G. P . T . J 

Au cours de 1 'année 1982 , il y a eu plu­
sieurs modifications au règl ement général 
pour la protection du t ravail en ce qui 
concerne les matières suivantes : 

- les travaux d ' excavation; 
- les installations élec t r iques ; 
- les installations sanitai res; 
- les fiches et tableaux d' i rradiation. 

I .2.6. Autres prescriptions réglementaires 

S1;,vant la directive (79/113/C.E.E.) du 
Conseil des Communautés européennes , du 
19 décembre 1978, concernant le rapproche­
ment des législations des Etats membres 
relatives à la détermination de l 'émission 
sonore des engins et matériels de chan­
tier, l'arrêté royal du 16 juin 1982 fixe 
la méthode générale de détermination de 
l'émission sonore des engins et matériels 
de chantier . 

2 . PERSONNEL DE L'ADMINISTRATION DES MINES 
CHARGE DE L'INSPECTION DU TRAVAIL 

Le personnel technique chargé de l'inspec­
tion du travail compte un effectif de 101 
personnes, composé d'ingénieurs civils 
des mines, d'ingénieurs civils d'autres 
disciplines, d' ingénieurs industriels, 
d ' ingénieurs techniciens, de géomètres 
des mines , de délégués-ouvriers à l' ins­
pection des mines de houille et de délé­
gués-ouvriers à l'inspection des minières 
et des carrières. La répartition s ' établit 
suivant le tableau I. 

Indépendamment du personnel technique, 
l'Administration des Mines compte un per­
sonnel scientifique et un personnel de 
maîtrise affecté au Service Géologique 
de Belgique et, pour l'ensemble de ses 
services, d'un personnel administratif 
de 75 unités . 

564 

gedeelten van mijne n d i e krach tens het 
koninklijk beslui t van 28 juni 1962 be­
treffende het voorkomen va n on t ploffingen 
van brandbaar stof in de onderg rondse wer­
ken van de kolenmijnen als sto frijk i nge­
deeld :Gijn. 

De circulaire nr. 215 van 23 decembe r 1982 
van de Directeur-Gene raal der mi j nen ha n­
del t over de maatrege len ter voo r koming 
van ontploffingen en ontvlammingen van 
mijngas afkomstig van oude we rke n of dood­
lopende gangen . 

1.2.IJ. Afgevaardigden-werklieden voor het toe-
zicht 

In 1982 hebben vier min i steriële besluiten 
achtereenvolgens de weddes chalen gewi J ­
zijgd; de jaarwedde van d e a fgevaar digd e n 
bij het toezicht in de steenko lenmi j ne n 
werden aldus op 767 688 F in de min imu m­
schaal en op 862 284 Fin d e rna ximu mschaa l 
gebracht en die van de afgeva~rdigden b i j 
het toezicht in de graverijer. ~n g r ..... ve n 
op 709 392 F i n de mi nimums, '':a.al o p 
784 824 Fin de maximumsc ha a l. 

1.2.5. Algemeen reglement voor 
scherming (A . R.A.B.J 

In de loop van het jaar 198 2 
meen reglement voor de arbeid 
gewijzigd, onder meer wat be trc 

- de uitgravingswerken; 
- de elektrische installaties, 
- de sanitaire installatie s ; 
- de stralingssteekkaarten en -tabe llen . 

1.2. 6. Andere reglementaire voorschr ift en 

In overeenstemming met de r i cht lijn 
(79/113/E.E.G.) van de Raad der Europese 
Gemeenschappen dd. 19 december 1978 be­
treffende de onderlinge aanpassing van 
de wetgevingen van de lidstaten i nzake 
het bepalen van het geluid dat door bouw­
terreinmachines en bouwterreinmate r i e e l 
wordt uitgestraald, bepaald het koninkl i jk 
beslui t van 16 juni 1982 de algemene me­
thode voor het bepalen van het geluid dat 
door bouwterreinmachines en bouwterre in­
materieel wordt uitgestraald. 

2. PERSONEEL VAN DE ADMINISTRATIE VAN HET 
MIJNWEZEN BELAST MET DE ARBEIDSINSPEC­
TIE 

De technische personeelsformatie die met 
de arbeidsinspectie is belast bestaat uit 
101 personen samengesteld ui t burgerlijke 
mijningenieurs, burgerlijke ingenieurs 
van andere wetenschapstakken, industrilHe 
ingenieurs, technische ingenieurs, mijn­
meters, afgevardigden-werklieden bij het 
toezicht in de steenkolenmi jnen en afge­
vaardigden-werklieden bij het toezicht 
in de graverijen en groeven. De verdeling 
ervan is in tabel I aangeduid . 

Buiten het technisch personeel beschikt 
de Administratie van het Mijnwezen over 
wetenschappelijk en over meesterpersoneel 
bij de Belgische Geologische Dienst en, 
voor het geheel van haar diensten, over 
75 administratieve personeelsleden. 
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Enfin, l'Admin istration des Mines dispose 
d • un laboratoire à Colfontaine , dépendant 
de l ' I nstitut nat ional des industries ex­
tractives (organisme d'intérêt public) . 
Ce laboratoire, auquel deux ingénieurs 
du Corps des mines prêtent leur collabora­
tion, a pour missio n notamment d'entre­
pre ndre ou de patronne r tous essais, re­
cherches ou études ~.u s ceptibles d ' apporter 
une contribution dire cte ou indirec te à 
l'amélioration des conditions de sécurité 
et de salubrité du travail et de proposer 
à l 'agréation, après e xame n et essais , les 
appa reils ou produi ts divers utilisés dans 
l'industrie . 

TABLEAU I 

G R A O ( 

Directeur gfni•~I de, 
1 nspcc t eur g/.r , a I d 
Oireçltur di v , '.onn 

i ngénieur e ~ef­
!ngénieur pr i•.:oal 
l nghicur pri ,:oal 

des a ines 
Ingénieur civ d ' a. 

Îll'!!. 

,i ocs 

e s. q Îne'§; et 

cteur des aines 
ionnaire des aines 
ines et ingénieur 

disc i plines 

E•ploi prEvu 
au cadre 
organique 

ln de personoeh-
foraati t voor-

koeende betrek-
king 

1 
2 

16 
13 

16 
f> 

Ingénieur i nde r iel ncipal , ingénieur tech-
nicien pri nc•,a l e ',9énieur technici en 

Gionètrc-véri f i•Jteur r,éooètr e do lèro classe 
et géooitrc de~ ai nes 

Oilégui-ouvrier I l•i~spccti on des aines de 
houi lle 

O~IEgué-ouvr ier à l'inspecti on des ainières 
et carrHres 

1 0 1 A L 

Situation au 31.12.1982 

10 

14 

10 

13 

101 

3. STATISTIQUE DES ETABLISSEMENTS ASSUJET­
TIS AU CONTROLE DE L'INSPECTION ET NOM­
BRE DE TRAVAILLEURS OCCUPES DANS CES 
ETABLISSEMENTS 

(Si'tuation au ]1 décembre 1982 tab leau Il} 

3. 1. Nombre d'entreprises et- d •établisse-
ments. Personnel 

Au cours de l'année 1981 , on a entamé 
l 'explol tation d'une mine de houille, à 
ciel ouvert, qui, en fin 1982, occupait 
69 ouvriers et 6 ingénieurs et employés. 

Dans les mines de houil l e souterraines , 
le nombre d'ouvriers inscrits au fond a 
régressé de 224 uni tés (- 1, 4 %) tandis 
que le nombre d'ouvriers inscrits à la 
surface a diminué de 69 uni tés (- 1, 7 %) , 
de s orte que la perte globale d'effectifs 
ouvriers a été en 1982 de 293 unités 
(- 1 , 4 %) • Le nombre d'employés a d i minué 
de 16 uni tés. 
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De Administratie van het Mijnwezen be­
schikt tenslotte eveneens over een labora­
torium te Colfontaine, dat van het Natio­
naal lnstituut voor de Extract1ebedr1jven 
(instelling van openbaar nut) afhangt. 
Dit laboratorium, waarvan twee ingenieurs 
van het Mijnkorps hun medewerking verle­
nen, heeft o.m. als opdracht het op zich 
nemen of steunen van alle proeven, opzoe­
kingen of studies die rechtstreeks of on­
rechtstreeks kunnen bijdragen tot verbe­
tering van de ve111gheids- en salubri­
teitsvoorwaarden blj het werk en allerhan­
de in de nijverheid gebruikte toestellen 
of produkten, na onderzoek en beproeving, 
ter aanneming voor te stellen. 

E■ploi 

occupé 

8tkledt 
be trekking 

1 
1 

15 
10 

15 
I ' 6 

9 

10 

10 

13 

90 

G R l l 0 

Oirecteur-g,nernl d,r ■ijnen 
lnspoc teur-gentr u 1 d,r ■ i jnen 
Oivisi,directeur dor ■ijntn en 

hoofding,nieur-dirtcttur d,r ■ijntn 

TABEL 1 

Eers tunveund di• isi ni jningenieur 
Eerstuovezend ■ijn i ngenitur ,n ■ijningenitur 

Burgerlijk ingeni ,ur van un andert veten1<haps-
tak 

Eerstaanvnend industriul ingeniur, etrstt tech 
nisch ingenieur en technisch ingenieur 

Mijnuter-verificateur, ■ijnuter le klasse tn 
■ i jnuter 

lfgevaardigdt-vtrk■an bij htt tonicht in dt 
s tttnko ltn■i jnen 

lfgevurdigde-v,rlt■an bi j h,t tonicht in dt 
graverijen en groeven 

TOIAAl 
Toestand op 31.12.1982 

3 . STATISTIEK VAN DE INRICHTINGEN ONDER­
WORPEN AAN INSPECTIE EN AANTAL ALDAAR 
TEWERKGESTELDE WERKNEMERS 

(Toestand op 31 december 1982 ta bel 11 J 

3 . 1. Aantal bedrljven en inr~chtingen. 
Personeel 

In 1981 werd er begonnen met de ontginning 
van een openluchtsteenkolenmijn; in deze 
mijn werkten einde 1982 69 arbeiders 
en 6 ingenieurs en bedienden. 

In de ondergrondse kolenmijnen is het aan­
tal ingeschreven werklieden met 224 ver­
minderd (- 1,4 ~) in de ondergrond en met 
69 (- 1 , 7 ~) op de bovengrond, zodat er 
alles samen 293 werklieden minder waren 
als het jaar te voren (- 1,4 ~) . Het aan­
tal kantoorbedienden is met 16 verminderd. 
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VI 
O'I 
O'I 

.... .... 
1 .... 
1\) 
....... .... 
ll) 
(X) 

w 

TABLEAU Il 

INDUSlRICS 

A. Extrac:.tives 

1) " ines de houille 
2) " ines aEtalliques 
3) "ini~res avec leurs 

dépendances 
J) chaux et doloaie 
b) terres à briques et 

autres à ciel ouvert 
c) souterrJi nes (terre 

plastique) 
4) Carri~res avec leurs 

d!pendances : 
a) souterraines 
b) 1i ciel ouvert 

S) lerrils de aines de 
hou il le 
Total : 3) • 4) • S) 

B. De transfor■ation pri■aire 
des produits des industries 
extractives 

6) Cokeries et usines annexes 

7) Fabriques d'aggloaérés 

C. ME tallurgiques 

8) Hauts fourneaux 
9) AciEries 

10) laainoirs 
Il) ~utres établisseoents de 

l'industrie sidérurgique 
Total: 8) à Il) 

D. Des explosifs 

12) Fabriques 

BEDRIJfSIAKKEN 

A. Extractievt nijvnheden 

1) Steenkolenaijnen 
2) Netaalaijnen 
3) Graverijen en aanhorig-

heden: 
a) kalk en doloniet 
b) baksteenaarde en andere 

in open lucht 
c) ondergrondse 

(plastische aarde) 
4) Groeven en aanhorig­

heden : 
a) ondergrondsc 
b) in open 1 ucht 

S) Steenbergen van steenkolen­
aijnen 
lotaal : 3) • 4) • S) 

8. Bedrijven voor pri■aire be­
werking v.d. produkten der 
extractieve bedrijven 

6) Cokesfabrieken en neven­
bedrijven 

7) Aggloneratenfabrieken 

C. lletallurgie 

8) Hoogovens 
9) Staalfabrieken 

10) Walserijen 
li) Andert inrichtingen v.d. 

ijzer- en staalnijverheid 
Totaal : 8) tot Il) 

O. Springstoffen 

12) fabdeken 

Noabre 

d' entre- 1 de si~ges 
d'expl . 

pri us 
en ac l. 

Aantal 

Onder-
neaingen 

3 • 

-

25 

74 

-

3 
484 

37 
623 

6 
2 

6 
1 S 
24 

li 

56 (2) 

9 ( 3) 

Let e 1s 
in 

bedrijf 

7 • 

-

33 

80 

-

4 
603 

53 
773 

10 
2 

8 
17 
36 

19 
80 

16 

1982 

Personnrl otcupE (in~crils) 

Ouvriers 1 1 
Fond J Surface E11ployh lotal 

lewerkgest cld personecl (ingeschrcven) 
llerklicden · 

Ondcr­
grond 

16 014 
-

-

-

-

30 
-

-
30 

-

6oveo-
9rond 

4 01,9 ( 1 

1 514 

2 955 

-

50 
6 891 

449 
li 859 

1 2 62! 

13 035 
S 405 

17 274 

10 778 
36 492 

2 452 

1 

Bcditndcn lolaal 

708 ( 1) 20 711 

- -

423 l 937 

172 3 127 

- -

4 84 
1 534 8 425 

44 493 
2 177 14 066 

310 
1 

2 931 
- 9 

422 J 457 
720 6 125 

3 033 20 307 

4 164 14 942 
8 339 u 831 

il! 

IA/11· /, f f 

-- -- --~----~ .... -

0BSrRV~ 1 I0IIS O~K[R( I IIG[ !I 

1 • dont 1 ~ ciel ou,crl • waa•van ! in de open lucht 

j Cinenleries induscs Ccnent fabri cken inb~gr~pen 

1 non coapris les eaployfs des 
fabriques dépendant des nines 

1 de bed ienden van de fabrieken 
van kolena ijnen ni et inbe,repen 

de houille 

non coopris le personnel des het personeel van de tokesfa-
cokeries sidérurgiques brieken van staalbedri j ven nict 

inbegrepen 

: . •·. it ! des [ ~plosi fs I Bron Oienst der Springstoffen 
13) Magasins de vente distincts 

des fabriques 
13) Verkoopsoagazijnen niet 

behorend tot fabrieken 
Alge■een totaal 

7 1 9 ' ----
1 

-;---- - -1~----+----4- - - ·-· 

lotal général 706 897 

(1) Non coapris le personnel ouvrier des f abri ques d'aggloolrés des houillères; y coopris le 
personnel des autres dépendances de surface et les eaployés des fabriques d' agglooérés 
des houillères. 

(2) Paroi lesquelles 6 coaplexes sidErurgiques ayant I la fois hauts fourneaux, cokeries, 
aciéries, laainoirs et établissenents divers. 

(3) Dont 3 aanufacture~ de pyrotechnie . 

16 044 157 482 1 l 7t,j 

1 05 01 1 
. . --·· - _________ J_ _______ _, 

(1) Oc wer~!i o! r~1Jnon niet inb•grepen ; het personcel van de 
overige bovcngrond~• ~Jnhorigheoen en de bedienden van de agg!ooeratenfabrieken van kolennijnen 
wel inbegrepen. 

(2) Waaronder 6 s taalconplexen met hoogovens , cokesfabriekcn, slaalfabrieken, walscrijcn en divers, 
inrichtingen. 

(3) W~aronder J ~uurwer~ r3br1ek,n. 

1 

J 
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Pour l ' e n semble des miniè r es e t carrièr es , 
t an t sou te rra ines qu' à cie l ouve r t et des 
t e rri ls , l e n omb r e d ' ouv r iers a diminué 
de 992 unités , tandis que l e nomb r e d' em­
ployés d i mi nuaj t d e 20S un i t és . 

Fi n 198 2 , les coke r l es et leurs i ndust ries 
conne xes occupaien t 2 931 ouvr iers et em­
ployés , so i t une dim i nut, jon de 35 un ités 
par rappor t à f i n J 981 (2 966 ) . 

Le niv e au d ' a ctiv i\.é de la sidé r u r gie a 
d iminué e n 198 2 l a produc t i on de fonte 
e t de lingots a diminué d e 17 %. 

Selon l es données r e cueil lies par les d i ­
r ecte u r s d i v isionna i res des mine s , le ni­
veau de l ' emp loi en s idérurgie (ouvr ie r s 
e t employ és) a d iminué en 1982 par rappor t 
à 1981 (2 120) ( 1) . 

En c c qu i concerne l e nombre des ent r epr i ­
ses de la sidérurgie , il faut rappe l e r 
que l es g r a nds complexes r assemblen t dans 
u ne même entreprise une o u plusieurs di vi­
sion s d e hauts fourne au x et d ' aciéries, 
s ouve nt plusieurs d i v i sions de lami no irs 
et mai n t es au tres divisions (cokerie s , 
a gglomérat '! o n cl-=: _, mi n e rais , divisions de 
con s truct irins rr.i·"aniques , etc . ) . Chacun 
d ' eux es t :--ep1··· · pour un e même unité à 
c hacune ch l i".' •· s 8 à 11 de la colonne 
" e n t re p r i s ~-" c' • tab l e au II et dès l ors 
ces nombrt c~ .~e qui les conce r ne , ne 
se c umule r. pa u r fo rme r le nombr e to-
t al d ' e n t . r ri. de la sidérurgie ( t ota l 
8 à 1 1) r 1-s- mbre to tal d ' entr e pri ses 
s urveillée ~ar Administ r ation des Mines 
( t o t al gén, .;ü ) 

Dans l es f ~bri,., ... :?S d'expl osifs, l e niveau 
de l ' emplo i o uvr i e r a augmenté de 80 uni­
t és . 

3 . 2 . Visites , observation s , sanctions 

3 .2 . 1 . St a tis tique des visites d 'inspection 

Le nombre des v isites sou terraine s a di­
minué de 205 unités e n 1982. 

Le nombre de visi t es d' instal l a t ions de 
sur f ace de s charbonnages par les i ngé­
ni eurs des mi nes, i n gén ieurs i ndus triels 
et ingén ieurs techn icien s a d i minué de 17 
un i té s . 

Le no mbr e de v isites d' i n spection dans 
les min i e r e s, les carriè r es e t l e urs dé­
pendances a diminué de 322 un i tés . Dans 
la sidérurgi e et les cok e r ies , il a dimi­
nué cte 37 unités . 

Dans l es fabriques et magasins d 'explosifs , 
l es visites d 'inspection on t é té de 382. 

(1 ) l a r Epartit ion du personne l tant ouvritr qu'eaployE entre 
les diverses branches d'acti vi t E (hauts fourneau~. aciE­
r i es , \ a fti noirs, autres Hablis s eoents) n' est donnh qu'à 
titre indicati f car il s enbl e que, d'une annh à l'autre, 
l es déclarants des çonp \ens sid6rur giques aient effectuf 
cette rlpar t ition d'une a ani è r e diff6rente. 
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Voor alle graverijen en groeven samen, 
zo ondergrondse als in de open lucht en 
met inbegrip van de steenbergen, 1s het 
aantal werkl ieden met 992 afgenomen. Het 
aantal kantoorbedienden 1s met 205 gedaald. 

Einde 1982 waren 2 931 arbelders en be­
dienden in de cokesfabrieken en hun neven­
bedrijven ingeschreven, d1t 1s 35 minder 
dan einde 1981 (2 966). 

De bedrijvigheid ln de staalindustrie is 
i n 1982 afgenomen : de produktie van giet­
ijzer en staalblokken is met 17 % gedaald , 

Volgens de door de divisiedirecteurs ver­
zamelde gegevens is de tewerkstelling (ar­
beiders en bedienden) in de staalindustrie 
in 1982 gedaald (2 120) (1) . 

Wat het aantal ondernemingen van de staal­
industrie betreft, dient erop gewezen te 
worden dat de grote complexen in één en 
dezelfde ondernemi.ng één of verscheidene 
hoogovenafdelingen en staalfabrieken, dik­
wijls verscheidene walser1jen en vele an­
dere afdelingen (cokesfabrieken, agglome­
ratie van ertsen, constructiebedrijven, 
enz.) omvatten. Ieder van deze bedrijven 
wordt op de regels 8 tot 11 telkens op­
nieuw voor een eenheid aangerekend in de 
kolom "0ndernemingen" van tabel II, zodat 
deze getallen voor die ondernem1ngen niet 
mogen samengesteld worden om het totaal 
aantal ondernemingen van de staalindustrie 
(Totaal 8 tot 11), noch het totaal aantal 
onder het toezicht van de Administrat1e 
van het Mijnwezen geplaatse ondernemingen 
(Algemeen totaal) te bekomen . 

In de springstoffabrieken is het aantal 
werklieden met 80 toegenomen . 

3.2 . Bezoeken, opmerkingen , straff en 

3.2.1. Statistiek van de inspectiebezoeken 

Het aantal ondergrondse i nspecties is in 
1982 met 205 afgenomen . 

Het aantal schouwingen van bovengrondse 
installaties van kolerunijnen door de mijn­
ingenieurs, industriële ingenieurs en 
technische ingenieurs is met 17 gedaald. 

In de graverijen, de groeven en in de aan­
horigheden van deze bedr1jven is het aan­
tal inspectiebezoeken met 322 afgenomen; 
in de staalindustrie en in de cokesfabrie­
ken zijn er 37 minder. 

Aan de spring-stoffabrieken en -magazijnen 
zijn in totaal 382 inspectiebezoeken ge­
bracht . 

( \) De verdeling van ht t verklitdtn- tn btditndtnprr,ontt l 
over de verschilltnde 1fd1lingtn (hoogoven,, 1t11lhbri1-
ken, ulserij t n en andert inrichtingtn) vo•dt 1ltchh Ils 
een aanvij zing gegtvtn, 1r1nt dt 1id1rur9i1 -co1plt1tn 
schijnen die ver del ing on jur tot jur op HA andtrt 
eanier gedaan te hebbtn in hon ungifttn, 
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TABLE.4U III 

l9SZ 

lNOOSTRIES 

l\ . htrattivn 

l . ~incs et leurs dEpcnd3nces: 
3) ingfniturs 
b) ingEnieurs industriels et 

ltthniclens 
cl dEléguEs-ouvriers 

2. Mini~r•s et lturs dEpcndancts 
3. Carrières tt lturs doptndances 
4. lcrrils de aines de houille 

8. C. Cokeries et fabriques d'agglo■ErEs, 
divisions d'usines sidErurgiques 

O. Explosifs 

Il. f:briquu 
12. ~a93si ns 

E. Excavations souterraines 

r . Canalisations souterraines 

6. Hydrologie 

Total 

No•brt dt visites d'Inspection 
Aantal inspectitbt1otktn 

Fond Surface 
Ondergrond Bovengrond 

183 113 

2 13 
\ 3~5 461 

- 1 187 
30 3 892 

- 78 

- 185 

- ~6 
2 334 

- Il 

- 221 

- 488 

1 562 7 029 

1ot3l 
lot3al 

296 

15 
1 806 
1 181 
3 922 

78 

185 

46 
336 

11 

221 

488 

8 591 

TABEt li l 

8EORIJFS1AKKCH 

A. Extraclieve nijverhedcn 

1. "ij nen en aanhorighedcn : 
3) ingenieurs 
b) industriële en tcchn1schc 

ingenieurs 
c) afgcvaardigden- werklicden 

2. Graverijen en aanhoright den , 
J. Grotvcn en aanhorlgheden 
4. Stcenbcrgen van s t eenkolcnni j ncn 

1982 

8.C . Cokes- en 3gglo■eratcnfabrickcn, afdc­
lingcn van ijier- en staalfabrickcn 

O. Springstoffen 

11. Fabrieken 
12. "agazijncn 

E. Ondcrgrondse uitgravingcn 

r. Ondergrondse leidingen 

6. Hydrologie 

Totaal 
.._ __________________ _._ ____ _.___ ____ --'---------'---- --------- --

TABLEAU IV 

1982 

INDUSTRIES 

Observations faites par 
les dEltguh 

ouvriers 
(inscr . au 
registn) 

Ooor de 
afge.,aar• 

digden 
verklieden 

les ingénieurs 

Inscr. au I Autres obs. 
registre) écrites 

Ooor de ingenieurs 

geaaakte aanaerkingen 
{lnschrijvin- lnschrijv. Ander, 

Infractions 
relevées 

Opgetekende 
ovtrtrrding,n 

BEOR I JfS T AKKE Il 

TABE! rv 

1c82 

g•n in het in het schriftel ijke 

A. l. "ines et leurs dépendances 
2. "inières. carrières et 

leurs dépendances : 
a) souterrainH 
b) à ciel ouvert 

3. Terril~ de •Ïnes de houille 

8. C. Cokeries, fabriques d'agglo­
■érés. sidérurgie 

O. Explosifs - fabriques et 
■aguins B 

C. Excavations souterraines 

Total 

regi~ter) regi ster 

438 30 

- 1 

492 136 

- -

- 32 

8 84 

- 5 

9311 2118 

J.2.2. Statistique des infractions commises et 
des sanctions imposées (tableau IV) 

Le nombre d'observations relevées par les 
ingénieurs et les délégués-ouvriers a aug­
menté en 1982 (+ 3). 

568 

aan■,rk i ngen 

B -

- -
49 1 

15 -

43 l 

- -

- 1 

115 3 

A. 1. Mijnen en aanhorigheden 
2. Graverijen, groeven ,n 

aanhorigheden : 
a) ondergrondst 
b) in de open lucht 

3. Ste,nbergen van steenkolen­
aijnen 

8.C. Cokes- en aggloaeratenfabrie­
kcn, ij~er- en staalb,drijven 

o. Springstoffen - fabricken en 
•aguijnen 8 

E. Ondergrondse uitgravingen 

Totaal 

J.2 .2 . Statistiek van begane overtredingen en 
van opgelegde straffen (ta bel IV) 

Het aantal door de mijningenieurs en door 
de afgevaardigden-werklieden gemaakte op­
merkingen is in 1982 met 3 gestegen. 
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Deux contrave n tion s o nl été 
procès-verbal e n 1 982 dans 
min iè r es , carr1 ères à cie l 
sidé rurgi e . 

r elevées par 
l es mines et 
ouvert e l la 

3.3. Statistique des accidents du travail 
(Tableaux V à VIII) 

J . J .1. Mines d e h ouil/ç, 

La statistique d e s acciden ts de t ravail 
survenu s da ns les mi n es de houille e n 1982 
établie par l 'Admi n istration des Mines, 
r épartit les accide n ts , d'une part, sui­
van l leur cause maté r i elle e n 12 grandes 
r ub r iques pour les acc i dents du fond, 10 
grandes rubriques po ur les accidents de 
surface , et d ' autre part , s uivant l'impor­
tanc e de l ' i n capacité de t r avail , qui com­
por t e 4 classes de g r a vi té "l à 3 jours" , 
" 4 à 20 jours", " 21 à 56 jours" et "56 
jours et plus". 

Le t a bleau V es t un t ableau conden sé qui 
dis t i n gue l e s g rande s rubriques des causes 
matériel ] es e t seulement deux c lasses de 
gravité " 1 à :J j our s ", " plus de 3 jours". 

On obse r 'I.' er. '82 u ne diminution du nom-
bre tota rlc e 1c times dans les t ravaux 
sou t e rra .1 ~ ( - . 9 %) ' tand is que le nom-
bre de r 

~ te- restés au fond a diminué 
de 0 , 1 %. 

Le nomb r d' " _dents mortels a été de 
8 uni tés ·U 1 • et de 1 unité à la sur-
face . 

Le nombre des ~ccide nts à i ncapacité per­
mane nte a u f onù a augmenté de 15, 8 %. A 
la surface , l e nombre total des victimes 
a augmenté de 2 ,7 % en 1982. 

La répar tition des accidents entre les 
d ifféren tes rubriques n' a pas subi de va­
riation n otab le en 1982 . La proportion 
de victimes d ' accidents par éboulements 
et chu tes de pierres et de blocs de houil­
le s 'étab lit à 36 , 2 % du nombre total de 
v ictimes d'acci d ents du fond , comme en 
1981 , celle des victimes d'accidents dus 
aux manipulations et chutes d 'objets est 
de 23 ,2 %, contre 21 ,4 % l ' année précéden­
te . La proportion d ' accidents dus aux chu­
tes et mouvements des victimes a augmenté 
e n 1982 (12,2 %) . Le nombre d'accidents 
dus à l'électrici té a été de 4 au total. 

Les accidents mortels du fond ont pour 
cause le transport ( 2 sur 8), les éboule­
ments, chutes de pierres ou de blocs de 
houil le (5), les machines, outils et sou­
tènements ( 1 ) . 

Rapporté s a u nombre moyen de présences 
pendant les jours ouvrés ( 11 722 au fond 
et 3 339 à la surface en 1982 et au nombre 
total des postes prestés dans l 'année (1), 

(1) Convertis en postes de 8 heures. Les postes rhls sont 
de 8 heures dans I e Sud et de 8 heurH 15 einutes dans 
le Nord. l es chiffres cit~s co■prennent les po,tes prtstfs, 
tant au fond qu•~ la surface , pour les travaux de dhanlt­
le8ent dans les si~ges où toute extraction a cusf. Ces 
postes ne sont pas repris dans les stitistiques à caract!re 
hono11ique qui, sous ce rapport, peuvent donc prhtnttr 
certaines discordances avec les chiffres citfs ici. 
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ln 1982 zijn twee overtredingen bij pro­
ces-verbaal vastgesteld in mijnen , open 
groeven en graverijen en in staalbedrij­
ven. 

3.3. Statistieken van de arbeidsongeval len 
(Tabellen V tot VIII) 

J. 3 .1. Steenkolenm11nen 

In de statistiek van de in 1982 in de ko­
lenmijnen gebeurde arbeidsongevallen , op­
gemaakt door de Administratie van het 
Mi jnwezen, worden de ongevallen naar hun 
materiële oorzaken in 12 hoofdrubrieken 
voor de ongeval len in de ondergrond en 
in 10 hoofdrubrieken voor de ongevallen 
op de bovengrond ingedeeld en, anderdeels, 
naar de belangrijl<heid van de arbeidson­
geschiktheid, in 4 klassen "1 tot 3 da­
gen", "4 tot 20 dagen", "21 tot 56 dagen" 
en "56 dagen en meer" . 

Tabe l V is een beknopte tabel die wel de 
hoofdrubrieken naar de materiële oorzaken 
laat uitschijnen doch slechts twee klassen 
wat de ernst van de ongevallen betreft 
11 1 tot 3 dagen" en "meer dan 3 dagen". 

In 1982 is het totaal aantal slachtoffers 
van ongevallen in de ondergrondse werken 
met 2,9 % gedaald en het aantal verrichte 
diensten met 0,1 %. 

In de ondergrond zijn 8 dodelijke ongeval­
len gebeurd en op de bovengrond 1. 

Het aantal ongevallen met blijvende on­
geschiktheid is voor de ondergrond met 
15, 8 % gedaald in 1982. Op de bovengrond 
is het aantal slachtoffers in 1982 met 
2,7 % gestegen. 

De verdeling van de ongevallen onder de 
verschillende rubrieken heeft in 1982 geen 
opmerkelijke wijzigingen ondergaan. Het 
percentage slachtoffers van ongevallen 
door instortingen en vallende stenen of 
brokken steenkool veroorzaakt, bedraagt 
36,2 % (zoals in 1981) van de totaal aan­
tal slachtoffers van ongevallen in de on­
dergrondi dat van de slachtoffers van on­
gevallen door het vallen van voorwerpen 
veroorzaakt, bedraagt 23,2 "• tegen 21,4 
% het vorige jaar. Het percentage ongeval­
len veroorzaakt door het vallen of door 
bewegingen van de slachtoffers 1s in 1982 
gestegen (12 , 2 "). Door elektriciteit zijn 
in totaal 4 ongevallen veroorzaakt. 

De dodeli jke ongevallen in de ondergrond 
zijn te wijten aan het vervoer (2 op 8) , 
door instortingen vallen van stenen en 
brokken kool (5) en door machines, gereed­
schap en ondersteuning (1). 

Op het gemiddeld aantal aanwezigheden op 
de gewerkte dagen (11 722 in de ondergrond 
en 3 339 op de bovengrond in 1982) en op 
het totaal aantal in de loop van het jaar 
verrichte diensten (1), (3 041 517 in de 

(1) 1~ dit•st,, ,1, 8 .re~ ~r,kt"d, Ot .,,,hlljltt dieosttn 
dort• ~ srt• i• ht l•i~t• t • S ~rt• I!> •Î•utt• i11 htt 
hcrdt'. Ct l!it'ltt , , ~11dnçrrd1 of b0Yt•9r0Qd1 un ont­
U'lttli•9t•trlt• i~ stilgtlt;dt ■ijntn bntttd, zijn i11 dt 
cijftrs bt-;rtot•. Ota dit•sttn - irdt• 11irt 1tt9trtkt•d 
i11 c!t ecc•~•ist~t shti.1tit,1•. dit, .. t dit pu11t bttrth, 
d•s 1r.c!ert djftn \~•••• gne•. 
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TABLEAU V. 
Statistique des accidents chôm<1nts survenus 
dans les mines de houille en 1982 

.-------------------------------....--------..----------- - - -

C A Il S E S 

( 1) 

A. Au for,d 
\. [bouleaents, chutes de pierres et de blocs de houill e 
2. Transports (à l'exclusion des 3tc idents dus à 

l 'Hcctricité) 
3. Chute et oouveaents de la vittine 
4. Machines, outils et soutènenents 
S. Chutes d'objets 
6. Explosifs 
7. lnflafteations et explosions de grisou ou de poussi~res 

de charbon 
8. O~gageaents inst4ntanés, anoxi es . asphyxies et intoii ­

c.ations par gaz naturels 
9. Feux de oine et incendies 

10. Coups d'eau 
Il. Cour~nt électriqu e 
12. Oivers (air conprieé . accidents survenus à la surface aux 

ouvriers du fond, autres causes) 

Total fond 

8. A la surface 
\. Ebouleacnts, chutes de pierres ou de blocs de houille 
2. lransports 
3. Chute de la vi ctioe 
4. Kanieocnt ou eoploi d' outils, oachines et nécanisoes 
S. Chutes et aanipulation d'objets 
6. hplosifs 
7. lnflaaoations, explosions 
8. Incendies et feux 
9. Courant électrique 

10. Oivers 

Total surface 

Total général : Fond• Surface 

C. Accidents sur le che■in du travail 
(accidents de trajet ) 

• compris dans (3) et (ou) (4) 

Nonbre de 
viclioes 

Aantal 1 
s13.th loffer~ 

(2) -

(3) • (q 

3 895 

676 
1 31 5 
1 821 
2 500 

1 

-

-
-
-

4 

535 

10 753 

1 
32 

116 
85 

11 3 

-
1 
4 

1 

100 

453 

l i 206 

76 

tuporai re 
1 à 3 
Jours 

Uoabre de vitli~tl 3y•nl \ ubi 
une incapJtilé 

totale de per•3ncnte de 

plus de I no i ns 1 ?S ~ 
3 jours de 15 t ou pluG 

Aanlal Gl achtoffers oel 

volledige tijdelijkc bl ijvende 
on9cschikthe id van ongesc~iklhcid vJn 

1 lot 3 aeer dan 
dagen 3 dagcn 

(3) (4) 

l 042 2 848 

129 5,,5 
3'j9 956 
480 1 31,6 
664 1 836 
- 1 

-
- -
- -
- . 

1 3 

232 303 

2 907 7 838 

- 1 
4 28 

26 90 
24 60 
23 90 

- -
1 -

- 4 

1 -
37 6) 

116 336 

3 023 8 174 

13 63 

ninder 1 25 Z 
d~n 25 :t of neer 

(~) , 

63 

45 
22 
55 
61 

1 

5 

252 

3 
2 
3 
6 

17 

269 

( 6) • 

3 

i 
1 

1;, nort 

Doden 

(7) 

5 

2 

8 

1Al1 {, V. 
.', / . , 1, . , Tl'h \/,/Tl <f, ,u,, • •,1//P11 fM•I , il;,, ,,J ., .. ., /11/ffj 

,r, rlr Ju,/r•l1(fll J ,,, r, Til J'}>, 'J 

0 0 R / ~ r. C H 

( 1 ) 

A. ln de ondergrond 
1. ln\tor Lingrn. v.1l l tn van ~lenen en br o~~tn kool 
2. Vervoer (oet uit~l uiling •an ongewal l en •~••••taa~t door 

e l cktriciteit) 
3. Vall en en vcrpl aalsen ••• het slath toff er 
L. Machines , gcr eedsthap en ondcr,teun ing 
S. Va ll en van voorwerpen 
6. Spring~toffen 
) . Ontvlaaaing en ontploff ing van aijngai en 

kol~nslof 
8. Ki j ng•~doorbrJken: 1uurstoftckort . ,er, tikking en ,,rgif­

liging door aardgas 
9. Hijnvuur en branden 

10 . Wa lcrdoorbrakcn 
Il. ( l ektristhc s lrooo 
12 . Allcrl ci oorraken (perslucht , op de bovengrond aan onder­

grondse arbciders overko~en ongeval!en , andere oorza~en) 

Totaal ondergrond 

B. Op de bovengrond 
\, Tnstortingen. vallen van stenen of brokken kool 
2. Vervoer 
3. Val l en van het s l achtoffer 
t. Hanteren en gebruik van gereedsthap, oathines en tuigen 
5. Val lcn en hantcren van voor werpen 
6. Springs toffen 
7. Ontv\aaaingen, ontploffingen 
8 . Brand tn vuur 
~ • 1 t ~~r i .t l1r 1:rOOQ 

!t\ c~r z~~th 

~ 

~_J- Totaal bovengr ond 

i 
lu•~~~~ totaal Ondcrgr ond • Oovengrond 

, c. Ongevall en op de weg naar of van het werk 

i n (3) en (of) (t) begr epen 

., 
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(3 0 41 517 a u fond et 910 999 à la s urfa­
ce) , ces nombres d ' acciden ts donnent une 
propo rtion de 6 , 8 tués pour 10 000 pré­
sen ts a u fond e \. d e 3 , 0 tués pour 10 000 
présen ts à la s urface , 2 , 6 tués par mil­
lion de postes pres\.É:s a u fond et 1, 1 à 
l a s urîace . 

Le taux d e fréquence d e tous les accidents 
(nombre d ' accidents par mi llion d 'heures 
d ' e xposition au r isque) a été de 439 au 
rond , il était de 4119 en 1981 , et 73 à 
la s u rface contre 7 1 e n 1981 . 

J .J .2 . Minièr es à ciel ouvert e t carrières à 
c ie l ouvert 

seule la statistique de s accide nts mortels 
de s min1 e r es et c arr iè res à ciel ouvert 
a été dressée jusqu ' i ci . La r épar ti tion 
en e s t faite suiva n t l es mêmes grandes 
rub riques que pour les accidents des mi­
nes, comme indiqu é au t ableau VI . 

Le nomb r e d ' acc i den ts morte ls y est de 4. 

T1IBLEAU \Il . /1 cr1 '••n l s mortels dans les miniè­
r ,,_. ,, carrières à ciel ouvet't 

1982 

-
Uoobre 

ondergrond en 910 999 op de bovengrond} 
berekend, geven deze cijfers een verhou­
ding van 6,8 doden per 10 000 aanwezigen 
in de ondergrond en 3,0 doden per 10 000 
aanwezigen op de bovengrond, 2,6 doden 
per mil joen verrichte diensten in de on­
dergrond en 1,1 op de bovengrond. 

De veelvuldigheidsvoet van al de ongeval­
len (aantal ongevallen per miljoen uren 
blootstelling aan het gevaar) bedroeg 439 
in de ondergrond, tegenover 449 in 1981 
en 73 op de bovengrond, tegenover 71 in 
1981. 

J.J.2. Graver11en in de open lucht M groeven 
in de open lucht 

Tot dusvcr wordt alleen de statist1ek van 
de dodelijke ongevallen in open graverijèn 
en groeven opgemaakt. De hoofdrubr1eken 
zijn dezelfde als voor de ongevallen 1n 
mijnen, zoals uit tabel VI blijkt. 

Er waren 4 dodelijke ongevallen. 

TABEL VI. Dodelijke ongevallen in de grave­
rijen en groeven in de open lucht 

1982 

d• tuh c, --: ~~ d ' aeci dents 
Aantal dod•n 

Categori•ë• van oogevallu 

-
1. Eboulenent , . ch.it pi er r es ou de blocs 
2. r r 3ns por t 
3. bploi d' <- . !s . - i nes et "écani sncs 
4 . Nanipulal: r.r., e t . les d'objets 
5. Chut e de )~ .. it t i .... 
6 . Asphyxies e t intodcat ions 
7. ( r plosions , incendies . feux 
8 . [ oploi des explos i fs 
9 . (lectrocu ti on 
10 . Divers 

1 ota 1 

] . ] . ]. Usines (S idérurgie , cokeries et fabriques 
d 'agglomér és , etc.) - Tableau VII 

Dans l ' ensemble de ces établissements on 
a relevé en 1982, 15 accidents mortels , 
qui ont f I'appé 8 ouvriers des établisse­
men ts sidérurgiques a ffi liés au Groupement 
de la Si dérurgie . Rappelons que certaines 
acié r ies de moulage, surveillées par les 
i ngénieurs des mi nes, ne font pas partie 
du groupement précité (1). 

Dans l'ense mble des usines surveillées 
par les ingénie urs des mines, les acci­
dents par la c hute (5) et le transport 
(5 ) sont les plus nombreux . 

{l) Lt 11Groupe■ent de la Sidérurgie" ruseablt les coaplexu 

sidérurgiques et les aciérin inHgrEes posséoant leur5 
proprts laainoirs. Au "CoaitE de la sidfrurgic belge" sont 
affiliés en outre les la~inoi rs ind6pendants (rela~inturs). 
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-
l 
2 
-
1 

-
-
-
-
-
4 

1. losto,tiogen, wallen un stenen •• brokken 
2. Vervoer 
3. Gebruik van verhuigen , uchinn, ettr. 
4. Nanipuhtiu, v11len un voorverptn 

S. Val !en van het ,hchtoffer 

6, Vtntikking en •ergiftiging 
7. 0ntploffingtn, br'and, vuur 11 

8 , Gebruik van spring,toHen 
9. (lektrocutit 
10. Al lerlei 

Totul 

] .].]. Fabrieken fljzer- en staalfabrieken, co­
kes- en agglomeratenfabrieken, enz. J -
Tabel VII 

In al deze inrichtingen sarnen hebben zich 
15 dodelijke ongevallen voorgedaan in 
1982. Onder de slachtoffers waren er 8 
werklieden van de s1derurgiebedr1jven die 
bij het Staal1ndustrie Verbond aangesloten 
zijn. Men weet dat sommige staalg1ete­
rijen, die onder het toezicht van de mijn­
ingenieurs vallen, niet tot genoemde groe­
pering behoren (1). 

In alle door de mijningenieurs geînspec­
teerde fabrieken samen zijn de ongevallen 
door het vallen van het slachtoffer (5) 
en het vervoer (5) het talrijkst. 

( 1) Tot het •stul industrie Ytrbond• behortn de s idtrur9h-
coapltu• tn dt 9,intrg•urdt stulhbriehn dit hu11 1i9u 
•alstrijen htbbtn, Bij htt •co■itf un dt hl9iscbe Sldt• 
rurgie• :ijn bovenditn ook nog dt zelfstandigt •al11rij1n 

(heruhers) ungnlottn. 
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TABLEAU VII •. 4ccid~nts mortels dans les usines 

(Sidérurgie, cokeries et fabriques 
d'agg lomérés, etc.) 

Noobre de 

TABEl VII. Dodelij ke ong eva llen in de fobrie­
ken (ljzer- en sta alfabrieken, co­
kes - en agglomeratenfab r ieken, 
enz.) 

1982 

tuh Catégoriu d' ac.ddents 
Aantal doden Cat ego ri ,ën • an ong~vJ li en 

.. ,;,~rat i ons de la hbricat i on 
- '·an sport 

1 
3. f -.o i O i d' outils , aachincs tt 11 h ani saes .. 'l;:i~i puht i ons , chutes d'obj ets, Eboule11enh 

l ~- Chut e de la victiae 
1 f . 4sohp i es u into:it ic ati ons 

1 . E•plosions, i ncendies, feui 
8 . Eeoloi des e~pl os ifs 
9. El eetrocutio., 

10. !li , ers 

Tot.11 

(:) Oor~ 3 '< 'aisant D.lS putie du personnel de \ 'entreprise. 

· ,~ Com: ;:é d e la sidérurgie belge, en ac­
._ o = d avec l a Commission d e s Commun au tés 

.... .:ipéennes ( C.C.E. ) a poursuivi l'étude 
"' un s ;:acistique communautaire des acci­
. Em .s pou :-- l 'ensemble des entreprises qui 
.ui so~t aff i liées . 

:es re~seignements disponibles sont donnés 
a.; -:ab!.eau VIII. 

te nombre d'heure s d'exposition au risque 
,elatif aux accidents recensés par le "Co­
r.li té de l a sidérurgie belge" s'est élevé 
e n 1982 à 52 278 316 pour les ouvriers 
e t 14 410 233 pour les employés; en 1981, 
ces chiffres étaient respectivement de 
59 587 462 et 14 918 014. 

Le taux de fréquence, c ' est-à-dire le nom­
bre d'accidents chômants par million 
d ' heures d'exposition au risque, est 104,7 
en 1982 contre 120,3 en 1981. 

TABLEAU VIII 

1982 

No■bre d' 

llSINES ouvritrs e■ployh 

SIDERURGIOUES 
Aantal 

verklieden bedienden 

35 312 8 400 

572 

-
5 

-
l 
5 

-
l 
1 
2 
-

15 

1. Verrichtingen van de fabricatie 
2. Vervocr 
J. Gebruik van werktuigen. aachines . enz. 
4. Manipulatiu en val len van voorwerpen 
S. Vallen van het s lachtoffer 
6. Vers tikking en vergiftiging 
1. Ontploffingen, brand, vuur 
8. Gebruik van springstoffen 
9. Elektrocutie 

10. Allerlei 

( l) Totaal 

(!) llaarvan J doden die niet tot hct per soneel VJn J~ ondern,­
aing behoorden. 

In overleg met de Commissie van d r r,JpC' 
se Cemeenschappen (C.E.G.) heef t -~m: 
té van de Belgische S i derurg i e , .,;di 
voortgezet van een Europese stal · ' • ., ve 
de ongevallen in haar aangeslo t e rij 
ven. 

De beschikbare gegevens zi jn i1! 

VIII aangeduid. 
,1be ' 

Voor de ongeval len door he t Comi té van 
de Belgische Siderurgi e opgetekend , be­
droeg de duur van de bloots tell1 ng a an 
het risico, in 1982 52 278 316 ure n vo o r 
de werklieden en 14 410 233 uren voo r de 
kantoorbedienden; in 1981 was dat 
59 587 462 en 14 918 014. 

De veelvuldigheidsvoet, d . i. het aantal 
ongev allen met arbeidsverzuim, pe r miljoen 
uren blootstelling aan het risico , is in 
1982, 104,7 tegen 120,3 in 1981. 

TABEL VIII 

1982 

No■bre total 
d'accidents chô■ants 

ouvriers e■ployh IJZER- EN STAAL-

Totaal aanta 1 ongevallen fA8RIEkEN 
ut arbeidsverzui• 

verk 1 i eden bedienden 

5 471 109 
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TABLEAU VII Ibis . Accidents s urvenus dans les 
éta blissemen t s de 1 'industrie 
s idérurg ique au personnel 
de ces établissements 

1982 

TABEL Vlllbis. Ongevallen in ijur- en staal­
bedrijven overkomen aan Mt 
personeel van deze inrichtingen 

1912 

No•bre 
de 

vi ct i•u 

No■brt dt victi■u 
ayant subi une intapaci tl 

C AUS[ S 
teaporaire 

totale 
ptr■antote 

luh 

00RlAl[I 

Aantal Aantal sl achtoffers ■et 

- Machines 
- Kachines aotri ces et gé nératrices 

et ponpes 
- Ascenseur s e t =on te -charges 
- Appare i 1s de levage 
- Tr ansportcurs-cour roi~, cha\'nes 

à gode ts , C t e ..• 
- Chaud i hes et ~utrcs r1r. ipi ents 

sou•is à pre~~; on 
- V~hicul cs 
- Anioau:ic 
- Appare i 1s de ., :msni •n 

d' énerg i e a~ c ,,que 
- Appare i ll age ctri 
- Ou t i I s à ..a i 1. 

- Substances ch' 11ue· 
- Substances br'' .,.-.tee t rès 

i nflanab l es 
- Poussières 
- Rad i at ions e l ~u1>sta,, • r adio-

act i ves 
- Surfaces de t r avai l qui ne s on t pas 

pas c l assées sou~ d ' autres 
rubriques 

- Agents aatér i e l s div~r s 
- Agen t s non c l assés f au te de 

données suffi san t es 

Total 

s lacht off ers 

385 

62 
1 J 

370 

50 

43 
246 

4 

53 
64 

753 
114 

271 
' 601 

57 

1 331 
1 665 ' 

150 

6 232 

vol! edige 1 
tijdelijkt , 

onge­
schikthei d 

349 

SB 
13 

33S 

45 

39 
227 

4 

50 
62 

724 
113 

267 
589 

57 

1 234 
1 580 

144 

5 890 

Le taux de gravité (1) a été de 5, 1 en 
1982 contre 5,2 en 1981. 

L'exploitation des rapports annuels des 
chefs de service de sécurité, d ' hygiène 
et d'embellissement des lieux de travail 
des entreprises sidérurgiques pour dresser 
une statistique plus détaillée des acci­
dents suivant leurs causes matérielles 
a conduit au tab l eau VII Ibis ci- dessus 
qui couvre la totalité des entreprises 
sidérurgiques du Royaume, affiliées ou 
non au "Groupement de la Sidérlirgie" . 

Le nombre total des victimes a diminué 
de 1 442 uni tés, celui des victimes at­
teintes d'incapacité permanente a diminué 
de 33 uni tés . 

(1) No•bre de journées chôaées des suites d'accidents par 1 000 
heures d'exposition au risque. y c-01pris lu journhs chô­
des conve.ntionnelle1ent attribuhs aux au.idents ■orteh 
(7 500) ou aux accidents entraînant une incapacitf peru­
ntnte de travail (7 SOO pour 100 t d'invaliditf) . 
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bl ijvende 
ongt • 

>Ghiktheid 

3S 

4 

-
33 

4 

3 
17 

-

3 
1 

29 
1 

4 

12 

-

95 
85 

6 

332 

Ooden 

1 

-
-
2 

1 

1 
2 

-

-
1 

-
-
-
-

-

2 

-
-

10 

- "uhion 
- Aandr ijf■a,hinn, gentratoru tD 

po■ptn 

- Perunen- en gotdtrtnliftta 
- Heftontelhn 
- Transporteurs-bandtn, t■■tr-

hddtrs, tnz. 
- Stoo•kete h tn aadtrt vatu 

ond,r druk 
- Voertuigtn 
- Ditrtn 
- Trans■issies van HChHÏICht 

entrgi t 
- Elektrische 1pp1r1tuor 
- Handgerttdschap 
- Cheaische stoffen 
- Brudende of licht oabhabart 

stoffen 
- Stof 
- Stralingen en radioactieve 

stoffen 
- Niet onder een andere rubri•• 

ingedeelde werhhk•cn 

- Vcrscheidene uterille 191ati1 
- Vegens on,oldoeade gegneas ■iet 

ingedttlde 19enti1 

Totaal 

De ernstvoet ( 1) is in 1982 tot S, 1 ge­
daald tegenover 5,2 i n 1981. 

Een meer gedetailleerde statistiek van 
de ongevallen, naar de mater iële oorzaken 
ingedeeld, is in tabel VIII bis opgenomen. 
Zij is opgesteld aan de hand van de jaar­
verslagen van de hoofden van de diensten 
voor veiligheid, gezondheid en verfraaiing 
der werkplaatsen van de siderurgiebedrij­
ven. Die tabel heeft betrekking op al de 
siderurgiebedrijven van het Rijk, ongeacht 
of ze bij het Staalindustrie Verbond aan­
gesloten zijn of niet. 

Het totaal aantal slachtoffers 1s met 
1 442 afgenomen; het aantal slachtoffers 
met een blijvende ongeschiktheid 1s met 
33 afgenomen. 

(1) Aantal d19tn Ht 1rbtidntr-zui1 ingnolgt o•gnallt• p,r 
J 000 urtn blootsttll ing un htt risico, 11t iabegrlp ,an 
htt conwentionul untal werloren dagen w1gta1 dodclljkt 
ongu1llen (7 500) of wcgus ongtulhn dit un blijre•dt 
arbeidsongeschikthei d nrooriukt htbbtn (7 500 ftOI' 100 1 
inuliditeit). 
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T.4 BL!i.4U IX. Accirl.:-nls s urv,•nus 
min.:>s mét,"l ll1qu,'s , 
sout~rrain~s & l 
sou tt'rraines 

cf:ins les 
m1n1èrc-s 

(',l r :' J('l't.>S 

TABEL IX. Ongev a llen ov crlrnme n in de, rnctaa l-
miJ n f." 11. d f." ondcrgron cls c r,ra vc1·1;en 
e n de onde rg rondsf." g l'oevl:'n 

1982 

r t . rc Jt \'Î t tlnc-!> 3y3nt sub i 
:..'lt incaoaci t ~ 

A. FOIIO tt·~or 11 • r t olllc p•rnancntc 1 ués A. ONO[RGRONO 

! :, 11 lu~ de 
no.ebr c 

t o tal d• < 25 % :> 25 !I. 
3 j ou•< 3 j c,.,rs 

vlct\~~s 

.:. lnt ll slachtoif,rs 

c~ .. HS · rcll'dQù~S •c~ . -, : !cdigc ti j c!tli j kt 
~, q,schiktheio 

t ot a,1 
l •ot -Je tr dan aanla l 

3 : .\ Q~ f\ 3 d3gen s lacht-
oHus 

!. (~ ~l•~cnts e t thutH dt 0 Îff-'" t . 3 

: i. ~o,•t ns de tran$por ~ . 1 

'11. Chut e e t aou,·eotnt de l ' 
vi c. tiae - 2 

1 ·• '. Manieoent ou ' ""loi de :nchi re-'l . 
outi h. oicaii i s.•r!- et !:Ut~ri4!-

~• nts 3 8 

V. Chutes d' objets et ~anipula-
t i ons diverses - 5 

'JI. t x11 l osifs - -

VI!. lnflaa11Hions ,t eirplosions - -

Vlll. Anoxies, asphyxies et into1-i-
cations par gaz naturel et 
autres - -

1 X. Feux et incendies - -
X. Coups d'uu - -

XI. Electricité . -

ICI 1. Autres causes - -

Tota l pour le f ond 3 19 

].].". Mines métalliques, minières sou terraines 
et carrières souterraines 

Le recensement et la classification des 
accidents survenus dans les mines métalli ­
ques, les minieres souterraines et les 
carrières souterraines est fait par l'Ad­
ministration des Mines sur les mêmes bases 
que pour les mines de houi l le. 

Les données du tableau IX relatives à 
l ' année 1982 concernent les carrières sou­
terraines (ardoisières , terres plastiques, 
marbre , tuffeau , etc.). Ces établissements 
n ' ont occupé ensemb 1 e en 1982 que 80 ou­
vriers, dont 30 au fond et 50 à la surfa­
ce . 

Il n ' y a pas eu d'accident mortel en 1982 . 
Le nombre total d ' accide n ts chômants a 
été de 37. 
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3 

l 

2 

ll 

5 

-

-

-

-

-

-

-

22 

t>èl 

hl ijvende 
Ooden 1E CHIII SCH[ OORlAK(!l 

onge-
schikthei d 

< 25 :t ::.25 % 

-- -
- - - 1. ln$torti ngen en ! n •1 ,1 r "n en 

- -
- - - 11. VervoerPiddel rn 

- -
111. Val l en en bcwegrn ~· 

- - - s hchtoff er 
- -

IV . Hanteren of gcbru ik• n - i . 
ne:5 , gereed~chap, t u r•r en 

- - - onder stcuningen 

V. Vall cn van voor11crpcn en al l " • c i 
- - - aanipuh t i es 

- - - VI. Spri ngs t off en 

- - - VI J. Ontbrandingen en ontploffi ngen 

VI 11. luurstoftckor t , ver stikk i ngen 
door natuurlijke en andr r e 

- - - gas sen 

- - - 1 X. Vuur en brand 

- - - X. Vaterdoorbraken 

- - - XI. Elektriciteil 

- - - XI 1. Anderc oorzakcn 

- - - Totaa l ondrrgrond 

3 .J. "· Metaalmijnen, ondergrondse graverijen 
en ondergrondse groeven 

D~ telling en de indeling van de ongeval­
len in de metaalmijnen, de ondergrondse 
graverijen en de ondergrondse groeven wor­
den door de Administratie van het Mijnwe­
zen op dezelfde grondslagen verricht als 
die van de ongevallen in de steenkolenmij­
nen. 

De gegevens van tabel IX over het jaar 
1982 hebben betrekking op de ondergrondse 
groeven ( leisteen, plastische aarde, mar­
mer, tufsteen, enz . ). Al deze inrichtingen 
samen hebben in 1982 maar 80 arbeiders 
meer tewerkgesteld , nl. 30 in de onder­
grond en 50 op de bovengrond. 

In 1982 is geen enkel dodelijk ongeval 
gebeurd. Het totaal aantal ongevallen met 
arbeidsverzuim bedroeg 37 . 
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1/lBUJ/iU IX (suil r:) . t1u:idents survenus d;,n.~ 
les minr>s métall1ques, les minières 
soui cr ra,nc·s et fos c1c;rr1ères sou­
Lerrain es 

1982 

TABEL IX ( vervolg). ln de met aalmijnen. on­
d<'rgrondse groeven en graver1jen ge­
heurde ong<'vallen 

1982 

lloat,re de ·,i,tie~\ •yant subi 
one io,ap~G it• 

o. SURFAC[ leopor~ire tola l • ptr •antnte luh 8 . BOYC IGROIO 
-

noabr t 
1 11 plu~ de 

3 jour~ 3 jour~ 
t o tal de < 2S t ➔2S 1: 
vict i ee'\ 

Aan t al ,la,htolfer, 

ctt 

CIIUSES lECHIIIQuES 
oet volledige tijdelijk~ bl i i•••dt 

Oodtn lECHNISCHE OORLAtCI on9tsthiktheld 

l t o t nttr dan 
3 da9en 3 dagen 

!. Eboul c,cnt~ ,: hutes de pl'!rrts l 2 
- - -

l !. Trar,•".,Crt~ - -
·-- -

111. Xan· nt~ ~ loi d'outi ls . 
oac ►. •. t.• i .,, ... e ~ l 4 

- -
I'! . Chu• J ' 0~ 1 ~ rani pu-

lal i ' 2 3 
-

V. Chute l "t>U ,t de la 
vi 1;t i l l 

--
V!. lnfl a"r,tion,. c ,plosions , 

asphy,ir.s et i r1,o xic3tions - -
VI l. feux el incendie~ - -

VI 1 !. Explosifs - -
IX. El ectricité - -

X. Autres causes - -

Total pour la surface s 10 

Total fond ♦ surface 8 29 

C. ACCIOE NT S SUR lE CHE NlN ou 
lRAVAIL - -

J.J.5. Fabriques d'explos ifs 

Il y a eu en 
plosifs 238 
242 en 1981; 
à déplorer. 

1982 dans les fabriques d'ex­
accidents chômants, contre 
aucun accident mortel n ' est 

3. 4. Statistique des maladies profession­
nelles 

Le Fonds des Maladies professionnelles 
nous a communiqué ses données statistiques 
afférentes aux maladies professionnelles . 

Le tableau ci-dessous donne, dans la deu­
xième colonne, le nombre de requêtes i n­
troduites annuellement par les mineurs 
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ongt-
sehikthtid 

tota-11 
aanta l < 2S l ns x , laeht -
off ers 

3 

-

s 

5 

2 

-

-

. 

-
-

15 

37 

-

- - - 1. l•~tortingen t• ollen un sttnea 

- - - II. Vervoer 

Ill. Hanteren of gebruiken un uchi-
- - - nes , gereedschap en tuigen 

IV. Yallen van voorverpen en 
- - - unipulatin 

v. hlltn en btvegu un htt 
- - - shchtofftr 

VI. Ontbrandingtn, ontploffingen. 
- - - vtrHikking en nrgiftigingen 

- - - VI!. Vuur en brand 

- - - VIII. Spring1toff tn 

- . - IX. Eltktricittit 

- - - X. Andert oorzaktn 

- - - lobai boveagrond 

- - - Totul ondergrond ea bona9road 

C. OIGEVAllU OP DC VE6 IAAR El YAI - - - NET IIEAlt 

J. J. 5. Springstoffabriekf'n 

In 1982 zijn in de springstoffabrieken 
238 ongevallen met arbeidsverzuim gebeurd, 
tegenover 242 in 1981; er waren geen dode­
lijke ongevallen. 

3.4. Statistiek van de beroepsziekten 

He t Fonds voor Beroepsziekten heeft ons 
zijn statistische gegevens cver de be­
roepsziekten medegedeeld. 

In de tweede kolom van de hieronder s taan­
de t abel 1s het aantal aanvragen aangeduid 
die ieder jaar ingediend z iJn door mijn-
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,.... 

de charbon présumés atteints de pneumoco­
!1iose . 

:.a troisième colonne donne le nombre d e 
t•equêtes de travailleurs des m:ines accep­
tées par l e Fonds pour la réparation de 
:a sil icose du mineur. 

-·:1 1982, le nombre de r e quêtes introduites 
, diminué de 522 unités par rapport à 1981 
"': le nombre de requêtes acceptées a dé­
;:assé de 30 % le chiffre de l ' année 1981. 

Noabre d• requêt•s 
~nnt• 

i ntroduites 

Ja;i.r 
Aantal ingediende 

aanvr.igen 

1970 17 069 
197l 8 888 
1972 B 148 
1973 6 068 
1974 5 938 
19 75 5 405 
1976 5 653 
1977 5 428 
1978 S 126 
1979 4 243 
1980 4 zq 
198! 3 561 
1982 3 039 

o~ n • a plus signalé ces de rni ères années 
de cas de nystagmus ou d ' ankylostomiase, 
autres maladies professionnelles des ou­
vriers mineurs. 

Deuxième partie 

L 'ACTI VI TE DANS LE DOMAINE 
HYDROLOGIQUE DE 

L'ADMINISTRATION DES MINES 
EN 1982 

L 'Administration des Mines publie égale­
ment des renseignements relatifs à l'acti­
vité de ses services extéri eurs dans le 
domaine de 1 ' hydrologie des eaux souter­
raines . 

Parmi les l ois et règlements relevant de 
la compétence des ingénieurs des mines, 
il faut signaler: 

l ' a r rêté-loi du 18 décembre 1946 institu­
ant un recensement des réserves aquifères 
sou terraines et établissant une réglemen­
tation de l eur usage; 

l 'arrêté royal du 21 avril 1976, modifié 
par l' arrêté royal du 5 j uin 1978 , relatif 
à l a régl e me n tation des nouvelles prises 
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werkers van kolenmijnen die ve rmo e d e l ljk 
door stofïong aan getast wa r e n. , 

In de derde kolom staat h et aantal door 
het Fonds ingewilligde aanvra g e n va n mi jn­
werkers ( sch adeloosstelling voor mi jm.,,e r­
ke rssilicosis) . 

In 1982 werden 522 a anv r agen minder i nge­
diend als in 1981. Het aantal i nge will igde 
aanvragen lag 30 % bove n het cijfer van 
1981. 

Noobre de r equêtes 
acceptées 

(silicose du oineur) 

lngewilligde 3Jnvragen 
(oijnwerk erss ilicosis) 

6 949 
10 797 
9 w; 
2 745 
3 088 
1 637 
2 233 
2 287 
1 636 
1 509 
1 889 

714 

932 

De jongste 
bekend van 
twee andere 
kers. 

jaren zi jn geen gevallen meer 
nystagmus en ankylostomiase , 

beroepsziekten van mijnwer-

Tweede deel 

BEDRIJVIGHEID 
VAN DE ADMINISTRATIE 

VAN HET MIJNWEZEN OP HET GEBIED 
VAN DE HYDROLOGIE IN 1982 

De Administratie van het Mijnwezen publi­
ceert eveneens inlichtingen over de acti ­
viteit van de buitendiensten op het gebied 
van de hydrologie van het grondwater. 

Onder de wetten en regleme nten die tot 
de bevoegdheid van de mijningenieurs beho­
ren vermelden wij 

de besluitwet van 18 december 1946 waarbi j 
tot het houden van een telling de r grond­
waterreserves en tot de invoering van een 
reglementering van hun gebruik besloten 
werd; 
het koninklijk besluit van 21 april 1976 , 
gewijzigd door het koninklijk beslui t van 
s juni 1978 , tot reglementering van de 
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d 'eau souterraine ; 

l a loi du 9 j u illet 197 6 r e l ative à la 
réglementation de l ' explo itation des pr i ­
ses d ' e au sou te r raine établ ies avan t l e 
15 j uillet 1947 et l ' arrêté r oya l d ' a ppli­
cation du 1er octob re 1976 ; 

l' a rrêté royal du 9 août 1976 r elatif a u 
r ecensemen t des p r ises d ' eau soute rraine 
mises en serv ice a vant le 15 juillet 1947. 

Le tableau ci- dessous donne une i dée de 
l ' activité dé velo ppée e n 1982 dans l e do­
maine hyd r ologique par les agents de l ' Ad­
ministration des Mi nes . 

Hy drolog ie 1982 

Sud Nord 
luiden Noorden 

l. Dossiers de décl~ration ou d'autori-
sation traités : 

l. l. Ra ppor ts rnvoy~s ~u Gouv~rneur 
(captage~ d~ la c1 :,,• t 11) 10 64 

l.2. Actts d• -l•cldraL,·• do captages 
de la th•,• · J 27 59 

1. 3. Ac tes de cfd.>ra~i ir captage, 
d'eau ant · .. ·.~ur~ .i:' -' • • 7. 194 7 31 2 

2. ll i H~ en usagr , C3pt• d'eau 17 26 . 
3. Contrôles de p •.:: ~o--;cr .. 5 106 4 525 

-- -
( • ) Secteur prévu r•r !'~ •:le Ier , 4 de 11arrêtE r oya l du 

7 janvi er 1966 •odi f. • par l' arrêté r oyal du 22 avril 
1966. 

Troisiè me partie 

L'ACTI VITE DES SERVICES DE 
SURVEILLANCE DES CANALISATIONS 

SOUTERRAINES DE 
L 'ADMINISTRATION DES MINES 

EN 1982 

Le service d e s urveil l ance des canalisa­
tions soute r r a ines a pour mission, en col­
laboration a vec l e s services intéressés 
de l'Administrat i on de l ' Ene rgi e , de veil­
l e r à l'application des lois et arr êtés 
relati f s au transp ort des p r odui t s gazeux 
et autres par canalisa tions et à la dis­
tribution pub l ique d e gaz . 

En cette matière, il a no t amment , dans 
le but de garantir la sécurité pub lique: 

- une mission de surve illanc e des insta l ­
lations, laquelle donne lieu à de nom­
breuses visi t e s d e t r a v aux ; 

- une compétence d'avi s s ur l e s demandes 
de concession ou de permission de t rans­
por t d e p r oduits g a z e ux e t au t res par 
canalisation s . 
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nieuwe grondwaterwinningen; 

de wet van 9 Juli 1976 betretfende de re­
gle mentering van de exploitatie van v66r 
15 J uli 1947 aangelegde grondwaterv1Min­
ge n en het koninklijk besluit van 1 okto­
ber 1976 t o t uitvoering van deze wet; 
het koninkl ijk bes luit van 9 augustua 1976 
betre ffende de t e lling van de v66r 15 jul1 
1947 i n gebruik genomen grondwaterw1M1n­
gen. 

De hierna volgende tabel geeft een idee 
van de activiteit die de ambtenaren van 
de Admi ni s tratie van het Mijnwezen in 1982 
op het gebied van de hydrologie aan de 
dag ge l egd hebben . 

Hydrologie 1982 

Se.cttur 
Royau■ e Sec tor 

Het Rijk (•) 

1. Behandelde aangif tt- of nrgunei 11g1-
dossiers : 
1.1. har de Gou,erntur gezo•de11 .erala-

- 74 gen (vinningen ••• kla1St Il) 
1. 2. Akten u n u agi ften woor • inni119ea 

- 86 u n klasst 1 
1. 3. Akten u n aangi fttn ,oor vattr.in-

- 33 ningen u n , 66r 15,1,19'7 

1 44 2. lngebruiknuingeo .an groodv1ttrvlaDingu 

- 9 631 3. Cont roles op peilputtcn 

(•) Stctor , oorzien bij 1r tilcel 1, 4 nn het koninUijk bnlait 
van 7 j anuari 1966, guij zigd bi j het koninklijk bttlait 
van 22 apri 1 1966. 

Oerde deel 

BEDRIJVIGHEID VAN DE NET HET 
TOEZICHT OP DE ONDERGRONDSE 

LEIDINGEN BEL.ASTE DIENSTEN VAN 
DE ADNINISTRATIE VAN HET 

NIJNWEZEN IN 1982 

De dienst voor toezicht op de ondergrondse 
leidingen dient samen met de betrokken 
diensten van de Administrat i e voor Energie 
te waken over de toepassing van de wetten 
en beslui ten betreffende het vervoer van 
gas achtige en andere produkten door middel 
van leidi ngen en betreffende de openbare 
gasdistributie . 

0m de openba re veiligheid te waarborgen, 
dient hij op dat gebied onder meer: 

t oezicht te houden op de i nstallaties, 
wat aanleiding geeft t o t een groot aan­
tal schouwingen van werken; 

advies te geven over vergunnings- en 
t oelatingsaanvragen voor het vervoer 
van gasachtige en andere produkten door 
middel van leidingen . 

577 



Ces .avis doivent non seulement porter s ur 
l es difficu ltés qui pourraient être ren­
.:-or.~r~es par h• t rac é projeté pour les 
_._- -, ... :;_ isation s ~ctJgâts miniers , e xploita­
.. .-:- :1 du sol ) -~nis s ont assortis sur le 
•. n t0chnique . de conditions s pêc iales 
· ·r· ::-.é :'<"l' dans 1c-s a rrêtés d ' n u corisation . 

• -=- .::igen::.s concernés du serv ice sont e n 
~e chargés, à l ' inten tion du procureur 

1 R0t . de d~esser procès- verbal de s acci­
s -~:-aves qui peuvent se produ.i r e lors 
• . ~~port ou de la dist ribution des 

ga:.eux et autres par canalisa-

;; \ ·1.si tes de .. ravaux ainsi que les e n­
~~étes menées (l e tableau ci- après indique 
.i.e nc:-mt-re de c es derni ères pour l 'année 
~982' 3' ef:ec t uëes par les i ngénieurs 
:1:~fe.:t~s ,a.,s les a r rond issements miniers, 
s=-... ~ respo nsabilité de l ' ingénieur en 
~~e -dl~e ·•~~~ des mines , chef d'arrondis­
S\?m :-, t- , iequel est le fonct ionnaire res­
;:-cas_:,_e j ar.s les division s minières pour 
'!..;,. :è''!"V• ~, l ance des canalisations sou ter-

Lo: r:'> . e .. ~ l 'ingénieur e n che f-directeur 
.l.s .-:!. .:,!S , chef du service de sur veillance 

· s ~an::ilisa t.ions soute rraines , es't de 
~ ~r ,:1ne r les ac t ivités d es s e rvices ex­
_1; • ,, · ~-s e.: en relation avec la Direction 
• .·ra. e des ~ines e t l' Adminis tration 
· e !.' Energie . d ' orienter la politique à 
si.::vre e n matière de surveillance des ca­
na! isa:1o ns s ou'terraines. 

::,,.~ a .:. '!. leurs , en ce qui concerne le 
~-~: ~ ,6 e de gaz , ies a'ttributions que les 
~n g ér._e urs des mines exercent en ce qui 
c oncerne les mines en vertu des lois et 
arr êtés , sont étendues aux travaux de re­
cherche et d •exploitation de si tes-réser­
voirs, ainsi qu ' aux bâtiments et installa­
tions de la surface nécessaires à ces opé­
rations. 

Activités du ser vice de surveillance 
des canalisations souterraines en 1982 

Noabre de 

Sud 

visites 

Nord 
Luiden Noorden 

1. Transport gaz naturel 7 22 

2. Di s tribution gaz naturel 123 105 

J. Tran~ports autres produits - 19 

4. TOTAL : 1 + 2 + 3 130 146 
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Deze adviezen moe ten n iet a l lee n h a ndelen 
over de moe ilijkhede n d ie zic h o p het 
voorge nomen tracé van de lei.din ge n zouden 
kunnen voordoe n (m i jnsch ade , on lgrondin­
ge n); op het t echnisch v lak b e v al. ten ze 
ook speciale voorwaarden di e i n de ve rgun­
ningsbesluiten dienen te worden opge nomen, 

Bove ndie n moe ten d e 
van de dienst voor 
nings procesverbaal 
ongevallen die zich 
of de distributie van 
produkten voordoen . 

betrokken ~nbLc naren 
de procure ur des Ko­
opmake n v a n de zware 

tijdens het vc r voer 
gasachtige en a nde re 

De schouwingen van werke n e n de uitgevoer­
de onderzoekingen ( in de h ierna volgende 
tabel zijn de cijfers voor 1982 aan geduid) 
worden verricht door de in d e mijna rro n ­
dissementen aangeweze n ingen ieurs , o nder 
de v e rantwoordelijkheid van dP hoo f di nge­
nieur-directeur der mijnen, h ,-~1fd var. het 
a rrondissement, d. i . de amb te :.~nr di•, i n 
de mijnafdel ingen voor het •~ezich· o p 
de ondergrondse leidingen v er.;,r. J~,o r o ,1 i j k 
is. 

De hoofdingenieur-directeur J -
hoofd van de dienst voor toc 
ondergrondse leidingen, h e e f 
de werkzaamheden van de bu . 
te coërdineren en samen me t \, 
Directie van het Mijnwezen e n a 
tratie voor Energie, het b el 
het toezicht op de onde rgrond$ ~ 
te richten. 

m :- n , 
de 

t: , ·a k 
.-Ji-:1 ... e n 
\lg· ne 
Adm1 1 s ­

i ke 
'eidi r,r~en 

Wat het opslaan van gas betreft, zijn de 
bevoe gdheden die de mijninge n ieurs kra .::1,­
tens de wetten en besluiten op het geb i ê d 
van de mijnen uitoefenen, daarenboven uit­
gebreid tot de werken voor het opspore n 
en exploiteren van ondergrondse b ergruim­
ten in situ e n tot de bovengrondse gebou­
wen en installaties die hiervoor nod ig 
Zijn. 

- Aaantal 

Seç teur 
Sector 

-

8 

-

8 

Activiteit van de dienst voor toezicht 
op de ondergrondse leidingen in 1982 

boioeken 

Royauae 
Het Rij)c 

29 1. Vervoer aardgas 

236 2. Oistributie aardgas 

19 3. Vervoer andere produkten 

284 4. TOTAAL : 1 + 2 • 3 
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Select ion of coal abstracts 

Gy kind pt·rmiss ion of the Technica l Information Service of the Internatwnal /:.'nerf.y Agency, we 
pub I ish in r-ach numbe r a se/ecuon of summaries of art 1clt-s and pub/ 1ca1 ions 1,:h1ch h;,1•e a/readv ap­
peared in "Coa l Abstracts". The intention is to prov1de l'egular inform<1t1on , c/ê,s$Ill<!d by !>Ubjel't , on 
.,,i the l atest innovations . 

,: .. y one ·,, , sh i ng to take out a subscript ion for "Coal Abst racti," ( whic:h appears mont hl\-), should 1,,•r1te 
t ,, : ," r . J.H. Hogg, Head, Technical Information Service, 11:.'.4 Coal Rei,earch, 11.. -15 °Lo,..,er Grosvenor 

, ,. c . .ondon Slv'Hv' 01::x, England . 

• 'J. •.L !JUSTRY 

5027 
l:.n g i : r i ng services at collieries 
Th.omp~on, R. J. 
Mw . lcchnol.; 65 1750); 153-155 (Apr 198]) 
û scu.,::;e s four aspects of t h e recruitment 
and t r a i ning of personnel fo r the engineer­
ing services at collieries in the United 
Ki ngdo m. The e volution of recruitment , edu­
cation a nd training procedures is outlined. 
The facto rs affecting the calibre of future 
appli cants are assessed. Proposals for mod­
ifying recruitment criteria and training 
programmes are presented, and t he problems 
that might arise are discussed. 

5929 
Coal data: a reference 
Slatick, E. R. USDOE Energy Information 
Administration, Washington, DC . Office of 
Coal, Nuclear , Electric and Alternate Fuels 
DE - 8]00801] DOE / EIA - 006ld82 J 74 pp (Oct 
1982) 
This document contains a summary of infor­
mation and data about the coal industry 
in the United States. Separate sections 
are provided for descriptions of coal 
deposi ts, resources and reserves, produc­
tion and mining, preparation, transport 
and handling , tracing the history of coal, 
supply, consumption, coal and coke tracte, 
and new ways to use coal. It also contains 
numerical data on the above topics and a 
section on coal terminology and related 
information, statistical data, illustra­
tions , maps, and photographs. Selected 
references and sources of information are 
listed for the reader interested in going 
beyond the scope of this report. (OMC) 

5930 
1982- 1983 world coal industry report and 
directory 
San Francisco, CA, Miller Freeman Publications, 
Inc., ]8!1 pp (19821 
The coal industry in Australia, Canada, 
China, West Germany, India, Poland, South 
Africa, the USSR, England, and the United 
States are reported . The directory listings 

Annales des Mines de Belgique 

for each country are a compilation of in­
formation from government m!nistries , coal 
boards, bureaus of mines, and i ndividual 
coal mining companies. More than 100 indi­
vidual coal mines are listed, along with such 
information as coal seam thickness , coal 
analysis, and major equipment. (JMT) 

6662 
Competitive position of coal for power 
generation 
Calarco, V.J. Jr. 
Coal Situat.; 2(41 ; 1-!i (Sep 1982) 
A method is described f"or calculating the 
real price of oil which would be required 
to make the present value of the total cost 
of generating electricity by oil equal to 
that of the to tal annual cost for using 
coal. The determination is made based upon 
assumptions of the capi tal1zed costs and 
non-fuel operating and maintenance expenses 
of the 2 fuel options and an assumption 
of t he future average delivered price of 
coal . This analysis is based on the major 
export markets of Europe and Japan . 6 
tables. 

RESERVES & EXPLORATION 

5980 
New down-the- hole logging system has many 
"eyes" 
Coal, Gold Base Miner. South. Afr.; ]1(2); 67-
69 fFeb 1983) 
A brief description is given of a new down­
the-hole logging- tool. The Formation Den­
si ty Sonde is based on nuclear and micro­
processor technology and determines coal 
qual i ty and rock 1 i thology. An examp le of 
a logis given . 

6707 
Latest trends in seismic coal field explo­
ration 
Arnetzl, H.H . 
lvorld Coal; 9(2); 37-39 (Apr 19831 
The basic principles of seismic surveying 
are briefly outlined. In West Germany two 
steps are usual in the seismic exploration 
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procedure : a reconnaissance explorot ion ap­
;,ly1ng two- dimensionol seismic reflt:x:tion line 
su:-veys. and o dctai led explorc,tion opply­
~ns :ne three- dim~nsional reflection method 
i:1 :..::>:-1es o f special interest. tnfn rmat i on 
1s given on field techniques :md on t h e 

r :-0cess1ng and 1nterpretation o f the large 
~~ount of three- dimensional dnta acqu1 red. 
6"19 
F,~ lntionship of methane content of coal 
i- :1k and depth : theoretical vs . observed 
_ y . <.; .E.; Rightmire, C.T.: Byrer , C.W. 
C:- ·o:1l·ent1onal gas recovery symposium Pic csburg . 
F" . USA . 16 Ma v 1982. C0NF-8205~!. - Soc . Pec. 
F:-tg . . 41:'lé , Pap.'; fSPEJD0E 108001: 117-1~"2( 198.?J 
~redicti on of gas content of coalbeds , and 
t ~erefore potential produ.::ibili ty has 
relied primarily o n its o bserved relation­
ship to coal rank, pressure , and the meth­
ane adsc r p ::ion capacity of a given coal . 
Th is r ~la:ionship has been il lustrated by 
t h e c on struction of adsorption isotherms 
:'or va :-ious coals from e xperi mental data. 
The valut' .ar.d lirr.i tat ions of t he se adsorp­
:1o n _sc·r.e:-ms a re addressed by relating 
th~r:: · o obs e rved coalbed methane gas con­
ten è .. • " · The general conclusion is made 
::hat t:1" c ause of the pat t ern of correla­
::!o'1 0- :-esidual gas to rank is a c hange 
.n ::he i .ternal structure of the coal and 
h · T.0lstu r e con tent of the coal. 8 refs. 

D iG 

6010 
N.S. to study underground coal gasification 
La :' fin , J . J . 
,':orth . Mmer: 68(!,6 } : B!i-85 (Jan 198)) 
In 198: six compani es were producing coal 
i n ::ova Sc otia from five underground mines, 
-wo surface mines , and two coal refuse 
:·eclamation projects. Several new projects 
i nc lude offshore dri 11 ing in the offshore 
Aspy Bay area, coal searn demethanation, 
consideration of in si tu underground gasi­
fication for unmineable and low quality 
coals , study of coal-based fuels, new com­
bustion technologies, and coal-oil-water 
mixtures and coal-water mixtures. Produc­
tion of coal in Nova Scotia is expected 
to increase from about three million tons 
in 1981 to over eight million tons in 2000. 

6017 
The oldest miner of t h em all 
Summers, W. A. 
Min. Eng. (London); 142(260); 611-615 (May 
1983) 
Discusses several applications of water 
jets in industry . The cutting and getting 
of coal using water jets is then examined. 
Applications to longwall faces, thin seams, 
and isolated pockets of coal are consider­
ed. Particular emphasis is placed on auger 
mining as a means of exploiting the poten­
tial of the water jet. 

6043 
Inter-face transfer as an operational cost 
factor and production safeguard 
Bassier, F. -c. 
G/Uckauf; 119(7); ]06-]11 (14 Apr 198]) Avail­
able in German in Glückauf + translation; 119 
(7 J; 115-118 (14 Apr 198]/ 
The technology and organisation of inter­
face transfer impinge on many operational 
areas and processes in the mine, taking 
up some 10 % of underground shifts. Im­
provements can be obtained by preparing 
thoroughly for a transfer, by applying new 
technology, and by reducing the number of 
transfers by increasing the life of panels 
in terms of length. In operational tP.rms, 
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inter-face transfers 1nterrupt pro duc tion 
and must be ollowed for in pro d uc tion 
plans. 0perational rcserv e capaci ly can 
be obtained with a standby face , o r by ad­
vanci.ng the timctabl e for the devclopmcnt 
and equipment o f succceding pane l s . (ln 
German) 

6052 
Installation of electric and control c a bles 
in shafts of deep mines 
Popov, A.I.; Berko, V.R.; Marinich , V.N.; 
Semenov, A.N. 
S hakhtnoe Stroit. ; (11): 2 5 (Nov 1982) 
Evaluates a method for installation of 
electric cables i n mine shafts . The conve n­
tional method for cable ins tallation con­
sists in lowering a cable fro m the ground 
surface to a mining level. I n ves t igat.ions 
show that an underground system is less 
time consuming and less haza r d ous . An elec­
tric cable on a reel is placed at a working 
l eve l about 10 m from the rni ,c shaft. A 
hoisting rope is lowered in~o th~ ~. ne 
shaft from the ground surface . TI1r ele·tr1c 
cable is joined t o the hois t ,ng . nblt a nd 
is hoisted to the surface. Cab 1 • lloi' i. ng 
is control led by a miner f rom ; •c . .1. s 
method of cable installation ~ ne 
shaft reduces installation ' ir~ !)y 1r 
times. I t also peI'mi ts ins t a 1' ()Il t. be 
c arried out wi thout sto ppi n g op, · 1-

tion. Labor productivity incre..l ·-• hy 'C., •c 
times. Equipment used for cabl,~ n~t '' 
tion is described . Examples 0 1· nt.oing .e 
method i n some coal mines arc ev lu:.H ' 
(In Russian) 

6064 
Predicting methane emission levels and a i r 
quantity requirements for longwal l workings 
Dunmore, R. 
Access (Univ, Coll. Cardiff); 2)-)2 ( 1982) 
Describes the developme nt and testing of 
a systematic method of calculating pre­
dicted methane emission . The method is 
based on Airey's theory of gas emission, 
i t permi ts the age and the depth of the 
workings to be taken into account . The 
basic calculation is discussed wi th refer­
ence to the method used by t h e Mining Re­
search and Development Establishme nt o f 
the National Coal Board. Howeve r, the fac­
tors involved are common to all possible 
methods. (14 refs.) 

6067 
Glossary of underground mining - German, 
English, Spanish , French (Vocabulaire de 
la mine souterraine - allemand, anglais, 
espagnol , français) 
St.-Etienne, France, Revue de /'Industrie Miné­
rale, 81 pp (198)) Supplement to Industrie Miné­
rale, December 1982 
This concise glossary has been compiled 
in four languages and includes most of the 
common terms used in underground mi ning. 
(In German, in English, in Spanish, and 
in French) 

6072 
Shaft 
Min. 
198]) 

repairs at Denby Grange colliery 
Eng. (London); 142(260); 607-608 (May 

Discusses the repair of the main shaft at 
Denby Grange Colliery in the United King­
dom . The limitations imposed by shaft 
geometry and operational requirements are 
outlined. The alternative solutions are 
compared the first used precast rein­
forced concrete segments, whilst the second 
used glass reinforced concrete permanent 
formwork panels. The latter were eventually 
chosen for the task. The method of instal-
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lation of the pa ne ls is described. 

6073 
Stra tabol ting i n face installation and 
wi t hdrawal 
Goetze , W. 
Glückauf; 119(7) ; J 15-J18 111, Apr 1983) Avail­
ab le in Eng l i sh in Glückauf + translation; 119 
(7/; 120- 122 (JI, Apr 198]) 
Strata bolting can be used in in- seam head­
i ngs, spi n e r oads and wi thdrawal faces to 
create transport- and working-space free 
f'rom stand i ng s upports. This is an import­
ant element in cost reduction and rational­
ization in face transfer. Stratabolting 
should only be adopted wi thin recommended 
limits . (In German ) 

6076 
Development and experimental operation of 
a high-load face support system for thin 
seams and e xtremely soft floor (Entwicklung 
und Erprobung eines Stre bausbausystems mit 
h oh em Ausbauwiderstand f ür geringmachtige 
Flaze mit sehr weichem Liegenden) 
Maas, H.; Raub , D.; Aposte!, R.; Deppermann, 
F . ; Sc hink , W.: Wolnik, H. 
BMFT-FB-T - 82-226 Bonn, FRG, Bundesministe­
rium f,ir ." w.;;chung und Technologie, 1/0 pp/1982) 
Up t e p r· L·nt shield supports were gener-
ally r.ies ·•d for t he recovery of certain 
pane J...· .1 ~n a seam. Moving of shield 
suppoL '· other panels together wi th a 
c h an ... ,. o '·he coa l-winning method jeop-
ard i z-.d rport efficiency. Within the 
f r an:., .,ork o the p resent project a shield 
de s ig~ wa~ co be developed allowing for 
1. The s 1..;.,i:,ort load be i ng transmi tted by 
the ..ipport to an extreme ly soft f loor. 
2. The first poin t of contact support/roof 
being a s close as possible to the coal 
face . 3 . No or little requirement for modi­
fication if the support is to be used in 
con junction wi th different coal-winning 
methods . 4 . Ir~aroved travelling conditions 
in thin ;:; , .i n order to reduce accident 
ri s k s . 5 . l rnproved and simplified supply­
hose systems and control s configuration. 
The a bove targets could be reached to a 
fargoing e xte n t ; by a newly developed ar­
ticulated skid the point of the latter is 
preven ted from penetrating into the floor 
thus enabling h igh support-efficiency of 
the shield unit. The long forward-canti­
lever canopy means excellent travelling 
conditions . The new s hort - ram advancing 
gear is easily converted either for shearer 
loader or for plough operation. (In German) 

6111 
The influence of degradation in the hydrau­
lic conveyance of coarse washed dirt on 
the dimensioning of dewatering installa­
tions 
Geller, F.J.; Gies, R. 
J . Pipelines; 2(2/41; 157-167 (Sep 1982/ 
I n West Germany , the method of hydraulic 
conveying of dirt back into underground 
workings is under examination. The paper 
reports investigations of the degradation 
of coal washe ry waste during hydraulic 
transport . The quantity of finest size 
material present has an important effect 
on the size of a dewatering installation 
and hence on the cost of the system. 

6115 
Haulage system advances aid mine efficiency 
North. Miner; 68(461,· A17 (Jan 1983) , 
Underground transport in Bri tai n s under­
ground coal mines is briefly described . 
Statistics are i ncluded on roadway length, 
transport systems, capacity, and manpower . 
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Several new systems such as the Rovir haul­
age monitor, a vehic le arrester that de­
ce le rates runaways by engaging an axle 
catch , and developments in rope haulage 
are desc ri bed . 

6116 
Hard working belting 
Kasturi, T.S. 
Braunkohle; 31/(5); 149-154 (May 1982) 
Causes of premature bel t railure corne in 
two categories : those that can be influ­
enced (e.g. design of conveyor, belt, 
cleaning equ1pment etc.) and those over 
which one cannot exercise much control , 
e.g. climatic conditions, or damage to 
belts due to foreign materials or boulders. 
The problems of conveyor bel t maintenance 
at the Neyveli Ligni te Corporation in 
Southern India are described. (In German) 

6155 
Experiences with · the In-Seam-Miner 
Linde, F.C. 
Glückauf; 119(7 J; 311-315 (11/ Apr 1983) Avail­
able i n English in Glückauf + translation; 119 
(7/; 118-120 (14 Apr 19831 
The operational experiences wi th the In­
Seam-Miner recounted in this paper related 
to the development of two short headings 
at Hugo Colliery. In terms of costs, the 
use of the machine showed comparatively 
small advantages . The saving in labour 
costs easily covered the cost of hiring the 
machine, and there was a reduction in the 
time required to complete a face . In terms 
of working conditions in the heading itself 
in thin seams, considerable improvements 
were achieved. (In German) 

6157 
Comparison of mechanised shortwall heading 
methods 
Henkel, E.H. 
Glückauf; 119(71; 324-330 (11/ Apr 1983) Avail­
able in English in Glückauf + translation; 119 
(7); 126-129 (11/ Apr 1983 J 
A comparison is made between the specifica­
tion and performance of several in-seam 
heading systems : Westfalia Ltinen VMO , ESA 
shortwall , selective eut heading machine, 
In-seam Miner, and Paurat Helix header. 
It is shown that mechanised shortwall head­
ing systems are available for virtually all 
operating conditions. The results achieved 
are comparable with and in some cases 
better than, those or conventional methods. 
Substantial improvement should be possible 
with further develoJ?ment of the systems . 
(In German) 

6160 
Lead battery power in coal basins 
North. Miner; 68(q4}; 17 fJan 1983) 
Advantages of lead battery-powered vehicles 
for haulage in underground coal mines in­
clude lower costs and safety. Low profile 
battery tractors and shuttle cars can oper­
ate in very low-seam mines, where competi­
tive diesels cannot fit or manoeuvre effec­
tively. The examples given are drawn from 
US underground coal mining experience . 

6746 
Analysis of the effect of carbon dioxide 
injection on the recovery of in-situ meth­
ane from bituminous coal : an experimental 
simulation 
Reznik, A.A. i Singh, P.K. ; Foley, W.L . 
Unconventional gas recovery symposium Pittsburg, 
PA, USA, 16 May 1982. C0NF-82052q - Soc. Pet . 
Eng. AIME, Pap.; (SPEID0E 10822); 275-290 (19821 
A set of experiments is described in which 
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ca:-bon dioxide is injected into large cores 
;:-:' me thane-and w::lter-saturated bi tuminous 
-0~1 . at elevated pressures to simulate 
th~ ~nh~ced rec.:>very of' in- s i t u methane 
l'::-c"1 coal beds . Carbon dio x i cte injection 
1:,c:'E'ase:;, t he recovery of methane by a fac -

o :· ot' 2 - 3 t imes that achieved in simple 
"'s.:, rpt:ion by pressure drawdown and atmos­

~=-~ di ft'usion. C02 at pressures o f 500-
.: p s1g are shown t:o be capable of com-

Y de-methanating integral coal 
~ · .es . 4 r-efs . 

"66 
' \'tald longwall working at La Houve Colliery 
~,:-i ven, D. 
:id. Ninër .. Tech.: 'Z) : 131-1]6 fFeb 1983) 

The geologica: conditions at La Houve Col­
lierv i :1 :.orr a ine a re de s cribed. The coal 
has ~ vo'3ti le macter c ontent of about 40 % 
anè a swelling index varying f'rom 1 to 4; 
i t . :: ::;t;Sceptible co spontaneous combus ­
tio~ . An ~ccount is given of longwall work­
.:.ng • .. ,i :h : ,tegral caving of' t he equipment 
cse~ . .:;i~~ of the costs . Output in 1981 was 
2 ~i:Llo~ connes . (In French) 

ô7-,f"I 
Convergence calculations and support plan­
Ji ~g as a means of reducing gate road costs 

r . d .; Schmi d t , K. L . 
"l, ~.,j:.., : 119 ' 10 1 ; t,66- 471 (26 May 1983) Avail­

/ :n English 1n Glückauf ~ translation; 119 
: 183-187 (26 .Ilay 1983) 

~,e eno~mo~s increase in material costs 
-:.n road·,:ay drivage in recen t years has il ­
ius --ated the need fo r accurate cost-analy­
~1s .. ·(.grammes . '!'he paper analyses the 
rc-:·wa:.' dri vage costs at Bergbau AG Lippe, 
,. _ch .r 1981 were 30 DM/tonne of saleable 
_ .:.'!. . By means of calculations i t is poss-
ble to qualify the effectiveness of 

rreasu r es designed to reduce roadway conver­
gence. This information can be used in 
planning roadways to obtain a cost analysis 
taking account of geological cri te ria and 
operating conditions . Such cost calcula­
tions show under which conditions savings 
can be achieved by means of convergence­
reduc ing measures, for example , packs con­
structed f'rom commercial materials, in 
spite of the higher initial drivage costs. 
(In German) 

6780 
Effects on mining and methane production 
activities on dynamic reservoir conditions 
Boyer, C.M.II; Dobscha, F.X.; Schwerer, 
F.C.III; Stubbs, P . B. 
Unconventional gas recovery symposium Pittsburg, 
PA, USA, 16 May 1982. C0NF-82052'4 - Soc. Pet. 
Eng. AIME, Pap.;fSPEID0E 10815); 221-231 (19821 
Six unstimulated vertical wells were drill­
ed into the Blue Creek coalbed in Alabama 
to measure the changes that occur in coal­
bed reservoir characteristics because of 
mining activity. Results indicate that an 
advancing mine face affects only a small 
area of the coalbed ahead of the face. If 
the mine f'ace remains stationary, the coal­
bed area affected by the face increases 
with time. 17 refs . 

6803 
Advance calcul ation of convergence in hard 
headings 
te Kook, J . 
Clückauf; 119(9}; '429-1,33 (12 May 1983) Avail­
able in English in Glückauf + translation; 119 
19); 171-173 (12 May 19831 
A method for calculating convergence in 
advance was based on convergence measure­
men ts at more than 100 measuring stations 
in 5 cross-cuts. A roadway undergoes as-
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drive n convergence as a r esult of t h e 
dt·ivage, but does no t e xperience any f ur­
ther increase i n conv ergence un til it 
becomes aff'ected by wi nning operaLLons . 
The amount of the conve r gen ce increasc is 
the produc t of t h e stress load inde x and 
pressure increase . The final converge nce 
is thus the sum of as- driv e n conve rgence 
a nd the inc rease i n convergence . Whereas 
as-driven convergence can be measured over 
a range of O to 80 % of the original height, 
measurements o f t he increase in convergence 
are on ly available for O to 30 % of t hi s 
height. Further investigation s are thus 
r e quired b efo r e the relat ionship betwcen 
convergence increase and pressure inc rease 
can b e a pplied to converge nce values beyond 
30 % of the original roadway he igh t . ( I n 
German) 

6806 
Rock mechanics planning on t he bas1s o:f 
measurements and calculations 
Irresberger, H. 
Glückauf; 119(8); 37]-380 (28 Apr '98]) 4va il­
able in English in Glück.auf ~ t ,', ' :;il h : 119 
(8/; 1'46-150 (28 Apr 198]/ 
Procedures ha ve been developr ::\ tta :i s t 
German Mine Supports and r,, ïl.!C, .i. cs 
Research Station for the p l~ - 01 c e 
layouts, roadway and face su sys 1s . 
These procedures are capab _ so, ng 
all t he most impo rtant planni • ~ >je"~- s 
in the German coalmining indus t s•;•. Th e ••r ...,_ 
cedures are explained by mew1s ~ a nu.1., ' r 
of examples supports for a c r·o sE - • ".:. ; 
planning strata-bol ting; improv1ng a t ~ e 
layout; planning a gat eroad; planning 1c1ce 
supports . The methods have prov ed " ·y 
accurate and help to reduce costs and im­
prove safety underground . (In German) 

6837 
E{ficient coal movement saves time and 
money 
Buntain, D. 
Can . Min. 1.; 10li(fi); 68, 71 (Apr 1983) 
Two systems developed for the monitoring 
of coal in underground bunkers are describ­
ed . The first uses radar to sense t he level 
of' material and is being tested underground 
by the UK National Coal Board. The second 
is already approved for underground use 
and is a control system dependent upon 
capacitance measurement. 

6858 
Methanometry methods and disconnection of 
electrical equipment on faces and in road­
headings 
Otto, G. 
Glückauf; 119(10); li71-'475 (26 May 198]) Avail­
able in English in Glückauf + t ranslation; 119 
(IOJ; 187-190 (26 May 198]/ 
Increasing use of electrici ty underground 
has created the need for greater selectiv­
i ty in the pattern of electrical networks 
in order to avoid indiscriminate cutting 
off of supplies when disconnect ion becomes 
necessary. The West German regulations on 
disconnection are exarnined and the me thano­
meters which can be regarded as sui table 
for incorporation in automatic disconnec­
tion systems are di scuss ed. The se are the 
Unor, the Auer-Ex-Alarm BD 12 and BD 5000. 
The author considers that there is scope 
for further development of a selective 
methanometry system . (In German) 

6862 
Contribution to the full control of venti­
lation in case of underground fire 
Simode , E . 
lnd. Minér., Tech.; (J); 119-130 (Mar 1983) 
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Smoke produced durlng a mine fire can 
spread through Lhe workings due to a rever­
sal of the venLi lati on caused by the high 
tempera turc . 'I'he Dudryk theory can be used 
to determinc rapidly, but only qualitat­
ive ly, the s leps to be taken to reduce the 
distur-bi n g aeromotive pressure . An essen­
tial measure 1s the establishment of a 
break in Lhe branch of the ventilation net­
work between the fire and the nearest node 
on the inlake side . The method proposed 
in this paper consists of a simulation of 
the aeromo tive c ffect on the basis of the 
topography and t he geometric and ae r ody­
namic c h arac Leri stics of the network. Thi s 
e nables a calculation to be made of t he 
distribut ion of p r essures and flow rates 
a nd of the tempe ratur e distribution. Quan­
titativ e data are thus available for an 
assess ment of t he remedial measures requir­
ed . This method has been confirmed in both 
-:: xperimental a nd real fire situations . 
(In French) 

15865 
Reducing e ne rgy cost for central mine 
r~ nin :·.;:,;c 
Asche, v . 
Zl,•rg/, )](9) ; 490-492 (Sep 1982) 
_ , c · · •, ty cost for central mine drainage 
1n ~--, mining may be reduced considerably 
.i .;; operation is successfully limi ted 

1) 1)c• rds of low power demand. Thi s also 
1 -"l 1 •• r, che electrici ty supply network i n 
>eal< ad cimes. Ex tensions of capaci ty 
::ty ,.. delayed or become superfluous . (In 

PREPAMTION 

6212 
Development of the screen bowl centrifuge 
for de watering coal fines 
Policow, N. D.; Orphanos, J .S. 
Min. Eng . ( littleton, Colo . ); 35(4); 333-336 (Apr 
1983) 
Dewatering fine clean coal fractions, - 595 
µm ( - 28 mesh), represents one of the most 
difficult and costly separations in typical 
plant circuits . Th e screen bowl centrifuge 
offers an economical a lte rnative to filtra­
tion/thermal drier combinations. The per­
formance of screen bowl centrifuges has 
been continuously modified and improved 
to dewater not only coarse coals, but also 
ultrafine material . Tests comparisons with 
alternative methods show the screen bowl 
cen trifuge to be most cost-effective and 
efficient when all factors are considered. 

6215 
Developments in dewatering technology 
Quilter , J. 
lnd. Miner. (London); 1186); 29, 31, Jli-35 (Ma r 
1983) Supplemen t 
This paper is concerned wi th the applica­
tion of new dewatering techniques employing 
higher pressures in the minerals processing 
industry. I t i ncludes consideration of the 
dewatering of coal f ines. 

6221 
Dewatering and granulation of coals. In 
Chemie und Technologie der Kohle 
Schafer , H.G . 
HDT-meeting; chemistry and technology of coal, 
Essen, F'RG, 8-9 Oct 1981. Essen, FRG, Vulkan­
Verl . , pp J0-)9 (1982) Haus der Technik - Vor­
tragsver offen t l ichungen no. 455 
Prior to mechanical, thermal and chemical 
r efin i n g processes coal is screened and 
sorted . Coal muds and fine coals produced 
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during coal preparation are dewatered 
mechanically. Thermal drying is carried 
out either directly e.g . in drum dryers 
or indirectly e . g. in tubular dryers. The 
granulation procedure comprises gr1nding, 
crushing, pelleting and briquetting. Pel­
leting is generally carr1ed out by rolling 
movements of the product on a plate and 
by wett1ng with a l1qu1d. Brown coal bri­
quettes are prepared in an extrusion or 
ring roll press. Bituminous coals are 
molded in a roi l press after the add1 tion 
of a binder and the following thorough 
mixing. {ln German) 

6950 
New constructional designs of' coal washer1es 
Bethe, W.-P.; Koch, G. 
Clückauf; 119(8); ]68-373 (28 Apr 198]) Avail­
able in English in Glückauf + translation ; 119 
(8) ; 14]-146 (28 Apr 1983) 
N,~w designs of coal preparation plants must 
ensure optimised operation through ease 
of maintenance and repair, rapid el1min­
ation of faul ts and effective ope rational 
monitoring. The plants must also be flex­
ible in order to comply with changing raw 
material properties and quality require­
ments of customers . Novel constructional 
elements, large-size machinery and modern 
electronics enable cost-saving low struc­
tures to be built. Low buildings have many 
advantages , including lower capital cost . 
Examples of new designs of washeries in 
West Germany are quoted. (In German) 

TRANSPORT & HANDLING 

6998 
Self-heating can be understood and con ­
trolled 
Rigby, L.S. 
J. Coal Qua} . ; 2(2); 16-20 (Spring 1983) 
Self-he.ating of coal is examined in rela­
tion to i ts storage and i ts transport as 
ship's cargo. The mechanism of spontaneous 
heating is described and the predisposing 
conditions are considered. Methods of 
detection are mentioned briefly and 
measures which can be taken to minimise 
t he risk of heating are suggested. 

7000 
Wind penetration into a porous storage pile 
and use of barriers 
Cai, S . and others 
Environ. Sei . Technol. ;17(5); 298-305 (May 1983) 
In order to reduce the wind-blown dust from 
storage piles of coal or other bulk ma­
terials, wind tunnel tests of scale models 
were conducted to determine the effect of 
pile configuration and the use of barriers 
to reduce wind penetration. Data from 
measurements were incorporated into a com­
puter model for pred1ct1ng field condi­
tions. It was s hown that a wind break or 
barrier simulating a snow fence of a height 
half the pile height may reduce the pen­
etration veloci ty of wind by half when 
placed 3 pile heights away . This distance 
upwind from the pile appears to be close 
to an optimum. 

PROPERTIES 

7045 
Predicting heating value from elemental 
composition 
Francis, H. E.; Lloyd , W.G. 
J. Coal Qual.; 2(2); 21-25 (Spring 19831 
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Th~ possibility of estimating the heats 
of' combustion of materials from the sum 
.~f the heats of combustion o f thei r con­
~ ,êuent elements is well known. In the 
:~~e of coal this has, until recently, been 

:-:;;-rtlc t i.ca l s ince ul timate analysi s was ~or~ difficult and time-consuming than 
s di a batic bomb calor-imetry. N O\•/, commercial 
~s• ruments for the determination of C , 

~~d S are rapid and accurate. The 
" 'è ,:·s examine correlations of several 
\/ :-.~~:·s and evaluate them wi t h respect to 
, -:-..:-l:p of 196 US coals. They t hen de rive 

s:.x-te rm correlation of their own which 
.ao .. es 1:he heating value of a coal to be 

~alculated from its elemental composit ion. 
_he accuracy is dependen t upon the accuracy 
of the analytical det~ r minations. 

7067 
Thermogravimetry speeds up proximate analy­
sis o.i' coal 
Saur, P . 
Po,,er: !2ï,} ; 91 - 9] (Nar 1983, 
The:-!.:o-:ra-.:1mecric analys1 s is not an ASTM 
sta.~ -ia:=-.: methoà for prox ima-ce analysis of 
c 0a_ a. . ..: .::oke. but i t is widely used in 
~S :ao •:-atc ries because oî ~es speed, accu­
-'l.cv ar,d :'lexibility . Eq~i;:iment available 
• -~~ ..!1 .:·ferent manufacture:-s is compared 
_,J -;.he experience of a numbe r of users 
~ :'e ::oun ted . 

PROCESSING 

6340 
Con-cribucions to the development of coal 
car~on1za-cion practice 
'.-tagene r , D. ; Flockenhaus, C. 
,',ieeting on technology of coke, Essen, FRG, 
6-7 .'1ay 1982. Tech. Mitt.; 75(9); 452-461 (Sep 
1982) 
Tt.e contribution of Didier Engineering to 
the development of coke carboniz.ing prac­
tice i n t h e last 25 years involves coking 
wi th aux il iary procedures , environmental 
protection, energy saving, coproduction , 
gas making and coke oven construction. 
Auxiliary procedures like partly bri­
quetting, preheating , stamping and molded 
coke production were employed due to the 
change of the ooal basis. By fume free coke 
quenching and dry coke cooling the emissions 
are decreased and the thermal efficiency 
of t h e plant is increased. From coke oven, 
gas hydrogen sulfide and ammonia are ob­
tained by washing out and synthesis gas 
is produced by catalytic conversion. Devel­
opments on the field of coke oven construc­
tion are the recuperative oven, the group 
flue- controlled flow oven and the inclined 
chamber large space oven. (In German) 

6342 
The i n fluence of c h amber width on coke ­
making 
Meeting on technology of coke, Essen, FRC, 
6-7 May 1982. Tech. Mitt.; 7519); li67-472 /Sep 
1982) 
The advantages of a broader coke oven 
chambe r are primarily the pushing of more 
coke pe r oven operation and the possibility 
of the selecting of an operation of 24 
hours by high performance. At the experi ­
mental coke oven plant Prosper of the 
Bergbau- Forschung GmbH the infl uence of 
the chamber width was studied in two ovens 
with widths of 450 and 600 mm. The correla­
tion of the chamber width wi th the coking 
pe r iod is d escribed by an exponential func­
tion whose exponent changes f'rom 1. 35 to 
1. 20 i n t he range of the applied heating 
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flue temperatures of 1200 to 1400 °c . 'l'he 
production loss resulting from t h e no n ­
lineari ty can be compensated by a fo r ced 
ope ration and due to t h e a 11 ttle t1ighe r 
bulk density of the coke forme d.(In German) 

6365 
Electrostatically augmented gas-cleanup 
devices for particular removal 
Henry, R.F.; Podolski, W.F . ; Saxena , S .C. 
Illinois Un i v. Chicago (USA). Oep t . of 
Energy Engineering; Argonne National Lab., 
IL (USA) 
IEEE annual meeting of the lndus try Appl ica ­
tions Society, San Francisco, CA, USA, 1, Oct 
1982. DE - 83008758 CONF-821008 - J 11 p p (1982) 
Inc r eased use of coal as an e nergy source 
and strict regulation of env i r onme ntal 
emissions have r esulted in increased inte r­
est in gas-streams cleanup . Particulate 
control is also of great impol"tancc fo r 
turbine protection in the pressurized 
fluidized-bed combustion/comhJned cycle 
( PFBC/CC) concep t for generatiu. or c.:1 ec ­
trici ty. Many types of particu :'t-e-removal 
devices are oommercially avr. o-.bh fo r 
relati vely moderate tempe raLur · a n d near 
ambient pressure-effo r ts to c:, ·cro~ ..i -
cally augment performance o· ,erb ù f 
the se devices are r e viewed, ' sp•s 1 
attention to potential for ust -.hl! i . ·!1-
temperature, high-pressure ond i l r, ,, 
existing in the PFBC /CC schem~ . " r •• lrt 
lar, electrostatic precipl ta tors, l e ',.,, 
statically augmented cyclone sei)arat1.,.• .. 
fabric and granular bed fil t ers 1·,ave •-~"'1 
considered . 6 figures, 1 table . 

6400 
Producing methanol for fuels 
Wentworth, T.O.; Othmer, D.F. 
Chem. Eng. Prog.; 78(8); 29-35 (Au g 1982) 
This paper reviews existing technologies 
for the production of methanol and analyzes 
economics of existing processes. General 
considerations are followed by a discussion 
of the following topics : readily available 
methanol; extent of the fuel market; meth­
anol from natural gas; methanol f r om coal; 
yield maximizing; thermal requirements 
economics; comparison of oapi tal and op­
e rational costs; methanol as a fuel. En­
vi ronmental impact of t h e use of methanol 
fuel 1s also discussed. 17 refs. 

641 8 
Cu rrent status of H-Coal commercialization. 
In Chemical engineering for world develop­
men t. Proceedings. Volume II. 
Eccles, R.M.; De Vaux, G.R . 
31. Canadian chemical engineering conference, 
2. World congress of chemical engineering, 9. 
lnteramerican congress of chemical engineering, 
Montreal, Canada, IJ-9 Oct 1981 . Ottawa, Ontario, 
Canada , Canadian Society for Chemical Engineer­
ing, pp 514-520 (1982) 
H-Coal is a direct catalytic hydroliquefac­
tion process for converting coal into high 
quality, clean liquids. The process has 
been thoroughly and successfully tested 
in laboratory equipment feeding up to 3. 5 
tons of coal per day. For the past year 
H- Coal operating expei:-ience has bee n ob­
tained in a 600 ton-per-d.ay Pilot Plant. 
A recent operating cycle had a continuous 
run l ength of 45 days with a dry coal feed 
average of 184 T/0. Two major commercial 
H-Coal plants are in the design engineering 
stages. (7 refs.) 

6442 
Distribution of coal heating value during 
t he fl u idized- bed pyrolysis of coal in the 
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pres ence o r dolomit i c stones. In Chemical 
engineering fo r world development. Proceed­
ings. Volume l:l 
Yeboah , Y. D.; Longwe l l , J.P .; Ho ward, J.B.; 
Peters , W. A. 
JJ. Ca nadian chernica l engineering conferenc<:, 
2 . World congress of chemical engineering, 9. 
J nte r a me r1 can congress of chemicûl engineering , 
Monlrea l , Ca nada , 1,- 9 Oct 1981. Ottawa, Ontario, 
Canad a , Canadian Society for Chemical Engineer­
i ng, p p 95-99 (1982) 
Pyroly sis in t h e pre s e nc e of high surface 
a r ea and/or high Cao con t ent dolomitic 
s t o n es r esul ts i n an incre ase in the frac­
t ion of c o al h e ating value going to gas 
and a decrease i n the fraction going to 
tar. Ex pe rimental dat a indicate the mechan­
ism to be via e nhanced s e condary cracking 
o f h igher molec ular wei gh t vol a tile prod­
u cts , ma i nly tar . (6 r e fs. ) 

7117 
Chemical reedstocks from coal 
fal be , J . ( ed . ) 
New York . NY, John lvi ley and Sons, 647 pp 
t 1982} 
1.11 t h e current feedstoc ks produced from 
o i l c,,n a lso b e obtai ned from coal. This 
~rca! ~- presen t s t he current possibilities 
~o r . ~oduc ing o r g ani c che mical s from coal 
a;1d o ws wh e r e fu t ure d e velopment work 
-roul t ake plac e . The pri mary reaction s 

u~· ce, •, s uch as l ow t e mperat ure carboniz­
~~ior c oking , hydrogenation, extractive 
hyd ro at i o n, gasificati o n, and the forma­
; ,on c arbides , as wel l as the initial 
ef1.n , a o f the p rimary products ( for ex­

c:imp le, p r e paratio n o f hydrogen, methanol, 
·nethf'"'. , and high e r alcoho ls , or the prep­
~ra t i on of saturated and unsaturated hydro­
c arbons a nd poly me t hyl e n e f rom synthesis 
gas , and t h e manufacture of ac e tylene from 
c arbide) are discussed . The possibility 
of us i ng process h e at from nuclear reactors 
ro r e n dothermic r e actions is also described. 
Th e economic and pol itical a s pects of coal 
conversion are also included. (DP) 

7180 
Hydrogenation of coal. In Chemical feed­
s tocks from coal 
Kroe n ig , W. 
New Yor k , NY, John Wiley and Sons, 92-16] pp 
(1982} Fa/be, J . ( ed. ) 
When producing c h e mical feedstocks from 
coal i t is essential t o crack the coal. 
Thi s c rackin g can be by thermal treatment 
alo ne or by t h e rmal treatment in the pres­
enc e of hydrogen under pressure. Thermal 
tre atme n t i n the presence o~ hydrogen 
almost totally converts coal into liquid 
and gase ous products. For a given quantity 
of c o al c o n siderably greater amounts of 
primary che mical feedstocks can be obta ined 
via hydrogenation than via purely thermal 
process es . The hydrogenation of coal pro­
duces d istillate oils without the tar com­
ponent o f the low temperature carbonization 
produc ts. The medium oils (boiling points 
180 t o 325 °C) from both processes a re 
fai rly similar. Because of the yield of 
gasolines , medium oils , heavy oils, distil­
lation residues, and etc ., the coal hydro­
genat i on process, besides be ing sui table 
for the production of motor or aviation 
fuels, is also a potential reservoir of 
petrochemical feedstocks and thus forms 
the basis of a coal-chemi cal refinery. 
It was concluded that the IG Farben's coal 
hydrogenation process is still the best 
basis for work on the further development 
of this process , including the manufacture 
of chemical feedstocks from coal. 9 figures , 
36 tables . ( DP) 
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7184 
Hydrogenation or Yubari coal in the pree­
ence of ZnCl2-KCl-NaCl melt 
NomuFa, M.; Sakashita , H.; Kikkawa, S. 
Technol. Rep. Osaka Univ.; ]2(1652/1683); "39-
44] (1982) 
Hydrogenation of Yubari coal impregnated 
wi th mol ten sal t was carried out for 3 
hours at 400 °C under a hydrogen pressure 
of 100 kg/cm2 , without the use or a spread-
1ng oil. Hydrogen consumption was smaller 
with ZnCl2-KCl-NaCl melt than with pure 
ZnCl2. Degree of conversion was higher and 
both the hexane and the benzene soluble 
component increased. It was concluded that 
a tertiary melt, by allowing effective use 
of the carbon in coal, can be used for the 
production of superior chemical feedstocks. 
In addition, it can prevent gas formation 
and precipi tation of insoluble components. 
(13 ref's . ) (In English) 

7192 
Handbook of gasifiers and gas-treatment 
systems 
Parekh, R.D. UOP/SDC, Joint Venture, McLean, 
VA(USA) 
DE - 83004846 D0E/ET/10159 - T24 268 pp (Sep 
1982) 
In February 1976, the Energy Research and 
Development Administration (ERDA) published 
the Handbook of Gasifiers and Gas Treatment 
Systems. The intent of this handbook was 
to provide a ready reference to systems 
that are or may be applicable to coal con­
version technology. That handbook was well 
received by users and was subsequently 
reprinted many times. The Department of 
Energy (successor agency to the ERDA) ex­
pands, revises and updates the Handbook 
in this volume . This new Handbook is not 
intended as a comparative evaluation, but 
rather as an impartial reference on recent 
and current technology . The Handbook now 
presents 39 gasification technologies and 
40 gas processing systems that are or may 
be applicable to coal conversion technol­
ogy. The information presented has been 
approved or supplied by the particular 
l icensor/deve l oper. 

7199 
Evaluation of welding techniques and weld­
ments for high temperature components used 
in the gasification of coal. In Welding 
technology for energy applications 
Schuhmacher, D. K. (Rheinische Braunkohlen­
werke AG, Cologne, Germany) Frielinghaus, 
W.S.; Puetz , J.; van Gaever, E.; Eichhorn, F. 
International conference on welding technology 
for energy applications, Gatlinburg, TN, USA, 
16 May 1982. DE - 8]006404 C0NF-820544 - 155-
177 pp (Sep 1982/ David, S.A.,· Slaughter, G.M. 
(comps. J 
Results are presented of welding techniques 
for high temperature components used in 
the Hydrogasification of lignite. Weld­
ments i n various alloys under consideration 
for gasifier internals and for steam re­
forming tubes required for the production 
of hydrogen were produced using mechanized 
processes. Base metals were the nickel­
c hromium-iron alloys 800 H and 802, the 
nickel alloys Hastelloy X and 617 as plates 
and tubes and t he centri-cast alloys 519 
and Manaurite 36X. The ultimate tensile 
strength of all weldments tested, is l ower 
by 10 to 20 ~ than that of the parent 
metal , e v en when using different filler 
metals. After aging, parent metal and weld 
lose their strength and ductility with 
increasing exposure time . Creep rupture, 
strength of weldments tested at 850 •c in 
process gas can be compared to the 
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propercies of the parent metal. But at 
950 °c, creep rupture strength is lower 
th.an the average o t· t he scatterband of air 
:1d 11elium data on unwelded specimens. Tl,e 

orl. nci-oal corrosion effec c 1n t he process 
~ 'l.S a tmosphe re i s subsu rfac1.' oxida cion o f 
Al ac the grain boundaries and wi t h in the 
~:-a ins . Test resul ts are supplemente d by 

-"" :~ailure analysis of a h igh cemperature 
·~ ~cnent i n the pilot plant gasifier . 

r::<:1 
!:,. ~ h:inc substi tute natural gas. In Chemi-
, · feedstocks from coal 
· ··~r.:1ins, C . D.; Hamme r, H. 

"\, York, NY, John h'i/ey a nd Sons, 21;8-271 pp 
1'182) Falbe, J. (ed . ) 

-:wo groups f o r methane gene r ation are dis­
t ingui shable : (1) catalytic methanation 
orocess . in wh ich carbon o xides are reacted 
~,i t:!1 h:·ctrogen in one o r more steps to 
produc~ methane or (2) hydrogasification 
processes . in which a s e parate stage, o r 
within a complex gasification pt·ocess , hard 
coa: or :ignicic coal is di rectly reacted 
wi th s~< a..., and /or hydrogen to fo rm me t hane. 
:Oiethane s:n1t:hesis was :'irsc employed i n 
gas te..::h:1ology after 1940 , utilizing the 
'lassic metha'lation catalyse developed by 
-. rrchem_e . The developmen t work was con-

• U:ë"d i:o the mid-tï r-cies a n d late sixt:ies 
-~~ US and UK. An overvle~ of the organ-

2•· 'ons and resear ch project s involved 
· ~oal-based gas production i n the US was 

: · c:uàed , \..-i th many of the processes dis­
c~sseè . Besides being used to generate fuel 
gas wi ··', a h igh calori fic value, methanation 
-.,.--s -,r1E1;·s e mployed to rernove small amounts 

:~~bo~ monoxide o r diox i de when pro­
n5 s.,n':~esis for the ammonia synthesis. 

_r: l er.eral , less t han l vol. % of carbon 
'Jr-vx.èe and carbon d ioxide were remove d 

, . .,m the synthes i s gas via reac cion with 
~e excess hydrogen to form methane. In 

addi tion to being studied in Europe and 
~he United States, methanation was also 
tested in Japan and South Africa (Sasolburg). 
6 figures, 1 table. (DP) 

7215 
Method to deduce char flow to the bi-gas 
reactor by heat balance. In Instrumentation 
and control for fossil energy processes 
Baetens, E.C.; Frumerman, R. 
Sympos ium on instrumentation and control for 
Fossi/ energy processes, Houston, TX, USA, 7 
Jun 1982. DE - 83006229 ANL - 82-62 C0NF-
820612 - 381-391 pp (Sep 1982) 
A thermal balance method to measure char 
flow to the BI-GAS reactor is proposed to 
eliminate the need to provide supplemental 
fuel gas to Stage I of the reactor and to 
achieve better process control. The safety 
requirements of the BI-GAS system demand 
accuracy, quick response, and reliability 
in a char flow measurement system. A con­
ceptual design of the measurement system 
and an assessment of how the system meets 
BI-GAS safety requirements is provided. 
Potential obstacles to char flow measure­
ments by thermal balance, such as incom­
plete thermal equilibrium between char and 
steam and the effects of purge gas in the 
char leg, are discussed. Hardware consider­
ations are also discussed. All hardware 
used by the system 1s commercially avai 1-
able making thermal balance the fastest, 
surest method for achieving char flow 
measurement. 

7317 
Pressure-pyrolysis of coal. Druckpyrolyse 
von Steinkohlen 
Van Heek, K. H. 
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Diisse /dorf, FRG, \IDl-\lerl., 48 pp ( 1982) VD I 
Forschungsh eft. no . 612 
Duri ng pyrolys1s coal is convertect i n to 
coke, whe r eby espec io.l ly be t wecn 400 ,".Inc! 
1000 °C gases, wate r and tarare liberated . 
Thi s process forms t h e basis or carboni.z­
ation on t h e one hand, but plays an import­
ant rol e in all processes of t h e rmal coul , 
b enefi ciation on t h e other. In modern coa l 
technology pre ssure is of g r eat i mporluncc , 
as new processes a r e de veloped r equi ring 
h igher system pressures ror chemical engi n­
eering r eason s . The following p aper de­
scribes systematic investigations on the 
influence of r eaction p r essure up to 100 
bar on course and produc ts o:f pyrolysis 
of di fferent coals i n presence of inert 
and reactive gases. For t h is purposc dif­
ferent apparatuses h ave been built up an d 
operated for press urized pyrolys1s expc ri ­
mencs unde r hellum, ni trogen a n d hyd rogen . 
Wi th respect to technical processes coal 
is heated at different r ates ;·anging Crom 
1 K/min (moving bed reac tors) up ~o 10 ~ K/ 
min (fluidized and e n t r ain ed be· !Pacto, ~) . 
The progress of t h e reac tlor -lep,~! ,it 
on t ime and temperature has t· rnc:.:,s,,rc.:d 
gravimetrically, by contin\10• • ,.n.:i . ..s 
of the products and by h igh- SP<-' : otv..,. ,:-
phy of the phenomena o ccurri:-it . r-~t 

show the influence of p res -" , on ·e 
characteristics of the coke 1 ~ y1 ' -
of products, and on t he k ine1. o~, 
formation of coke, t ar and go.,:; . r c y "!n­
large the present basic knowlcaa~ 0C 
nature of coal pyrolysis . There~y C3peci~l­
ly interactions in the plastic phase 
swelling, pore formation - and second '"./ 
reactions of the tar inside t he coal par­
ticle have been elucidat.:J . Also new ap­
proaches have been developcd -,•i th r espec L 

to the reaction mechanism of t1,e pyrolytic 
hydrocarbon formation. It i s s h own by 
certain examples how the results of the 
invest i gations in laboratory scale can be 
used for the modeling of technical coal 
pyrolysis and gasification reactors for 
the production of gas and oil. (In German) 

7328 
In situ gasification of coal 
Dupont, M. 
Ind. Minér. , Tech.; (2); 245-250 (Feb 1983) 
The objective of the French investigation 
of uAderground gasification of coal i s the 
gasification of seams at l e ast 2 m t hick, 
at depths of 1000-2000 m, which are inac­
cessible us1ng conventional mining methods , 
in order to produce a substi tute natural 
gas of high calori fic value . This e ntails 
the use of oxygen in the gasification, and 
subsequent methanation on the surface . The 
technical problems of the process are exam­
ined and the experimental work carried out 
at Bruay-en-Artois is described. Work is 
now beginning at a new si te, Haute-Deule 
(Pas-de-Calais). (In French) 

7331 
Large-block experiments in underground coal 
gasification 
Hill, R.W.; Thorsness, C.B. Lawrence Liver­
more National Lab., CA (USA) 
A17'erican lnstitute of Chemical Engineers 'spring 
meeting, Anaheim, CA, USA, 8 Jun 1982 DE -
83011228 UCRL - 87611-Rev.2 C0NF-820610-10-Rev.2 
11 pp (JO Mar 1983) 
The process of in si tu coal gasification, 
wh1le extremely simple in concept, is com­
plicated in practice because, as the burn 
proceeds, the reacting volume is constantly 
changing geometry. In addition, the process 
takes place underground where it is ex­
tremely difficult to observe in detail. 
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The flve large block expe rime nts described 
here were planne d as a series of gasifica­
tion experiments each of wh ich was to be 
te r mina ted at a fairly early stage of cav­
i ty develo pme nt and e xamined by postburn 
e xcavation . The e xperimen ts included l : 1 
a nd 3 l steam : oxygen inj e c t ion at two 
d i f ferent flow-rate schedules, an air-in­
jec tion burn , and a test of the controlled 
r etrac t 5ng i nj ect ion point (CRIP) sys tem. 
The re s ul t s i ndicate t hat the underground 
coal gasifi catiol"'I process at this location 
is insens ll: i ve to changes in ::;team: oxygen 
ratios o r flow rate over the range used. 
The burn cavi ties we!'e all mostly f il led 
wi th rubble and t hermally al t e red coal. 
5 figures , 2 tables. -

COMBUSTION 

6 458 
Chemical aspects of t he combustion of pul­
veri zed coa1s. Pt. 2 

Soete , G. G. (Institut Français du Pétro­
l e . Rueil-Malmaison (France) 
., . /nst . Fr. Pét.; 37(li); 503-530 /Jul-Aug 

19A?. J 
·,·, <! major phases of an industrial pulver­
- , ~1 coal flame are reviewed, i.e. the fast 
d~\nlat ilization wi t h gradual forming of 
,,s~Gus volatiles , tars and cokes; the 
o.-:-• · al transformation of gaseous and 
't~uid pyrolysis products into soot as well 

cMei r gas-phase oxidation; heterogeneous 
t.ùmbustio n of coke ; ignition of coal and 
'·s depende ncy on homogen eous and/or 
·e ter ogeneous critical processes . The 
~ransformation of nitrogen-containing 
_,ç.ecies into NO and N2 is followed at each 
step of coal oxidation . At many points in 
this e volution of coal through a flame, 
an understanding of gas-phase combustion 
chemist ry is a useful i nstrument for inter­
pretation (e . g . for the oxidation of vol­
atiles and for d iscussing ignition pro­
cedures) . Mo s t heterogeneous chemical prob­
lems are qui te specLfic to a coal flame 
and a re difficul t to analyze. 152 refs. 
(In Fr e nch) 

6462 
Fluidized bed combustion technologies in 
Japan. ln Chemical engineering for world 
development. Proceedings. Volume II 
Yoshida, K. 
31. Canadian chemical engineering conference, 
?.. World congress of chemical engineering, 9. 
Interamerican congress of chemical engineering, 
Montreal, Canada, li-9 Oct 1981 . Otta\,1a, Ontario, 
Canada, Canadian Society for Chemical Engineer­
ing, pp 29-32 (1982/ 
Fluidized bed combustion t echnology for 
coal and low-grade fuels such as industrial 
and municipal wastes is expected to allevi­
ate Japan' s dependence on oil imports and 
to help control air pollution. Various 
experimental works subsidized by the gov­
ernment have been conducted and led to the 
construction of a 20 ton-steam/hour test 
plant. In parallel with these works, a num­
ber of basic studies have been carried out 
by both universi ties and industry. The se 
works are reviewed. (8 refs.) 

6477 
An impressive return to coal in the H. L.M. 
dwellings 
Aubert, O. 
Rev. Energ. ; JHJ50); 28-36 (Jan 19831 
This article deals wi th control of energy 
coAsumption in the H.L.M. (municipally­
owned) dwellings in France. The author 
examines the problem of a return to coal 
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in the central heating systems of these 
prem1ses from the social, t he economic and 
the techn1cal points of view. Also descrites 
the main features of the pFoposed and in­
stalled systems. (In French) 

6496 
Start-up of the Voelklingen model powe r 
pl ant 
CIUckauf; 118120/; 1051-1052 (28 Oct 1982) 
The Voelklingen model power plant d1ffers 
from conventional power plants in three 
respects 1. Wi th the combined system of 
fluidized-bed furnace, hot-air gas turbine , 
and conventional coal dust furnace, fuels 
wi th h1gh ash contents can be combusted 
wh1ch until now had to be disposed of as 
flotation waste. The fluid1zed-bed furnace 
working in the low-temperature range and 
with limestone fluxes is a non-polluting 
system in which sulphur is bound and hardly 
any ni trogen oxides are produced. 2. The 
overall eff1c1ency is greatly increased 
by using steam turbine and flue gas waste 
heat for district heating (Saar district 
heating line), and thermal pollution of 
the vicinity is greatly reduced. 3 . The 
wet flue gas desulphurisation system 1s 
integrated in the natural-draught cooling 
tower. This way, the flue gas is discharged 
wi th the cooling tower plume, and stacks 
and flue gas reheating systems are unnec­
essary. (In German) 

7342 
Tailings combustion in the Gneisenau flu id­
ized-bed plant 
Asche, V.; Kowollik, G. 
Cliickauf; 119(10); 476-481 {26 May 198]) Avail­
able in English in Glückauf + translation; 119 
(10/; 190-192 126 May 1982/ 
The fluidized bed plant supplied by Deutsche 
Babcock AG and installed at Gneisenau Col­
liery to burn flotation tailings is de­
scribed. Trials began in December 1981 and 
after initial teething troubles, continuous 
operation commenced in June 1982. Perform­
ance over the relatively short operating 
time has been very satisfactory. It has 
been shown that fuel with an extremely high 
ballast content of 78 % can be burnt con­
tinuously. The moisture content of 30 " 
in the tailings is considered too h igh in 
view of 1 ts introduction into the bed by 
chain fe.eder. Ruhrkohle AG are to build 
another plant immediately. This will burn 
middlings and will be si ted at Niederberg 
Colliery. ( In German) 

WASTE MANAGEMENT 

6503 
Dry FGD on an i ndustr1al boiler 
Reinauer, T.V. and others 
Chem. Eng. Prog.; 79131; 74-81 (Mar 19831 
The first commercial dry flue gas desul­
phurisation system in the US installed on 
an industrial pf- fired boiler has been 
operating for more than 20000 h wi th an 
availability of more than 97 %. The instal­
lation at the Strathmore Paper Co ., in 
Massachusetts is described and details of 
its operation are given . The commercial 
feasibility of the system has been proved. 

6505 
Resul ts of a baghouse operation and main­
tenance survey on industry and utility 
coal- fired boilers 
Reynolds, J . and others 
J. Air Pollut. Control Assoc. ,· 3314): 352-358 (Apr 
1983) 
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The replies to o questionnaire are analysed 
and conclusions ::n·e drawn from the resul ts 
~~tained. These include : bag l1fe may well 
be s r eater thnn the 2-3 years reported in 
-he li terature; abras1on/erosion diffi­
cul t i e s have appa rently n ot been resolved 
~Y the equipment manufacture rs; compliance 
•: l. th regulations is not a pro blem wi th the 
t' ~ 1ouse; operation and maintenance prob­
... ..; .'\:·e more severe wi th pulse-jet than 

.' ? ., ve rse-air systems; the three most 
_1 . ~, .. :e,t o peration and maintenance, prob­
!e. s a ppea r to be higher-than-design press­

:'(' drop, bag failure, and the fly ash 
- Mdl i ng system. 

::>00 
? reparation and utilization of coal flota­
tion tailings 
Preobrazhenski i , B.P.; Ryazanova, T.A.; 
Pershin. A. Y.; Gryanko , Y. I .; Lyadov, V.V.; 
Yurchenko . R.I. 
Coke Chem . USSR /Engl. Transl. J; ( I,); 91-96(1982) 
The p:-ocess : ng and disposal o f coal flota­
tion raf.-ngs is discussed . Granulated 
mater~ai de•...-atering conditions are estab-
1: shtà'è and the design of a pilot plant 
system ~:,r the preparation and dewatering 

f the f lotation tailings is presented . 
J ;,l'f \ 

1::;. _RONMENTAL ASPECTS 

7534 
The use o f aerial infra-red photography 
fo r vht detection of methane from landfills 
.. e.., ... tta.'1. A . 
G:-.: 1nd Eng .; 16( 3); 22-23 ( Apr 1983) 
---,, ap;:,l ication of aerial infra-red pho­
.;o6raphy from a remotely controlled model 
~ircraft has been shown to be a practical, 
low-cost surveying method providing a 
a ualitative assessment of the effect on 
vegetation of methane. Colour photographs 
illustrate the article showing the way in 
which the affected areas become apparent. 

PRODUCTS 

7579 
Synthetic fuels 
Probstein, R.F.; Hicks, R.E. 
New York, NY, McGraw-Hill, 490 pp (1982) 
This book is part of the McGraw-Hill chemi­
cal engineering series and is intended for 
graduate students and as an introductory 
reference guide for professionals. After 
a brief introduction to the general prop­
erties and resources associated wi th coal, 
oil shale, and tar sands, two chapters deal 
wi th some of the aspects of chemical, 
physical, and conversion fundamentals 
common to all synthetic fuel systems. 
Buildings on this background, individual 
chapters dea1 with coal gasification, gas 
upgrading, liquids and clean solids from 
coal, oil shale and tar sands, and biomass 
conversion . The concluding chapters cover 
environmental and economic aspects of syn­
thetic fuel development. 
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7604 
Manufacture of modified portland ceme nts 
with fly ash and blast furnace slag in the 
Norwegian cemeht industry. Pt.2. Pla n t and 
equipment for materials storage, handli ng 
and feeding 
Reichert, G. 
Zem.-Kalk-Gips; 35(12); 634- 61,1 (Dec 1982) 
AS-Norcem, the Nc•rwegian cernent manufac­
turing company, has equ1pped i ts works at 
Slemmestad, Dalen and Kjoepsvik with facil­
i ties for producing fly ash cernent and 
blast furnace cernent. The techni c al design 
concept of these new installations and the 
associated equipment for storing, reeding , 
measuring and conveying the materials a re 
described. Operating experience gained with 
them, and with a pilot plant t h at has been 
in service for a year now, is r epo r t e d i n 
the article, which includes flow shee t s 
and diagrams to illustrate the desc r iption 
of the technical processes. ( In German) 

HEALTH & SAFETY 

6616 
Evacuation of men trapped i n :l11ft ""'. _ 
using a "rescue sleeve" 
Odrobina, M.; Rusin, A. 
Min . Eng. (london); 142(260) : 60 - /Nay 19..,_: , 
Abridged translation of Wiad. r;r,;-ry .: J. ::; 
143-144 (Sep 1982) 
Discusses a method of e vacuat ing men .-• , -: 
are trapped in the wi n d ing cage owi ng u -i 
a breakdown of the power supply , or prob ­
blems wi th the winding guides . The me the " 
involves erecting a "rescue - sle e v e " i nside 
which a safety line is stretched , with one 
end secured to the hand rail o f t h e c a ge 
and the other to the ladder in the ladde r 
compartment of the shaft . 

7609 
Respirators for the drilling team engaged 
in de-stressing drillings in workings 
liable to gas outbursts 
Funkemeyer, M.; Kaminski, R. 
Glückauf; 119(8); 380-385 (28 Apr 1983) Avail­
able in English in Glückauf + translation; 119 
{8); 150-153 (28 Apr 1983) 
Following a violent outburst at Ibbenbüren 
Colliery, details of which are given, 
demands were made for a new high-availabil­
ity, short-time oxygen self-rescuer to pro­
tect the drilling team in de-stressing 
drilling . Dragerwerk AG developed a device 
incorporating a closed breaking loop which 
was tested and formed to meet the require­
ments laid down by Bergbau-Forschung GmbH. 
The test resul ts are discussed in detail . 
For reasons of portability and better 
weight distribution during work, the final 
version of the device was divided into two 
interconnected functional units . The re­
quirements of a 10-20 min operating time , 
portability, rapid start-up, minimum main­
tenance and minimum training were satisfied. 
The use of a mouth-piece and a nose dip 
allows the device to be worn in toxic 
atmospheres. (In German) 
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BOOK REV IEW 

C · F . MORRISON. COMBUSTION OF COAL LIQUID 
MI XTURES. Report number ICTIS/TR24 , Novem­
b~ r 1983, 51 pages, ISBN 92- 9029-194-3, 
:EA Coal Research, 14/15 Lower Grosvenor 
'-'lace , London SWlW OEX . 

:·..:cen t li t1:: rature relating to the use of 
, Ja l liquid mixtures (CIMs) as alternative 

. c ls in 011-fired boilers is reviewed. 
·' phasis is placed on coal oil mixtures 
, ':>Ms) a nd coal water mixtures (CWMs) al -

ough coal oil water mi x tures and c oal 
r.1,· t hanol mi x tures are discussed briefly. 
P ~par ation and stabil isation t echniques 
&,.J procedures fo r CIMs and beneficiated 
CI:,;s a r e descr ibed . The t ransport and 
h ~ndl ing of CIMs at power stations is 
covered brie fly . The influence of fuel 
volati li~y , c oal particle size , atomisation 
and burner design on t he mechanism of CIM 
combustion is described i n detail . The r e­
lationship between f uel composition and 
the combustion p r oducts; ni trogen oxide s , 
sulphur oxides and particulates , and the 
effect of ash on boiler equ ipmen t , are 
eva luated . I t is concluded that de s pi te 
the advanced developmen t of COMs the t ech­
nology has not r o und widespread applica­
tion. The majority o f effort is now devoted 
to CWMs, further de velopment of which await 
large scale combustion trials . ( 153 r e fs. ) 

J. GOGUEL . ETUDE MECANIQUE DES DEFORMATIONS 
GEOLOGI QUES . BRGM Manuels et Méthodes n° 
6, 1983, 194 pages , ISBN 2-7 159-0016-3 . 
BRGM, BP 6009 , F- 450 60 Orléans Cedex. 
Prix : 90 FF. 

Cet ouvrage est un e synthèse des connais­
sances qui son t nécessaires au géo l ogue 
désireux de c omp r e ndre et de recon s tituer 
l ' histoire des déformations géologique s. 

Les premiers chapitres (analyse de la con­
trainte, analyse de l a déformation , modè les 
math é mat i ques de défo rmation conti nue) sont 
un rappel des l o is de l a mécanique ration­
nelle et des mil ieux con tinus appliqués 
aux sols et aux roches . 

Les chapitres (défor mation, man ifestation 
d ' u ne tra n sformation i n terne; dé f o rmation 
discon t i nue, rup tur e e t glissemen t ; défor­
mation n on uniforme d • un e n s emble hé t éro­
gèn e: t r aces de l a défo r ma t ion e t leur in­
terp r é t a tion) ana l ysent soi t les phénomènes 
qu i e n traS: ne n t la déformation des roches , 
:~it l es trace s l aissées par ces déforma-

o n s dan s l e s r och es . 
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Dans la derniè r e pa rtie, l ' auteur montre 
commen t t outes les c onnaissances reprises 
dans les chapi t res précédents peuvent être 
util isé es pour interpréter les structures 
géo l o g i ques ma jeures, le dernier chapitre 
étant consacré à un e s sai d'interprétation 
mécanique de la déformation globale. 

G. POUIT, M. BIGOT, J. DELFOUR, J. P. MISELI, 
P . PICOT. LES MINERALISATIONS ACTUELLES 
ET ANCIENNES : L'EXEMPLE DE LA MER ROUGE • 
Documents du BRGM n° 52 , 1983, 48 pages, 
ISBN 2-7159- 6034-4. BRGM, BP 6009, F-45060 
Orléans Cedex . Prix 70 FF. 
Cette é tude est un essai de reconstitution 
s c héma tique, à partir de données bibliogra­
phiques , de l'histoire de la mer Rouge 
(de pui s le Crétacé) et corrélativement de 
l'évolution des types de minéralisations 
qui y sont a ssociés. Cette étude des miné­
ral i s ati ons ac tuelles et/ou récentes est 
suscept ible d'apport er des progrès notables 
dans la connaissance et la recherche des 
gis ements fossiles, ainsi que, dans une 
certa ine mes ure, en ce qui concerne leur 
ge nèse. 

Dans la première partie, les auteurs exami­
nent les minéralisations sulfurées poly­
métalliques actuelles et fossiles , ainsi 
que les problèmes posés par leurs classifi­
cations et leurs comparaisons . Dans la deu­
xiè me partie, ils étudient les minéralisa­
tions actuelles du Tertiaire du rift de 
la mer Rouge. Ils font ensuite l'état des 
connaissances et des problèmes. 

Deux annexes complètent ce document : Des­
cription de quelques minéralisations dans 
les formations tertiaires sur les bordures 
de la mer Rouge en Arabie et Egypte - Etude 
minéralogique de quelques minéralisations 
du Tertiaire de la mer Rouge . 

B. LEMIERE. L 'AMAS SULFURE DE CHIZEUIL 
(SAONE ET LOIRE). Etude géochimique de son 
environnement volcanosedimentaire dévonien 
supérieur et de son auréole d' al té ration 
hydrothermale. Documents du BRGM n° 54, 
1983, 142 pages, ISBN 2-7159-6035-2 • 
BRGM, BP 6009, F-45060 Orléans Cedex. 
Prix : 100 FF. 

Les minéralisations pyriteuses de Chizeuil 
sont des amas sulfurés d'âge dévonien supé­
rieur probable, associés à un volcanisme 
daci tique, qui ont été repris au Carboni­
fère par le métamorphisme de contact du 
granite de Luzy . 
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~~ns lu première partie consacrée à l'envi­
. "nement rég1onal de Chizeuil, l I auteur 
, ,1_: ,' le volcanisme dévonien de cette 
-:-e ~-'n et le compare avec celui de Cressy 
s ~--~me et de Savigny. Dans la deuxième 
,--·t1c , ll présente son étude géochimique 
:' l 'environnement proche des amas de 
'1 .;~;.i-:.1. 

:, • .·nnexe est consacrée à la méthodologie 
ù l'~tude et présente les différentes 
;: :•t1. s èes secteurs de Chizeuil, Savigny 
c· ( :-essy s/Somme, ainsi que des analyses 
·e rvches et de carottes. 

MOELO. CONTRIBUTION A L ' ETUDE DES CONDI­
TIONS NATURELLES DE FORMATION DES SULFURES 
COMPLEXES D'ANTIMOINE ET PLOMB (sulfosels 
de Pb/Sb) signification métallogénique. 
Documents du BRGM n° 55, 1983, 208 pages, 
:SBN 2-7159-6036-0 . BRGM, BP 6009, 
F-45060 Orléans Cedex. Prix : 350 FF. 

L'ensemble minéralogique étudié comprend 
plus d'une trentaine d'espèces et composés 
nouveaux et correspond aux sulfosels où, 
en proportions atomiques, on a Pb> r autres 
métaux et Sb> As+ Bi. 

Cette étude comporte cinq parties : 

La première est consacrée à la systématique 
èe ces espèces : définition et nomenclature 
ch1mj.que, ,classification en groupes et 
séries, caractérisation chimique et cris­
tallographique, propriétés optiques et 
mécaniqûes, densité. 

La deuxième partie aborde l'étude cristal­
lochimique de ces composés, sous un angle 
essentiellement analytique. 

La troisième partie traite des conditions 
de stabilité des sulfosels de Pb/Sb en 
tenant compte principalement du rôle de 
la température. 

La quatrième partie aborde les problèmes 
de cristallogenèse, ce qui revient à consi­
dérer les processus de formation des sul­
fosels de Pb/Sb en termes de déséquilibre. 

La cinquième partie a pour objet de replacer 
les sulfosels de Pb/Sb dans leur cadre 
métallogénique. 
L ' auteur résume les acquis et souligne les 
problèmes qui subsistent, ainsi que les 
perspectives de recherche. 

MINISTERE DE L'INDUSTRIE ET DE LA RECHER­
CHE. ACTION CONCERTEE : VALORISATION DES 
RESSOURCES DU SOUS-SOL. Recueil des commu­
nications présentées au séminaire. Bilan 
annuel. Sophia Antipolis, novembre 1982. 
Documents du BRGM n• 61, 422 pages, ISBN 
2-7159-6043-3. BRGM, BP 6009, F-45060 
Orléans Cedex. Prix : 100 FF. 

Ce document contient les communications 
présentées au Colloque "Valorisation des 
ressources du sous-sol" qui s'est tenu à 
Sophia Antipolis, les 3, 4 et 5 novembre 
1982. 

La première journée a été consacrée à la 
gttologie et aux méthodes de prospection, 
la deuxième aux méthodes d'estimation et 
d'exploitation des gisements et la troi­
sième à la valorisation des minerais. Au 
total, 18 communications ont été présen­
tées. 

Une table ronde sur la mine à petite échel­
le a eu lieu également durant ce colloque 
et les problèmes techniques liés à sa mise 
en valeur dans les domaines de l'exploita­
tion minière, du traitement des minerais 
et des infrastructures furent examinés 
ainsi que les problèmes financiers et humains. 
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ANNOUNCEMENTS 

EURIPA 1984, Luxembourg, March 21-22 198~. 
Contact European Information Providcrs 
Association, 250 Kings Road, Chelsea, 
London SW35UE. UK. Tel. (01) 351 2776, 
telex : 268627. 

JOURNEES D'ETUDES 1984 "Les méthodes numé­
riques et mathématiques dans la mécanique 
d'aujourd'hui", Bruxelles, 21 ma rs 1984. 
Renseigneme nts : Société Belge des Mécani ­
ciens, rue des Drapiers 21, B-1050 Bruxelles , 
Tél. : (02) 511 8286. 

STUDIEDAGEN 1984 "Numerische en wis kuridige 
methoden in de huidige mechan.1 c .\11 , Brussel , 
28 maart 1984. 
Inlichtingen : Belgisclh Vc!"enig1ng \an 
Werktui gkund igen, Laken,,, lfers• raat ::1 , 
B-1050 Brussel, tel. : ( 021 51 ' ~2 8G . 

.. 
BERGMANNISCHES OSTRAVA ' 134 , :'cit.!,ov , CS~,R , 
3-5 April 1984. 
Contact : Dum techn1 ky CSv I C:,trrva., ·rn 
K. Marxe 5, 709 20 Os t , 1.,v:· -:,. ~= i.tm::;!t l!o :, , 
tel. : 554 51-4, tele~ · c 0_~·~1 . 

6 . NATIONALES FELSMECHANlK SYMPOSil, ·, 
3 . -4, April 1984, Aachen , BRD. 
Auskünfte : Deutsche Gesellschoft fiir Erd-­
und Grundbau e.v., Kronprinzens t r asse 350 , 
D-4300 Essen 1, tel. : (0201) 227677 . 

EXPLOSION PROTECTION IN PRACTICE, Antwerp, 
Belgium, 16-19 April 1984. 
Contact : Europex, PB Box n° 2, B-25,:-· Hove, 
tel. : 32 3 455 16 41, telex : 7J099 ~ -~P~ . 

SOLIDEX 84, Harrogate, UK, 16-18 April 1984 . 
Third Solids Handling Exhibition and Con­
ference. 
Contact : Barbara Moo re, Station Approach, 
Long Lane, Hillingdon, Middlesex UBlO 9NR, 
tel. : Uxbridge 58431/9. 

ITA TUNELES 84, Caracas, Venezuela. 
CHANGE OF DATE: June 3-7, 1984. 
Contact : ITA Tuneles 1984, Apartado 68265, 
Caracas 1062A, Venezuela. 

INTERNATIONAL CONFERENCE ON THE NUCLEAR 
FUEL CYCLE, Saskatoon, Saskatchewan, Canada, 
June 3-6, 1984. 
Contact Joint International Conference, 
Canadian Nuclear Assoc iation, 111 Elisabeth 
Street, 11th Floor, Toronto, Ontario MSG 
1P7, Canada, tel. : (416) 977 6152, telex : 
06-23741 (canuclear tor). 

1984 WORLD CONFERENCE ON THERMAL ANALYSIS, 
Amsterdam, Netherlands, June 4-5, 1984. 
Contact Alena Enterprises of Canada, 
PO Box 1779, Cornwall , Ontario K6H 5V7, 
Canada, tel. : (613) 932 7702. 

1984 EUROPEAN CONFERENCE ON FLAMMABILITY 
AND FIRE RETARDANTS, June 7-8, 1984, 
Amsterdam, Netherlands. 
Contact Alena Enterprises of Canada, 
PO Box 1779, Cornwall, Ontario K6H 5V7 , 
Canada , tel, : (613) 932 7702. 

SYMPOSIUM ON LOW COST ROAD TUNNELS , Univer­
sity of Oslo, Norway, June 20-23, 1984, 
Contact : LCRT c/o Congress Service, p. o. 
Box 55, Blindern, Oslo 3, Norway. 

URANIUM INSTITUTE NINTH ANNUAL SYMPOSIUM, 
London, 5-7 September 1984 . 
Contact : Conference Associates UIS, 34 
Stanford Road, London W8 SPZ, tel. : (01) 
937 3163, telex : 934346 (confass g) . 
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